^lES LOIX, ORDON- 

nanccs 6c Edids des Trcfchrcfticns 
XOIS DE FRANCE, ET DE LA 

COf'R^ DE PAKLEUE’tiT, TA^T S LE 
fÆ &• confiruMton de U iitjhce, ijue fnr la pobee des lieux û" 
cHdts du 7{oyaume , depuis fainfl Lcis, ligues au 
7{py Henty jdeuxiefine de ce tiom,d 
prefent Tenant: 



Aucc les concordances en marge , feruans de rubriques : enfcmble les tables defdU 
âes ordonnanccs,concordances,maciercs iudiciaires,& politiques : le 
tout collationné aux originaubc. 
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En la m ftm[l Ia<juts,deH<tm les MJthurins,à îeufei^e du^ 
Lmp ,par Ponces le Preux. 

1558. 






Priuilege du Roy. 

E^\Y. PAK la G'R^ACE de DIEP, 7^or DE ■ 
Frace, Auxfnuoji de P4ru,btùUifs & pnefchaulxetOrleMsJhouUHfe, 
L^(in,DaonyBeJucairryPoiFlou,Gujeime,Amou,b^illtf deK^uen: Etk 
tous nffZ ‘tuins iufliàers ou à leurs luutenans,fjlut3(jceH auons Phumble 
fufpltcation deuojheitmf Charles rAugelurJihrdireiurécn ntprevmuer 
filé de ParisyCoutenant qud a eu grand fo'mg<y labeur auu grands pat:(_ 
k faire réduire m'Kjrdonnances &• ediÛs & de no^predecejfeurs, ejui nom cy deuant eflé 
impnmeXyà la décoration de la chofe publtcque, gy de nojlre TloyaumCyprofftO- grand" corn 
modtte de ceulx quifapp!icqucnt,faddonnentàhre Cf pauoirnofdiDes ordonnances : Et lep 
quelles il dtfire imprimer ou faire imprimer & tmttreen euidence en nojlrediH Rpyaume,pais, 
terres C~ feigneurtes : Mais il doubter^u aucuns libraires, imprimeurs ou autres fevoulpjfent 
ingérer d'icelles faire ftmblabltment imprimer fous fin vouloir Cf exprès confinsement,quife 
rou moyen de le frujlrertat de fin labeur Cf fraië(j>arluy faifls à recouurer aucunes de noz 
ordonnances Cf eddls,non ayans cy deuaut eflé tmprmteX^, que de fis vacations, bublement 
nous requérant noz lettres de prouifion, grâce Cf rimede à ce conumable . Pource efl il. Que 
nous dcfiransnofdiÜes ordonnances ejlrereduiHes en bonordreau proffit C- commodité de 
fubdfls,Çr pour autres caufies à ce nom mouuans,audill Charles f ^ngelier, auons per- 
mu Gr permettonSyVoulons &■ nom plmH qutlimprime,&faceimprimernoJdilles ordonnais 
ces Cf edi{fs,&‘ celles de nozpredeceffeurs quand bon luyfembleraiEt auons inhibé Cf de- 
fenduyinhiboifs iy- défendons à tous hbrairts Cf imprimeurs, & autres, quels nayent à im~ 
primer ou faire imprimer, vendre nedfinbucTyi porter ou vidre en nofheEjoyaiimelefdiéles 
ordonnances cÿ* ediéls,que imprimera ou fera imprimerlediS f ^ngelier d'autre imprefsion 
que luy,iu[ques àfixans prochainement venant à comencer de la datte de la première impref 
fion acheuee, que lediBF Jdngelierfera ou fera faire d’icelles ordonnances £> nofdtBsed/t!t: 

fiirpeine deconjifiation des leures qilils auront imprimez, dommages & interef s dudiflTAt ' 

geher^éS' d’amende arbitraire, Si vous mandons, commandons Cf exprejfement enioignonri 
à chacun de vous endroiél fqy,& ficemme à luy appart'iendra,que de nozprefins,graccO‘ 
priuilege, & de tout le contenu en cefdiBes prefintes,vous faiélesfiufirtz ô" laijfiz lediél 1 An 
geUerfupphdt jouir C' vfer pleinement ey-paifiblement, fans luy faire mettre ou donner, ne 
fouffhrejlre faiH ,mis ou donné aucun deflourbierouempefihemcnt au contraire ; Lequelfi 
faiB,mis ou donné aucun dejlourbierou empefibement, au contraire luy auoit efté donné ou i- 
Jloit, lerrparereZCf remenerez ou failles reparer Cf remettre incontinent gy fans de! ay a» 
premier efl at O- deuiCarainfi nous plaifl il eflre faiél,nonolflant lettres à ce contraires. 

Donné à Paris, le dixntufitfhie tour de Fehur'ierjlan de grâce mil cinq cens cinquaatetroisi 
Etdenoflreregne,lefipttefme. 

Parle confed, Buyer. 




S’enfuit la table des O rdonnances de 

TOf^S LES ^OIS, DEFAIS LE FJ3Y 
fainR Lois,iuJ^m au fiu François, 




RDONNANCES 
daRoyfâîâ Lois, 
cûrre les ribanidcs 
commancs. fueil- 
Ici premier. 
Ordonnances fîiâes 
par !c Roy Philip- 
_ pc« le Bel, fur les ma 

nicres de pclcher . & fur Ici pefeheurs en 
toutes riuieres grades & petites, au Roy- 
aume de France, l’an mil Jeux cens (Quatre 
vingts »nze,au mois d’AouR. tueiLi 

«feaian. ExtraiddesordûoancesfâiiRcsfûr plufieurs 
^cboR$,par le Roy Philippcs le BcI,l*J mil 
rroiseens & deur^au moisde MarsfueiLi 

Ordonances fur le faicldes vfQres,&iiRes par 



Un de «cm 

Vfam def- 



CAtMet 

tmfnmx. 

leygem. 






le Roy Philmpcs le Bel, l’an mil trois cens 
ic tnae , le umedy deuant la purification 
delà vierge Marie, & le huiüiefme iour 
de DccFbrc,de l’an nul trois cens & dou- 
te. fucila 

Aorres ordônances &iâes fur plufieurs cho- 
fes parle Roy Pbilippcslc Bel, le vîgtdnq 
termcioor de Fcbuctcr,ran rail trois cens 
& dlxhuiâ. fucil.) 

OrdAaâccs^tdes par leRoy Philippcs le bel 
couchant les bénéfices vacans en régale, 
an mois «fOdobre, Tan mil trois cens trë- 
ccr^uarre. fueîL4 

leriCliâiS Pedhô de plufieurs doubles, touchant la iu- 
cedefiaAi- iBdidion du Roy & celle de ieelife , du 
temps du Roy Philippcs le Bel, donnée le 
vingrneuficrmeiour dcNoucbrc,Mmil 
deux cens reptaniequatte. fiieil.4 

PrWleffe prioilece odroyé aux efcoUiecs de TV nt> 
ddaéanxef nerfitéde Paris ,parlequel IcpreuoRde 
«elltm de Paris cR leur iuge & conferuareur , par le 
Roy Philippesde V^!ois,ranmil trois 
ccns&vnze. fueil.5 

Oïdomunces laides par le Roy khan, le pe 
nolucfine iooede lanuier, ran mil trois 
cens dnquantet&jmbliéaParis au mois 
de Feburier enfuiuat,le premieran de Ton 
regoCifiir la police de la ville de Paris. 
RietUet fUttfiquesau if. 
AucresarticlesextraidsdesoldôoMces Roy 
aulx, fai des par le roy kha à Paris, le vingt 
huidjcfmeiour deDcccbtc,ran mil crois 
■cens cinquante cinq, 6c publiées notable- 
ment: de laiurifdidton Sccongnoiflànce 
des maiRres des requefies de VhoRel du 
Koy,du conneRable , & des maiRres des 
caoei &; RsrcRs Sc autres offidcrs.fucil. if 
Ojtcetde O rdônanccsfiudes par leroy Charles cinq- 
Mkeoe fir IcRne , en Tan mil trots cens cinquante 
iraitidvx. buid,roaduni leshaillif^fenerchaulxiâc 

ecA preuoRs:6c des rranfports ûids à perfoii- 

nés plus puiHuiccstdc antres boiu articles. 
Rieallet 16 

Ordonnances faides par le Roy Charles fix 
***^ lefinc, le fixiefine iour de Septembre, Tan 
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mil trois cens foixamequatre, couchant 
rabbreuiationdcscaufes 6c procès cRans 
en 1a cour de parlement. fueil.ty 

Exrraid des ordonnances faides par le Roy 
Charles fixicTmCjen l'an mil quatre ces Sc 
fix , pour les eRrangc's qui mourront au 
Royaume fans enfans. fueiLiS 

Ordonnances touchant les arpeteurs 6C me- 
fureuis de terres , en la preuoRé 6c vicôté 
de Paris, 6c aufii pour les autres du royau- 
me, prtncipallemenc deceulx derific de 
Frâce, qui fedoiucni rciglcr félon ladide 
ordônâce, publiée au ChaRellctde Paris, 
l'an mil deux censquatrevingts 6C feize.iS 
Ordônances fur le faid des corretiers de che 
uauit de Paris, faides par Hugues Aubri- 
ot.lors preuoR, Tan mil trois cens fcpiate 
cmq.ledixhuidiermeiour deluillet f.ip 
Ordônances royaux, kides parle Roy Char 
les lèpcicfme de ce nom , au mois d^Auril, 
mil quatre cens cinquantccrois auam Paf- 
ques , veues 6c corrigées fclô lesregiRrcs 
de 1a cour de parlemct.fu.i9,iulques au 51* 
Ordonnances fur le faid des rachaprs des ré- 
tes de la ville 6c faulxbourgs de Pansfsi*' 
des par le Roy Charles fepiicrme, l'an de 
grâce mil quatre cens quarante 6c vn , au 
moisde Nouerobre. Rieil.)i 

Ordônances royaux,ioucham le Rille de par 
lement , fai^s par le roy Charles fcpiief. 
me du nom, le xxvüj.iour d'Oâobre,ran 
de grâce mil quatre cens quararelix. fu.34 
Anciennes ordônances de corretiers de che- 
uaulx. audid fueillcc. 

Ordonnances du roy Charles rcpticfme,(ou 
chat les finaces, dônees le vingciefraciour 
dcNouembre,ranmil quatre cens quarâ- 
Tcfcpt. fueil}8 

Ordonnances du roy Charles,fur le faid des 
finances,£iides iequarriefine iourdc Se- 
ptembre , l’an mil quatre cens quarante- 
trois. fucil.j9 

Autres ordonnances du roy Charles fepeief- 
roc,fitrle iàid des finances, faides le dix- 
iefme iour de Feburier, l'an mil quatre ces 
quatantequatre. fueü.41 

AutresordônancesduRoy Charles feptief- 
me,fur le faid desfinices, donne le vingt- 
huidiermede Noucmbre,roil quatre cens 
quarantefepr. fiiCTl.4) 

Odônanccs du roy Lois vnuefine, failant 
defenfe, de n'achapier bleds cnvcrdjl’an . 
mil quatre cens oéûntcdeux , au mois de 
luillec. fuciL4^ 

Ordonnance du roy Lots vnziefme,fiiHes 
pfopofitions d errcur,l’an mil quatre cens 
lèptameneuf, lexxvj.de Nouéore. fu.4} 
Priuilcge aux bourgeois de Paris, donne par 
le Roy Lois vnzieRne,lan rail quatre cens 
(bixâtecinq , par lequel lefdids bourgeois 
ne font tenux plaider hors Udidc viUe,ay 
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T fi B L E. 

illerirarrierehin. fiicil.44 Bloisjencnfiefme iour JcMirs, Wn mil 

Boirrgeoti AutrcpriuilegcdôncauxbourgeotsdcPanf cinq cens & dix. rueil.Sj 

dePifit,ex* parle Roy Lois vnzicfnie , par lequel lU OrdonnanccduGuet,fki«erarleRojrLo»$ Coet. 
rapii Je M caeinpts n'allcr ou enuoycr à U gucr- douiiefine,lc dernicriour de Decebre , PS 

«.pouiraiibiidcjficlwu'ilsticoncni-.en mil cinq cens 5c luatte. ftetl.8j 

l'an milquairecensquaitevmgis.lucil.4f — . «ordonHanceso generaulx, touchant le 



ChafleUrt 
de Pirii. 



'Ic^fatû^Tordrcdé laiîmicc , ui^esl'vn- 
ziefme iour de lutllct, l’an mil quatre cens 
nonaniccrois fu^.4f iuui|ues au jj. 

Ordonnâces Royaulz du chaftellet de Paris, 
fai^s par grande & meure dehbcranô du 
confeil en Fan mil quarte cens odâcednq, 
lerquclles doy ucc cAre Icues chacun an le 
lendemain de Qualiroodo , fi le premier 
iour plaidoyabic .i’apics vacaciom de ven 
dcn»:N:3.(^ les prometrroot sX lutcroni gar 



n: 

ICbÿ Loisdouzicrme , ’ ï^am I vnztclmc 

iour cie Nouembrê ms» v;nq'ccn5 lïukt. — 

fiieil i.tui.]’icsau 

Les ordônances Royaux des meltaers&mar McftifiV* 
chandifesfaiÔesparlcRoy Loisdouzicf- nafc .c!- oî- 
me. fueil.89 [**• 



Cteation, augmctacîon & crc£Hon nouocllc 

des côfeillecs ordinaires au grand côièil du cornai da 
Roy jfaiâeparleRoy Lois douzieûne Roy. 

X -.V- - “ Paris, mil quatre CCI non5tchuiû,fiieiI.pi 

der S oMc'fuct les gcns'duditt chaltclkt; — m ceptiô fie modification des faeukez de mô 
chacun pour tant qu iluy pcult&' pourra feigncur le Lcgat . FaiA en parlement le pr-nce. 

— ^ ïüëtim ônqiefmc iour de Sepicbtc , l'an mil cinq Larsiuulde 

censdiZDCuf, FueiLji 



Dcs auditcursdu chaAcllcf . 
DuF'--'urcurau l^oy,cn 

iZFl — 






Des examinateurs dutfiift audiâ fu. 

Desaduocais& procureurs. fueil.54 

Des notaires du chaAellet. fuetl.f 

Des clercs ciuil & criminel Sc des auditeurs» 
audiâfueillet. 

Des Audiences, iue 1.^7 

Du lcc[|eur~ Z^jfo'Vv aud kt fuul. 
De s Icrgcns» 

Del'audicncicr. 



lucil.t) .......... 

i ! il ’hlc au. — Ordonnances de Parlement, cfpedalcmcnr, 

Touchât les parties qui onta plaider, aucc 

les fermés des aduocats,dc des procureurs 
ficplufieursautresordonnanccs. fucit.pz 
Ordinationes,aduocaios,& côiilurios in par 
Umento,ungences» fueil.9; 

Ordinationes generales procuracorcsinpar Sermeotdc» 
lamentoiuratostangentcs. fucil 9) 

Xts Seigneurs des enqucAes fur leurs fermes 
doiuent faire accomplir les cholês,&c. 

“ fucil. 



audid füdl. 
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Stile 

A^eç. 
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Dd vlercdc la gcolc & geoUer âudid iucii. 
Let ourdudicTchaltellCT. . , . lueil s ' 

Lesdroiâs dcl'exccuccur deUhaukciulkuc 
fitffl * • - ■ 

LxrratAdu niiedechaflcller,touchanrlama 

'^nnene. ®“ ^ lucii.oj 

_Lettri' par Iclqueltcs le Roy détend que 1> ni 

. , flsporicvelouxnedrap deloyc,itnon ges 

iêyccctca^ nôMcs,taRkc 5 parIcRy) <'h..ilcs viii.mil 
quat; e c^quatre vingts 5 c cinq.lcdîxlcpt 
iefmëïôS^ weiLfft 

Ordonnances^ RoyLois douzicfmc,con- 
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cernansIefaîâdeiuAice, publiées l*an mil 
quatre cens quatre vtngtsdixneuf fuciLtf t 
iufquesauy). 

Modincations fur les articles defdiÛes ordon 
nances. fueilyf 

»• Ordonnances du Roy Lois douziefmc , tou- 
poftoü^ue*. chant les mandats apoAolicques,& le faick 

deiu Aice.Publiees l'an mil cinq c 5 s & dou 
ze. fueil.74.iufqucsau 80. 

Ordonnâces fiiiâes par le Roy Lois douzief- 
me,toucbantlepriuiIcgc dcsefcollicrs, Sc 
des abhuz par eulx commis. Donc à Paris 
le dernier iour d‘ AouA: Tan mil quatre ces 
quatre vingesdixhuiA. fucilSo 

Kefortnatio Ordonnâces faiâes par le Roy Lotsdouzief- 
ducudioal me,l'anmiiquatrecensquatrevingts dix> 



' Prieilrfe 
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fetni. 



neuf, fur la reformation des priuticces des 
vniucrfitez. &ei).i 



Sf 

Ordonnâccsfaiâes parle Roy Loisdouziel- 
roeàl'cncontre desiuicurs&blafphema- 
tcurs du nom de Dteu,publiccs à Paris& à 



~T.es ordonnances des huilsiers de ptclement. Hui&icn de 
— fiicil. p*d<ni«u 

~T)es caufes des requeAes du Palais, fueil.94 yjçj,jjjy,d« 
“Ordonnances.touchant b lin du parlement, 
quandüdoibi vacquer. fûei!»94 

~~ 7 \rticle$ fur le faîék des grcAcs de la cour de crriEm. 

parlement. fiieil pç 

~~^cdclesde la iuriAiiiAion donner â mcAci- lonfiLAlea 
gneurs les ConncAable& Mareichaulx de d« mdrer. 
Frâce,ou leurs lieurenâcs^ la table de mar- t^^“**^* 
bieaupabisâParistfarlefaiâdelaguerre 
êc payement de 1a gendarmerie, fueil. 9 
Ordonancesdu Roy Charles quatôermc, fur 
leseaues&fotcAs. fucil. 96 teUi. 

DesfbrcAs. fiieiLuy 

Ordonnances des feigneurs descomptes fur toipoAcion 
l’impolîuon foraine» Aieil.97 forauis. 

InAruébon âc maniéré de leuer l'impoficion loAtoftien 
de fiideniers pour liurc,fur toutes denrées ^ * 5 "*' *'"* 
& marchâdifes qui ferôt acbeptccs en Flan 
dresQrahant , Picardje,Normandie ou ai- 
lleurs au Royaume, qui paiTcront les citez 
& diocefes de Paris, Troyes & Auxerre, 
pourmenerhorsduRoyaume, parles Ri- 
uicres de Sone,du KJione,A: par les ports * ' 
d'Aygucfmoitcs. AicitvS 

Ordônances des Seigneurs les genenulx,fur 
Hmpofirion foraine» Donné â Parisje hui coennu (à 
âtefme lourde laouier , l'an rail trois cens 
quatre vingisdixhuiék. fueü.99 

Déclaration touchant les amorriAèmcns des AmortiSa- 
héritages nobles Arconiriers i gens d*cgli- niess. 
lè. fueilyp 
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saO RI>ONNANCE FAICTE 

PA"K. MO^SEIG^EyT(^ SAl^NCT LOIS, LEQJ'EL 
- dtctda Fd» mil diux cens fiixMi ip- dix. 

^ DES BOJI^DEAP'LX. 

ONSEIGNEVR rainâLois,iadis Roy de France, entre plufîeurs cftabtifle R.ibiDUa 
mens & confticulions qu’il feit.il ordonna,quelcsribauldcscommunes fulTent 
boutées hors desbônes villes, par les iulliciers des licux.Erüdcpuis lesprohibi- 
rions icllesfaiâcs,clles eftoyenclihardiesderctourncr,qu'cllesfiincnrprinfes ameleuiiâ 
parlefdiasiufticicrs,8rde(pouillecsiufquesàlacottc,oupeliiron.Eifiauciilcur^^" 
iouoic maifon , que le locateur full tenu de payer à la iulbice du lieu pour ce, en 
nom d'amende, autant quele louage delà maifon monteroit pour vn an. 

OliDOJd^ A-NC ES FAICTES PAR LE Tt^OY PHI- 
Iffts le Bdjîir lis maniens de fefclxrj^ furies pefeheurs en toutes n- 
Hiens.grandes pentes, au "Rj^aume de France. 

H I L I P P E S, par la grâce de Dieu, Roy de Frâcc,&: de Nauarre,aux mailbres 
de nox caucs & iorelbs,ralut.S{achrz que par noftre grand côfcil,St par noz ba 
rons,nouE auôs faifbcs certaines ordonnâces fur les perchcurs,&lurla manière 
de pefclier en routes riuieres,grandes le petites en la maniéré qui fenfuit; 

Premièrement que Ion ne puiiTc pefeher d’engin de filc,dequoy la maille ne 
(bit du moulle d'vn gros tournois d'atgenr,fors la rois adiblc,& le marchepied. 

El défendus bac en toutes riuieres,& que l’on ne prenne brochcrcux,qui ne csJiiiûi & 
valent deux deniers: Lavendoife fi: lechcucnel,f'ils n’ont cinq poulces de long ; Ee barbel dont 
les deux ne valent vn denier tournois : Les tanches dont les deux ne valent vn denier tournois: cbctle. 

Le carpel dont les deux ne valent vn denier : Les anguilles dont les quatre ne valent vn denier 
toumoisiNous défendons lablanche roflc,fi elles n’a cinq poulces de long.fi: que l'on ne la puilTc 
predre auanidemy Apuril,iufques àmy May .Nous défendons lanalTe amener la nef; liellc n’a la 
maille dclTuldifleiLe marchepied fera mené de iourfir non de nuifb.Nous défendons qu'on n'ait 
mireà Ibllèsqui boyucnt en riuicre,ne chantcpleure. Nous défendons que marchas de poilTons, 
«'athepceacpoiironquinelbicderordonnancedcirufdiâciSrfils clboyentreprinsfoulbrayansou 
reddans,ilt payeront autant comme ceulx qui l'auront pefchc.Nous voulons que les poilfons , a- 
nec tes defenfes foyent donnez pour Dieu.Nous voulons que les engins qui feront pnns,non tuf a-nu evane 
lifans,foycnt atx.Nous voulonsque fi aucuns pefeheurs côtrcuuent engins qui ne foyent fuffifans, bu'isnïct. 
^u'iceulx engins foyent ars, félon nolbre ordonnance.fi: lespcfchcursiufbicicz.Nouscommâdons 
a. tous noz iidbiciers 8c fubieâs,que bien fie diligemment facent tenir nolbre ordonnance.fi: qui fe. 
ra au contraire ou fera reptins malfaifânt.ou laifant les engins dcfiufJiâs detenduz , ilpayerafoi- 
zanrelôls coumois:fiC y aurons les deux pars.lefcrgenria tierce. 

Cefurlàiai’an mil deux cens quatre vingts Sc vnze au moisd’Aoufb. 

EXTRAICT DES OR^D 0'^ 'N A NC E S lA PIECA 
fatHesfurplufieursclioJês^arleRoyPhilippesleBet^cefiàfcauoirenFan 

mil tn'is cens &• deuXyUU mois de hlars. Article 

Lesbiensmcublcsd’vnclcrcnedoyuentelbrcprinsnefaifiau 
'pRemieremct,leRoy a ordônc fie ordônecnttcautrcschofes,q fi parinaducnâce il mandeq les Ucxlcaicrc 
biésd’aucu prélat ouclcrcvioâtclcricalitcr,lbyétfaifis6emisenfamaî,qparvcrtud’iceluym3dcâî,Mui^ 

mêr leurs btes' meubles ne foy et pns,leurs mai(Ssdecouucrccs,nc cotre railu autremet cndôinagccs auiroi» ilcf 
Le Roy n’acquiert rifin,fie ne retient nouueaux aducuz es fiefs des clercs ou haro ns. 

Item,le Roy a ordonné fie ordône.que d’orefenauant il n’acquerra rien es fiefs des prélats, reli- midcc rutc 
gieux ou barons, fans leurs confen tcmcns.fice n’clb chofe appartenante à fou droibb Royahse fi ne ** 

retiendra noaucaux aducuz en leurstcrrcs. h’ 

Comment les commifiaircs de rcgallcslcdoyuent gouucrncr. 

Itcin,il défend 3cculx qui ferôt commis à gouucrncr les regalles, quand elles cheent Sc vaquet 
Cimalnqu'ils ne couppent les bois auant qu'ils foyent en taillc,ne ne pefehent les viuiers auant 
leur temps , ne ne facent aucun galb ; Se f il y a aucun arbre , qui ait elle garde pour fit beauté , ou ‘"S* 
paurfôbllentationdcmaifons.qu’ilibit encorcsgardé. 

' Faulttelêtucrlanouacionficl'slnudcsellangs.fie'ViDiersqu’onpefche. 

. A 
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en r. E' f‘> y ““«'■f 'flîS o“ viuier.qui fort en pcfche.q Ion rctrue la nouâtiô & l’alnu qu’it appat 

gdcferigar ticdra,pourpcuplcr aprcs ladiâc pcfchc:flc que Ion fe garde aurti a touCourfmaisdecoutesdeftru- 
aiôs,gaft & cxccz:& que Ion tiêne tel attrepement, telle raifon & telle équité, comme en fa chofe 
ponipcujicr Jôtnagc.îf Cfcrapuny.commcdcraifon. 

vj. Ccftai;riclc dépend du troificfmc. 

Itcm.remblablcmct des barons, &autrcsfubicas,quandpardcfaultd’hommc, leurs terresvicn- 

Sipni^ 0 nent i fa main. fBaillifs,fcrgcns 8c maifttes 8c gardes des eaucs 8c forefts, feront mis en 

ftruntiuiii. leurs ofiiccs.patraduis du grand conlcil. ■ 

bïi^ondï hc,vcultaufstqd’orcfcnauïtlcsbailIifs,fcrgés8cMrdcsdesforcll5dcChïpaignc,8clcsmaiftret 
gr a tsre.i. Si gardes des forefts 8c eaucs, foyent eIcuzSc mis cfdiSs offices,à la deliberation du grîd confcil. 
rij. Nul,tantqu*il fera iuge,doibtcftrc du grand conlcil du Roy. 

né£în* Itcm.le Roy ne vcult que aucun fcncfchal.n’autte baillif, foit de fon côfcil,tît qpmme il fera en 

f=ô« du cü- iecluy ofiîcc. ^ Confcillcrs ne doyuen t rcccuoir aucunes pcnlions,finon que du Roy. 

**'**'vû’!’ Itcm.Ic Roy ne vcult pas qu’aucun dcfesconfcillcrsrcçoyucntdorcfcnauataucuncs penCons 

Confeiiieit’ de quelque peiibnne d'eglifcou fcculictc, ou d’aucuncvilleoucommunaultc : 8c fils Icsont , det 
P” maintenant qii'ilsles lailTcnt. 

pieîînou Le lignage, affin ou domcilicque du fcnefchal ou baillif,nc peut eftrcprcuollen mcfmeliegc. 

cônuniuia ltem,vcult 6c ordonne que nuis fcnefchaulx,baillifs,ou iuges quelconques ne puiflentauott et 

Prtnodik' ‘l'éles fcncfchaulcccs.prcuofts qui foyct de leur lignage, affinité, ou de leur famille 8c nourriture: 
io^i iiiVc. à fin que pour caufe de ce ils ne foyent meuz à lugcr moins loyaument es caufes, qui d’icculx pre- 
ritanncfe. uoftsvjcndroyent à culx par appellation. vne pcrfonne,vnfcul office. 

"ôîîîluwt Itcm.cft ordonne 8c flatué qu’vne petfonne n'ayc quVn feul office. 

fcncuhaiii. Touchant la réception Sc execution des lettres du Roy. I 

office Ici lU Item.quc les lettres du R oy,foycnt reccucs bénignement 8c rcucrcmmcnt,8c miles dexccotlqn 

»e pciBoe diligemment par les iuges : finon qu’ils ayent caufe lullc , par quoy ils ne le doyuemfairc : auquel 
» i- cas il nous rcfcriucnt 8c rendent Icfdiéles lettres à ceulx qui les portcront,aucc leurs tranferiptsou 
Ro"faa”t rcfponfcs foubs leurs feaulxiSc fils en clloyent refufans ou ncgligcns par malicc,lc Roy venu que 
bnngncmSi ils payent le dommagc,8c qu’ils foyent puniz. 

nccacsadi (|;ncfchaulx,baillifs,prcuofts,Sc autres iuges exerceront leurs offices en perfonne. 

nccuicci. Item.quclcs fencfchaulx4>aillifs,prcuofts, 8c autrcsiugescxctcent petfonncllcment leitrs dfiS- 
>'j- ces, 8c n’aycnt aucun lieuccnant,li ce n’elb en cas dcncccfsitc,de maladie,ou pour quelque caufe ne 
t”Çù'û«û celfaire.qu’il lesconutntabfenteriauquelcasilsferonttenuzderetournertantollapreslacaufccef 
officci CD fanteiEt en ce cas mettront iuge iufques à leurdiâ retour,qui foit preud’liommé,non pas aduocar, 
fciiormc. n’jutre qui foit empefehe d’autres grandes befongnes , ne charge d’amis : car il rcipondroit pour 
lujeitièpîi leur mesfaid. f Les iuges ne prendront aucuns dons, 

dioi dôj, ec Item.quc les iuges ne prendront r ien,mcfmes fil leur clfoit offert de leurs fubiefis,ou des egli- 

fes qui font en leur garde: ne n'iront enicelles rglifes ou abbayes , pour difner ou pourgcllr , lans 
aiiicbbiyci grande caufeou occafion. ^Lesiuges fermiers ne feront aucun accord pour lesamcn- 

co m^»r dcs.que leurs fubicâs pouiToyent encourir. 

uii|i ltcm,dcfendque les iuges fermiers ne facentc5ucn,ince ou marché auecaucunsicursfubieâs, 
Ferwimne pour aucird’culx aucunclommcd’argcnt pour toutes leurs amcndcs,cnquoyilspourroyenteftrc 
««îciulb condamnez durant Icurdiâc ferme , pourtant que ce feroit leur donner hardiclfe 8c occafion dc_ 
icaipoora- mcsfairc. ^ardeuantqui lesiugcs 8c iulliciablcs prélats 8cbaronsfontrcfponfables. 

Swrartot' It*m. que les iuges 8c iufticiables des prélats 8c barons, ne foyent miz en lacour de patlcmct.nc 

encourir lie pardeuant aucuns des officiers Royaulx.lice n’cll en pur cas de rcfarr,ouauiccs cas appartc.aans 
leutiempe. jy Roymclc Roy ne vcult pas, que lettres leurs foyent donnccs,fbrscn cas. 
luge» Ror- Ou,quand Sc comment les fenefehaulx 8e bailhfs riendrunt leurs afsifes. 

nusn'eiuie Itcm,Ic Roy a ordonné 8c ordonne,qiie chacun des fenefehaulx 8c baillifscicncnt leurs afsilbs, 
»r P*'' fcnefchaulcccsou bailliages,de deux mois en deux mois pour le moins : Et qu’en 

nst loiub. la finde chacune alsifc,IIs facenr ff auoir quand l’autre fe tiendratSe qu'ils ne le tiennent pas en U 
wlspee- prélats, barôs, ou autrcs,là ou le Roy n’a point de luftice nedômaine,ncgarde es licux,Ii 

btiaoimn ou il n’a ville n’habiutiomains fors fculcmct là ou elles ont cllé accoullumee tenir, trente .ans a:8c 
lurirdiâiiSL fils lcfaifoyêt,nons voulonsque cela netourne en prciudice à aucun en propriété n'en poffcfsion. 
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Nota qu’il Icmblc.quc le contenu en ccll article foit contraire,pour l’arreft qui fut donné 
pour Tuillc,conirc monfieur d’ Aniou.ainfi qu’il lira i ft cy aptes. 

Nul ncdoibtefireiugc au licude fanatiuité. 

Itc,lcRoy a otduné 8c ordônc,q nul ne foit fencfchal,bailhf,ou preuort du lieu,là ouil eft natif. 

Efquclles terres les fergens doyucnt exploifler. 

Itc,q nul ferget Royal ac voife iulticicr es terres des ptclats,barons ou autres ffiaulx duRoy,ef- 



Ordonnances du Roy Philippe le Bel. 



fueil.i 



quelles iliaoc toute haulte iullicc Sc bafle,ll ce n’cft en cas de refort ou autre appartenant au Roy: 

8c cncotetjoe cefoit du coin mandement ou mandement du fencfclial ou baillif',& qu’audiû man tSt rcfiJê'ce 
demcotCik contenue |a claufe appartenant au Roy. Et ne demoureron t les fergens en iccllcs par " 

{taude rentre la volûté des fcigneurs,fils ne font nez du lieu,ou f ils n'y font maricz:Sr en ces deux 
cas n'/poorront lefdiâs fergens exercer , ne faire aucun office de fergent : Et encore ficas de re- 
forryeuheoitjou autre appartenant au Roy.iceulx fergensdemourans illcc , ne fen pourront en- 
Bemettre:mau fera mis à execution par autre fcrgent:Sc pourront les prélats , barons & autres fe- <noc puni» 
aulx tuftiaersvfcr contre culxde leurs iurifdiflionstemporcllcs fansfraude, ainficomme contre 
les autres perfonnes priuees:aux cas toutesfois qui ne toucheront leurs oflices,& les pourront pu- 
nît de leurs mesfaias St excès qu’ils feront , non pas en exerçant leutfdiâs offices , ou autrement 
pourraifon de leurfdiâs ofEces. 

Sergens dcibbeilTans aux fenefehaulx ou baillifs, feront par iceulx corrigez & puniz. 

Item , le Roy veult que la fuperfluitc des fergens foit elTacee , & que tous ceulx qui trouuez fc- 
tât defobciflans aux fenefehaulx & baillifs, qu’ils IcspuÜTcnt corrigcr&punirpourlcurs mcsfaiâs, 

8t oRer de leurs offices du tout.fi le cas le requiert, iaçoit ce qu’ils ayent lettres de retenue du Roy: buiiifi & te 
lufsi que ceubt qui demonrerôt,donnent bonne feuretc es mains des fenefehaulx Sc baillifs,de fai- 
rc le deude Icuntiids offiCes,Sc de rcipodre Sc cllre i droiâ fur tout ce qu’on leur demandera pour pgj^ ‘ 
leurs offices. 

Notaires publiques font feulementcreez par le Roy. 

Item,leRoy ode Scinterdiâi tous fenefehaulx, baillifs , &: autres iudiciersde ce Royaume de 
la pmflâncr Royale, 8: retient le Roy & referue àluy & i fes fuccclTcurs perpétuellement Sc à louf y 
ioursda pmSiacc de créer les notaires publiques. 

Du falaire que doyuent prendre les notaires Sc clercs des iuges. aoueiqm: 

Iremje Roy aordâné Sc ordône que les notaires Sc clercs des fcncfchaulx,bailhfs ou preuofts, 

8r autres efenuains foubs eulx,prcnent falaire modère 8: attrempé: C’eft à fçauoir de trois hgnes, siilirt 
ni dcnicride quatre i (îx,deux deniers de la mônoye courantc,8: non plus:& fi plus y a d'illec en- 
auant de trois lignes vn dcnier.Et doibt eftrc la ligne d’vn efpau de long , Sc qu’elle contiennefe- 
pcantclettrespourlemoins:8cnplusya,pluscnpourroocreccupirauprix. gn. 

Du falaire des fergens. 

Iremjes fergens i chcual predront quatre fols pour iour:8c les fergens à pied,feizc deniers de la xxii. 
monnoyecaurante:8c ne pourront plus prendre pour lcurfalairepouriour,combicn qu’ils fcilTcnt sjUàtJi 
plufieurs adiournemens ou executions ou procedures de leur offîcc,pour plufieurs perfonnes , ou 
pour diuetfes befongnes. 



£S SVK, LE F A I CT DES yST7{_£S 
finies par U Roy Phdippes U Bel J," an mil trois cens ür yiiK^, 

H 1 L I P P V S,dei gratia Frïcorum rex, Vniuetfis fenefcallis, Bailliuis nollris 
Sc iulliciariis tegni nollri faluiem. Pro reformatione publica regni nodri vfuras vfoio Je- 
à deo prohibitas Sc àfanflis pattibus, neenon progcmioribus nollris damnatas 
prohibemus omnibus Sc fingulis tam regnitolis noflris,quàm aliis in regno no- 
(Iro quomodolibct contraheregenus vcl fpecicm quamhbetvfurarum:fed gra 
uiores vfuras,liibflantias populi grauiùs deuorantes,profequimur atientiùs ar- 
que punimus . Pccnamenim corporis 8t bonotum ipfo ftüo incurret regnico- Gilng ptf. 
la vel rorenlis,qui contra prohibitioncm huius przfumpfcrit , vfuras graucs huiufraodi frequen- 
tarc/cu perfe, vel per alium fc vfurishuiufmodi cxcrccndisconfcrrc recipiendo , vcl exigendo vi- 
tra vnum denarium in lcptimana,quatuor denarios in menfe , vcl quatuor folidos in anno pro li- 
bra.In nundinis veroCipanix vbi pro expcditionc nûdinaru muiuatur pccunia vcl creditur de nii Gaing p«- 
.dinis ad nûdinas, quxfcxics fiint inanno jppicr graucs fummas mutuorû vel aliàs créditas, quxcô 
nabûturibidc. Et mnûdinarum fauorc,infligimusptcnâprxdiââcrcditori,qurtaliter fub inicref indcCbaia 
fc nomine vcl alio prefumpferit cxcedcrcpro fïngulis nundinis fupradiâislucrû quinquagintafoli l’sg°s- 
dotû pro Engulis ceniO libris crcditis,vcl pro minori crediti quâtitatc,pro rata: quod intelhgimus 
de lucro quod de mutuo recipitur,vcl câbio de nundinis ad nundinas,vel alio modo lîmih contra- 
ûus cuiaUibcr colore quxfito,vt lî creditor fupradiâam quantitatcm,lucrum rcccpcrit vcl exege- 
nt, ptenam committat prxdiâam.Qtiia verô funt plures qui mutuât pccunias altcriùs ficli contra- 
âus colore qux(iio,vcl côtraâus alios vfurariis mutuis grauiores fréquentât cuidéter in fraudem liacicilbfi 
grauiû vfurarûjhuiufmodi pœna pridiRa cos profequimur arque ferimus, talcs côtradusvfurarios 
C& cen/coret.V crùm per hoc nâ tollimus quominus impunc creditor quihbet intcrcfTe legitimü Umdiuu. 

A ij 
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ptxrer fotcem fibi dcbitam pofsit exigccc ex mutao vcl alio comraâu quocunque licico ex quo in> 
rercrtc rationabiliter Sc licite petijjofsit vcl recipi . Scd ne in fraudem vfurarû maxime graumm in 
concradu mucui ab inicio inccrcûc promictacur,vcI eciam ex pôlb faéK) pccatur.Si quiscx contraâu 
mucui vel alio crcditocacione lucci i'aciendi,feu non faâi propter foluiionc non faâam débit! pro 
intcrcirc vitra diftas quatitatcs cxigctc vcl rccipctc przfumpferitipœnam incurtet prxdiâam;pro 
prêt cxccirum enim przfumimus id fieri in fraudem nuiufmodi vlurarü . Prattercà prohibcmus ne 
quis crcditor literas obligatorias mutui , vcl altcrius crcditi , vt lucrum ex tcmpoce conuettatur in 
lortem.faciat rcnouari,vel alias vfuras vel intcrclTc quomodolibct in forte conuertat:Quàd liquis 
colbnpiia- contra fcceritgdiffampccnamiplbfaâo incurrct.Cxtcrùmquia mutuantcs pluricsin fraude vlura 
ÿ*' Ht dco pecunias vedunt vcl cambiunt,8r in contraâu conucntionc adliciunt,vt folutio debiti cis fîae 
n.'fer° tcdii in alio valorcgvcl alia pccunia quàm fît ilia quam tradunt ; volomus qubd nullus teneatur Ibluere, 
j” '"'îéft*" prifumat cxigcrc vcl rcciperc in co modo pccunixtraditxper cum,vcl alios de 

iju'îicftoii bitum in maiorivaIorc,quàmin valorcpccunixtraditx,quantû vidclicct valcbat Sc currebatcom 
Jontlup"* muniter iuxta ordinaiioncs nollras tcmporc cotraâus,SC quopccunia tradita fuit:Sc fîforfan con- 
trarium lit conuctum,conuentio talis ipfo fââo lit nulla, créditer qui conttarium facict, tenebitur 
pœnaprzdiâa.Et rurfus plcriquc propter priuilcgianundinarûcapanixcôcciraprodcbitisexigcn 
dis contrailhs in corporcnüdinaruin débita extra nundinasvcrccôtracfainfcribi faciCt vcl bona 
nundinariripratû vcl aliàs tanquâ in nundinis contraAa vt gaudeant priuilegiis fupradiâistProhi- 
bemus boc igitur in futurum ,pœna amifsionis debiti bfci nobis applicâdi, cohcrcctcs cofdc nota- 
rios figillantcs Sc mimllros quoflibet talia infcribctesfalfb feienter pccnafalli punimus . Sanc licct 
propter dâna S; oncra qux ex prxmifsis caufis Sc allis regnû nollrü ex Italicorû mora feu relidetia 
i'uftmuiiniis tcporc priccdcnti;nuper inhibuilfcmus ne deinceps rdidetiam faccrent in regno no 
ftro,fcd exirent indc;quantum ad rclidcntiâ fuprà diâam propter aiTcffioncquam ad patrias habe 
mus Italix prout Sc nodri progenitorcs habuillc nofcücur;Icalicisprxdiftis rclaxamusinhabitatio 
né huiufmodi volctcs qu6d Italici mercatorcsquicCquc nobis, regno nollro,eccIclîzdcidcuoci,Sr 
pro dcfênfionelidci nobis lidcliter adhxrcntcs,ncdum ingredi pro mcrcaturis Sccauiis honcdis re 
Irjlici pour gnum noftrû Sc cgrçdi fub nodra protcéfioncvaleât.lcd ctiam rcfidcrc 8c morari motefolito dum 
rom demoo ruprafcriptâ Sc alias ordination» nodras tam pro fadis monetarû quim aliis éditas Scedédas fidc- 
tmeiiFr.ct fjrujucrintjSc pacificc conucrfcntur-.hoc faluo quàd Italici qui prxtcrito tcporc in regno no- 
ftro moram fcceruntprocomifsis pcrcos nuperfibi per genres nodras expofltis nobis fatisiâcianc 
compctcnter,lïgaudcrevclintgratiafupradiaa.Prxmillamigiturordinationc nodramper vosfe- 
ncfcallosibailliuos, Sc iuditiariosnodros tam alsidlsvcdris quàm aliis in locisquibuflibctvednia 
rifdidioni fubicdis publicari iubemus Sc prxlatis, Sc baronibus fcnclcalliarum Sc balliuianim vedra 
rumintimari,vtipfiprxlan,baroncs,S:alijdominiterrarumaIcamhabcnccsiudiciâ,ordinacioncm 
eandé in fuis iuditiis faciat publicari, Sc légitimé obfcruari: intimâtes cifdc quôd in corû defedum 
nos przmilTaomnia faciemusin corû iuditiis Icgitimccudodiri.In cuius rci tcdimoniûligillûfcci- 
mus prxfcntibus bis apponi. Adû apud môtem Argi , die Sabbati ante Purificationc bcati Marix 
virginis , annodomini inillclîmo trcccntclîmo vndccimo. Similis ordinatio rcpcrictur in caméra 
computorumParificn.lib.A.fol.xvij.Itcmcadem ordinatio in gallicodido libre. A.fol.xix. 

Datt. Faia en l’abbaye de Maubuiiron.l’an mil trois cens douzc,cn luillct. 

Itcm,limilitcr in alio bbro,didx camerz , in quo continentur ordinationcs lândi Ludouid,pro 
tranquillo datu rcgni,fol.lxvj. 

Item,ranmil.cccc.xv . le Roy ordonna certains commiiraircsfurlc faid des vfures par le Roy- 
aume, aufqucis commilTaircs furent baillées cenaines indrudions contcnanspluficurs articles cf- 
cripts audid liurc.A.au.lxxij.fùcilIct.Enirc Icfquels ed l’article qui fenfuit. 

. Itcm.S: pourcc que les peines côtcnucs en l’ordonnance des vluresfont moultgricfucs Sc moult 

afpres contre cculx qui font fraude contre ladidc ordonnâce,Sc vous aurez puuuoir de faireCom- 
poûtion Sc d’atremper Icfdidespeincs.vousdcucz Sepounez auoirconfideration delà richéfle de 
l’vfuticr , fçauoir fil a longuement maintenu le mcdicr d’vfurc Sc fil a moult gaigne au medicr,S: 
f il aprede àgriefs vfures ou à legicrcs attrempeement , Sc fil a Icgiercmcntcontcdc fon crime, Sc 
oftert afairc amende ou compolition,S; fila ede rebelle ou rioteuxen foy défendant. Et félon ce 
foyezaduifez félon vodredilcretion de le punir,oudc fairccompofitions , car les compofitions fe 
pourront Sc deuront faite à moins d’cfclandre que les peines Sc plus hadiuement. 

Itcm.fcmblablcmct l’an mil cccc.ij.furct ordonnez cômiiraircs fur Icfaid de la police de Paris 
Vfurtmeoa vfuricrsimais ils procederét contre lefdids vfuriers ciuilcmét , Sc les condânerenten 

fommes pécuniaires, Sc ne procédèrent point criminellement. Car le Roy pat la puiflaftee 
Vfmmîc. illcurauoit dûncel'auoit refctucc.filsn’auoycnt furccautrc mâdcmcntdcluy,cômcil appert 
faidon. par vn copte particuUct de lehanGautiet receueur ordinaire, pour ce edât en la châbre des côp tcs. 
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P Hi&pW par la grâce de DicuRoy de Fr3cc,aux rcndchaulx,baillifs & à no 2 autres iufticiers’ 
faliuJfous dcllrans purger nollrc royaume de lamauuaiftié d'vfures,nouuelIemcc feifincs or 
dâiiice,cn laquelle laçoit ce que nous ayîs toutes manières d'vfures cxprcITemct rcproulié 4c 
deffcai&>,coutesfbis celles vfurcs qui font trop griefs4c formotent certaine quatitc en ladiâe ordo 
naoceexprclTcs aufsi corne importables, 4c nô lou£frables,4; lefouelles plus griefoemet 4c en petit 
dei^s demeurer 4cc6fommct lafobllace de nozfubicâs,plus aipremct auôs défendues mettâs4c 
4apofans peine de corps, 4c d'auoirà nollrc volute à cculx qui les fetût 4cfrequcntcr6t ainli corne 
plus plcincmct cil côtenu en l’ordônancc ddTufdiâe imaisaucfismal cntcdans,&: mauuaifcmcnc 
iotet^etam la lêntécc 4c les parollcs de cefte ordônance, iaf oit ce qu’elles foyci claires 4c entedi 
blés ipource que nous cnccllc ordonancc n’auons mis peine nômcmcm cotre cculxquivfcrôt 4c 
frcqaëtcromvforcs dcmenuequantitc,fciForccncd’arguecqucnou$ entedons que celles menues 
yfam le puilTcnc bônement vfer ou fréquenter en nollre royaume,laquelle interpretatiû 4C argu- 
met de tels ^ens font moult mauuais.Car cüme nous ayôs pacparollescxprelTesclcfendues toutes 
nunicres d vfurcs ia pour ce que nous plus aipremct pourfuyuds, 4c punillbns les plus griefues vfu 
rcs ainC corne elles viennet de grcigncur,conuoitifc inique 4c inhumanité,4cqui plus gricfucment 
tormetet le peuple 4c le cûmuo des gensrnul home de hùn entendement ne deuoit entendre que 
aous Touliîisids fouffrir ce que nous auôs réprime 4c défendu cxprcircmct:mais à ce que ne fe don 
ne lieu dedoubieà aucûs limplcs ou malicicuxtNo* dcclards par ces prefentes lettres que nous en vümic- 
Tordonnacc delTuldiAc auons rcprouuc 4c défendu 4c cncores rcprouuôs,& défendons toutes ma 
nietes d'vfuresde quelque quatitc qu’elles foyct caufccs,cômc elles font de Dieu,& des fainûs pè- 
res dcfcnduestmais la peine du corps 4c d’auoir delTufdiéls no’nc mettôs mie, fors cotre ceulx qui 
ksp/usgros vibres rcccurôqvfcrôtou ftequeterot, fclon qu’en l'ordonnâce delTufdiâc le contiec, 
mais pourcenous nefoulTrons mie expreflecmet yfodes de menue quâtitc,ains voulôs clhe dônee 
£mpfêmct 4c de plein barre, 4c defenfe à tous cculx à qui forât dcmâdces à la lin, qu’ils ne les foyent 
renuz de payer, 4c repetitiô à ceulx qui les aurôt payez de quelque manière ou quâtitc q foyent iccl yfarc«lep< 
les vfures.Et voulons cncores 4c cômandons celles vfurcs de menue quan tité pour lefquclles nous Jî'fcÎOTrto» ‘ 
n’auonspas mis la peine dcirufdiâc,e Ace cotrigees 4c punics,4c ccubt qui les rcccurûc , vferont ou 'ipa. 
6cqucnccrôc,cArecorrigez 4C puniz,ainA corne félon Dieu 4c droiâure,4c prollicpubliquc des fub 
icâx de noAte royaume fora à tairc.Pourquoy nous vous mandons 4c cômandons à tous 4c chacun 
de vous que vous publiez ces prefentes lctttcs,4c les chofes contenues en elles, 4c faiâcs fçauoir i 
xous en la forme 4c en la manière, Icfqucis nous vous cdmandafmcs faire fçauoir 4c publier les or- 
donnances deAufdiâeSipourquoy nul ne puilfo alléguer ignorance fur les chofes delfus côccnucs. 

Donnd à PoilTy,lc huiâiefme iour de Dcccmbre,l’an de grâce mihrois cens 4c douzc.Similitcr Dinv> 
regiitracur in caméra compucorum Parilîus in quodam hbtoparuo in quo concincncur ordinatio- 
aes Cmâi Ludouici pro tranquillo Aatu rcgni.fol.lxviij. 

AVTRES ORDONNANCES FAICTES SVR PLVSIEVRS CHO- 



fos,pat le Roy Philippes le Bcl,lc xxv.iour de Feburier,l’an mil crois cens dixhuiâ: 

Et premièrement touchant les impoAtions 4c gabelles. 

'pHilippes, parla grâce de Dieu, Roy de Frâca,à cous ceulx qui ces prefentes lettres vcrrâc,falur. 

** Comme pour ce qu’à nollre côgnoiAànce eAoit vcnu,que la gabelle do fol 4c les impof tionsde 
quatre deniers pour liurc eAoyct moult delplaifans à no Ate peuplc,4c que tant pat icelles comme 
parles preuoAs fetmiers,4c les cxccfsifs nombres de fotgcns, 4c les comilFaircs enuoyez par no Ace 
Royaume furpluficurs cas,noArediâ peuple fo tenoie moult aggrauc, nouseufsions faifl appeller 
P deuit nous au lourde la fcAe noAredamc de châdcleurdernierpaAc,les prelacs,barâs,chapitres 
te bônes villes de noArc Royaumc,pour pouruoir par leur bô cûfoil fur leldiAs griefs, au plaïf r 4c 
jpfit cômun de noAre pcupleiauql iour nous feifmes dire no Ace inccciô en no Arc pfcnceifor laqile , 

CUC deliberation par aucûs iours,ils nous|onc faiû relpôfobône4c gracieufe. ^auoir faifons q nous 
con Aderâs la bonne volute 4c lagrâde aAeâiô qu’ils ont eueà nous au teps pane 4c encore ont, 4c les 
uauaulxqu’tltoncfouAenuz,cfpecialemctaulaiâdenozgucrrcs:dcAcâsnoAreRoyaumemcttre 
4ccenireoboneAacauplaifirdcnozfubieâs,auôs ordônclurleschofosdcAufdifles 4cfurpluAeurs 
autTcs,qui font venues a noAce côgnoilTancc,dclqllcs noAre pefee fo tcnoit aggrauce,en la manie 
rcquifcnfoit: Ce n’cA pas l’intention du Roy, que les gabelles 4c impoA tiôs durent à couAours. 

Prcmicremct force qu’ils doutoyct q la gabelle du fol 4c losipoliciûs fuAct ïcorporees en noAre Article 
dômaine,4c quelles duralict à ppctuité,no’ leur lifmcs dite 4c déclarer q no Arc îtetiô n’cAoit pas,q premier 
lefdiâes gabelles 4c IpoAtiôs duraAcnt à touliours,4c qu’elles fuAct mifes en noArc dômaineiaïcois 
pour ladciplailàcc qu’elles foc à noAre pcuplc,vouldriôs moult q par bô côfoil 4c aduis,bônc voye nuuicjii 
fccôucnable fiiA trouuec,par laqllc Ion miA bône prouif ô fur le iaifldenoArc gucrre,4clcfdiaes 
libelles & impoAuôs/ulTeniabbacucs àcouAoursi4c paemy ladifoe voye touspreuoAs 4c fermien uxiStmi. 

A iij 



Ordonnances du Roy Philippek Bel. 

fiiffcnt oftez,& les preuoftez d’icy en auït fuflent baillées en garde àbônes perfonnes & fuffifites. 

DeneconttaindrcaucunsàfairepreftauRoy. , . , „ 

ij- Itf .nous voulôsJc ordônôs.q tous les emprûts de no a: de noftrc trefclicre copaignc la Roync, 

Enptûn ne noftre trefchet fils leduc deNotmidie.ceflent defmaintcnant:& que aucuns ne foyct par au 

cunemaniere côtrainasde faireprcft,ficc nellde Icurbon grc & voloce.fans aucune cotramae. 

Du nombre des fergens. , iivn 

lij. Item des fergens Sc fergenteries nous voulôs Sc ordonons qu ils foyent tous ramenez à ItlUt «e 

au nôbte ancien, félon les ordônances autresfois faiacs fur cc; Et noz fenefcbaulx & baillifs faemt 
■venir en leurs prefcncestous nozfergcs de nofdiacs fenefchaulceesSc bailliages: & par le confeil 
de dix ou douze des plus fuffifants du pais.tantd'eglifecomc nobles 8c bourgeois, ils fçchct 
guicret quel nôbre de fergens il y auoiten leurs fcncfchaulfecs 8c bailliages au icps p^c, 8c audia 
nôbre les reftraignétiCnô qu'ils 8c Icfdiacs bônes gens de côfeil voyct qu il foit trclgrade nccefsitc 
de plus 8c que par le côfeil defdiaesbônes gés,ils en laiifcnt & elifent des plus fuffilans tat 8c en tel 
soaf. »•« nôbre côme bon leur femblera,en oftant les autres tout à plein defdiaes offices. Et voulus & defen 
fonipuiiTid que tous les ietges quels qu'ils foyét,n'ayct puiifance de fergeter en fenefchaulcee ou baillu- 

ge gencralcméciMai^oulons qu'ils ayempuiffance ehacun fmgulieremét de fergemerpar preuo 
kneet. chaftcllcnics/clon cc qu’à nozfcnclclaaulx & baillifs fcmblcra bon a faire, par le cuicil des 

faees du pais.Et fi pat aduéturc nous auôs dône 8c dônonsaucuncs lcttresaucôrraire,nous les rap 
pelions lies maintenaiit,8c mettons du tout au néant. Et au cas qu'aucûsd'icculx aqui nousauriôs 
donc les delVufdiaes fcrgctitics,nc vouldroyct ou poutroyct en leurs perfonnes faire leurs offices, 
êc jls auroyce puUTancc,nous voulôs qu’aucun fubfticuc ne foit prins ou rcccu,û cc n cft par le côieit 
setRÎ» «CT de dix ou de douzedes plusfuffifansdu pais/icommc dclfus cil dia.Etqucccluy quifera fubftiroc 
Miiconof j^nne loutcfi: telle caution & iî grande par douant les fenefcbaulx & baitlifs a qui il apparticdra, 

““ comme fil cftoit pour fcrgcntinonobftant qu'en noz lettres foit contcnu,que cculx qui les cftabli- 
tont,aycnt dôné caution pat deuers nous,ou aucuns de noz gens,8c foyét tenuz d'obcir aux Icncl- 
• cbaulx 8c bailUfs en toutes chofesiou linon, Icfdiâs fenefcbaulx 8c baillifs les oftetont du tout. 

Des prinfes des cheuaulx 8c dcscbarrcttcs. 

iii). Itcm,qu'aux prinfes des cUcuaulxSc des charrcttcs,8c de cheuaulx pour cheuauchcr,8cdcs prin 

fes des blcds,8c des auoincs 8c autres grains,8c des vins,8c des beftcs,8c de tours autres viurcs,ponr 
Icfquelles prinfes notlrc peuple f cft pat deuers nous doulu gricfucmcnt,8: expofe pluficurs incon 
ueniens qui de cc pcuucnt cnfuyuiriNous auons ordônc 8c otdônons en cefte manière, que nuis, 
foyent de noftrc lignage ou auttcs,foyent noftre lieutenant ou conncftablc,marcfchaulx ou admi 
à raulx,maiftres de noz comptcs,dc noftrc hoftel des requeftes d'iccluy, ou de quelconque de noz 
* cftats ou officiers,princcs,batôs,nc cheualicrs.facct aucunes prinfes en noftrc Royaumc,dcs cho- 
fes dclfufdiacs.Et voulons 8c ordônons,aliàs dcfcndons,qu'aucuns,nc leur foyent obeiiVans en cc 
prmeonJe cas,fils nc payent deniers côptans auptix que les chofes vouldcont pat commun cours, 8: quelles 
cknivu. feront expofees en vcntc.Et li aucun f efforce de faire contre leur voluntc aucune prinfc,nous vou 
Ions que Ion n'y foit tenu d'obeiriainçois voulons que les preneurs foyent prins p.ir la iufticc des li 
eux ou ils feront Icfdidcs prinfes. Et cômandons àtous iufticiers pat la teneur de ces prcfcntcsict 
AnAotirf “'*> prennent 8c mettent en prifon fans les rendre , fi ce n’cft par noz lettres paffeespar 

iefiWofS- ncus,8c fignces par fccretaires fans relation d'autruy.Et quanti ce, vouionsSc otdônons queena- 
«aefttgft. jjj authoriic de faire office de fergent pour les prcndrc,8c mettre en prifon , fans encourir en 

aucune manictc noftre offcnfc.Et quât aux prinfes des cheuaulx pourcheuauchcr,nous les defen- 
dons,fur les peines dcffufdiûcs,8c aufsi les defendôs i tous les clieuauchcurs 8: preneurs, fi n'eftoit 
cas que nous enuoyerions nozchcuaulchcurs pour noz propres befongnes, 8c qu'ils n’en peuffent 
irouucr nuis à louer: Auquel cas nous nc voulons qu'ils en puilTcnc prendre de lcurauüioritc,nuis 
par la iufticc des lieux ou les cheuaulx feronc. 

En quel cas prinfes ontlieu. 

V. Item, toutes prinfes dcclicuaulx dcharnois,dc chatrcttcs,nous défendons gcneralcmct a tons, 

fi n’cft pour la necefsitc de noftrc hoftel, ccluy de noftre chcrc compagne IaRoine,8c de noz eu 

^tV'îipon fans,auqucl cas nous voulons que cculx qui lesprcdront ayent commifsion de prendre par lettres 
leXojr. fccllees de noftre fccl,8c fignces par fccrccairc (ans relation d'autruy:8c autrcmët.quc nulsn'obcif 
fent i culx. Laiiirifüiaiondcsmaifttcs desrequeftes derhoftclduRoy. 

T)' Item , comme pluficurs de noz fubicâs Cc foyent douluz de cc qu'ils font fouucnt trauailicz 
do'mlrtîo P” maiftres de noz rcqucftcs,nous ordonnons que Icfdiâs maifttes des requeftes , de 

deiic<|iieft<s noftrc hoftcl,n'aycnt pouuoir de nul faite adioutncc pardeuant culx,n’cn tenir cour nc congnoiT 
de jlioad. fiince,fi ce n'eft pour caufe d'aucun office de nous donnc,duquel il foit débat entre parties, ou que 
Ion feift aucunes demandes putes perfonncUcs contre aucun de noftrc hoftel. 



Ordonnaoccs du Roy Philippe le Bel. 
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LainnlHiâiondcsmaiftrcsdcrhoftclduRoy. 

lcem,ft pu telle manière ordonnons, que les maiftres de noflre hoHel,& de noflredi£le com- vij. 
pagne,4;dc nordids enfaas,nayct aucune cdgnoilTancc de caufe, fîcen'clldcs pionnes de nollrc tiaa. 
boRcl^ cas oulôleur feroic aucunes demâdcs pures perfôncUes. ^Des refpiu &: lettres d'ellac. 

ItaB,pouT les lettres dcrcfpits&ellats,que nous dônons Scdeplulieurs autres au nom de nous, viij, 
ncfiiemct en faneur de cculx qui difcnr qu'ils vont ou veuict aller en noz guerres, plulîcurs grâds 
fcnct &: dommages viennent de iour en iouraux bons marchans de noUrc Royaurae,dôc il nous umci cTe-' 
dcfplaift:Nous voulons Sc ordonnons , que dorelcnauant nul ne donne telles lettres d'ellat , lï ce 
n'cRparnonsou par nozlieurenans.Etli par auenturc aucuns de noz gens le officiers les donnet 
nous voulons & ordonnons que nul ne fbit tenu d'y obeir:& auec ce,voulôs que ceulx,à qui nous 
ou noz licutcnans aurôt donne Icfdiâes lettres d’ellat, que d'icelles ne fc puilfcn t aidcr,ne nepor- unrnj’ct" 
tentaucû profEt,fils n'efloyet en leurs perfonnesen nofdiâesguerres,ou par maladie ou impoten <os> » 

cc de leurs corps ils eftoyent cxcufcz,& qu’ils y culTcnt fuffifamment enuoyc félon leur ellat. Sairê°Jcïï 
Des amendes des maiflres d’hoUcl. gume. 

Itero,pource que plulîcurs le deulcnt des maiftres de noftre hoftcl,de ce qu’ils taxent plulîcurs 
amcndcscxcel5iuemct,S:cn prenentgeâs proflîcsiNous ordünons que nullcamcdc ne foit tàxce 
pculx,ll cc n'cft en noftre prefccc,quâd nousauôsnoz reqftes.^Des maiftres des caues Se forefts. ne uicnnt 

Itcm,pourcequc nous auôs eu plulîeurs plainâes des maiftres de noz caues 8: forcfts,&: de leur 
Kcntenans.nons ordonnons que d'içy en auanr ils n’ayent nuis licutdnâs,&: qu’en leurs perfonnes "eticcda '* ' 
Us cognoiftem des excès & deliâs commis en noz caues & forefts feulcmct. Et au cas qu'ils ferôt 
adioumer aucun par deuant eulx, nous voulons que ce foit à certain iour &cn certain licu,&: en la 
chafteUenicifou l'adiournc fcra,oulaou il auroit mesfaiâ.Et aufsi voulôs qucics vns d’eulx foyft 
en vo paispour entendre àlcur ofScc,&lcs autres ionxtc rordonnancc,quc nous en ferons fur cc. 

Des commilîaircs à examiner tcfmoings. 

Item, comme nous auous entendu que noz fcnelchaulx,bailIifs&prcuofts & leurs lieutc- xj. 
sans, es caulês qui pendent par deuant eulx, ils retiennent ancuncsfois par deuers eulx l’audition 
te examination des te(moings,St aucuncsfois les commettent à leurs clercs & à leurs aflîns,dont 
plulîcurs dommages fen cnluyucnt^Nous voulons &; ordônonsqued’icycn auantaucunsde noz 
fcnc{chaulx,baillifs ou prcuofts,ou leurs licutcnans,ncfacct faire cnqueftc,lî ce n’cft par bus co m 
miirairesIcfuffilâns.Etfînousauons donnc& donnons aucunes lettres au cotraire, nous voulons 
qu'ctlcs Ibycnt nulles, & de nulle valeur . Et pourcc qu’aucuncsfois en noftre parlement viennent 
plulîeurs querclcs,qui fontdcpcu déchoie &: aucuncsfois de ges de petit cftat,il nous plaift Se vou 
MOS, qu’au casque les parties fcrdnt à accord en noftre parlcmct de prendre commilfaircs en leur 
paisiqui leurferôt oâroycz,àlîn que chaeû puiircpourluyurc fa caulc à moins de fraiz&dc coulis 
8cqucpar defâulte depourfuyte ne lailTcnt à pourluyurcleur droid. ^Du falairc dcscumilTaircs. 

Item,ordonnonsquc nulcOmilfairc donne par noftre cour de parlement , ne puilfe prédtc plus xij. 
de quarante Ibis parifîspar iour au pais de parifîs:St quarante fols tournois au pais de tournois. 

Des officiers nouueaulx. 

Iccm,ponrcc que Ion afaiâ d»uis vn peu de temps des officiers nouueaulx pour examiner tef- xii;. 
moings nous voulons que tels officiers foyent oftcz,& l’cxamination commife a bûne perfonne Se 
Se füffilânccoo iceulxqui feront eicuz du confentement des partics,ficommcdcirus cil diâ. 

ReuocationsdcscommilTaircsfur plulîcurs termes. 

Item,touscommiflâircsdonnczfuclcfai£ld'vfurc,furtranfgrcfsiondcsordonnanccsdcnoz xiiij. 
monnoyes/ai Aies hors de noftre Royaumc.Sc fur autres cas fcmblablc$,nuus rappcilôs des main- 
tenant, & ne voulons qu’il ne leur foit rien obey pour pourucoiràlcttrcs qu’ils ayentfur IcfdiAs 
cas ouaocund’iceulx.Sidonnons en mâdcmcncàtouslesiufticicrs de noftre Royaume & à leurs 
lieutcnis, que nofdiAcs ordônanccs & chacun d’icclIcs en la forme &; manière que cy deifus font 
expnmecs,fzcent,gardent,tiennenc,&accomplurcnc,&;faccnt ccnir,gardcr&: accomplir chacun 
en droiAlby,ficommcàIuyapparcicndra,&yobciircnt fans autre maiidcmctattcndrc.EtqucnuI 
nefbit fi liardy d’iccllcs enfraindre/ur tât qu’il pcult mesfairc enuers nous. En tcfmoing de laqucl 
le chofe nous auons fai A mettre noftre feel à ces prefentes. 

Donne à Noftre Dame des châps,Ics Paris,lc xxv.iour de Feburicr,l’an mil trois censdixhuiA. 

ColIatiofaAacft cum originalilîgnato fîc,Par le Roy en fon grandconfcil. 

ORDONNANCES FAICTES PAR LE ROY PHILIPPES LE 
BcljCn l’an mil trois cens treize,touchant les bénéfices vacants en régalé. 

P Hilippes, pat lagracc deDieu,Roy de Frâcc,fçauoirfaifons àtous prèles Scaduenir,q côme il 
ait c(U mit endoubtep aucûs fe nous anyô$droiA,8c dnous appancnoitdâncrlcsprcbcdcs, 
dignitezAc bénéfices, quâd ils auoyct efté ou eftoyct ctouuez non occupcz,vacâts Sc vnydcs, 

'' ' A liij 






Ordonnances du Roy Philippes le BcL 

faiû tat feulemct au teps de nollrcrcgallc es cglifes de noftre Royaume, efqlles nous auiôs droiS 
, de regallc; Et fi ceulx à qui nozprcdecelTeurs ou nous les auôs dôncz,& g. en iouiirenc,en doibucc 
iouir.Nous noustenôs & fommes fuf]fîlâmmcc& deuemec informez q noz deuâciers Rois de Fri- ^ 
„ ce, pour caufe de regalle de la noblclTe de la couronc de Frâce,ouc accullumf 5c ont elle en polTef 
*** '■ fié Sefaifine de donner lefdidles prebedes 5c dignitez 6c bénéfices quîd ils ont cfié trouucz en teps 
de regallc vacans de droi A 5c de faiâ,ou de droiâ tant feulcmcnt:£t que de ce nous auons vfc, v- 
fons & entendons vfer comme dcnollrc droift Royal, ou aucun cas fcmblable,5c quclfcôqucs des 
cas défiufdias cfclierta,5c auons dénié toute audience de relay à ceulx qui à nofiiids vfages accou 
«Ile bai Humez pat nozdcuâcicrsRoisde Francc,5c parnoz couftumes, 5c aux dtoiéls Royaulx quicn tel 
fl conaiian cas nous apparticnent.pour caufe de noHrecourôn e,5c aux collauôs par nous,noz deuancicrs ou 
5aR.o;r. fuccclTcurs faiâcs OU à faitccs cas dcfiufdiâs OU cn aucun d'iceulxfcvouldroycnt oppofcr,5clc 
plaiH ou procès fur aucuns des cas dcliufdiâs quelfconqucs ils foyent pendans en parlcmcc, oude 
uant quelques noz commiiraircs,nous les rappelions 5c mettons du tout au néant, 5c défendons à 
. noz amcz 5c feaulx les gens qui licndtont dorefenauant nollre patlcmct à Paris,5c aux delTufdiâs 
commiiraircs,qui de ce cas 5: de fcmblable ne tiennent cour ne congnoilfancc ores ne autres fois. 

Et voulôs5c ordünons que dorefenauant nul prouueu en quclfcôqucs des cas dclTufdiâs,fi ce n’cll 
par vertu de prouilion5c collation Royauix,qu'il$aycntde noz deuancicrs ou de nous ,ou de noz 
fucccircurs Rois de Francc,ne foit receu à plaifl ne ouy en oppofition contre ceulx qui ces cas def 
fufdids.ou en aucû d'icculx font prouucuz par noz dcuacicrs ou par nous,on feront prouucuz au 
temps aduenir par nous ou noz fucccircurs Rois de Fcâcc,par qucUcôques lettres ou oâtoy qu’ils 
ayen t ou ont impetre de nous,G cxprclTe mention n’y cil faiâc de mot à mot de ces prclêotcs , 5C 
voulons qucdorcrcnauât cous ceulx qui en femblable cas ou casdcirufdiéls,5ccliacund’iccuIxont 
collation de noz dcuacicrs ou de nous ont ou auront au temps aducnir,dc nous de noz fuccclTeurs 
Rois de France, foyent icnuz Sc gardez en poircfsion S< failinc paifiblcs des bénéfices ainfi à culx 
donnez nonobllâc oppofition d’aucccs,quc par vertu dautre autorité , ou collation fc foit oppofé 
ou oppofcàgccfcnc,ou vueillcoppofcr au temps aducnir.Etceauonsnousotdonnc &; ordonnons 
de certaine Icience informez àpicin de noz droids & vfages dcflufdias. Et inandôspar la teneur 
de ces pccrcnccs,ànozamcz5>; feaulx les gens qui tiendront nollcc prochain parlement 6c les ges 
' ^ de noz comptes , qu’à perpétuelle mémoire facenc ces prefentes enrcgillrcr en noz clumbres de 
parlcmct 5c des comptes, 5; mettre en garde pour original au tliccfor de noz Chartres 5c de noz 1er ' 
très, 5c afi n q ce foit terme à coufiours,mms no’ auôs laid mettre noftre feel aux prefentes lettres. 

Donneà Vincennesau mois d’Odobre, l’an degracemil trois cents crentesiuiitrc. 
DECISION DE PL VS lEVRS DOVBTES TOTCHANTLA IVRISDI- 
dion du Roy 5: celle de l’eglifeau temps duRoy Pliilippcs le Bel. 
Hilippus,dcigraciaFrâcorum Rex,dilcdis5c fidelibuscicricis magiftris, Fulconi De 
Lauduno arcnidiacono Poncini in cccicfia Ambiancn . & Thomar de pater eanonico 
Rothomagcn.falutcm & diledionem. Super fingulis ad nos milsisarciculis de quibus 
curiamnoftram confulerc voluiftis fie duxirausrelpondcdumiEc primo fijpcrexcora 
^ niunicatiscompcllcndis qui fiiftinucrunccxcommunicationcm per annum: Scire vo 

lumus quud conftitutioncm domini,5c genitoris noftri quo: incipic,5c nolumus in aliquo contrai- 
reiSicamenantc 5cpoftcôftitutioncmeandem non fucrinc dolMc cxcommunicari compulfiircm 
nouam nolumus inchoariiNccdilplicctnobis fidccimx prxftcncurqux Icgc diuina debentur, vcl 
approbatam,cum vfus longifsimus,pcr quein non prxftantihus acquiri po 
tcft iyjiiu talibus oblcructur.In cquo clericiitcrficientcs homincs in lurifdidionc noftra cui coin- 
mitti dcbcac npbis videliccc,an enifcopo rccurri volumus ad ius feriptum ,nili quid agi dcbcat con 
déclarer. Ncc videntur Icntite canoncs, quod clcrici moneantur , ne artificia diucrfa ex- 
tonrote, crccantilcd clrricos,non coniugatos, canon moncri prxcipiticxquogaudcrcvolunt priuilc- 
LS". quxftibusfeimmifceant.fcnondebeant immi- 

” quoniam vxorati ctiam deferentes tonluram qui fccuUribusncgociis,&: turpibus quæ» 
ftibusrcimmirccnt,dumhis(cimplicant,priuiIcgioc!cricaIi gaudcrc nonpoflUnt,& in talibus, 
noeft aliqua monitio expedanda de homicidis clcricis priufquam fucrinc de crimine condemna 

ti’Oon yidetur quud eorû bona dcbcant confifcari,fcdiniuriâ facit cpifcopus,fi in preiudicium luris 

noftri a Calium condcnacione ceftet in fraiidem.quod epifeopus faciat mifsioncm m bona i mmobi 
«••ondcmnati.mpcrionali adione audoritatc fua , poftquam rcs immobiles non fimt de 

-auri didionc lua cpifcopaii.non videtur rahonem haberc.Et etiameft côtra lura feriptaJi clericus 

nem^rr'” 5c prxtcrcaillcquihabctiurirdidio* 

r"’ liabctpoirc&ioncshuiufmodi dcuencrunc , nifi de 

prxrcnpuconfuetudmeinpartibusdhshadenuspacifiéfueritaUudobferuatum.Clerici’S 
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ireriûcoBtogati non funt inFraocia,noncontribuunt in taliis cum laicis,fcd onerarcrum dunta- 
xat agnofaint.vndcconfulcs Tholozani fatispolluntabilincre à concributioncquampctuncâ de 
ricis iauliis.ni(i talcs cxiftanc calix,qux polTclsioncs oncraucrât ab antiquo.Supcr vicimo articu- 
lo noaridecur nobis rationctn babcrc , li laicus laico’ vendiderit décimas quanuis empeas à clcri- 
C(^q> 6 d quxftio qux oriturdepretio folucndo, inter laicum Si laicum proptet hoc , dcbcat rclin- 
qoiraro iudicis ccciclïaflici-. quxftio cnim de prctio Gc oricut ex contraâu laluis in liis caGbus , in 
qoibus cptfcopuscftinpofref$ionc,velquaGcxplctandi,vclcxercédica quxprxmiGmusfuprà,non 
eftbonura.quMàfuapoftelsionc.'caufa non cognita,deiiciatur epifeopus; lcd cft bonum quôd co 
«ocato ius noftrum modo dcbito retinerc curccis . V olumus niam quôd omnia qux in nobis in- 
cumbunt,Gne prxcipationc cum maturiiacc débita peragatis. Datum PariGis, die Mctcurij.in D111& ' 

TigiliaBcatiAndrcxapoftoh;AnnodominimiUeGmoduccnieGmoG;ptuageGmoquarco. 

Sic fctibitut in quodam libto camerx computorum,in quo continentur ordinationes fanfti Lu 
douici protranquillitatc ftaïus rcgni.folio.xi. 

LE PRIVILEGE OCTROYE AVX ESCOLLIERS DE L’V- 
nioecGtdde Patis,par lequel le preuoft de Paris cftlcuriugc Sc conferuatcur,par le 
Roy Philippes de V alloisd'an mil trois cens vnze. . 

|nasro^HiIippus,dei gratia Francorum Rex , vniuerGs prcGtntes litcras Infpefturis falutem. 
E^^^C^Notum facimus,quôd adGipplicationem vniuerGtatis.magiftrorum & fcolarium Pa- 
ra m^^CT rUüs ftudentium, nos cifdcm noftras côcefsimus hccras tenorem qui ^cqultur^conti- 
l^^^nentes: Philippus.dei gratia Francorum Rex, prxpoGto noftro PariGenG.vcl cius lo- 
pO V^SS^enm tenenti, ulutem . Cùm vniucrGtas.magiftri & fcolares PariGcnfcs in noftralpe 
oali Gduagardia,& protcâionc exiftant, cùm venermt ad ftudium Sc ibidem moratur : vcl ad par- u”"iS 
(es Giasrcdeunciftcqucntcrtamcn prout accepimus iniurix,molcftix,opprcrsioncs,vioIcntix ne- S"‘‘° 
dumin ptxpoGtura tua & fedc/cd in locis ahisinfcruntur,in prxiudicium gardix noftrx quas pro 
(êquinequeunt extra PaciGen.ciuitatem,quinàruo ftudiodiftrahanturgrauitcrqucvcxenturlabo 
tibus&cxpcoGsGextra ipfam ciuitatcm iniurias huiufmodi ptofequi oportet ; SuppIicantcsGbi- 
pctnosdcremedioprouideriopportuno.Q^arcnos corumrupplicationifauorabilitcrannuctes, EfcolK«nJ« 
idcitcotibiproteâioncm ip(brum,cuftodiam ,cohertioncm , inGipcr corum , quiprotcclionis Sc rvoraniua 
gardix noftrx prxiudicium vniucrGcati,fcu magiftris aut fcolaribus prxdiftis inlcrcnt vioicntiam 
àndebitam vel iniuriam vel iaâurâ Guc infra prxpoGturx tux Gnes Guc in locis aliis quibufeunque >e 

regniooftri tenorcprxrcntiumcômittimus'.quodctiâcôccdimuseis de gratia fpeciali,priuilcgiis 

(eu conGietudinibus in contrarium impetratis feu etiam impetrâdis nonobftâtibus quibufcdquc. uiidùae 
Incuius rei teftimonium , noftAp Ggillum prxfcntibus cft appenfum. Datum apud Vincen. 

rltunadie Deccmbris,anno dofflni milIcGmo trcccntcGmo quadragcGmo.Poftmodùmquc vni- oTiic. 
necGtas , magiftri & fcolares prxdiôi afterentes quôd licct illo verbo lafturam in didlis litcris,con 
lento Ulicitè detcntacontincanturidiâus tamen prxpoGtus Gepius hxGtaucrat an ipfede bonis 
nddiâos magiftros Si fcolares pcrcincmibus,&; de his qux debcturcirdcdebcret feu pofsit cognof 
cere vinaiclitcrarum prxdiûarum , alfcrensinGipcrquod nonnulli bailliui &aliidcducatu Nor- 
manduc,& de quibufdam aliiyiartibus regni noftriprxtcxtu quorundam priuilcgioriim cifdcm vt 
diccbant à nobis fcuprxdeccfloribus noftris edeeftorum diâo prxpoGto in prxmifsis obedire re- 
cu/âbanr, nobis Gipplicantcs vt fuper hoc dcclarationcm faccre dignaremur . Nos igitur viGs litc- 
rls qux circa hxc conGderari debebant , habita fuper hoc dclibcrationc diligcnti cum Gdelibus Si 
dileôisgcntibus parlamcnti noftri , canccllario Sc pluribus aliis conGliariis noftris , dcclarauimus 
ac etiam tenore prxGtniium dcclaramus,quod fuper hoc iniuriarum.molcftationum opprefsioni- 
bus te violcntiis cifdcm magiftris & fcolaribus in perfonnis aut familiaribus propriis corundem 
feumagiftrorum aut fcolarium propriis bonis ad ipfos magiftrosfeu fcolares, fine fraude aliqua,G- 
thone Sc abfque cefsione.tranfportu vcl alio Gmulato contradfu pertinentibus illatarum vel infe- 
rendarum diftam gardiam noftram infringendo contra diftarum literarum tenorrm; ncc non fu 
Mrdamnistc intcreirc exinde fccutis à quibufeunque perfonnis te vbicunque infra regnum no- 
ttramdidus prxpoGtus fummariè te de piano congnofeet & facict bonx iuftitix complcmentum 
faciendonobis te parti débite emendari. Et ab omnibus regni noftri iuftitiarlis vbicunque confti- 
lutis obcdictoc noftro prxpoGto in hac parte non obftantibus quibufeunque priuilcgiis Norman ■ 
nis (eu aliis regnicolis concefsis feu etiam concedendis . I n cuius rei teftimonium prxlcntibus li- uiin»<la 
teris noftrum fccimus apponi GgiIlum.Datum PariGis, in parlamcnto noftro.xxi. Mali , annodo-f:;X 
iniiumiilcGmo.m.c.quadragcGmoquinto. PcrconGliumcxiftcnsincameraivbi vcràcratisvirtu- uiUndci 
te certi mandati regis fubhocfaâi,dccIaratiofuprafcripta,lcftafuitin caméra parlamcnti, xxi. 
die Maij,annomillcGmo trcccntcGmo quadrageumoqumto. Et publicatain CaltcUeto, prxpoG- 
to (êdcntc,die Mattis,poft(cftum bcati Barnabx apoftoh,anno fupradifto. 



03 tP 0 NW^WC£>r FAICTES PAR LE ROY lEHAHy 
Il i>enHlnmc tour Je iMmer, Fan mil mis cens ciaqHMte i &• fu- 
blues 4 Paris, 4U mois delehserierenJûysMnt, le premier 
anJefonre^e. 

Des panures mendiants iy behjhts de la ville Je Paris. 

O VR C E que pluficurs pcrfonnes tant hommes que femmes, fe tiennent oi- 
feux parmy la ville de Paris , te es autres villes de la preuoRé & vicomté d’icellc 
& ne veulët expofer leurs corps à faire aucunes befongnes:ains truandent les au 
P cuns,& les autres fe tiennent es tauernes 6c bordeaulx:£fl: ordonne que toutes 

maniérés de tellesgentsoifeuxouioueursauxdets.ouchanteurs es rues,outru 
andants,ou mendiants, dequcique cllat ou condition qu’ils foycnt,ayants me- 
> 1 . touchât hommes ou femmes, qui foyent fains de corps & de mem 

tapïîSo bresPexpofent ifaireaucuncs befongnes de labeur , en quoy ils puiflcnt gaigner leurvie , ouvui- 
ncii<iiâi,pii (jent li ville de Paris,!i: les autres villes de ladite preuoRc te vicomtc,dedans trois iours apres cc 
mit''''’ cryiEtfiaprcs lefdiRs troisiours,ils y font trouuez oifeux ou louants aux dets,ou mendiants ils fc 
ront prins S; mis en prifon au pain leà reau,!c ainli tenuz patl’elpace de quatre iours: 8c quand ils 
auront eRe delmrez de ladiâe prifon.Pils font trouuez oilcux,ou fils n’ont biens dont ils puilTent 
auoirleur vie, ou fils n’ont adueu de perfonnes fuffifants fans fraude , àqui ils facent beUmgnes, 
ou qu’ils feruent.ils feront mis au pilloty : 8c la tierce fois ils feront fignez au front d’vn fer cluuld, 
8C banniz defdiâs lieux. 

ij. Iiem,Ion pourchalTcra aucc l'euefquc ou officiai de Paris,8c auec les religieux, iacobins, corde- 

liers,auguRins,carmeliRes, 8c autres, qu’lis dientauxfrercs deleurordre, que quandilsfermonne 
ront es paroilTes 8c ailleurs ; 8c aufsi les curez en leurs perfonnes , ils dient en leurs fermons que 
ceulx qui vouldront donner aumofncs,n’en donnent nulles agents fainsde corps Sede membres, 
n'àgens qui puilTentbefongne faire donc ils puilTent gaignerleur vie, mais les donnent à gents a- 
ueuglcs,mchaignez ou impocencs,8c autres mifcrabics perfonnes. 

iij. Iiem,que Ion die à ceulx qui gardent 8c gouuernenc les hofpicaulx ou maifonsdien, qu'ils ne he 

bergenc tels cruans,ou telles perfonnes oifeufes,fiIs ne font mebaignez , ou impotents , ou mala- 
des,ou pauures palTans vne nuiR feulement. 

iiij. lcem,les prelats,Iesbarôs,Ies cheualicrs,Ics bourgeois, 8c ai^fc dient à leurs aumofniers qu'ils 
ne donnent nulles aumofnes à tels cruancs,fains de corps 8c dc^rembres. 

De la police du pain,des boulengiers 8c mufniers 
de la ville de Paris. 

V. Itcm,fur le faiâ du painque lonfaiâàParis,8c es faulxbourgs d’icelle pour vendrc,fcronceIeuz 

chacii an parle preuoR de Paris,ou Tvn des auditeurs dechaRcllet,àce appelle le preuoR des mar 
chans te quatre preud’hômes, lefquels ne feront pas callcmelliers,qui iurcront les ordônances fai 
viCuiK Cu Rcsfur le pain,cy dciToubs cfcripccs, toutes hainnes , faucur ou gain , mifes hors, faire tenir 8cgar- 
{j,j""^^det fans enfraindre icelles: 8c vifiteronticeulx preud’hommes toutes les fepmaines deux fois le 
pain, es hoRcIs des boulengers de la diâe ville 8c faulxbourgs de Paris : lequel pain fils cR fuffi- 
unt félon le poix qu'ils doibt eRre par Tordonnancc,cru te cuiR,bIanc ou bis,d'vn denier ou deux 
deniers, ils le lailTcronc en iceluy eRac,8c fils le creuucc de moindre poix qu’il ne doibc eRre par la 
diâeordânance,ilsdôneroncpour Dieu toute la fournee dudiâ pain, foie blâc oubis,fans nully ef 
pargner: c'eR àfçauoir,la moitié aux pauures de ThoRel Dicu,8c l’autre moitié aux panures aucu- 
gles des Qmnze V ingts,ou là ou ils verront qu'ils fera mieulx employé: Et auec ce,le boullcgcr ou 
tallcmellicr qui fera crouuc auoir faiR plus petit pain , 8c de moindre poix corne diR eR,pour tant 
de fois comme il y fera crouué,il perdra lediR pain , 8c fera condemne en foixance fols d’amende; 
de laquelle amende le Roy noRre fire aura la moicic,8c le PreuoR des marchans te les preud’honx 
mesdelTufdiRs Tauerc moitié. 

vj. Item,les quatre preud'hommes delTufdifls appelleront aucc eulx le maire du pennetier dcFran 
ce,8c ferôt TclTay du poix deux fois Tan ou plus,parmy la ville de Paris(fi meRier eR)faufen autres 
chofes les droiRs dudiR péneiier,8c que cc ne luy tourne à prciudicc,n’à autres , n’à leurs droiRsi 
8cainlîcRiIordonncpourcouc Icproflit ducommun. 

vij. Itcm,8c par femblable manicreparics villes 8cchaRellcnicsdc la vicoroccdcParis,efqueIIes vil 

les 8c chaRclcnics Ion faiR pain pour vendre, les haults iuRiciers des lieux mettront preud'hom- 
mes pourviiitcc le pain. 
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liem,()iienuUWonIengicrîOu tallcinelliers venants & amenants pain à Paris pour vendre, ne 
f ourtôi inettrc p«in en vn Tac de deux pairesdebleds,mais touid’vn grain Se d’vn grâd autel def 
imcooimrdciroubs:£c quiconque fera trouuc le contrairefairam,iJpccdraIes deniers Stl'amende 
raàvaknté. 

lKm,lesquatrcptcud'hommes dc(rurdiâs,qui vifiteront le pain,tât de Paris, comme des autres 
vflb ,nc feront mie talmellicrs, St feront commis chacun an par Icprcuolf de Paris ou l’vndcs au 
ditenrsdu chaftellct ti le prcuoftdcs marchans à Pans , S: hors par lefdiâshaults iulheiets , Sc au 
moinsco dcmourcra toufiours deux des vieils. 

Ce fondes matières des poix de la paife & du pain cuit, félon les feursqui fenfuyuent faiâel'e- 
lUmation Iclon la féconde efpreuue,qui fut faicfc le vendredy aiiam la pemhccoile , l'an mil trois 
cents (cize.en la prcfcncedcNicolas de la hayc,Ican aimery, Becthault d’Artois 8c Pierre Frâçois 
(allcmrlliers,eftablisà voir l’efprcuue pour leur mellicr. 

Blé de quarante fols le feptier,fur lequel prix ladiâcefpreuuefutfaiâcilapaftedupaindcchaiU 
h d’m denier poifecinq onces, & cuit quatre onces , 8c cinqcflelhnsila pâlie du pain de deux dc- 
nien,poife dix onces, Sc le pain cuit huiâ onces Sc demie. 

Item, la paflc du pain d'vn denier coquillic,poifc iix onces cinq cPcIlins , SC le cuit cinq onces 
ficdemieilapaltedu pain de deux deniers poifcdouzc onces Sc demie, Sc le pain cuit vnze onces. 

ltem,la palledupain bis d’vn denier, poifc neuf onces Sc dcmie,Sc le pain cuit huit oncesdapa- 
dedupain de deux deniers, poifc dixneufonces.Sc le pain cuit feizc onces. 

BIc coullctrentchuiâfols le fcpticniapafle du pain d’vn denier de chailly , poifc cinq onces Sc 
dcmic.SCle nain cuit quatre onces treize cflellinsila pâlir du pain de deux deniers, doit pefer vn- 
xe onces, Sc le pain cuit neuf onces Iix cllcllins. 

frfm,ûpi(lc du pa! d'vn denier coquillic doit pefer Iix onces dixfcpt cilcllins,8c obollc, S: cuit 
£z onces'.lapallc du pain de deux de.doit pefer treize onces quinzccllcllïs,8c le cuit douze onces. 

Item, U pâlie du pain bis d’vn denier doit pefer dix onces cinq cllcllins, Sc le cuit huiSt onces Sc 
demicila pâlie dupain de deux den.doit pefer vingt onces Sc demie, Sc le pain cuit dixfcpt onces. 

Blécoullccrcniclix fols le fcpticr; la pallc du pain d’vn denier dechailly,doit peler Iix onces, Sc 
Icptincuit cinq onccs.la pâlie do pain dedcuxdenicrsdoit pefer douze onces, Sc le pain cuit dix 
onces. 

Icem,ta paBe du pain coquillic d’vn de. doit pefer fept onces Sc demie , Sc le pain cuit Iix onces 
SCdemieilapaIlcdu pain de deuxdcnicis,doit pefer quinze onces,Sc Icpaiircuit tteize onces. 

Itcm,lapalledupain bis d'vn denier doit pefer vnzconccs,8clcpain cuit neuf onccsdapaBcdu 
pain bis de deuxdenicrs.doit pcf^vingtdcux onccsiSc Icpain cuit dixhuid. 

Ble’ coullc trentequatre fols Ie1epticr;la pallc du pain tic chailly d'vn denier , doit pefer Iix on- 
ces Sc demic,8c le pain cuit cinq onces fept cllcllins oIkiIIc; 'a pafte du pain de deux deniers , doit 
pefer treize onces, Sc le pain cuit dix onces quinze cllcllins. 

Item,1apallc du paincoquillic d’vn denier, doit pefer huit onces deux cllcllins Sc obolle , Sc le 
pain cuit fept onccsdapailcdu pain de deux dcnicrs,doitpclcr feize onces cinqcllcllins,8clcpam 
cuit quatotzeonccs. 

Item,la parte du pain bis d’vn dcnicr,doit pefer vnze onces quinzeellcllins,Sc le pain cuit neuf 
onces treize ertellins : la parte du pam de deux deniers doit pefer vingttrois onces 8c demie, Sc le 
pain cuit,dixncufonccscinq cllellins. 

BIc courte trentedeux fols le fcptier,la parte du pain de chailly d’vn de.doit pefer fept onces, Sc 
lepaincuit fix oncesda parte du paindédcuxdcn.doit pefer quatorze onces , Sc le cuit xij . onces. 

Item,la parte du pain coquillic d’vn de. doit pefer huifl onces Sc quinze cllcllins ,Sc lepaincuit 
vij.onces Sc demiedapartc du pain de deux d.duit pcfcrdixfcpt onces Sc dcmic,8c Iccuit xv.onccs. 

Itcni,!a parte du pam coquillic d’vn d.doit pefer douze onces Sc dcmic,Sc le pain cuit dix onces 
Ar cinq crtclimsila parte du pain de deux den.doit pefcrxxv.onccs,Sc le cuit xx . onces Sc demie. 

Blé courte trente fols le feptierda pafte du pain d’vn denier de chailly , doit pefer Icpt onces Sc 
demie.Sc le pain cuit Iix onccs,fcpt cltcllins,obolle:ia parte du pain de deux dcn,doit pefer quinze 
onces,8c le pain cuit douze onces quinze ertellins. 

Item,lapallc du pain coquillic d’vn de.doit pcfernéuf onces,fept ertellins, obole,8c lepain cuit 
hoiâoncesda pâlie du pain de deux d.doit pefer xviij.onces,qumze crtrllins,8c le cuit xvj. onces. 

Item ,1a pâlie du painbis d’vn d.doit pefer treize onces cinqrrtcliins,Sc lepain cuit vnze onces 
cinq crtellinsda parte dupain dcij.d.doit pefer xxvi.onces Sc dcmic,Sc Iccuit xxij.onces Sc demie 
Blé courte vingthuiâ fols le feptierda parte pain de chailly d' vn denier,doit pefet huicl onces. 

Sc le paincuit Cx onces dixfcpt crtcllins,obole:la pafte du pain de dcuxdcniers,doit pefer feizeon 
ces, Sc lepain cuit ueize onces qumze ertclhns. 
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Item, la parte du pain coquillic d’vn denier , doit pefer dix oncci Sc le cuit huiô onces dix eftel 
lins la parte du pain de deux deniers, doit pefer vingt onces, & le cuit dixfcpt onces. 

ltcm,iapartedu pain bis d’vn denier , doitpeicr quatorze onces, Stic pain cuit douze onccs,1a 
parte du pain de deux deniers doit pefer vingthuiâ onccs,S: le cuit vingt quatre onces. 

Bic courte vingtfixfois le fcpticrila parte du pain d’vn denier de chaiiiy .doit pefethuia onces 
& dcmic,ic le cuit fept onces deux eftcllins,obollc:la parte du pain de deux dcniers,doit pefer dix 
fept onces,& le cuit quatorze onces cinq crtellins. 

ltem,la paftedu pain coquillic d’vn dcn.doit pefer dix onces, dix eftcliins obole, k le cuit neuf 
oncesilâ parte du pain de deux dc.doibt pefer vingt & vne once cinq cftellîs,S: le cuit,xvii>.onces. 

Iiem.la parte du pain bis d’un denier doit pefer quatorze onces quinze rrtcliins,& le cuit dou- 
ze onces dix efteUms: la parte du pain de deux deniers doit pefer vingtneuf onces & demie , & le 
cuitxxv.onccs. 

Bic courte vingtquatrefols le fcpticrila pâlie do pain de chailly d vn denier doit pefer neufon- 
ces,K le cuit fept oncesquinze ertcliinsila parte du pain dcthailly de deux deniers doibt pefer dix 
liuia onccs,8c Iccuit quinzconccs & demie. 

Itcm.lapaftc dupain coquillic d’vn denier doit pefer douze onces cinq ertellins,8c le cuit neuf 
onces 8c dcmicilaparte du pain de deux dfnicrs.doibt pefer vingtdcuxonccs 8c demie , 8c le cuit 
xix.onces. 

Itcm.la paftedu pain bis d’vn denier doit pefer quinze onces 8c demic,8c le cuit treize onces-.U 
parte du pain de deux deniers.doit pefer trente vne once.Sc le pain cuit vingtiîx onces. 

Des talmcllicrs,foutnicts,8cpatifsiet5Cuifants pour autruy. 

Itc,toutcs manières de talmellicrs.foumicts 8c patifsiers qui ont accou rtume i cuire pain à bout 
geois 8c autres gens quciconqucs.fctont tenuz de faccr.bcilutcr, pclltir 8c tourner les farines qui 
leur feront baillées es maifons 8c domicilies dcfdirts bourgeois 8c autres gens, 8c l’aportcr 8c cuire 
en leurs maifons:8c feront payez de leurs falaircs le tiers plus qu’ils n’auoyctauantla mottalitdde 
l’cpidimic: 8c au cas ou aucun en feroicrefufant , oufaifant lecontrairc, il fera à foixanic fols d’a- 
mende:8c par fcmblable manière fc payeront les patifsicts de toutes ociiurcs de paiiircrie. 

Item , lefdiâs patifsiers ne pourront garder leurs partez qu’vn iour en la chair dequoy il fertme 
iceulx partcz.à peine de vingt fols Parilîs d’amende. 

Des vingtquatre mcfurcurs des hallcs,8c autres places de la ville de Paris. 

Itcm,la place oumarchc.làou on a accourtume àveodre bleds.farincs , 8c autres grains es hal- 
les,en cliampeaulx pour toute ladirte place feruir, 8c faire l’office de rocfurcur , aura vingtquatre 
mcfurcurs tant feulement, 8c non plus. * 

Item , en la place ou marche làou ona accourtume à vendre les bleds 8c autres grains en greue, 
aura dixhuifl mcfurcurs,8c non plus. 

Itcm.cn la placcou marche la ou on a accourtume de vendre blcds,farines,8c autres grains, en 
la luiftie,aura douze mcfureurs.Sc non plus. 

Iiem.cn la place au marche des hallcs.cn la place 8c au marchddc grcuc.en la place 8c au mar- 
chede la luiftic.aufqucls ion a accourtume de vendre bleds,firincs,8c autres grains , en chacune 
dcfdiâcs places 8c marchc.feronc ordônczcertains fignets 8c certaine perfonne qu'icculx lignets 
monrtreraoufonnera aux heures cy apres cfcripres.auant ce que nui puilTe dellier ne vendre. 
Item.quc nul qui fc porte cicrc.ne nulle fcmmc.n’ayent ne puilTcnt auoir l'officcdc mefurage. 
Itcm.nul mefureur ne pourra ertre marchant de farines , bleds , n'autres grains pour reuendre 
pour luy.nc pour autfhy. 

Itcm.nul nicfureur ne pourrapotter clef d’autruy grenier, n’heberger en fon grenier pour au- 
truy,blcds,farine$,n’autres grains. 

Item, nul mefureur ouautres ne pourront mefurer efdirtes placcs8cmarchcz,iufqucs à tant que 
Icfdiâs fignets ertabliscn chacune place ferontfonnez ou monrtrczparccluyqui cllably y feta. 

Item.quiconque mefureur fera.ou vendra encontre les ordonnances cy eferiptes , ou aucunes 
d’iccllcs,il perdra l’office de mcfuragc,8c payera foixantc fols d’amende. 

Item, quiconque fera mefureur de grain , il baillera 8C donnera caution 8c feuretc de dix liurgi 
Parifis par deuers le preuort des marchans. 

NonmCft Itcm.nul ne nulledc quelque Condition ou ertat qu’ils foycnt.marchans.ou autres nepourront 
'{ k a 1 encontre d’aucuns blcds,tarines, ou autres grains venâts cfdiâcs places ou marchez pour 

vei^re.pour iccuix acheter par tcfmoings.nc en autre maniere.fors qu’cldiflcs places 8c marchez 
de Paris delTuscfcripts , 8: qui fera le contraire.le vendeur perdra lamarchandifc, 8c l’achateur le 
prix de 1 achat.tout acquis au Roy. 

Itcm.nul qui amené bIcds,farines,ou autres grains à charroy, ou i dos ne pourra iceulx dertiec 
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ou vendtedôrs qu’cldJAcs places ou marclicz,b à heure determinec;& que lefdi As fignets î ce c- 
ftabUz^nt monftrez ou fignez par ccluy qui à ce fera cdably.lefqucis hgnets ordonnez & efta- 
bliz (ërâtes hallcs,cncre tierce & midy: en grcue,à]’heurc que primcà noAredame fera toute fon 
ncc; jren la luifunc encre prime &ticrce,& qui fera le côcraireauant l’heure, il perdra la marchan 
Aiclc depuis qu’ils auront amené tedefehargé ou deftcllé les bleds, farines ou autres grains,ils ne 
,JrspoucTonc,iccllc ioumee.mencr ne tranfporcerale marche en autre pour vendre ; & fils ne les 
muent vendre icelle iournee,ils les porterôt hebergerpour rcuendCcquandils leur plaira; 6c qui 
rota te concrairc,il perdra la marchandife. 

ltem,qaicoDques amènera efdiAcs place! 8c marchez, bleds,farincs,ou autres grains ou il y ait 
cmbouduiretc’elHlçauoir qu’ils ne loyenc aufsi fuffirancsScaufsi bons.delfoubs comme en la 
inonilre,iI perdra ks denrecs; 8c le mefurcut tjui les mcfurera,8c ladiAe malefaçon ne diroit ou ac 
cidêroit i T achepteur 8c à la garde du marche pou’r le Roy , perdra fon office , 8c payera foixante 
(bit d’amende. 

ltem,que nul reuendeur qui retiend,bleds , farines, ou autres grains , ne pourra icculx mefurec 
oukre vn feptierleiour; 8c fi plus en rcuend,il conuiendra qu’il foit inefuré par vn mefuteur iurc au 
ceeque Iuy:8c quiconque fera le contraire il perdrales denrccs 8c feront forfaiâcs. 

Item, auccques les autres peines deil'ufdiâes , 8c fans celles amenuifer , quiconque fera crouuc 
crefpalTant l’oraonnâce 8c eftablüTemcnts dcirufdiAs,ou aura faiA au côtraire par Aaude en aucu- 
ne mamere:le v8*ideur perdra les denrces,8c l’achenteur le prix de l'achat. 

Des meufniers de la ville de Paris,8c ailleurs. 

Item, pooKe que moult de fois eft adâenu fouucnt,quccculx qui font mouldre Mc es mou- 
Sosde Paris, 8c ailleurs , ne treuuent pas bien leur compte de la farincquand le blé cil moulu , Se 
/Vo/ônrdouluz' 8c deulcnt de iour en iour : eft ordonne pour le proffit commun qu'en certains li- 
eux de ladiAc Ville de Paris , fera faiA 8c eAably poix , auquel Ion pefera le blé quand Ion le porte- 
ra au moulin, qui aller 8c port er le vouldra , 8c à celuy melme poix fera pefee la farine qui iftra du- 
sliA blé, ifin que Ci delfault y a que le meulniec rende iccluy deifault ; 8c feront certaines perfon- 
nesorddneesenchacûdefdiAs poix pour pefer 8c efcrirelepoix du WéS: de la farine,8c rcccurôt 
pour l’émolument de pcferiCeft à fçauoir vn denier ou trois oboles, ou deux deniers pour lépticr 
an moins. 

Item, les meufniers auront 8c prendront àPatis , pour mouldre yfl feptier de blé,douze deniers 
panlis,8c non plus,on vn boüTeau rez,du blé qu’ils mouIdront:8c fils font au contraire, ils l’amen- 
dcronr,8c rendront le domm'age à partie. 

Des marchans des vins , taactnicrs,vcndeurs 8c courtiers 
delaville de Paris. 

Item,il eft ordonné que nuis marchans de vins en gros , qe pourront faire mefler de deux vins 
enlcmbie fur la peine de perdre le vin,8c de l’amender. 

Item,nul marchand de vins ne pourra achepter au port à Paris , vins en gros pour reuendre au- 
diAport,à la peine delfIufdiAc,ne ilsnepourrôt ncfcront vendre leurs vins li ce n’eft par eulx meC 
mes,ou parl’vn des vêndcuts,à lapeinc dclTufdiAc. 

Itcm,nuls defdiAs marchans ne pourra refeheir en l’eau leur rctfux d’vnc nauec ou de plufieurs 
de vin,8c mettre en vnc autre nef,(ur ladiAc peine. 

Item, les tauerniers de Paris , ne pourront vendre tout le meilleur vin vermeil,creu au Royau- 
me,quedixdenicrsla pintc,8c tout le meilleur vm blanc fix deniers parifis,8c non plus 8cles autres 
an dciToubs,8c fils font lecontraire, ils perdront le vin,8c l’amenderont. 

Itcni,iccolx tauerniers ne pourront donner ne nommer nom à vin d’aucun pa'is queccluy donc 
il lcracteu,fur peine de perdre le vin,8c de l’amende. 

lcem,icenlx tauerniers ne pourront faite aucune mixtion de vins à autres pour vendre à tauer- 
ne,(âr les peinesddTufdiAes. 

Itc,iceulx tauerniers ne pourrét rclfufcr àceulx qui irôt querirvins,8: boire en leur taucme,8c 
poitcporcerhors,qu’ils nclepuiifent voircraire fil IeurpIaiH,8c aller en leur celier;furIadiAe peine. 

Icctn,iceulx tauerniers ne pourront receuoir ne rceclcr nuis joueurs de dez, n’autres gents dif- 
£unez,en leurs taucmes;fur peine d’amede defoixante fols chacune Ibis qu’ils en ferôt attainAs. 

Item,iccolx tanemiers depuis que cucuurefeu fera fonné en l’eglife de Paris,ife pourrôt alTeoir 
ne traire vin en leurs maifonsàbeuueurs;furpeinedcramende de foixante fols. 

Item, ks tauerniers demeuranshors de Paris,es villes de la vicomté de Paris,vendront Sic pour- 
Tonr vendre vins,felon le fur mis 8c ordonne cnia ville de Paris, corne diAelliC’cAàfçauoir ceulx 
des Tilles,qui ont femblables mefures,à la mefure de Paris, fix fols huiA deniers le feptier,du mcil- 
knr vin verineiJ,creo au Royaume, te lemeillcur blanc à quatre fols Paiifis le feptier; te les autres 
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Tin$,-fclonIabontc& râleur qu’ils auront au defloubs dcfdiâsprix,& non plus: jrceulxqulcoladi- 
âe ville , prcuollc&: vicomte vrcnc de la mdfure de fainâ Denis , laquelle ell iuHcmcnt la dcrcc 
partie plus grande que Paris , vendront & pourrôt vendre chacun fepticr du meilleur vin vermeil 
defainâ Pourcin, de Beaulne,St de fainâ Ichan, le tiers plus du prix de Paris,dcirurdiâ:c’cfti f$a- 
uoir dix fols lcfcptier,8t vin blanc le meilleur de Bourgongne ou autre , fept fols Parills le feptieri 
& tous vins François & autres au deifoubs d'icculx prix, félon leur valeur, & en tous les lieux te vil- 
les de ladiâe prcuoBc & vicomt^,ou f on vfc d'autres mefures que lcsdcfrufdiâes,ils pourront ven 
drcfelon le prix de ladiâc ville de Paris,eu regard de leurs mefures à celles de Paris, S: l'vnc mefii- 
rc equippolee ü l'autrc,fans ce qu'ils les puilTcnt vendre plus grand prix quelcs delfufdiâs, à peine 
te fur peine de perdre & forfaircles dcnrces,& icelles ellreacquifes les deux parts au Roy , la tier- 
ce à celuy qui les aceufera, Se l'autre aux iulliciers desheux qui cefdiâcs ordonnances mettront i 
exccution,&: foixantc fols d'amende au Roy. ' 

Irem.au cas qu'aucun de ladiâc prcuollc Se vicomte, demeurât en aucuns villages,ouiIy auroit 
vn taiicrnier ou deux lêulement, f efforcera de vendre aucuns vins qui nefoyent pas conucnabics 
félon le prix dcffufdiâ.ils feront puniz d'amende: Se fera le vin à feur^ par la iufficc , appeliez â ce 
quatre des plus preud'hommes du lieu Icfqucis fansfaueur Se fans haine mettront Icvinà fcurcop 
uenablc,fans prendre aucun falaircdu rauernier. 

Item, en la ville de Paris , aura quatre vingts vendeurs de vin tant Iculcment, bons U fuffilints, 
qui vedront les vins des bonus gens au port de Paris,ou à tcrrc,au casoucculxàquilcsvins fcroict 
ne les vouldroyct vendre en leurs perlbnncs,ou parleurs gens & propres mefures de leurs hoffcis 
& à leurs dcfpens (ans fraude . Et (cront d'orefenauant Icidiâs vendeurs ellcuz de par le preuoft 
des marchans te les efeheuins de la ville de Paris,qui pour le temps fcront:& chacun vendeur bail 
lera bons pleiges de cent liures parilis, 

I tem , & ne pourra chacun vendeur , vendre à vnc fois qu'vnc naffelie de vin,cxceptc qu'au cas 
ou il y auroit aucun marchant qui auroit plulïeurs naffcllcsde vin à vnc fois, vn vendeur les pour- 
ra vendre (ans fraudc:2c vn vendeur ne pourra retenir , n'entreprendre, ne faire marché de ven- 
dre autre vin qucceluy que il aura commencé à vendre , & que il foit tout vendu , (i ce n'eff par li- 
cence ou conge de celuy à qui les vins feront qu'il aura cncommcnccz à vendre: te deferuira cha- 
cun vendeur l'office en fa pcrfonnc.fans ccqu'il le puiffc faire deferuirpar autruy,& ne prendront 
de vendre vn tonncl de vin que deux fols , Sc de la queuedouze deniers tant feulement : fur pei- 
ne de vingt hures panfis d'amende, moitié au Roy , moitié au preuoff des marchans pour la mae- 
'chandife. 

Itcm,nuldefdiâs vendeurs ne pourraachcpterparluy ne parautre, ne prendre en payement 
nuis vins du marchant, duquel il fera vendcur,nc dautreil'ur ladiâc peine. 

Itcm,&; fil y auoit aucun defdiâs vendeurs qui euff vins creuz en fes héritages , il pourra icculx 
vendre 8e en faire fonjproBit en gros ou en deffail,fans fraude. 

Item, en la ville de Paris,pour acheptet vins en greue ou autre part,aura foixantc courtiers tant 
feulement. 

I tem,nul ne pourra eftre receiten l'office dccourrctcric,f il ne baille pleine ouaffeurement fiiffi 
fânt de trente liurcs parifis par deuers le preuoff des marchans : Se quiconques fc meffera de cour- 
rctcric devins, qui ne fera rcceu 8e n'aura aircuré,G comme deffus cffdiâ,ilfcra àlbixante foîsd'a- 
mcnde,8e fera banny de la vicomté de Paris,par an 8e par iour. 

Item,nulcourreticrncpourraeffrcmarchant, n'achcptcurpourluy , delà marchandifcdontil 
fera courrcrier,fur ladiâc peine. 

ltcm,nul qui fe porte pour clerc, ne fera rcceu â courrerier. 

^ Item , nul courretier de quelque effat Se condition qu'il foit ne pourra prendre pour courtaige 
d'vn tonnel de vin, ou de deux queues de quatre muiz pour vn tonncl.quc douze deniers : 8; qui te 
ra le contraire, il perdra le meltier de courreterie , te fera àlbixante fols d'amcndc:8e l'achepteur 
te chacun des vendeurs qui plus en pa> cront ou promettront, feront à dix hures d'amende. 

Des dcichargcursdc vins. 

Item,les defchar^curs de vins ne pourront auoir ne prendre pour vn tonnel de vin , defehaigé 
en ccher en terre te a degrez que neuf dcniers,8j de la queue que (îx dcnicrs,8c non plus, 8c de ton 
nel en cauc fix denicrs,8t de la queue quatre deniers Se non plus ,& en ccher (br terre à l'aucnant, 
& à peine de foixanre fols d'amendequi plus en prendra ou donnera. 

Item, Icfdiâs defehargeurs ne pourront prendre n'auoir d'vn tonnel de vin ou de deux queues 
pour vn tonnel labourcr,offcr des nefs Se mener à l'hoffcl de celuy àqui il fera du grâd port dcgrc- 
uc,par tout dedas lesportcs de Parisjj deçà le grâd pont te pat toutcla cité, que quatre fols au plus 
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hault , 8c non plus. Et oultre Icfdiâcs portes, dcçi le grand pont,îf oultre petit pont,dedans les por 
*cs,quc_fii(oli,8c non p]us;SC des lieux qui fcrontpius pres,audelToubs dcidiâs pris: & qui meilleur 
marelle en pourra auoir.li le prenne. 

l tem, ils ne prendront, n’auront d’vn tonnel de vin ou de deux queues pour vn tonnel,labourer, 
oRer des nef,mcner à l'hollel,du petit port degreue & par tout deçà petit pôt,dedâs les portes de Pa 
Tis,quedcux fols Ex dcnicrs,auplus loing;& de plus pres,à rauenani.Er hors des portes,Se delà petit 
pOTc/oit dcdans,foit dehon,trois fols au plus hault , & non plus:& qui meilleur marche' en pourra 
aabir,Gle prcnctSc le defehargeur qui fera le contraire , fera a foixame fols d’amende: Bc le marchâd 
qui plus en donnera,àvingt lolsd’amende. 

ltem,ils n’aaront &: prendront d’vn tonnel de vin delchargé 8r chargé,que douze deniers au pe 
tit port:& de celuy qui lcra misen nalfelle au grand port, que douze fols, au plus hault, Sc non plus, 
Sc uns mener-.Sc au cas,ou il ne feroit fors que charge & defeharge feulement, fans mettre en naflêl 
le,tls auront douze deniers. 

ItenijPaucua delUids meftiers refulbiipar Eaude les melliers dcirofdids,ou aucuns d’eulx, à fai- 
te 8C labourer pour les pris dcflufdiâs,au plus , puis qu’il en (êfa requis, il perdra le meftier. S: fera 
banny de Paris, & de la banlieur,vn an,& payera foixante fols d’amende. 

Iien^ nul en lavillede Paris, ne pourra vendre feruoife plus hault de huiâ deniers le Icptier: c’eft 
à^uoir,vn denier lapinte:& qui fera le comraire,il perdra le bralTcr, & fêta misl foixante fols d’a- 
mende. 

Du poilTon de mer qui Ce vendra en la 
ville de Paris. 

Prcmiemnét,qne quiconque vouldra ellre poidonnier de poiifon de mer,ilconuient qu’il ache- 
pte le meCtier Pii le vend de par le Roy,à l’vn plus , à l’autre moins , tel qu’il Ce baille, & en a ce qu'il 
voir que bien cil. 

Ican,toucle poiifon frais de mer qui fera apporte à Paris , depuis Pafques , iufques à la falnû Re- 
tny, fera vendu le iour qu'il vient,foit en groz,foit en deftail:& qui fera le contraire, il per^a lepoif 
Coa,tc l'amendera de dix fols parifis. 

Item, le tâulmon ouïe pourptis Ion ne gardera que deux iours,à compter le iour qu’il fera arriud 
à Paris, de la (âinâ Remy iufques à Pafques:& de Pafques à IafainâRcmy,il fera vendu le iour que 
il fera arriué à Paris : & qui autrement le fera , il payera vings Ibis d’amende au Roy , toutesfois que 
il en fera attamâ:&; le poiifon de mer qui fera vendu à Paris,dc la faind Remy iufques à Pafques,ne 
aura que denxioursdc vente tantfeulemct de ccluy qui le vendera en groz : & celuy qui le vendra 
à dellail ce iour mefme le doibt vendre 8c qui plus le gardera en fes deux lâifons E comme il ell de- 
mie cy delfus le poiifon lcra perdu 8c acquis 8c en fera en l'amende de vingt fols. 

liem,nul poiflonnierdc mer n’aiitrcsqucifconqucs nobles religieux ou autrcs,nepouiTa aller en 
contre le poiifon pour l’acheptcr, fil n’cllpardclàla riuiered’oifc ou en ville ou il coure marche, au- 
quel le poiifon lcroit defeendu pour vcndrc:8c qui autrement le fera, il perdra tout le poiifon qu’d 
aclseptcra toutes les fois qu’il cnfcraattain£l,8c payera cent fols d’amende au Roy. 

Item, tout le poiifon doibt élire mis au pennicr aufsi bon delfus comme dcifoubs 8c au milieu: 8C 
qui ferait contraire, il perdra le poiifon, 

Ircm,nulpoilfonnicrdemernc pourra mettre rayes en pennicr fur autre poiifon : 8c qui autre- 
mcnclcfcra,ilpcrdra le poiifon. 

Itcm,qmconques amènera poiifon à Paris mellc cnfcmbic en vn pennicr de deux marées, il per- 
dra le poilfon,touces les fois qu il en fera attainfl. 

Item, tous les maquereaux 8c le hareng qui feront apportez à Paris, feront venduz à compte, 
&fi le marchand qui l’achepteranc le veult compter, il aura le ferment de celuy qui l’amcncrad 
luy plaill , ou l’dlailicr qui luy vendra , fc fera croyable par là foy , de tel compte comme il y trou- 
uera. 

Item, tous cculx qui amènent poiifon de mer à Paris, pour vendre à charrette oui fomme , ils le 
defrendront dedans les halles de Paris fans entrer en maifon n’aillcurs,8c E le dcfccdoycnt ailleurs, 
ils perdroyent les denrees 8c l’amcndctoyent de foixante ibis : 8c ccluy chez qui il fcroïc defeendu, 
cTautant. 

Item , les poiifonnicrs de Paris dcliurcront les marchands citrangers du pris qui leur deuront 
poar leur poiifon , dedans le lendemain vcipres qu’ils auront achepte le poiifon , 8c fils y fail- 
ient, ils payeront cinq fols d’amende au Roy , toutes les fois qu’ds en feront attainâs , 8c E le 
marcbaoiidcdchocsgillle lendemain qu’d viendra à Parts, par default du payement à l’cftallier, 
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l'elUlIIercfttenu àluy rendre fcs defpens de lanuiâ,ou de plus, fe plus demeure, 8c cinq fols d'à» 
mendeauRoy, 

Item, quiconque amènera harengàParis,pourvendre,en charette ou en ibmmepi conuient que 
le hareng foit d'vnc llcucc à tel tefmoing , comme les marchands l'auront monllrc;& C le vendeur 
& l'achapteur l’accordent que le hareng (bit compté, le vendeur prendra vnmofe, 8c l'achapteur 
vnc autre, par main ellrange : 8c à la reuenue que ces deux reuendront, doibt reuenir tout le rc- 
manant du hareng. 

Item , quiconque achepte hareng de fronclaye , 8c morues bacconnes , 8c macquereaux (â< 
lez de marchand cflrange , il conuient qu'ils foyent ouuers dedans tierce , 8c cloz dedans velpres 
fonnants:8c ce ed ordonné pource que les marchands fen alloyent trop tard ; 8c qui ainC ne le fera, 
tout le poiiTon lcra en la volonté du Roy, toutes les fois qu'il en feroit attainâ, 8c l'amenderade foi> 
Xante lois Parifis. 

Item , les cueillieurs du lieu des halles de Paris, ne pourront rien louer hors des couuerturcs des 
halles au poiiron;8c fils fontlecontraire,ils doiuentpaier cinq fols d'amende, toutes foys qu'ds en 
feront attainAs. ‘ 

Item, les vendeurs de poilTon donnerontchalcun plege de foixanteliutes Parilîsaux maillresqui 
gardenticmellier par dcuanticpreuod de Paris, auantqu'ilsfentremettent de vendre ne d'ache 
pter pour nulluy,8c ce ont ordônéles preud'hommes pour amender les melFaiâs que les autres pour 
royent faire; 8c fc nul d'eulx le vend auant la pleigerie,il fera àfoixantc fols d'amcnde;8c ce clt cita 
bly des vendeurs en gros. 

Item, quiconque eft vendeur de poilTon de mer à Paris , il ne peult 8c ne doibt partir, n'auoir parc 
necompaignicàpoiirpn,qu’ilvcndeouachcptc,neluynelâfemmeoumclnic:8ciilefaiA,ileftenIa 
merci au Roy de tout fonauoir, toutes les foys qu'il en feroit attainA. 

Item , nul vendeur ne peut enuoier hors en ion nom,n'auoir compaignic i marchand de dehors: 
8c (i aucun eft trouué faifant le contraire, il perdra l'ofEce , 8c paiera vingt liutes d'amende au Roy, 
dont l'accufeur aura le quart. 

Item,ludiA melliern'aura que dix vendeurs tantlêulement , lefquels vendront lefdiAs poilTons 
en leurs perfonnes,(ans ce qu'ils le puilTent faire vendre par leurs femmes, pat leurs clercs mcfmcs, 
ne paraucune autre perfonne que par eulx , 8c qui fera trouué faifant le contraire, il paiera foixanto 
fols d'amcde.'mais ceulx à qui les poilTons feront,ou ceulx qui pour eulxles auront amenez,lcspouc 
ron t vendre en leurs petfonnes,f il leur plaift. 

Item, toutes fois que aucun dcfdiAs vendeurs iroit de vie à trelpalTement , 8: il fauldra que au- 
cun y Ibit mis , celuy qui mis y fera, fera eleu par les commilfaires , appeliez à ce les plus fulfifams 
8c eonuenabics dudiA melber de harengiers 8c poilToniers-. à fn qu il foit le plus conuenable 8c 
expert, pour y eftre. 

ïtem,lefdiAs vendeurs auront 8c prendront de chacun penier de poilTon qu’ib vendront, Gx de- 
niers pariGs,8c du millier des harengs,douze dcniers,8c non plusiSc le plus en prennent, ils paycrdc 
dix liures d'ainende,par la maniéré que diA cA. 

Item, nul dcfdiAs vedeurs nefera preneur de poilTon pour le Roy,pour madame la Roync,ponr 
noz lcigncurs,leurs cnfants,nc pour autre de noz feigneurs quclfconques , ayant droiA ne pouuoir 
de faire prinfe de poilTons : ne ne prendront robes ou bicnsfaiAs d'aucuns; 8c qui fera le contrai- 
re, il lcra priué dudiA mclticr,8c payera vingt liures d'amcnde,dont Taccufaceur , fil cA autreque 
des iurcz,aura le quart. 

Item , IcfdiAs vendeurs , ne les quatre iurez , dont mention cA fai Ac cy delToubs , n’aufsi celuy 

3 ui a gages du Roy, pour caulb des petits penniers , ne pourront , ne deburont vendre, ne faire ven 
rc poUIbn à dcAail , à c Aail , ne autrement, àpcinc de perdre leur office , 8c dix liures parills d'a- 
mcnde,comme diA cA. 

Item, nul poilTonnicr de Paris,nc peulr,ne doibt brouiller ou gafeher poilTon , comme morue li- 
Iec,macqucrcauxfalcz,ou hareng blanc falé;8c filIcfaiA, il perdra le poiAbn toutes les fois qu'il en 
fera attainA,dontTacculâtcur aura Icquart. 

Item les compteurs ne pourront auoir de chacun millier de hareng,à compter, que vn deniers 
c’cA à fçauoit du vendeur , maille; 8c de Tacheptcur,maillc ; excepté de hareng en grenier , dont 
parlé e A delTus ; 8c qui plus en prendra , il l'amendera de cinq fols parilis , toutes fois qu'il en fe- 
ra attainA. 

Item , quiconque amènera poilTon en pennier d Paris , il conuient que Tes penniers foyerte 
emplis loyauroent, ou à comble ; ou Gins comble, cnlamanictc qu'il eAdoulTé pardelTus: 8cfil 
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•dment,<|Kies vendeurs crauucnt en vn pennier trente harengs moins qu’il ne nommera la Tom- 
me^l fen en cinq fols Pariiis d'amende, & reftitucra à partie. 

IceniiBnl marchand de poiflon de mer, ne loit fl hardy qu'il amené penniers à Paris , moindres 
du paDOaqu’d eftordonne,&c hgne au feing du Roy à la fleur de lis, & fil les amene , il perdra les 
dentres comme forfajftcs & acquifesau Roy noflre Tire, & fur ce fera l'cflallicr dcfdommage'par 
cefayquilescuollc pour le Roy, auras toutesfoisou il ne l'auroycnt apcrccu cflre petit en rachc- 
fUat, auquel cas il ne leur fetoit riens rabatu , mais ramenderoyent de cinq fols toutes fois qu’ils 
en feroYCOt attainâs. 

lrcm,qttclc$poiflbns loyent mis dedans les penniets fans fraude bien & loyaumcnt,& fi fraude 
^ eftoir tromice,le poiflbn lêra perdu,& ccluy de qui il fera, l’amendera de cinq fols toutes fois que 
ilkftra. 

Item, nul ne foit fi hardy qu’il mcflc les rayes ne chiens de merauccautre poiflbn en vnmef- 
me pennicnlc pourcc que les marchans de la mer en ont ellé ic font encorcs tropcouflumicrs,qni 
]cfcra,toat le pennier & le poiflbn feront fotfaiâs au Roy noftre Ctc en nom d’amende. 

ltcnt,pource que les voiâuricrs qui amènent le poilfon de la mcr,fçaucnt bien Icfqucls peniers 
fontpccits,6c poorcc qu’ils ont clic & font coullumicrsd'amcncr petits penniers, ils en feront pu- 
nizCTop plus geiefuement qu’ils n’ont elle au temps pairc,au regard des iurez. 

Item,nulsvendeurs n’cllallicrs ne pourront vendre n’achepter poiflbn de mer , ne hareng mis 
en penmetjOU en charrettes, n’ autres poilfons, fansrcQionfcd'amcdcr lesdefaults ou fraudes qui y 
feroyent trouarz,ny ne pourra ne deura le vendeur laifler partit le poilfon de deuant luy,fans fça- 
uoiT K auoirpris loyal fur la vente d’iceluy,fur peine de perdre les den rccs , & d’améde volûtairc. 

ltcm,t<Hisles marchans & voi&uriers de la mcr,qui amèneront faulmons ou autrcspoiflbnsde 
merqur/s qu'ils foyent,harcngdcgarnify, ou autre hareng, les amèneront tout droiâiâns fraude 
0 Aalics,au heu accouflume , fans aucun d’icculx defeendre en nul hoflcl n’aillcurs , Sc qui fera le 
contraire, il perdra les denrées, & le ainfi elloit que Icfdiâs faulmons, ou autres poilfons ou haregs • 
oc puiffent élire venduz en la iournee qu’ils feront vcnuz,qu’ils foy cm mis en la garde des halles, 
it non aillênrs/ur la peine dclfufdiâe. 

Item , nul ne foie u hardy qu'il achepte ou vende poiflbn qu’es halles ou es lieux accou Humez, 
{oit de PariSjOU dehors;& qui fera le contraire, perdra les dcnrces,& cinq fols d'amende. 

Item , tout leicnn fera vendui compte ainfi que Ichareng &: maquereaux , fi comme il cil diâ 
deflus. 

Itcro,en vn pennier demaquereaux doibt auoir foixante maquereaux fraiz : fi le maquereau 

cftgouliy fi en doibtil auoir au pcnnier,cinquante maquereaux du moins, par droid compte. 

ItCjCn vn pennicrdc truides doibt auoir douze truiâes de moifon du moins,&: doibt auoir cha- 
cune truidc pied &dcmy entre queue 2c tcflc,du moins,& fifont trop menues , on en doibt com- 
pter deux pour vne en la douzaine. 

Itcm,tout le hareng, le fclenn, les morues 2 c les mcriancs falrz,qui Icront amenez en brouettes 
2C en maonet,fcront venduz à brouettes ou i mannes, ou en treflbumeil. 

ltcm,nul marchant nepourra remuer poiflbn de pennier en autrc,puis qu'ils icront en panerez 
en la mer,ny ne pourra faire dedeux pcnnTcrs,trois:(ur peinede perdre toutes les denrées. 

Item,nulnc nulle ne pourra forcrhareng,ficc n’ell hareng fraiz,ou hareng degarnify, 2c que le 
hareng ibitauaniveupar deux dcsiurczdudid mc(licr,fqauoirfil cil bon 2c fiiffifant pour forcr,fur 
peine de perdre le hareng,2c de foixante fols d’amende. 

ltcm,nulne pourra galcher hareng, pour vendre , qu’au iour la iournee , fur peine de perdre le 
hareng. 

Item , tous marchans qui amènent poilfons à Paris , viennent dedans heure de prime de faind 
Magloirc , ou leurs denrées ne feront vendues iufques au lendemain , 2c feront mifes en la garde 
des halles , fi les poilfons ne viennent de chalfes de iour à autrc,ou fils ne peuuent monllrer loyal 
cflqinc. — 

Itcro,nnl ne nulle ne face ne die vilicnnic ncdcfpit aux iurczdu mcHicr,n’à aucun d'eulx en gar 
dantlcsdroiâsduRoy,lcs forfaiâurcs 2c ordonnances dudiâmciliet fut peine d’cllrc encheuz 
en groffes amendes deuets le Roy,toutcsfois quclon fen plaindra, 2 c ils en feront atrainâs. 

ltcm,nulsgarqons n’autres perfonnes déformais en auant ne voifcntn'aillct contre les marées 
hors des halles de Paris,ny ne prennent aucun poilfonen penniersfinc l’acheptent,fur peine d’e- 
/he tournez au pillory, 2c d’clhe priuez de la marchandife,2C bannis de la ville de Pacis,iufqucs au 
rapelduprcuolî de Paris. 

ltem,toutcs manières de gens vendant poilfons i ellail , auront 2c prendront gainconuenabla 
fourleurpeine^lon l’ordonnance du poilfon cy dcfliis efcciptc. 
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Item, nuis poilTonniers ou marchansvcnancs de la merà Paris, & aj^ortacs poiiTons de la mer, 
ne pourront mettre n’^porter en leurs penniers à poiiTons fraiz, foin, feutre, n’auttes chofes quel 
conques que poilTons.fur peine deperdre le poiiTonj&eftro acquizau Roy. 

Item,nul ne foit fi hardy de vendre de caque de hareng à detailleur en gros, que fi toR comme 
il fera miz en vente , il ne dieàfon marchant fi lediû harengeftdela prefentc année , ou de l’an- 
nee precedente , & ceulx qui defdiffs grofsiers auront achapt^ celuy qui fera fiiranné , ils ne lo' 
pourront vendre qu'ils ne le dient élire tel qu’il fera , 8c non pas auccques le nouuel : mais fera le 
furanne vendu deuant la croix des halles , 8: non ailleurs ; 8c qui fera trouue fiifant le contraire, 
il perdra les denrees , ti l'amendera de dix fols, toutes fois qu’il en fera attainfl , 8c l’accufeur au- 
ra le tiers . 

Itcm,toutes manieresde gens vendants poilTons de mer iellail en la villede Paris feront tenuz 
d'achapter les poilTons par telle quantité qu’ils puilTent vendre les poIlTons qu’ils achapteront le 
iour mefme, 8c aucas ou ils fe chargeront d'en plusachapterque raifun,ou qu'ils l'ciTorccroycnc 
de le plus vendre que iullcprix, pourquoy ils leurs demoureroit à vendre iufques à t’heurede cou 
utcfeu fonnant,cn toutes faifons , nonobltant ce que de la fainâe croix en .Septembre, iufques à la 
fainâccroixen May,ilsayct deux iours de véied’ellallier à qui ilcn dcmourcra, l'heure fonnee,lc 
ra tenu de leporter 6c faire porter en la garde ou Ion a accoullumc à mettre les poilTons en garde, 
8c pourra monlltet ce qu’il y portera à lagarde du meftier , quiâpeine de cinq fols d’amende fera 
tenu de cendre tout cequi par celle maniereluy fera baille ; 8c qui fera trouue le portant en fa mai- 
fon,oii autrement faifant le contraire,il perdra lesdenrees,8cpayera dix fols d’amende,toutesfois 
qu'il en l'craattainét,dont Taceufeur aura le tiers. 

Item,celuy qui demourcra à petit pont 8c àla porte baudoyer,commediâclldelTus,feraen(êm 
blabic manicre,8c fur les peines delfufdiaes,mis en garde. 

Item, il ellocdonncque quatre preud'hommes feront elleuz chacun an ,d'orcfcnauant par le 
• preuolldc Paris,ou Tvn des auditeurs du challcller,appellé à cetc procureur du Roy,lepreuoftdcs 
marchans,8cplufieurs des plus loyaulx 8c fuffifants bonnes gens de la ville de Paris, ellants 8c de- 
meurants es hallesdc Paris,8c enuiron,cant iurez,vendeurs,eilalliers,côme autres,lcfq‘ucls quatre 
preud’homesainliellabliziurcroncpar leurs ferments, leurs mains mifcs,tenues 8c touchées aux 
fainâcs euangiles de Dieu , que lefdiftesocdonnances 8c tous les poinéh dudiél mcRiercy deflus 
nommez 8celclarciz,ils tiendront 8c feront tenir pleinemct fans enfraindre,ne le lairrôt pour rai- 
fon dede port,de faueur de frere,de fccur,de coufih,de parent.n'autremct en quelque maniéré que 
ce foit: 8c au cas qu'il fcroit trouue que fyachamment feilTent le côtrairc,ils feroyent priuez dudiél 
mcllicr,rcputcz pour pariures,8c puniz d’amende voluntairc. 

Item,lefdiâs iurez feront tenuz par leurfdiâs ferments toutes fois qu'aucun encourra en auen 
ne pcinosou fera contre aucuns des poindsdudiâ mcllicr,dc lerapportec par dcuersle prcuollde 
Paris,ou Tvn des auditcucs,8c le procureur du Roy,pour les punir en la maniéré que deflus cil diét, 
8c autrement fi mellierell,8C le cas le dciirc:8cchacun an par quatre fois,8c à quatre termes fe pre- 
fenceront par deuers lefdids cRablilTeurs, ou Tvn d’culx , pourfçauoic fi aucune corrcâion ferai 
faire audiÂ mellier. 

ltcm,quand ce viendra au bout de Tan qu'iceulx iiii^z ellabliz auront ainfi feruy 8c gardé lediél 
mellier, corne diôell , ils feront tenuz de retourner eulx traire pardeners IcfdiCls cllablifleurs, 
6cleucprcfenteroncleurdiélecommifsion,8c lefdiéls cIlablilTcursferont tenez de fyauoir comme 
lefdiéls iurez ellabliz,fe feront portez en Icurfdicls temps,8c par la manière delTufdiâe,fcronc,ella 
bliront 8cinllicueront dcuxd'eulx,8c autres nouueaulx preud’hommes qu’ils prendront en iccluy 
mellier,ou d’autres,fil femblc que bon foit,pour ledié^ mellier gacder,commedicl cil: 8c celle au- 
élorifation faiCl on,pourcc que Icfdicls iurez ne foyent acointez de trop de gens,nc qu’ils ne pren- 
nent faueur auec leldiâs poilTonniers, ou autres,fi comme Ion afaiâ au temps palTé. 

Itcm,pourccquc lcsquatreiurcz,dont parlccllcy dclTus.n’aycntcaufcd’eulxdouloirpourlcur 
labeur 8c feruice,pour lequel ilsontlailTé toute marchandife de poilTon, ils aurontla moitié des a- 
aicndcs,qui par cuIx viendront àcl.irté. 

De poifl'on d'eauc doulce. 

Item,fur le faiét 8c marchandife de poifl'on d'cauc doulce,iI ell ordônc que nul,ne nullc,nc peut 
8c ne doibt aller encontre le poilTon d’eauedouice , qu’on apporteà Paris, pour vendre, ncTacha- 
pter pour reuendre à Paris n’aillcurs, de deux lieux en tous Cens : mais tant feulement àParis,aux 
ooutiques en la fanncrie,ou es pierres du Roy,d’cntour challcllet 8clc pctitpont;&; qui fera leçon 
traire,d perdra la marchandifc,8c l'amendera de foixante Ibis pariGs. 

Itcm,fi aucun clloittrouué pour vendre Ton poifl’on en rcpollouautrcmct , il perdra le poilTon, 
8c l’amendera à voIunté,8c aufsiccluy chez qui il fera mulTé,luy fçacliant ou fes genis. 
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1 (c,nul 0 CBaUe ne pourra fon poilTon muâcr ne reporter, ne retourner ça ne IJ, puis qu'il eft me 
nf de fonboftcl pour l’apporter a Paris pour vcdre,ains le doibr apporter aux pierres du Roy à Pa ' 
rii,& noniillcursiBc fils |efoncautrcment,ils perdront le poinbn,& l’amenderont au Roy,&iIIcc 
srendroat leurs poiflTons àtoutes maniérés degens qui en aurdt J faire pour leurs viures, iufques J 
l’heure demidy fonne , au feur,à noilrc Dame de Paris , fans ce que marchans ou autres quicon- 
ques en puifleot achepter pour rcuendre en la villcde Paris ii’aillcurs,iufques apres ladidle heure 
iuBneeoufceue. 

Item , nuloira encontre les marchans de lamproyes,achepter pourreuendrc:& qui autrement 
le fcra,il t’amendera à voluntc. 

Item,tootcs maniérés de marchans de Iâproyes,des ce qu’ils feront partis de leurs hoftels pour 
TenirâParis.iêrôt apporterleurs dcnrccs,S: delcendrcaux boutiques ou aux pierres du Roy,bne 
pourront entrer en la ville de Paris , lî ce n’ell de plein iour : fur peine de perdre le poilTon te d’a- 
mende Toluntairr. 

Item, nuis poiironniecsdefainâDenis n’achepteront nuis poiiTons d’eauedouice venants à Pa 
lii,pour rcuendre en la ville de Paris: Jpeine deforfaire le poilIbn,&; d'amcodevoluntairc. 

Iccm,pour garder lesdiâes ordonnances en leur formc& teneur,fans enfraindre , feront efta- 
hliz par le preuoftdc Paris,ou vn desauditcurs du challellet,appcllé j ce le procureurdu Roy , te 
le preuoft des marchans, deux prcud’liômesqui feront elenz par leeSmun du mellieréc d’autres 
bânes gents ancics du mcRtcr,limelliet cH;lefqucls lurcrôt par leurs fcrmcts,leurs mains nues & 
touchées auxiâinacs euangilles de Dieu .tenir te garder fermement Icfditles ordonnances fans 
cnffaiadrc t: aulsi leur fera entoind de le taire:fur peine de leurs biens perdre,&: iceulx eftre côfif 
qiiez& appliquez au Roy à fa voluntc , ou do fes eftablidans, te auront la moitié des amcdes pour 
JenrUUaiic Icldiâs iurez. 

Des bouchccs,chandclicrs & poulailliers, 

Ifcn>,que nalsbouchcrs,n’autrcs perfonncs,puis que le beftail fera efmeu à mener au marché, 
ne pourront aller au dcuantdes denrccs,ncicel|csdêrees meues J mencrau marche vendre,ache- 
ptccaux eflabics , n'aucrcslieux,li ce n’eft aux lieux à ce accoullumcz & ordonnez par toute la vi- 
comte de Paris:& aulsinc les pourra Ion vendre n'acheptet à Paris n’es faulxbourgs d'iccllc.fi ce 
n’eft en la place que ion dit la place aux pourceaulx,exceptez tan t feulement bcftail de l’ards’&r a- 
pres heure de midy, excepte boucliers detaillcurs, qui lespourrôt achapter dedans ladifle heure 
pour vedre à detail &à eftail,& non autrcmct:fur peine de perdre les dcrecs,& d’améde volûtaire! 

^ Item, nul varlet à bouchers ne pourra aller n’achapterdenrecs, en quelque lieuquccc foitfiî 
n’eft tailleur te expcrt,à fçauoir te pouuoir achapter t: payenS: quiconques fera le contraire, il per 
dra les denrccs,8t l’amendera. ’ ^ 

Item/i aucun veult partir J aucun marche il y peult !c pourra partir,& payer fa portion du prix 

de tcllcpartiecômeil en dcuraauotr.&fâs cequ’ily ait nuiccherincmctoultreleprcmier marché 

ltcm,toutc$manieres de bouchers delà villc.preuoftc te vicomte dcParis,iurcront&: afterme- 
tont par leurs ferments qucloyaument Si vcritablementils mettrôt en fomme tutocc quelcsbe- 
ftes qu’ils tueront te vendront à eftail.leur auront cou(lc:& quede chacun.vingt fols,rabbatu tout 
Je profSt qui defdiâes belles leur dcmourcra.ils prendront pour leur acqucll tant fculcmct deux 
fols panfiipourliure,»: non plus:& qui fera trouuc faifantic contraire, il forfcrale mcfticr & fera 
ouny d’amende volontaire, le aura l’accufateur la quatrielme partie de l’amcndp:8c au cas ou les 
bouchers de la viUedcPatisferoyentdc ce refufants, te ne Icvouldroyent faire , ils feront priuez 
do me(licr,& dôneroit ion côgc à toutes maniérés de gents.de faire & leucr bouchcrics.cn qlquc 
lieu qu’il leur plaitoit en la ville de Paris, mais qu’ils vendent chairs bunncs,loyaIcs te fuffifantes. 

Des chandeliers. 

Item,nuls chandeliers de fuifnc pourront mettre faing ne oing.neflambeaux, n’autres grelTcs 
en leur fuifnc nulsbouchcrs aufsi: le y aura vifitcurs qui viCteront Icsdenrccs pat deuers les bou- 
chers te tes chandeliers , qui auront la quarte partie des forfaiclures qu’ils trouueront. 

liem.quiconquc aura plus de trois milliers de fuif qu’il fc cclTc d’en achepter plus.tânt qu’il ait 
vendulcs deuxparsi&quiconquefcra le concrairc.il perdra les denrcesfc fil’amendcra. ‘ 

Item,nul boucher ne vendra chairfurfcmce.n’aiifsi ne gardera chair tueeplus de deux iours en 
yucr, 8: en efté iour te demy au plus:& au cas ou il fera le contraircjil l’amendera chacune fois de 
vingt lois. 

Item,pourvifitcr lediû mellier des bouchers Arceluy des chîdclicrs, ferôtcllably quatre preu 

d’hommes, qui iurctont par leurs ferments que loyaument&iuftcmcntlânsdepon d’aucun ils 

viCterôi le vertôt es hollels, celiers «cmaifons & autres lieux defdiifts bouchers & chadeliers te 5 
de toutcsJcs faultcs qu’üs trouucr6t,làns déporter aucun, ce iour mcfmc que trouuél’autôt.ils rap 
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portcrfit par dcuers le prcuoftdc Paris.ou l’vn des auditeurs, le ^peureur du Roy,& les receueart de 
Paris, qui en orduncronc corne de raifon fcra.Et fcrâc lefdiâs iucez cenouuclicz chaeû an de leurs 
fcrmcts.par ledift pccuod de Paris, ou l’vn des auditeurs, le ,pcureurdu Roy,& le preuoft des mar- 
chansiSr auront lcfdiâsiurez,pour leurs falaires,Ie tiers des atnedesSe fortaiâurcs qui en diront. 

Item, Icfdi^ chandeliers iurctont par leurs rcrments, Sc auisi les moudardiers, & les huillicrs, 
qu’ijspicndront lut chacun vingt folidces des denrées qu’ils vendront,deux fols parifis,de pur ac- 
qucll.tant feulemcnt:& qui fera trouuc plus en prenant,il perdra les dcnrecs,& l'amenderaifansce 
qu’ils y puüTcnt compter aucuns autres deipens ou falaiccs,que le par principal que fuif&liimgnon 
leur couRcra & le labcurdc cculx qui feront les chandelles. 

Des pouiUalicrs. 

Item,nu| quel qui foie ne pourra achepterpourreuedre pouillale,oeufs,formages,petdrix, con 
nint,atgncaux,cheurcaux,vcaulx,fauuagines,n'autresviuresquelc6ques en la ville dcParis,t'iIs ne 
les achepect es placcs'publiqs ou cslieux ou les marchez fôt Eront accouRume à cRre Sc en plein 
marchc,S: ne les pourront les pouillal fers ou regratiers achepter pour reuedre, en la ville de Paris 
RcencR apres l’heure de midy fonncàNoRrcdamc de Paris, & feront tenuz toutes manières de 
gents & marchans,à porter leurs denrees quelconques , (ans defeharger n’aller aux marchans ne 
regratiers aucuns,(icc n'cR es places Sc marchez publiques 8r accouRumez, afin que chacunfen 
puilVc garder, Sc en auoir pour ion viure dedans ladiâe heure & auantque les marchans les ache- 
ptentpour rcuendrr,fur peine de perdre St forfaire tes denrees ; Sc puniz de peine Sc amende vo- 
luntairciSc aura l’accufaicur de la defaulte la quarte partie du proffit des amendes, Sc au cas qu’au- 
cun apporteroit à Pans aucunes des denrees Sc niarchandifesdeirufdiâcs,8c les baillaR Sc liuraR i 
marchans en feignant Sc taifant vente qu’ils fulicnt dudiâ marche Sc fans les mener es places det 
fufdiCles, ils perdront lamarchandife,Sc l’vn Sc l’autre l’amcderonr, S: font les places à vendre pou- 
laillcs Sc les dcfpcnces du mcRier,cn rue neufuc noRre Dame, deuant chaRclIct , Sc i la portede 
Paris,Sc es hallcs,en la colfonncne.Sc les oeufs Sc formages deuant faincl CtiRofle Sc au cy metiere 
fiinâ Ichan,8c non aillcurs,fur Icfdiâcs peines. 

ltem,Sc fi aucuns des marchas des denrees Sc marchâdifcs dcflufdiflcs,a]loyent ou enuoyoyent 
par les viIles,ou il y amarchcachcpicr aucunes marchâdifcs dcirufdiâes,ilsnclcs pourront achc- 
ptet ne faire achepter en lourde marche douât l’haure de prime fonnee Sc feeue es villes oulemar 
chc cR Sc fils faifoyét le cüctairc,il perdroyent la mardi âdifc Sc l’amcdcront d'amende volûtaire. 

Item,Sc au cas qu’aucun marchant de poullaillcs,d'ocufs Sc de formagc,rarrcRcroit depuis qu'il 
feroit party de fa maifon, oudu lieu ou il auroitprins les denrees par faucur dcfdiâs regratiers , en 
attendant que ladiâc heure fuR pairec,il perdroit les denrees Sc l’amendroit. 

Item.àfinquctcs meRiersdes poullailliersSc coqucticrsdc la ville de Paris, puiRcteRre mieulx 
Sc loyaument gardczmous auons ordünc que deux preud'hômes dudifl meRier,ou autre , feront 
cleuz'.lcfqucls lureront par leurs ferments, que ledicî meRier,Sc les ordonnances faiâcs fur iceluy 
ils garderont Sc feront garder biéSc loyanment fans enfraindrc Sc que tantoR Sc incôtinent qu’au 
cuns dudiâ meRicr,ou autres f’eRorceroyét de faire ou aller contre les ordônances, ils les côtrain- 
drontSeferont contraindre à amender félon les peines dedansles ordonnances,ou les amèneront 
deuant le ptemicr iugequ’ils trouueront,pour les en punir,fi comme raifon donnera. 

Itcm,quc Icfdiâsiucçz toutes Icsfcpmaincs.trois ou quatre fois,verront Sc vifiteront parles ou 
urouers Sc hoRels dcfdiâs poulatIlicrs,tous les conins,licures,pcrdrix,vidccoqs Sc autres bcRes Se 
oifeaux fauuages , que Ion a accouRume vendre morts,à Paris; Sc au cas ou ils trouuccôt q Icfdiâs 
poulaillicrs , ou aucuns d’eulx ayet tenu Sc gardé par dcuers culx aucunes des chofes defiufdiâcs, 
fans vcndrc,tant qu’il leur appairc icelles eRre corrompucs,ilsfcront tenuz parleurs fcrmcnts,Scà 
peine d’eRrc rcputczpour pariures,8c d’amende voluntaire,dc les prendre Sc les faire ardoir,par- 
tie deuant l’hoRcl de celuy fur qui ils ferût rrouucz, Sc l'aptrc partie ieâcc en la riUiere,ou portée 
aux champs : Sc au cas que celuy fur qui ils feront trouuçz , vouldroyent maintenir qu’ils fuirent 
bonnes , que tantoR fans nul delay ilporte lefdiâes denrees deuant leprcmieriugcqu’ils trouuc- 
tont auchaRcllet,Scillec appelle aucc Icfdiâs iutez des autres marchans dudiâ mcRicr,enfcra or 
donne en la manière que diâ cR. 

Des marchans dcdraps,Sc courtiers d’iceulx. 

ltc,lcsdrappierscngros,o«àdcRail,lcscfpiciers,fcurriers,tapif5icrs,frippiers,cordicrs,vcdenr$ 
de hanaps,Sc tous autres marchas d’auoir de prix pourrôt prendre de leur marchandife, Sc en leur 
marchâdifc deux fols parifis pour liurc,d’acqucRscn pais de parifis,Sc tournois enpaisdetournois 
Sc de la marchandife de tourn.Sc non plus eu regard a ce que lamarchandifcleurcouRe rendue à 
Paris cantfculemct,fans y mettre ne conuertir autres couRsou fraiziSciuretôt lefdiâs maiRres Sc 
marchans par leur fcrmcts,à ce tenir Sc garder , Sc eu regard au temps qu’ils aebepteront les mar- 
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chandilcs S ila monnoye:& fils font le contraire, ils l'amenderont ivoIontf,& lî perdront lamar- 
chandilertcanral’accuicurle quart de l'amende. 

lcetD,nnl courtier de draps, de pelleccrie,d‘elpicccic,dc chcuaulx,de merceric,de foin ne d'autre 
mardusdife quelle qu’elle ibit,ne pourra marcnâdern'eilremarchand parluy ne par autre, n’eftre 
côpaÿoon de ta marchandife dont il fera counier ; & tous les courtiers donneront bon plciges,fur 
petede perdre leur meftier: & l'amcderont de dix liurcs parilïs,toutesfois qu'il feront le contraire, 
dont r aceufeur aura la quarte partie de l’amende. 

Des courroyeurs,baudroycurs,tanneurs,cordonniets Sc lâuetiers. 

1tem,que les courroyeurs de cordouen,ne pourront eftre marchans de cordouen & courroyeurs 
cnfcmblc.-niais courroyeur par foy :ou marchand par foy fur peine d’amende arbitraire:& pourront 
prendre & auoir tant d'apprentifs comme ils vouldront,lefquels apprentifs pourront auoir leur me 
hier quand ils auront elle apprentifs deux ans.St lefdiâs courroyeurs lîir laoiâe peine ne pourront 
prendre de la douzaine du plus grand & du plus fort cordouen , que douze fols decourroyer, & de 
l'antre cordouen plus pcut,à la valuc:& qm fera le contraire,!! l'amendera à volunté,& icrapriuc du 
mcûicr. 



ltem,les bandroyeurs pourrôt ouurer de nuiâ, depuis la toulTainâsiufques à lamy mars,&r pour- 
ront auoir tant d'apprentifs comme ils Touldront, lelquels apprenufs quand ils auront clic appren- 
ti6 deuxans,pourront auoir leur meftier, Stgaigner là ou ils vouldront . & ne pourront prendre de 
courtoyer vndoz de lataillede ParisSt de Pontoife, que deux fois iix deniers , & de tout autre cuir 
de quelque qualité que ce foit,àla value ; 8c qui fera lecontrairc il perdra le melher,8c l’amendera à 
la volume. 

Item lescordonniers pourrôt auoir k prendre pour foulliers de cordouen à clercs ou àbourgeois 
des toetUeurSfdcux fols quatre deniers, 8c non plus,8cles autres moins forts àl'auenàt: 8c cculx à fein 
me^nngr deniers 8c les plus forts à femme deux fols:8c ceulx des autres gents,à la value , 8c ceulx a 
Kmsdcville,troisfuls,ou trois fols iix deniers : 8c ne pourront vendre les plus format les meilleurs 
de cordouen ou de vache que quatre fols, 8c non plus : 8c ne pourront vendre en l*rs maifons nuis 
(baUiers,n*eftiueaulx,que ceulx qui feront en ouurouer, 8c fils vedenr autre ouurage que celuy que 
ils feront en leur ouurouer,ilsle porteront vendre à la halle 8c placeordonnee,8c non ailleurs.8c ne 
prendront les vallets defdiâs cordouenniers de couldre 8c de tailler vne douzaine de foulliers ren- 
duz prefts,quequatre fols parifis,8c non plus , 8c qui fera le contraire , il fora en amende volunrairc. 
& ne pourront les cordouenniers eftre marchans de cordouen , ne cordouenniers enf tnble; 
mais marchans par foy , ou cordouenniers par foy , ne les marchans par foy de cordouen , 8c cor- 
douenniers-.mais courdouenniers par foy ou marchans par foy: 8c fils font le contraire,ils perdront 
les denrccs,8c payeront dix fols d'amende, dont l'acc ufour aura le’quart , toutesfois qu'ils Icront at- 
tainâs. 

Item les tanneurs de cuirs tanneront les cuirs en la guifo 8c en la maniéré, 8c aufsi bic comme Ion 
les fouloit tanner anciennement,fur peine de l'amende. 

Iccm,nul ouurier 8c faifeur defoulhers de bazanne àParis,ou es faulxbourgs,ou en autres villes de 
la preuoftévicqtc 8c relTort d'icelle,ne pourra mettreen tcuure ne faire foulliers de peaulx de mou- 
ton ou debrcbiz,ou de chiens tannc,ne les vendre; mais tant feulement de bazanne d'Auuergne 8c 
de Prouence,bône 8c fine, 8c qui fera le côtraire il perdra la marchandife,8c fora priué du meftier, 8c 
famendera de dix fols pour chacune fois qui fera le contraire : 8c celuy qui l'accufera aura le quart, 
&forontvifitez lefdiâs bazanniers par certaines perfonnesqui feront àce ordonnez. 

Item nul faifour de foulliersou de houzeaux decordouen,ou de vache,ne pourra faire foulliers ne 
bouzeaux de veau,ne vendre en fon hoftehmais en la halle cy delToubs ordonnée, 8c lors ils les ven- 
dra comme le veau,8c fil faiâ le côtraire il perdra la marchandife,8c fora en amende de dix fols pour 
chacune fois qui le fera, 8c feront ordonnez certains preud’hômes qui vifiteront fouuent le meftier 
dcldiâs cordouenniers,8c auraraccufeurle quart de famende. , 

Item , le lâuetier ne pourra auoir ne prendre 8c meure en foulliers de fon cuir, de chacune hantç 
que deux deniers 8c non plus,8c de cuir d’autruy de chacune hante vn denier , 8c d'y meure quauc 
catreauxde fon cuir,les meilleurs douze deniers &; non plus, 8c d'autre à rauenât,8c de couldre d'au 
truy cuir deux deniers 8c non plus,8c de metue vn riuet en vn foullier vne maille,8c qui fêta le con- 
crairedl famendera de fix fols,dont l'aceufeur aura la moitié , de rappareiller en autre maniéré à l’a- 
uenant. 

Item,combien qu’en aucun temps, pource qu’en la ville de Paris auoit pand’ abondance de cor- 
douen d’Efoai gne,qui eft le meilleur courroy des autres,euft efté ordône que nul cordouc de Flan- 
dres n’y foie vendu , pource que ceulx de Flandres cftoyent panie counoyez en tan 8c Ion a trouué 
|*rJe fumenz des marchans de cordouen , en gros, demeurans à Paris , des tanneurs, baudroycurs, 
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courroyeurs & cord5niers,quc Icfdi^ls cuirs de Flâdres font bôs,IoyauIx & profStabIes,pouren vlëc 
en la ville de Paris Sc ailleurs, & qu'icelle ordônancc ne fut faiâefors feuleméc pour la grand' abon- 
dâcedecordouéd'ErpaignequclorseftoitflrvenoicàParis , Ordonne ellquecoutes manieresde 
cuirs de cordouen ruffirâcs,ferôc d’orcfenauac venduz & achepeez Sc mis cnccuurc par lescordouen 
niers delà ville,preuollé& vicomté dcParis,nonoblfanttoutesordânances,Scftatutsàcecôtraire$. 

Des marchans forains amenants bonne marchandife à Paris. 

Item , eft ordonné que tous marchans forains qui apporteront en la ville de Paris aucunes mar- 
chandifes Sc denreespour vendre, les porteront pour vendre es balles & es marchez publiques Sc ac 
couilumez,&;aillcurs neles pourront defcendre,n’ailleursvendrc/urla peine de perdrelcs denrecs, 
Sc d’eftre en amende de volunté:& pource qu’aucuns marchans,iant barbançons comme autres,ap 
porter fouuct îc ont accouHumé a apporter en la ville de Paris,foullicrs,eibueaux,chapeaux de bieu 
re Sc de feuHre,rellcs,brides,gallochcs, chandelles de fuif Sc autres patins,efperons,toillcs, armures, 
Sc autres dcrecs pour vendre,ceulx qui celles chofes achepterôt pour reuédre,enla ville de Paris,ne 
les pourront porter en leurs maifons pour reuendre,fors qu’efdiâs marchez Sc places publiques,fuc 
les peines deirufdiâes: Sc au cas quelon rappclleroit en doubce qu’aucunes des denrées Sc marchan 
difes ne foyent loyaulx Sc fuflifancs, les maillres des meftiers n’en pourrôt cognoillre fans appelles 
lepreuoll de Paris,vn des auditeurs de chaflellet,le procureur du Roy,Sc leprcuolldes marchas; Sc 
fi aucuns faifoyent le contraire ou y commettoyent aucune fraude, ils pcrdcoycnt la marchandife 
Sc l’amcnderoycnt à volunté:Scceluy qui les accufera,aura la quattepanie de l'amende . Et pource 
que chacun fâche ou il doibt defcendre,8c vendre fes marchandifes,il ell ordonné,qu’ils les defeen- 
dront,Sc vendront en la halle neufue par terre deuant la halle aublc,Sc fi aucuns des marchas de Pa- 
ris alloyent ouenuoyoycntcn aucun pais cllrangc achepter aucunes marchandifes,ils ne les pour- 
ront porter,defcendre,vendre,ne faire vendre en la ville de Paris,fors qu’en la halle Sc places defiuf 
diâes,ou en celles qui à la marchandife font de pieça ordonnees,Sc fur peine de l’amende deflufdi- 
âe,Sc aufsi le pimrcont faire tous marchands forains Sc autres, Sc non autrement , Sc cous marchans 
de dehors qui lA-chandilê vouldront ainfi fairc,ils pourront venir feurement Sc fans aucun doubce 
en la villede Paris. 

Des laboureurs de vignes. 

Item , il ell ordonné que les laboureurs de vignes auront Sc prendront des vendanges paflees Sc 
accomplies,iufques à my Feburier enfuyuanc , pour ouurer es vignes des laçons accoullumees en i- 
celles cellà fçauoir,les taillcurs,dixhuià deniers pouriourdâns defpcns: les foueurs , Icize deniers 
pour iour,fans defpcs: ceulx qui font les autres labeurs defdiéfes vignes,douze deniers pour iour Sc 
au delToubs fans defpensSc non plus:8c de emmy Feurier iufques à la fin du mois d’Apuril,deux fols 
fix deniers parifis pour iour, les nfcilleurs cailleurs:Sc les foueurs deux fols , Sc les autres au defibubs 
fans defpens Sc nonpius, es lieux toutesfois ou ils ont accoultumé faire leur iournee loyaumcc défis 
leil leuanc iufques au foleil couchanc,Sc es lieux ou ils ont heure accoufiumee au delToubs defdiéfs 
prix,fans defpens Sc non plusiSces lieux ou iis vfent defdiéfes heures au delToubs,felon lediâprix Sc 
delHiâes heures deli. 

Des foyeurs de grains. 

Item,les meilleurs ouuriers foyeurs de bleds Sc autres ^gnages durant les moillons,ne pourrôt 
prendre,n*auoir que deux lois fix deniers:Sc les autres au dclloubs,enpai$ deparifis,parifis;SC de tour 
nois,cournois. 

Des laboureurs de vignes Sc autres manouuriers. 

Icé,ceulx qui puis vendâges dernières paflees ont prins à faire vignes en tafche,aurôt Sc predronc 
pour icelles le tiers plus de ce que Ion fouloit dôner douant la mortahté.Sc non plus;nonobfiâcque 
plus grandes fommes leur en aycnc efté promifès ou c6uenues,Sc ce qu’ils en auront eu,ticndra lieu 
aux bailleurs Sc ne pourront Icfdiâs preneurs laiirerlefdiûes cafchesle temps durant que prinfesles 
auronc,ains feront contrainâs aigs tenir: Sc pourront ouurer lesvignes qu’ils auront ainfiprinlês Sc 
celles qu’ils prendront,Sc en leurs propres vignes,trois iours de lafepmaine tant feulcmct,c’eft à fça 
uoir , le lundy mardy , Sc le famedy , ou veille de fefte , Telle cheoic en la fcpmaineiSC les autres trois 
iours ouurables de fepmaine,ils feront tenuz d’ceuurer es autres vignes,Sc qui plus leurs en donnera 
que diâ cil par iournec,Sc aufsi qui plus en prendra(nc fecommetera aucune fraude foubs vmbre de 
courtoifies ou autremcnt)le preneur Sc le donneur Tamenderôt chacun de foixârc fols parifis, dont 
1 aceufeur aura la quinte parciciSc fi les aucuns n’ont dequoy payer ramcdcpccuniellc,ils feront mis 
en prifon au pain Sc àl'cauc par quatre iours:Sc la féconde fois payeront icldiâs foixîtc fols fils ont 
dequoy,ou feront mis au pülori Sc marquez de la fleur dclis, ou de griefue punitiô, fi le cas y elcher. 

Item les crois iours qu ouurcront en leurs talchcs,toutcsmanicrcs d’ouuricrs,qui auront talchcs 
ou proprçs vignes qui loyccleurüouurer par la maniéré que diâ ell defiiis, ferôt tenuz les iours ou- 
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nrables dtdl aller tklloaer es lieux & places accouftumces, ne fe dcburonc ou pourront allouer 
hors dddiftes placcs.ee demourcronc cf<liâesplaccs,tant qu’ils feront allouez, fans eulx partir d’i 
cclIcS'.Ccancas ouilt feront trouucz oifeux , IcUJiâes heures palfees ,& les j;cns & ouuriers partis 
(Ticcllcsplacevls feroyct prins&emprifonncz,& puniz en la maniéré dcilufdiâe; & iiaucun pat 
auciineHande , fadaouoit ou diioit eftre alloue à aucun , dont il feroit defauouc , ou en commet- 
tcostmeune (caade,il (croit puny par la manière que delfuscll diâ: fc pourra chacun edre fergent 
pour les pceodit,au cas qu’ils lcrpyent tcfufans d’aller ouurcr , & les bailler à la iudicc du lieu ou 
ifs (crom prins. 

Icem,oul ne pourra allouer ne rerenir Icldiâs ouuriers , û ce n’ed csjilaccs accouftumecs aux 
peines dcdù/diâcs. 

Itero,& û ainii ciloit qu’aucun ou pluCeurs ouuriers de vignes ou d’aurre labeur, quel qu’il (bit, 
féfaigatSent de faire leurs iournecs,iclles & (ï côucnables qu’on a accoudumé,& auant le reps de 
la snortalité,il leur feroit rabbacu deleur(âlaue,& feroyct puniz parla maniéré que did eddeifus; 

Des tonnelliers 6c cliarpcncicrs. 

Itetn, toutes manières de tonnelliers& charpentiers de ronncaulx , auronr & prendronr pour 
chacun connel ceiier,St mertrei poinâ es villages feize deniers, & à Paris dixhuiÂ deniers , 6c de 
trois queues pour deux tonneaulx i la value,& de faire aucuns autrcsrappareillemés afaducitant 
8C non plus, Ce qui fera le contraire,!! l’amendera de dix fols pari(is,(bit preneur ou donneur. 

Des laboureurs de houes. 

Icempsuls laboureurs de houe ne pourront labourer de houcou de befehe qu’en vignes , exce- 
pté es tecicsou les cheuaulx ne pourront laboürer,& aufsi les terres à gucfdc 6c courtilîaigcs. 

Du (âlairc des femmes labouranicsies vignes. 

Item les femmes ne pourrontprendre pour lournee cniicrcde vendenges iufquesàla Chande- 
lenrpoatles mciUeurcs,que huiàdcniers (ans delpcns, 6c les autres au deuoubs; & de la Chande- 
kutiufqucs àl’cnuecd’Aoud que douze deniers 6c non plus. 

Des chartiers labourantsics terres. 

Item, les chartiers qui ont prins Sc prendront terres à faire en rache ne pourront auoir ne pren- 
<lic pont la façon d'vn arpet de terre a bled de quatre façûs, que viiigtquatre fols 6c non plus,dcs 
plusforsà£urc,&dcs autres il’aducnât:& pour faire mars en fortes terres d'vnc bonne façon que 
buiâfols,8c en garennes & es lieux fablonncux queiix folspour arpent & non plus;& qui meilleur 
marche en pourra auoir Gle prenne : & qui plus en donnera 6: prendra 6c fcrale contraire , le pre- 
neur 6c le donneur l’amenderont chacun de foixante fols,dont l'accufatcur aura dix fols. 

Du falaite des faulcheurs de prez &; auoincs. 

Item faulcheurs de prez ne pourront predre de l’arpent en rafehes des meilleurs que quatre fols 
6c non plus, 8c des autres à la value, ou à lourncc àl’auenant : 8c qui plus eu prendra 8c donnera , le 
preneur 8c ledonncurl'amcndcronc. 

Item, les faulchcursd’auoincs,de chacun arpet àla grande mefure de vingtdeux perc.hes‘6c au 
<le(Ibubs,dixhuiâ deniers, 8c des autres mefures au dclfoubs, félon le prix 8c non plus , 8c qui plus 
en prendra 8c donnera il l’amendera. 

Du falairc de ceulx ^ui tiennent belles î ferme. 

Item,nul quel qu’il (bit qui ait prinsou tienne chcuaulx,brebis, 8c autres beftes i garder 8c me- 
ner àproucndes,pourccrraines (ommes d'argent 8c de grains,nc pourront prendre 8c auoir pour 
leurfàlaire tant grains comme argcnt,que le tiers,plus leulcmct de ccqu’ils prenoyent 8c auoyct 
■uant la mortalité de r£pidimie,8c ne pourront laflfer leurs maiGrcs i qui ils feront allouezimais 
(êront leurs louages ramenez audiélprix 8c tiedra aux bailleurs heu,tout ce qu’ils auront eu auûit 
CCS pcefentes ordonnances. 

Du falaire des bocherdns 8c ouuriers es bois. 

Item, toutes manières de bochesons 8c ouuriers es bois , (âulfoyes 8c aulneies quelconques,ne 
pourrontpredre 8c auoir pour leurs labeurs 8c iournecs que le tiers plus,oulrrc ce qu’on en fouloit 
donner auant la mortalitc,tant en tafehe comme en iournee,8c non plus: 8c qui fera le contraire, 
Icpccaeur 8c le donneur l'amcndcront,commc dclTus. 

Du falaire des batteurs es granges. 

Item,batteurs en granges ne pourrôt prendre depuis la fainélRcmy iufques à Palques, que dix 
huiâ deniers par iour,fans dcfpcns,8c non plus.Et fils banct en taG:he d*argcr,douze fols du muy 
deblc,8C huiâ fols du muy d’auoine 8c d’autres mars,àla mefure de Paris,8c non plus . Et Tils bat- 
icntau Mc ils auront Sc prendront au vingticfmc,8c non au dciroubs,8c non plus:8c qui fera le con 
tiairc,le donneur 8c le preneur f amenderont comme deflus: 8c feront tous marchez faiâs auant 
cesprefeotes ordonnances ramenez audid prix. 
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Ou faIaircdescIurricrs,vaclucrs,bergiers,Se porchiert. 

Item , ceulx qui menerooi &eas es terres ou es vignes , ne prendront pourionrnee d deux che- 
uaulx à charrette ou à tombercl que huiâ folspout iour,fans defpens,&non plus:Scqui fera le con 
traire il l’amendcracomme deifus. 

. Item, ceulx qui menerôt à charroy, vins, grains, fruiâs, feutres ouautreschofes n'auront ou pren 
dront pour'dcux cheuaulx que douze fols par iour,8c à trois cheuaulx que quinze fols,fans defpés 
& non plus,& de moins de iournee à rauenani,Sr à vn clieual à Vauciiant,& vn tomberel à vn che 
ual quatre lois : de la Touflainâs iufques au premier iour de Mars , & de Mars iufqucs à laTouf^ 
lâinàs cinq foIs,&: non plus ; & qui fera le contraire , il l’amendera comme denus,8z qui meilleur 
. marche en pourra auoir,lfleprcnne. 

Item,vn vachicr qui gardera trente vaches ou plus n'aura ou gaigneraque cinquante fols ran,Sc 
non plus, Sc qui moins en gardera àla value, ancc tels defpens comme on auoit accoullumc don- 
ner à vaebiers auant la mortahtc;& qui feralc contraire il l’amendera comme delTus. 

ltcm,vachicrs,porchiers,Sc bergicrs,du commun auront Srprendront ce qu’ils fouloyct predre 
anciennement auant la monahtc,pour lagarde des bcftcsqu’ils garderootiScbergicrs qui feront d 
maillrcs efpcciaulx,fcptantc fols l’an,& non plus,Stqui pour moins les pourra auoir,fi les prenne: 
& qui fera le contraire,!! l’amendera comme delTus. 

Item, vn chattier aurade lafamâ Martin d'yuer iufques à la fainâ lehan , quarante fols,&non 

f ilus , & de la fainâ lehan iufques d la fainâ Martin , quatre liures , te non plus les meilleurs : Bc 
es autres au deiroubs,auecqucs leursdefpcnsde boire Bc de manger,tels comme Ion auoit accou- 
, ftume donner d chartiers auant la mortalité , S: nul ne leur en pourra donner plus grand loyer: 
&; ceulx qui ia font allouez , rcuicndront audiâ prix , & ne pourront lailTcc leurs maillres : ains fe- 
ront contrainâs d parfaire leur temps , te tiendra lieu au bailleur ce qu’il aura baille oultre le prix 
delTus diâ: Et les enattiers qui ont accouAume aller en lourncc d rhiuer,iix deniers , te TeAc huiâ 
dcnicrs,&; leur defpens iurmies aufouppcr:S:f aucun en y auoit qui plus en donnaAoufeiA aucune 
courtoiAcpar manière de uilaice,le donneur & le preneur l'amenderont comme dcAus. 

Du falaircdes chambrières. 

Item,les cliambrieres qui fcruct en habillant les vaches,&font les fcruices de villes,gaigneronc 
& auront de la fainâ Martin i>ifqucsd la fainâ lehan vingt fols, & de la fainâ lehan iniques dla 
fainâ Martin d'hyuer , trente fols le plus fort , Sc non plus , te les autres d la value auccques leurs 
chaulfcmcncs ; te celles qui d prefent font en fcruicc ne le pourront lailfcr lufquesd la fin de leur 
terme,Sc ficlles fontplus allouées 11 n’auront elles plus : Sc quiferale contraire il l'amendera com- 
me deA'us. 

1 tcm,cliambriercs qui feruent aux bourgeois de Paris, Sc autres quelconques prendront Sc gai- 
gneront trente fols l’an,lc plus fort Sc non plus. Scies autres d la value, auec leur chaulfements : 8c 
nourrilfes cinquante fols, Sc non plus. Sc fils font en fcruicc ne le pourront lailfcr iufques dla fin 
dclelir tcrmeiSc quifcraiccontrairc il l’amendera. 

Dulàlairc des nourrilfes Sc rccom- 
mcndarcAcs. 

Item,nourriffes nourri d'ans enfans hors de la main du perc Sc de la mere des cnfans,gaigneront 
Sc prendront cent foisl’an, Sc non-plus:Sc ccllesqui font iaallouecs rhiicndront audtâ prix, Sc fe- 
ront con Arainâcs d faire leurs rcmpsiSc qui fera le contraire il fera à foixantc fols d'amende , tant 
le donneur eomme le preneur. 

ltcm,lcs recommandarcifes qui ontaccou Aume d louer chambrières , Sc les nourrilfes auront 
pour commander ou louer vnc chambrière dixhuiâ deniers tant feulement, Sc d’vnc noumife 
deux fols, tant d\ne partie comme d'autrc,Scnc les pourrôt louer ne commander qu’vnefois l’an: 
Sc qui plus en donncra,ou prendra, il l’amedera de dix fols : Sc la commendarclfc qui deux fois en 
vn an allouera chambricrc ou nourrill'c,fcra punie par prinfode corps au pillory. 

Descharrons. 

Item , charrons auront Sc peindront d’vncs rocs neufues de bon bois feize fols,d'vn alfcl vingt 
deniers, d’vnc herfe deux fo!s,d’vnchartin neuf garny,huiârols,Sc du meilleur dix fols,Sc des cho- 
fesdu mcAicr.dla value., te d'vnc charuc neufuedix fols Sc non plus : Sc de cc qu’ils raparcillcront 
le tiers plus de cc qu’ils auoycnt auant ia mortahtc, Sc fc plus prennent des chofes dcÀ'us diâcs ils 
l’amenderont. 

Des ferrons Sc vendeurs de fer. 

Item , toutes maniérés de ferrons Sc vendeurs de fer en gros Sc à de Aail , auront Sc prendront 
deux fols, d’acqucA pour vlure Sc non pIus,Sc cc iurcront tenir Sc garder,d peine de fortairela mar 
chandife Scd’amendcvoluntaitc. 

Item 
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licm,ccids qui ferreront les charrettes ne prendront &n’aoront pour ferrer de neuf vne chatet 
te que fo(ols,8c des autres cinq fols & non plus. 

Des feures & marelchaulx. 

Iteo^lct feures & tnarcfchaulx qui font houes , picqs, fyes,clcfs,ferreures, tc autres oeuurcs de 
(er, ne prendront ou auront que le tiers plus oultrc ce qu'ils prenoyent auant la mortalité ; Et fds 
fhotle contiaire ilz ramenderontcomme deiTus. 

Item ,1e matefehaulx qui ferrent cheuaulx ne pourront prendre n’auoir d’vn fer ncufàpalc 
froy ,oo i toufsin, de fer d'Efpaignc,que dix deniers, & de fer de Bourgogne neuf deniers, êi pour 
chcuaulx de hamois des plus grands, fept deniers, & des autres.fix deniers, & au delToubs , & non 
plus , tc feront les tafehes prinfes par deuant ramenées à la valeur ; Et fils font le contraire ils l’a- 
menderontcommedcirus. 

Des bourreliers. 

Item , toutes manières de bourreliers n’auront ne prendront d'vne fclle de limons que douze 
fels de la meilleure , tC au deflbubs : du collier de limons garny de bralîcurs & d'haftcllets douze 
fbb.Du collier de traiz gamy d'hallcllcts & de billots huift fols,d‘vnc aualloucrc garnie de merlic 
res de cuir,la meilleure huiâ fols , & les autres au deflbubs . D’vne dofsiere la meilleure huiâ fols, 
tc an delToubs.De fourreaux de traiz à tout la dofsiere fie ventrière, les meilleurs fept fols , fie pour 
chatrue cinq fols fie toutes autres chofes dépendant du meflierprendront à la valueiEt d’appareil- 
ler aucunes des choies dcflufdiâes,lc tiers plus qu’ils ne prenoyent auant la morcalité.Et bplus en 
prennent ilsfamendcront comme deflus. 

Des coufluriers. 

Item,lestainenrs fie coufluriers de robbes ne prendront fie n’auront pour faire fie tailler robbes, 
delà commune fie ancicnneguifc,dc feurcot,cotic, fie chapperon que cinq fols fie non plus , fie fi le 
chapperon efl double,fix fols.Et pour la façon d’vne cloche doublc,trois fols , fie la fangle à l’aduc- 
nant; Et pour tafiçon d’vne autre houfle deux fols ; fie de la façon d’vne houfle longue fie chappe- 
ron trois fols,fienon plns,fie des robbes àfemmesfi comme elle feront.Et quivouldra auoir robbes 
delguifee$,autres que la commune fie ancienne guife, firen prendrale meilleur marche qu’il pour 
ra:Et fils font le contraire ils l'amenderont comme deflus. 

ltem,ks coufluriers qui feront les robbes linges ils prendront fie aurontpour la façon d’vncrob 
be linge i homme d’oeuurecommune huiâ dcnietsrfie de la chemifeàfemmed’œuurc commune 
«paire deniers,fic non plus, tc des autres œuures de linges à la valucific qui fera le contraire , il l’a- 
mcndera,ficdc r'appareillcr comme deflus. 

Des pelletiers fie fourreurs de robbes. 

Item,lcs peOetiers pour fourrer robbes de neuf.de bait ou d’agneau , prendront fie auront pour 
feurrcrlburcoc fie chappcron.dc robbesfaiSes àla commune fie anciennegnife deuxfols. Etpour 
fourrer vne houfle, ou cloche fie chapperon trois fols, fie non plus, fie des robbes i femmes à la va- 
lue fi comme elles ferontifie qui vouldtafourrerfa robbeautrementqu’à la commune fie ancienne 
guifc , commeefl de trop longues manches ou de les faire herminer , prenne le marche meilleur 
qu'auoir en pourra; Et qui fêta le contraire il l'amendera. 

Dcscbanflcticrs. 

Irem , les chaulTctiers ne prendront , n’auront pour la façon d’vne paire de chaufles i hommes 
queCxdeniers,fielfemmes6e enfansque quatre deniers fie non plus. 

Item,ceulxqui les appareillent ne prendront pour mettre vns auans piedsen vneschaulîesque 
deux denicrs,fic fils font neuf que trois denicrs,fi£fils font de leur drap que quatredeniers fie non 
plus.fie peut mettre vne piecees auans pieds, ou de couldre la chauffe deux deniers : fie fils font le 
contraire ils l’amenderont. 

Item , les reiondeurs de draps ne prendront , n’auront pour retondre vne aulne de Roy , que 
«{uatre deniers , fie d’vn membre ou d'autre draps de vingt aulnes que quatre deniers pour aulne 
fit d’vn drap de vingtquatre aulnes que cinq deniers pour aulne. Et d’vne cfcarlate que douze de- 
niers de l’aune , fie fe elle efl retondue à l’enuers que dixhuiâ deniers l'aune tc non plus : des gros 
draps pour varlets fie laboureurs trois deniers de l’aune , fie fi plus en prennent ils 1 amenderont 
commedeffus. 

Des maflbns tc couureurs de maifons. 

Item , les maflbns fie les couureurs de maifons ne prendront, n'auront de faînél Martin d’yucr 
ftifqaes à Pafqucs,que vingifix deniers pour ioumcc , fie leur aide quefeize deniers fie non plus : fie 
de Pafqucs iufquesd la foinû Martin,que trentedeux deniers , fie l’aide que vingt deniers . Et fem- 
blablcment tafllcurs de pierres fie chatpptiers,fieleurs aides,non plusifie fiplus en prennent ils l’a- 
■enderon^fie aux villages au deflbubs tèlon le feur. 
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Des pUftricrs. 

Icem.nul plaftrier ne pourra vedre ptaflre cuiâ le muy, depuis la ûinâ Martin d’yuer iufqucsi 
Parques,oulcre pccic pont que vingtquacre fols rendu dédis les portes St non plus,& oultre le grâd 
pont rendu dedans les portes que vingt Ibis SCnon plus. Et depuis PafquesiulquesàlaTouirainâs 
le muy,oultrc petit pont rendu dedans lespories,ne fera vendu que dixhuiâ fols, 8c dehors àl'ad- 
uenant Sc non plusiScoultre le grand pont,dedansles portes que quinze fols 8c non plus , 8c à lad* 
uenant dchors:8c qui meilleur marche en pourra auoir d le prenne.Et qui plus en prendra ou don 
ncra , il fera en amende de foixante fols chacune fois qu'il le fera . En laquelle celuy qui l'accufera 
aura le quinnSc fera celle ordonnance chacun an vne fois ou deux remuée lî mellicr cil. 

Iccm,bactcurs de pladre auront 8c pcendront pour iournee.du muy, le tiers plus qu'ils n’auoycc 
auant la mortalité, 8c aufsi en tacheiSc qui plus leur donnera 8c prendra, il l’amendera. 

DcsmarchansquiadmenentfcI,pourvendre àParis. 

Item,tous marchans qui amenerût fcl pour vendre à la faulnerie de Paris,dcpuis qu’ils l'auront 
entamcScmisàfeurouà prix, ils ne le pourront enchérir ne mettre à plus haulr prix en la nef que 
celuy qui miz y feraiEt fainli edoit que pourcaufe,ou pourla volume du marchant ou vendeur ils 
le voulliircnt louer Sc mettre en greniers,faire le pourront: mais ils pourrotedre contcainâs parle 
preuod de Pans, ou l’vn des auditeurs de chadellcc,appellc le procureur du Roy, 8c le preuod des 
marchans, apres quarante iours de mettre leurfcl à tauerne C mediet cd , 8c iprix conucnable eu 
regard au prix qu'ils l’achepccrôt,8c au teps qu’ils le vcndcnr,8c à la môno)c,8cpac leurs ferments. 
Et leur fera ordonne fur ce,prix conuenable par lesdeirusnommcz,cu regard au temps de(Tufdi£l, 
8c ne le pourront enchérir puiz que le grenier fera ouuert Sc mis à feur.Et feront aufsi côtrainâs i 
le faire lefdias marchans qui aurôt fcl en grenier.par les dclTufdifls,ou par l'vn d’eulx: Sc filsfonc 
le contraircils l'amenderont à la voluntc 8c perdront la marchandife. 

Item, que depuis que le fel fera mou d'aucuns lieux pourvenir à Paris, nul ne le pourra ne deura 
achepter par serre ne par riuicrc pour reuendre à Pans , li ce n'ed par la manière dcITufdiclc , n’au 
port aufsiiSc quiconques fera lccontraitc,il perdra la marchandife 8c l'amendera. 

Iiem,nul marchant de Paris, qui achcptcrafclcnla ncfou en grenier, pour reuendre à Paris, ne 
pourra achepteràvnefoisnetcnir en fonhodcl n'aillcurs qu’vn muydefel,mais en pourra cha- 
cun achepter hors de Paris, 8c le mettre en grenier pour reuedre en la manicrcquedcirus eddiâ, 
&: fils fontlecontraire,ilspecdcon.t la marchandifc,8c feront en amende voluntaire. 

Item, les henouars porteurs de fel,aurôt 8c prendrût en la manière qu’ils ont accoudumcdelôg 
temps,felon le regidre de la marchandife 8c non plus,fur peine d'amende 8c de perdre leur office. 

Des marchans vendeurs de foin. 

Item,nul marchant de foin n’autrcnc pourra aller contre le foin qui vient à Paris , parterre ou 
par eaue, pour achepter nemarchander auant queiediâ foin foitvenu au port à Paris , ne quand il 
fera venuau port pour le reuendre en groz au port, fur peine d’amendc.Et auront les licursde foin 
pour licrvn millier de foin,dc l’œuurc de Paris, à deux liens deux fols , 8c à trois liens deux folsfix 
denicrsiScde l’ccuure de Rouen trois fols , 8c non plus n’en pourront prendre : 8c qui plus cnprcn- 
dra Sc donncra,il l'amendera à voluntc. 

ltcin,nul ne pourra defeharger nef ou charrette chargée de foin,que Ion portera pour vendre i 
Paris , puis que la première fois fera chargée, iufques à tant que ladifle nef ou charrette chargée 
Toit venue en la ville ou au port de Paris , li ce n’ed en cas de necefsite , ne n’ofera aufsi nul nieller 
foin auccqucs celuy qui fera en la n.ef , fur peine de perdre le foin 8c l’amende . Et ne pourront pi- 
gner,deflier n’cdancherlefoin de Rouen pour appetiirer,mais le vendront tel comme il fera venu 
a lapeinc delfufdiâe. 

De non vendre denrees à plus hault prix quelles feront affoirees. 

Itcm,nuls marchans,puis que les chofes dont ils matchandronc,fcront adbirecs, ne les pourrdt 
mettre en grcigneur prix,cxccpté marchandife de fel,dont il ed ordonne autrement cy delTusifur 
peine de perdre les denrees 8c de l’amende. 

Du charbon. 

Item , quefi tod comme le charbonferacharge en la nefdedâs l’eaue qu’il n'ait quedeux iours 
defciour:8c ceulx qui l’ameneront le mettront à la voyede l’amener à Pans, ou à la ville ou ils voul 
dront venir, fl par necelsitcde temps nedemeure. Et quand ils ferôt arriuez auport à Paris, ils l’au- 
ront affeuté Sc mis àtauerne dedans le tiers iour auplus tardied défendu 8c cric de par le Roy,que 
nul n’achepteen riuicrc , n’en la ville de Paris , charbon pour reuendre iParis , entre Pafques’sc la 
ToulTainasifur peine de perdre le charbon 8c l’amender au Roy. 

lrcm,quicôquesvouldraamencrcharbonàPari5,àcharroyouàfommaige,faircle pourra,fi8c 
en telle manière que des ce qu’il fera pany du lieu ou il Icia prins pour venir à Paris , 8c fera encré 
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cnIaviUedePacU,Sc fera tenu de mener le charbon parmy ladiâe ville ,& le vendra Cil peut fans le 
defchatger.ne mettre en fa maifon ou grange,nc muet de fac en autre: 6c au cas qu’il ne lepourroit 
srendre icelle ioumcc , ils feront tenuz de le mener, poner, 6c faire defeendre en laplace de greue £ 
Parisydenic la maifon,cn la toumcllc,qui eft droiâ heu accotilluméà Paris à vendre charbon:Sc qui 
£ecaJccaacrairc,pcrdra fes denrées, & l'amendera chacune fois qu’il en fera reprins. 

Des mouleurs de bois 6C mefureurs de charbon, Sc ven- 
deurs d'keulx. 

Item, en 1a vUle de Paris n’aura que cinquante mefureurs de bufehes tant feulement , Sc ne pour- 
ront prendre de compter vn cent de bufehes ne de mouller buiches , plus que par ordonnanee fâi- 
âcanciennement, au parloueraux bourgeois a elle ordonné. 

Item, Ctoft que lawiiche 4c le charbon feront arriuez au port , Icldifts mefureurs viendront par 
deners le preooft des marchas, 4c aux efeheuins de la ville de Paris,pour alfcurcr la bufehe 4c le char 
bon apres le tiers iour,fur peine de perdre leur oflice,4c de foixante fols d'amende. 

Itemdî toft que la bufehe 4c le charbon feront arriuez au port en grcue,4c en la place aux marchas, 
celuy i qui la bulclic 4c lecharbon lcra,ne le pourra vcndrc,il n'eft par luy ou fa fcmme,ou fa mclhce 
couchants 4c louants en fon hollel,fur peine de perdre lamarchandife:4c qui en ce commettra aucu 
ne frauldc,il lîmi puny comme deifus. 

Iicm,nul ne Ibit li hardy de vendre charbon ailleurs qu’en la nef, 4c fera tenu le iurc de la nef de 
bailler minot 4c demy minoc,boiflcl,4c demy boilTel au prix du fac de charbon,4c qui trouuera char 
bon à vendre ailleurs qu’enlanef,il perdra le charbon,4c l’amendera de foixante fols parifis, h ce ne 
cftbraife,ou charbon venantàfomme. 

Icem,Du/ boichier , vendeur de bufehes ou de charbon , puis que fa bufehe ou charbon aura eAé 
rnefmsiprixou aflcurc.nclcs pourra rancherir ne mcttrcàplus hault pris: mais qucchacun en ait 
pour lcdiâprix,qui prendre en vouldra:£t quifera le contraire,il perdra les denrees. 

Item, que toutesfois qu'aucunes denrees Icront baillées par compte à quelfconques voiâuriers, 
tant par terre comme par eaue,les voiâuriersferont tenuz de les rendre par compte. Et quiconques 
fera le contraire, il fera en amende volontaire, 4c rendra le dommage. 

Item,puis que bulche edehargee en la ncfqu’elle foie amenée à Paris, ou Idou ils vonldront ven- 
dre,fansfciourner,ainficommcchacbon.Et quand elle fera arnuec auporqcUe feraaiTcurec horsfe 
ile dedans le tiers iour,4c mile en vcnte,4c qu’elle foie en la nef, ou en la place aux marchans , ou en 
greue,4c iôit vendue dedans le tiers iour apres, 6c que toutes maniérés de gents ayent de la bufehe 
les trois iours,4c fera alTcurce par le preuoil des marchans, llcommc bon luy fcmblera. 

Item, que depuis qu'elle ferachargee en la nef, 4c mife i chemin pour venir àParis , 4c qu’elle lcra 
arriuee à Paris, que nul ne la puilfe achepter pour reuendre audiâlieu : fur peine de perdre les den- 
rees, 4c d’amende volontaire. 

Item,nul marchand depuis qu’il aura les choies deifufdiâes alfeurees hors grenier , ne les puifle 
mente en grenier: mais qui les vende,!! eomme delTuseft diâ.Et quifera le contraire,il perdra la buf 
che,4c l'amendera au Roy. 

Dcnechangetl'eftainneufauec le vieil. 

Item,nul Eulcur de pots 4c d’efcuelles d’edain , ne pourra prendre de changer le marc vieil auec 
le neufjà l'truure de Paris,que le tiers plus qu’ils fouloyent auant la mortalitc,4c denree d’autre pais 
à l’aduenant,4c dece qu’ils vendront neuf,fans changer , ils prendront gain à l’aduenantdu prix de 
change:Et ne pourront vendre nulle œuurc d’edain , fi elle n’ed faide a Paris , 4c les marchans qui 
les apporteront à Paris, les ^orteronepour vendre en la halle ordonnée dcilufdide , 4c non ailleurs. 
Et ne pourra nul acheptera Paris oeuure d’edain ouuré audid lieu,pour y reuendreifur peine de per 
dre le medier,4c d’amende volunuire. 

Defênfes de n’achepter tuille ne earreaux,pour reuendre. 

Itcm,nnl ne pourra achepter à Paris , pour reuendre , tuille ne carreaux , fiir peine de perdre les 
tuilles 4c carreaux, 4c d’amende arbitraire. 

Des tueurs de pourceaulx,failànts boudins 4c andouilles. 

Item,les bouchers qui tueront les pourceaulx,ne pourront prendre pour tuer vn pourceau, 4c fiil 
}cr,que dixhuid deniers,4c non plus,4c de iangaycur,trois deniers. 

item , les femmes qui laueront le ventre d’vn pourceau , ne pourront prendre pour le lauer, que 
quatre dcniers,4c fi Ion veult qu’elles facent andouilles 4c boudins,ils auront dix deniers pour tout, 
4C non plus. 

Des poneursd’eaue,grain,bufchcs 4c viures. 

Irem,tous porteurs d'eaoe,4c tout autres porteurs de grain,de bulches 4c viures, 4c d'autres choiêt, 
wpourronc prendre pour Icurlâlaire4cpbruge, que le tiers plus onltre le prix qu’ils prcnoyenc 
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au.int la monaIitc,eu regard aux lieux ou ils porteronc,Sc qui plus leur donnera il l'amendera, & ce- 
luy aulsi qui prendra,fera puny de pnron,Se aucremenc fi meftier eil,& qui le refiifera. 

Du fai aire des porceurs de charbon. 

Iccm,cculx qui porccnc le charbon, ne pourront prendre pour porter vn fac de charbon , dedans 
les portes de Pans <^uc quatre deniers, & hors les poncs que fix deniers, & non plusicar il cft ainfi oc 
donne d’ancienncte,&: qui fera le contraire il perdra le mcfhcr,& l’amendera à voluntc. 

Que les inaiftrcs des meftiers n'encherilTcnt les varlets l’vn fur l'autre. 

Iccm,nul maiflrcdc mefiier, quel qui foie , n'cncberific fur l’autre maillrc les varlcts,du meftier, 
furpeind d’amende arbitraire. 

QVvii chacun tant marchand qu’autres fe puifient entremettre de faire,cc qu’il cft congnoilTant. 

licm,ioutcs manicresde gcnsquclfconqucs,quif{auront culx mcl1er& cncrcmcnrede fairemc 
Aicr,oeuurc,labcur ou marchandilc qucIfconqucs,Ie puitrent faire & vcnirfaire.mais que l’ŒUure£e 
marebandife foit bonne Srloyalle,cxccptccculx dontil cApar clpccial ordônc en ces prefentesor- 
donnanccs,& leurs marchandifcs apportervendre dParis,cn la manière que dclfus cA ordonne. 

Qi» chacun pourraauoir à temps conucnable & prix raifonnable tant d’apprentiA qu’il vouldra. 

1tcm,toutcs manières de mcAiers , laboureurs & ouuricrs de quelques mcAiers qu’ils fc meflent 
ou entremetten t,pourront auoir,prcndrc & tenir en leurs ho Acls tant d’apprentifs comme ils voul- 
dront,à temps conucnablcs,& à prix raifonnable. 

Item , toutes manières de varlets feruants à année de quelque meAier ou fcruicc qu’ils foyent 8c 
Pcntremcttcnt,dcfquels cxprcAc mention c A fai Ac cy dclfus en cfpccial,ne pourront prendre félon 
ce qu’ils feront 8c f^auront faire, que le tiers de ce qu’eulx te autres fcmblables de leurs mcAiers fai- 
foyent te prenoyet auant la mortalité de l’cpidimic,8c quicôque fefforccra, foit bailleur ou preneur, 
de faire le contraire,!! fera en amende volontaire. 

I tem,nulle perfonne qui prenne arget pour fon falairc pour iournce,ou pour fes oeuurcs, ou pour 
fa marchandilc qu’il face de fa main ou face faireen fon ho AcI pour vcndrc,8c defqucis il n'c A ordon 
ne en ces prefemes ordunnanccs,nc pourra pour fa iournec , lalaire ou deniers prendre que le tiers 
de ce qu'ils prenoyent auant la mortalitc,fiir les peines dclfus contenues. 

Qucics marchans vendants marcliandifc,qui nclafcrontneprendrontque 
deux fols pourliure. 

I;cm,nuls marchas vendeurs desdenrees qui vendent en leur hoAcl pour regaigncr,8c ne le font 
pas : dcfquels il n’cA ordonne par cfpccialcn CCS prefentes ordonnances , ne pourront prendre de 
vingt fuis que deux fols d’acque A fculcmcnt,8c le lurcront. 

Item , les femmes qui fc loueront pour aucunes befongnes faire en la ville de Paris , ne pourront 
prendre par iour que douze deniers Uns dclpens,8c fik ont dcipensdix deniers Sc non plus. 

De l’eAat de maiArc Fifi. 

Itcm,pourcc qucgrâde nccefsiiccA d’auoir plus d’ouuricrscschâbresbalfcs(qucloadiâ courte! 
fcs)qu’il n'y a d prefent en la ville de Paris 8c ailleurs toutes manières dcgcns,malfons ou autres ou 
uriers de quelque me Aicr que ce foit, pourront faire lcdi A me Aier,8c retourner à leur mcAier , fans 
ce que par caufe de ce,ils puilfcnt cA te conrrain As par les ouuricrs te iutez du mcAier,qu’ils ne puit 
fcntjSc doyuent ouurcr du mcAier,dont ils feront au parauât, 8c qu'ils ne puiAênt ouureraucc culx, 
fans ce qu’ils les en puilfent ou doyuent débouter: te qui fera le conirairc,il ramcndera,8c fera priuc 
dumcAicr,8cquiconqueleurdira villennic il l’amcndcrad’amcndcvoluntaire,auires que amendes 
accouAumees en cas d’iniurcs,8c à voluntc félon les petfonnes. 

Des marchans acheptans te vendans marchandifcs. 

Item.quc tous marchans de loyc,d’armeurcs,toilles,fuif te gTcAcs,laincs,de draps d’or,dc tout a- 
uoir te poids 8c de ioyaulxd’or ou d’argcnt,ceinAurcs,courôncs,8c pareinctspctits,8c de toute mer 
ccric,8c de toutes autres marchandifcs te denrees qu’elles foycnt.-lelqucllcs cculx qui les vendronr, 
ne les font mic,mais les vendent pour regaignenSe dcfqucllcs marchandifcs il n’cA ordonneen ces 
prefentes ordonnanccs,parcfpccial cculx qui les vendront,nc pourront prendre que deux Ibis pour 
liurc d’acqucA.cu regard à ce qu’elle leur auoit couAc rendue en leur ho AcI à Paris tant feulement, 
te ce iurctont tenir Icfdi As marchans, 8c fil c A trouuc le contraire , ils l'amenderont te perdront la 
marchandifc,8c ccluy qui les accufcra,aura le quint de l'amende. 

Itcm,toustixcrrantsdedrap,tainAuricrs,faifcurs dctoillcs,foullcurs,lïllcrclfcs,8c pignerclfcs, ne 
pourront prendre pourleurs ulaircs que le tiers plus oultrc,dc ce qu’ils prenoyent auant la mortali-' 
té,8c fils font le contraire ils l’amenderont. 

Itcm,tous vendeurs d’huillc qui l’achepteront des marchans de dehors pour reuendre ne pour- 
ront prendrequedeux fols d’acqucApour liurc,8c autant de celle qui eA en leur mailbn,conune de 
celles de dehors,8c ce iurcront,8c fils font le conttaire,ils l’amenderont à voluntd. 
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Uetn^tmmicrs & <buffleticrs ne prendront pour leurs marchandifes que le tiers plus qu’ils fai 
(b^CDC avant la mortalité:&filsfomlccontraire,ilsramcndcronr. 

Item,lontes maniérés de marchanisdc parchemin en gros ou autres, nepoutrôtprendrepour 
acqucftdc renendre leur parchemin que deux fols pariüs pour liurer & toutes manières de regra- 
ôca <fepxtchemin,auront acqueft félon le fur deiTufdia. 

liem,toui es maniérés de ratuceurs deparchemin ne pourront predre de la plus grande douzai 
ne de parchemin rare d’vne part &.d’autrequehuiâ deniers parilis: de la moycnncjiprcs , fix dc- 
iiicn-.dcrautrcquatredeniers,Stnon plus. 

Qw tous marchans Sc gens de mcllicrs , St leurs femmes iurcront garder les prefentes ordon- 
nances. 

licm,toutes manières de marchans,elpicicrs,drappiers , pelletiers , lingicrs, ferronniers, armu- 
riCTS,& lcllicrs,iureront par leurs fcrments,culx,leurs femmes & leurs mefnies St varlets,quc lefdi 
fies ordonnances ils tiendront St garderont fermcmcnt,St prendront tel acqueil en leurs denrees 
comme par icelles leur eft ordonne St enioinâ , fans ce qu'ils 1 ‘elTorccnt de demander n’auoir par 
culx,par leurs femmes mefmes ou autres, plus grâd,n‘auirc falaire que celuy qui leur ellcnioinâ: 
te qui fera trouué fmfant le contraire,!! en lcra en la volunté du Roy,en corps St en biens. 

• Que les hoftclliers ne foyent courretiers. 

ltcm,nDl quoiqu’il foit hoftellietou autre ne fcpuiireentremettre de faire courterie aucune, fil 
n’eft ordonné à cciSt au casou il fera lccontraire,il en lcra puny d’amende voluntaire. 

Du falaire des hollcs pour les cheuaulx qui logeront en leurs mailbns. 

Itemdcs bollclliers de Paris , ne pourrôt prendre pour chacun chcual qui fera héberge en leurs 
hoficls,onmaifons,pourlbin St auoine Iciour iufqucs au foir,quc feize deniers parilis, Ctpouriouc 
iCBuiâaois lbls,St pourdifncc St matinée félon le prix. 

/rem.toutes manières de lauâdicrcs ne pourrôt prendre de chacune pièce de linge lauc l’vn par 
mjr fauire qu'vn tournois en toutes faifonsSc non pliis;& quiferalc cütcaire,il l’amcdcra à volute. 

Ou falaircdeplulieurs gens de mellicr. 

Item, toutes maniérés de voirriers,charpenticrs de huches, ganticrs,bourlicrs,taxcticrs,tûbicrs 
Se imagiers, faifeurs de doubles,8t voiAurcs d’caue,ncpourront prendre pour les peines , labeurs 
Se falaircsquele tictsplus de ce qu’ils prenoyent auant lamortalitciSt qui fera le cütrairc,il fera en 
fbixante fols d’amede au Roy,toutcsfois qu’il en fctareprins,8t en aura l’acculcur laquintcpartic. 

Que toutes les marchandifes St mclhers feront vilitez. 

Item.en tous les meïtiers & toutes les marchandifes qui font St fe vendent à Paris,aura viCtcurs, 
tegardeurs Se maifltes qui regarderont par lefdifls mclliers St marchandilcs , St les vilicrronc , re- 
garderont 8t rapporteront les dcffàulx qu’ils y trouucront aux commilTaircs,St pccuoR de Paris,& 
aux auditeurs de chalicllet. 

De faire vuider les grauoirs hors la voirie du Roy, en la ville de Paris. 

ltem,quiconque fera malTonncr,ou faire aucuns édifices en la ville de Pans, parquoy il luy fera 
roeftier démettre aucunsterraux,pierres,merrien,grauoisouauirescholcsrurlavo!rieduRoyno 
lire fire^âire le pourra,parfi Sten telle maniéré, quefi toR corne il cômenccra à mettre lefdiâs ter 
raux,picrTcs,mcrricn,grauois ou autres cliofcsiur ladicle voirie, il ait les iûbereaux,hoteursou por 
leurs tous prcfts,pourponerlefdiâs grauois,pierres, merrien ou autres chofes aux lieux accouRu- 
mez,en la manière St félon ce qu’ils Icront oteez St miz hors dudiR hoRcI dont ils feront iRuz : St 
quicôquc fera trouué faifant le contrairc,il fera tenu de payer au Roy noRre lirc,dix fols d’amëde. 

Dcfcnfede ne tenir dedans Paris aucuns pourceaulx,fur grandes peines. 

Item,nul ne foie fihardy d'auoir,tcnir,nourrir ne fouRcnir dedâs les murs de la ville de Paiis,cn 
repoft,n’cn part auciis pourceaulxiSt qui fera trouué faifant lecôtrairc,il payeradix fols d’améde, 
te Icront les pourccaulx tuez par les fergcns,ou autres qui les trouuerôt dedans ladiRc ville; St au 
cale tuant^a tcRc,8t fera le corps porte aux hoRcIs Dieu de Paris,qui payctôt les porteurs d’iceulx 
De curer St baillaycr deuant les huiz,en temps d'yucr. 

Item, pour quelfconques pluyes ou autres chofes defeendans des cieulx , nuis ne foyent fi har- 
die de carer,batllayer,bouter ou nettoyer deuant fon huiz,iufqucs dee que la pluye foit paRce St ef 
goutee-.maislaiircraon l’caue auoirfon cours , fi côme clic peut auoir de raifommals l’caue paiTcc 
quiconqoevouldra boutcr,baillayer,ou nettoyer deuant fon huiz , faire le pourra St deura , par fi 
que tâioR ladiRccureurc ou nctoyeurcferaoRec St portccaux lieux accouRumez:St qui fera trou 
UC tâilànt le contraire,!! fera tenu en ladiâe amende. 

Defenfes de nelaifierclicoir les boucs,lcs menant aux champs, parmy les rues. * 

' Iteyn,nuls qui portet boueou mcncnt,terraux , St grauoirs ou autres chofes de nuiâ ou de iour, 

Bc Ibycnt fi hardiz de les lailTer chcoii , cfpandrc ne mettre es rues : mais les portent Sc mènent 
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encicremctaux lieux accouftumezSe au cas ou aucuns lêronccrouuezfailâns lec6craire,iJsreront 
arrcftcz Sc cütrainfts à Icsoflec à leurs defpens te feront tenuz de payer amede au R.oy noftre Cre. 

De refaire les chaulTees. 

I [cm, chacun endroiâ foy face refaire les chauffées quand elles ne feront fuflSfantes , tantoll te 
fans delay , en la maniere& félon ce qu'il ell accouftume d faire d'ancienneté dont le preuoft des 
marchans cil tenu de faire. 

ltcm,nous.voulons& ordonnons quelïcnnoz prefentes ordonnances, ou en aucunes d’icelles 
auoit aucune corrcâionàfairc.ouaucuncschofesàadiouller, ou àoilcr, mucr,inccrprcceroudo 
nouucl faire, tant pour le|teimsprcfent,comme pourccluy àvenir,quc lescômiffaircsquifurcedo 
parnous lbntdeputcz,lcpuillent faireou lagraigneurparticd'iceulx:Etfurccschorcsdeld>craiuCc 
conlciUans aucc les gens de noftre parlement. 

Ces prefentes ordonnances furent faiéles, par le Roy lehan , Tan rail croiscenscinquantc,lcpe 
nuliimciour delanuicr,Sc publiées au moisdc,Fcburicr cnfuyuant,l'an premier de fon régné. 
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AUTRES AJITICLES EXTR^AICT S DES OT^DO^- 
ntuius Rojttulx failles parle Roy lehan à Parisje vingthuilhepne iourHe Dé- 
cembre, î an md trois cens anquantecmq,0‘ publiées notablement. 

De la iitrifdillion & conrnoijfance des mtùjhts des reejuifles dePhofel du Roy^du connefa- 
ble,^^ des maifîres des eauet forefs &• autres officiers ^ 

T E M,voulons te ordonnons,que toutes iurifdiûions foyent laiffeesaux iuges 
ordinaircs,fans ccque noz fubieéls foyent d'orefenauant rraifts, adiournez , ne 
autrement trauaillez par deuant noz maiftrcsd’hoftcl , maiftres des requeftes, 
admiraux,maiftres des arbalcftriers, maiftres des caues & forcfts,ou leurs lieu- 
ccnansrcxccptétant feulement que les maiftres des requeftes de l'hoftcl auront 
la congnoiftwee des offices,8c aufsi des officiers de.noftre hoftel en aélion pet 
fonnellspure,en défendant tant fculemcnt,8c non pas en demandant . Et aufsi 
demourera si noftre Conncftable la congnoiffancc des fergens d’armes en defendant tant feulc- 
ment:& en.aftion perfonnelle,en laquelle il n’y aura fauuegardc enfrainde,& aufsi pourra noftre 
diftCôneftablc congnoiftre des marcfchaulx ou leurs lieutcnâs quant aux aftions perfonnclles: 
&oultre cculx qui prefentement feront au faift de la gucrre.fir en defendant tant feulement: fans 
toutesfois que ceulxqui y feront puiffent , en demandant faire adiourner ou conucnir en aâion 
perfonnelle ou rc'ellc,cculx qui ne feront pas en la guerre. Et aufsi pourront noz maiftres des caues 
te forefts congnoiftre des caufes regardant leurs iunfdiélions ordinaires , c’eft i fçauoir touchant 
le faift dcfdiâcs caues te forefts . Et en tous autres cas nul ne pourra cftrc traift ne adiourné , fors 
félon la teneur de noz anciennes ordonnances , & en fa chaftclienie ou teforr , foit que lescaufes 
nous touchent ou autres. Et fils y font traiéls ou adiournez, ils n'y feront tenuz obéir , d’eulx troo- 
ucr à la iourncc afsigncc. 

Baillifs Sc autres iuges ne pourront traire leurs fubieifts hors de leurs chaftcllcnics. 

Itcm,aufsi défendons à noz baillifs,fencfchaulx 8c autres iuges 8c officiers qu’ils ne trayet leurs 
fubieéls hors de leurs chaftellenics,8c qu’ils ne tiennent pas de l'une chaftcllcnie,rautrc. 

Les maiftres des caues te forefts ne prendront la congnoiffancc ne punition fur les caues 
8c forefts des prclats,barons8c autrcsiufticicrs. 

Item , pourcc que noz maiftres des caues te forefts foubs vmbre de leurs offices , f'cfforccntde 
iour en iour d’attribuer à eulx la congnoiffancc par tout noftre Royaume , tant de noz caues , que 
femblablcmcnr des caues des prclats,barons 8c autres iufticers : 8c foubs vmbre de ce prennent 8c 
font prendre es autres caues 8c iorifdiftions,qu'en lanoftre.lcs engins 8c les rets 8c fiicts,pour en a- 
uoir la congnoiffancc te punition de tous ceulx qui pefehent contre nozordonnances,cs caues de 
noz fubieftsiNous ordonnons te voulons,8c par exprès leur dcfcndons,quc d'orefenauât ne pren 
nent la congnoiffancc ne punition aucune de tels cas en la terre te es caues 8c forefts de noldiéls 
fubiefts,ou en laiufticcdcs prelats,barûs,fcigncurs ou autres iufticicrsiSi ainfi n’eftoit qucicfdiéls 
prelats,barons ou autresiufticiers fuffent femons 8c requis fuffilâmmcnt , dont ils ftiffcnt refufans 
8c ncgIigcns.Ec fi Icfdifts maiftres de noz caues 8c forefts vouloyent faire le contraire , nous vou- 
lons 8c oftroyons que l'on ne foie tenu obéir à eulx en façon quelconque. 

Toutes nouuelles garennes 8c accroiffemeos de garennes anciennes font aboIiz:8c . 
eft donne conge àchacun d'y chaffer. 
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kcm ifonrce que noIiJiâs maiftresdes eaues & forefts ,& aucuns autres de noftre Royaume, 
duca,coinus>acons,& autres nobles fc font efforcez & efforcent de jour en tout d'eftendre & ac- 
crotRre les garennes ancien nés, & défaire &r accroiArc nouuellcs garënes,pourc]uoy Ion ne peulr 
bbourerproufitablctnct les terres &cliamps,ains demeurer perduz & gaAez: Nous auôs oûroyé, G jrennei $c 
accoidons 8c oâtoyons que tous accroiffemens de garennes ancicnnesSc toutes nouuellesgaren 
nc^ les noftres mefhics.quidc noArc temps bu du teps de noAre trclchcr feigncur Sc perc, que 
Dm abfolue/ont faiûes 8c accreue$,foyent du tout mifesau neant.Et parcesptefentes les oÀons 
8r mettons au néant 8c abbatons du tout: 8c donnons congé 8c licence que chacun y puiffe cliaffcr 
SepTcndrelânsaucuncamendc. Cirama 

Nota des ordonnances faiâcs par le Roy Charles duc de Normandie, 8c d’aulphin de Vicn- 
. ne.en Mais,mil trois cens cinquanccfix,contcnans ces mots: 

Nous oâroyonsquc toutes garenesSe accroiffemens degarennes eflcucz depuis quarante ans 
fisyccmilct au neân&parces prefentes les mettôs auneât,8cdônonscôgéd’ychaffetlansamcde. 

Amoderation dufalairc des fergens 8c commiffaires. 

Item jpoureeque pour la clameur de noAre peuple nous auons entendu queaucuns de noz fer- 
gent,dc?quels le nombre e A moult excefsif, 8c lequel nous entendons modérer 8c reAraiodre , ne 
ceffent de prendre falairc cxccfsifpourpluficurs tournées, félon le nombre des executions faiAcs 
pouevn iour.àraifon dequoy noAre peuple a cAé moult oppreffe 8c greuc lufques icy:Nous voulôs 
Sc ordonnons que lefdiâs fergens 8c cômiffaires ne puiffent prendre pour vn iour falaire que d’v- strj^ m 
neiournee tantfculcmcnc.iaçoic ce qu’en iceluy iourils facent pluficurs executions , 8c pour plu- '«tSieo 
ficorsperfonnes, 8c que de leurs làlaircs ainA amoderez il foyent cotens.fanscc qu'ils puillentexi- 
ger, extorquer ou demander autres chofes pour leurs dcfpcns Et f’ilsfontlecontraire.qu'ilsfoyct 
priuez de leurs ofEccs,punizgriefiiement8c mis en prifon,de laquelle ils nepourrôt eAre dcliurez, 
relaxez,ne eAargiz , iniques à ce qu'ils ayent rendu tout ce qu'ils auront exige 8c extorque à torr) 

Septyc ramendc,à laquelle ils feront pource condemnez. 

Officiers 8c lUges Royaulx ou d'autres fcipcurics.ne feront matchandifes par culx ou par 
pcrfonncsintcrpofccs:8Cncfcrontparticipansaucc marchans. 
ltctn,pourcc que nous auons ouy 8c entendu qu'aucun de noz officiers marchâdent 8cfont mar 
chc de diuetfes marchâdifes,parquoy marclüdifc cAfort cmpirec,8c noArc peuplegreué: Si au6s 
ordonné parmeuredclibcracion dcconfcil,que nuis de noz officiers, c'cA à Içauoir les gens de no 
Ihc grand confcil,lesgcns de parlemct,des reque Acs ou mai Ares de no Are ho AcI, les mai Arcs de ' 

ooz comptesdes threforiers,rcceucurs,colIcâcurs,maiAres des eaues 8c foreAs, noz efehançons, ■“ddiTa 
ibmmehers, variliers,pcnncticrs,maiArcs d'efcuirics,8c maiAres dt?s monnoycs,gardes,côtrcgar- 
des,officicrs d'icellcs,maiAres des garnifons,fenefcluulx,baillifs,preuoAs,noz procureurs, fecre- 
taires,8c clercs des marchâsde Paris,quantau faiéf de I'cauc,chaAellains , ou autres iuges de nous 
ou d’autres {ngneurs,d’orefcnauât par culx ou par intcrpofccs pcrfonncs,nc marclwdcn t ne facét 
xnarchâdcr,ne faccupagnent ou panicipent en marchandifcs,fur peine de per Jrcla marchandife 
& d’cArcpuniz ^icfuemécànoArcvoIuntc:8c nedôilcrons lcttrcs,nc ne ferons grâce au côtrairc 
& renonceront a leur office ou i la marchâdifc.Et A aucuns en y a qui fur ce ayent impetre lettres 
ougracede nous,iccIIes nous tends &: reputons pour nullcs 8c de nulle valeur, fur quelque forme 
dci sarolles qu'elles foycntoAroyces.Ec l'aucuns fefforcent d'vfcr dcfdiftcs lettres contre rioArc 
oraonnanc^s feront puniz,A comme deffus eA diâ: 8c aucc ce perdront ladiffe marchandife. 

^VT'RJE.S OKDO'NNA^CES FAICTES P LE KOY. 

Chttrles cintHefme^entan nul mis cens cm(j$uinte O" hmd^mtcham les batllifsy 
fênejcbjulx O" fTeuoJIsi Et des trMfports faids à peifànnes plus putf- 
fttntes\0‘ Mmsbonsarmles, 

*r E M,commc nous auons entedu que le peuple a cAc 8c eA moult greuc:tant Article 
pat ce que preuoAs, vicomtes, cletgies, 8c autres officiers au teps palIé,ont eAc premier 
baillifs,8c prins les bailliages à ferme: 8c de ce moult de maulx Sc inconucnicns 
1 font aducnuz,commc aucuns de cculx qui ticnent IcAliiAs ofAccsain A à ferme, 

ne penfent Anon à defrober le exiger indeuement les fubicâs.Et plulicurs en y 
a dcfdiéfs officiers qui ne font pas diracsd'auoir,n'cxcrccr Icurfdiffs olfices,cd Of&nJt h . 
me par ce que les baiIIifs,fcnerchauhc,8cvicomtcs ont cAc iuges es pais d'ou ils 
ibnt nez:Nons qui voulons monArcr noz exemples aux haults iuAiciers le autres iugcs,auons or- j?«r 

donné Sc ordonnons que toutes prcuoAcz, tabcllionnagcs, vicomtez, clcrgics , le autres ofiiccs 
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appartenansaufaiAde iudicc ne feront plus vendues d'orercnauam,nc baillées i ferme, mais en 
garde, & par le confeil desgensdu pais ou du pais voilin.Er que Icfdiâs boillifs , rencfcliaulx& vi- 
comtes ne feront point iuges es pais d'ouils font nez & demourans;8t lî aucuns en y a, nous vou- 
lons qu'ils foyent o(lez,8c nous mcfmcs les oltons par ces prefentes dil tout. 

De nefaire aucunccompofition pour cas de crimes Sc exces:mais que les delinquans 
demeurent deuement puniz. 

M ^n't K I tem.pource qu'il ell venu à noftte congnoiffaneeque plulieurs des officiers de nollre trefeher 

stiizarom- feigneur ic pere,commefenefchaalx,baillifs,preuo(ls,S: autres iuges ont receu,pour congnoiltrc 
poSiioii. des cas criminels 8c capitaulx plulieurs dons. 8c aufsiont faid 8c font encore pluneurs prélats .ba- 
rons, princes, cheualiers 8c aucres,ccrtainescompo(îtions,dont les crimes ont ellé cllainfls 8c dc- 
mourez fans dire deuement puniz,contre raifon 8c le bien de iullice ; Nous auons ordonne 8c or- . 
donnons que toutes telles compolicionscencnt d'orefenauant . Et défendons à cous iulbeiers te- 
nans ou ayans iurifdiClions téporellcs audift Royaume, fur peine de perdre leurdiâe iurifdiâion 
temporelle,qu'aucunes perfonnes ne mettent à côpoficion en casdecrime, ou pour autres exces, 
ains foie faiâe pleine iullice dcfdiâs crimes. 

Nuis lugesfubaltcrnes.mcfmes ceulx qui tiendront le parlement ne pourront traiâerpar 
deuers eul X les caufes ordinaires concernantes le prcuoll de Paris, 
aevaiii^n Icem.ordonnons que des caufes du chadcllet de Paris aucuns iuges Ou iulliciers n'ayccla cour 
tslaaécnù OU cûgnoiirancc,ne nen recicnnentpar deuers euix,ou il clierroicoppoficion entre les parties, fort 
lunlïidioo lcdiüpreuoll de Paris tant feulement. Et défendons àcous autres iuges quelfcôques,qu'ils ne fea 
cremettet en aucune maniéré. Et aucc ce defendôs à ceulx quf cicdrontle parlemcr qu'ils ne f être- 
meccent de tenir ou traiâcr par deuers eulx lescaufes ordinaires regardas lediâ preuoft de Pans. 
De ne faire cranfport ou cclsion de debee à plus puilfante perfonne,ou aucun des officiers 
Royaulx,n'à perfonne priuilcgec à caufe de fcliolantc,ou autrement. 



JéïïÈone Itcm.poutcc qu’il cft venu à nollre cûgnoilfanceque plufieurs de noz fubiefls de ee Royaume 

r«oôir?ias ont elle moult greuez 8c endommagez par cranfporcs ou cefsions faiâs à perfonnes pluspuilfan- 



apiiitpsir- ICS . Oel'accotd 8c confentement des trois cllacs , auons ordonne 8c ordonnons qu'aucuns nefa- 
centtranfportsoucefsionsdedcbtccn pluspuiiranccpcrfonne,par donnation, vcndition, ne autre 
mciit,n’cn aucundes officiers de nollre trclclicr feigneur 8c perc , 8c des officiers de nollre mete, 
ou d'autrcs,ne fcmblabicmenc à perfonne priuilcgcc à caufe de fcbolaritc ou autrcmenciMais gé- 
néralement défendons tous tels cranfporcs ou cefsions, 8c iceulx décernons 8c teputonsnuls 8c de 
nulle valeur . Et voulons 8c ordonnons que ceulx qui feront lefdflcs cefsions ou tranfporcs per- 
dent leur adlion,8c les rcceuâsde tels dons 8c tranfporcs puniz d'amede arbitraire, 8c à rendretous 
couHs,fraiz 8c dcfpens àpartieaducrfc,qucpour ce aura encouru, eu 8c fouIlcnu.Ec faucuns tranf' 
ports ou cefsions font ia faidls, dcfqiielsla quelliô ne foie encore fnâe ou dcrerminee,nous les caf 
fons 8c rappeUons 8c mettons du tout au néant, 8c les décernons cllre nuis 8c de nulle valeur , en 
quelque eicac que le procès foie. 

Toutes luRices 8c iurildiflionsleront lailTees à chacun iuge ordinairc.fingulicrcmcnten fit 
iurifdidionilînon en pur cas de rclfort 8c fouucrainetc feulement. 

ltem,8cpourcequeplulîrursdesofficiersdc nonrcdifl feigneur 8c de nous fe font aucresfoit 
entrcmcllczd'accribuecàeulxla iullice 8ciurifdiâion des feigneuts 8c iuges ordinaires, dont le 
^ ellmoult greuéiNous qui délirons que chacun vfe de fondroift , iullice 8c iurifdi- 
aasiagaor ^inn , auons ordonne 8c ordonnons que toutes iullices 8c iurilUiflions foycnc laillces aux iuges, 
«üiuire.. ordinaires,8c à chaeunlingulieremenc en faiurifdiâion fans ec queles baiilifs, preuoRs , 8c autres 
iulliciers les puilfent traire par deuant eulx , linon que ee full en pur cas de réfute 8c fouucraineté 
feulement. 

Les huifsiers de parlement enuoyez pour faire exploits ne prendront pour chacune iournee 
que feizcfoIsParilis au pais à Parifis, 8c feize fols tournois au pais à tournois : 8c vnfergent à 
cheual n'en prendra que la moitié. 

Itcm,il eR venu en noRre côgnoilTance que les huifsiers de parlemet.Ies fergens à eheual, 8c au- 
Tm de ù. tres,en allat faire les exploias,racnét grand eRat,8c font grands defpens aux fraiz,defpens & dom 

temps àdeuxche- 



gon. 



uaulxpourplus gtâd falaire gaigncrilefqucUrilsallayct en leurs befongnes 8c affaires, ils iroyent 
aucunesfois à pied, ou feroyent contes d'vn cheuahNous qui voulôs réfréner tclsdcfpcs excefsifs 
taxons 8c modérés leurs falaires pour chaeune iournee à la fom mede huiél fols Panfis au pais à Pa 
rilis,8cahuifl Ibis tournois au pais a tournois ,ouau deflbubs, Iclon ce qui ellaccouRumcaupais; 
excepte lefbifls huifsiers de parlcmet qui pourrôt predre pour chacuiour icize fols Parifis au pais 
à Parifi5,8c feize Ibis tourn.au pais à tournois. Et voulons 8c ordônons que dudiâ lâJairc ils foyent 
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CofitcnspoQcchacunc ioumcc.Erouttrc auons ordonne ^ordonnons qu'aucun ncfoit rcccu àofâ 
ccd*V\uiUicQdc parlciTtcnc ou defergent àcheual,i’il n’cft bien cogneu, expert & TuAilanc atout ce 
tpii appartient audiâ office. 



Les fcrgcns bailleront bonne & fuffilante caution auant qu’ils Ibycnc 
inftituez en leurs offices. 



Eaoaltrc auons ordonne & ordonnons que d’orefenauant lesbaillifs &prcuofts prennent bône snenu 
caotion dcffiiâs ferges êc officiors, telle &IÎ l'uffiraiitc,quc partie greuee par leur malice ou mauuai- 
fid,coiüpeou neebgenccdamnable,puiirerecouurcrrcs penes Sc dommages fur lefdias fergcns.Et «ïïdît. 
ouUre auons ordonné &: ordonnons que Icfdiâs bailbfs & preuods , qui de ce faire feront remis & ‘°Aiuicx. 
negligensjfoyent tenuz de rendre &: payer lefdiûcs penes & dommages, fi lefdiôs fergens n'auoycc 
dequoypayer & fadsfaire à la panic mtereifee. 

Les rcccueurs.grenetiers & vicomtes ne feront faire leurs exploits & executions par les 
fingens ordinaires des bailliages ou preuoficz. d« bail- 

Etoultreauonsordonnc& ordonnons, &parexpresdefendons,quereceueurs,grcnetiersScvi- 
comt CS ne facent faire leurs exploits & leurs executions par les fergens ordinaires des bailliages ou "’cietiiie 
prcuoftcz.Ec au cas qu’ils feront le contrairc,nous n’y voulons point cflreobey. 

Defenfes à nobles & non nobles de ne faire guerre. gt 7 nc-”” 

liem,fera cric publiquemcnt,& défendu fur peine de corps & de bics i nobles & non noblcs,que * '* 

durant le temps de ces prefemes guerrcs,aucun d'eulx ne mouuc ou face guerre en quelque manie ouerre' 
re que ccfoiqouucnc ne ne faccnrfaire,fur peine decorps.Et auons ordonnc& ordonnons, que fi 
aucun fais le contraire, laiuflice du lieu,fcncfchal,ou autrc,appellcz fi meftier eftles bonnes gésdu 
pais,prenncnr tels guerroyeurs,& les contraignent fans delay,parprinlc de leurs corps & exploita R'xi'h 
non de Jeun biens,à faircpaix,ISc àcclTcr la guerre. 

Cfiancellicr.gens du grand confeil,8c autres confeilliers 8c officiers qui font alentour du Roy 
doibucnt iurer qu’ils ne feront enfemblc confcdcration,confpiration,nc alliance. 

Itctn,nous ferons lurerau chancelier,aux gens dugrand confcil,8c aux autres confeilicrs 8c offi- &'To™'c 
tiers qui font entour nous,fur le faindes cuangilcs de Dieu, qu’ils ne ferôt enfemblc confédération, 
confpiration ne alliance. Et par exprès leurs auons dcfcndu,enioina 8c commîdc,fur peine d'cllrc 
priuczdc cous offices Royaulv pcrpctucllcment,8C fans rappcl,au cas qu’ils feront le contraire: <U 

Capitaines des fortrclfcs champeffres pouruoironc fur les gardes d’icelles. fcndoe. 

Item,8cà fin que les gardes des forterefles châpeftres,pour le faiû de la guerre, ne foyent empef- nWdt fi 
ebees auons ordonne 8c ordônons,quc par les capitaines des lieux foit fur ce pourueu fuffifammét. 

Caufe d'appel interiette en la cour de parlement du iiigc fubalceme,cn omccunt le moyc,doibt 
cftre renuoyé par deuanc Icdift iuge moyeniT ouccstoisla cour la pourra retenir par deuers «oi'om 
elle , filanaturcde la caufe le requiert. 

Itcm,voulons 8c ordonnons que fi aucuns des fubieâs 8c iulliciers de ce Royaume appciict du iu !«• 
^efubieâ d’aucune fcnccnceouiugemenc en la cour dcparlcmcnc,ou autre cour coyallc, en dclaïf 
lantle iuge moyen, que celuy par douant qui il fera appelle , foyent les gens tenans le parlement ou “m°Z> 
aulues iuges, enuoyent ladiûe caufe d’appel fans delay par deuît le iuge qui fans moyen pouuoit 8c '• 

deuoit congnoillrc de ladiâe caufe d'appel/i fut ce font requis d'aucunes des parties . Et fils font le "ô"/.”» 
concrairc,nous rappelions 8c mettons au néant tout ce qu'ils feront en cecas,8c fi Icscnpunirôs grc "E' 
ucmcnt.II nous plaift coucesfois , 8c voulons que les gens tenans le parlement puilTent tcllcscaufcs JTÎÛâf 
d'appel retenir par deuets eulx,f iis voyent que la nature de la caufe le rcquicrc,8c non autrcmct.Et ““f» 
{brcecnchargcons leurs confcicnces. 






yEVSVI yEKT Aycwv ES OXDO’N’NA^tiCES F A U 
Etsfarlr^iy Charktjixitfme , le ftxtefme tour de Septtmbrejtan mil trois cents fotXMte quatre , tou- 
cbasitraiireuiaùoH des caufes O- procès elians en U cour de parlement. 



Harlcs par la grâce de Dieu , Roy de France,à noZ amez 8c feaulx les gens qui l 
prefenc tiennent, 8c au temps aduenir tiendront parlement à Paris , falut 8c dile- 
ûion. Côme par certaines ordonnances pieça faiâcs par noz predccdTcurs rois 
de Frâce,par pâde 8c meure deliberation de côfcil,pour l'abbreuiatiô 8c expédi- 
tion des caufcs pendîtes audid parlcmct , fulV 8c foit ordonne 8c enioind i tous 
les aduocats plaidant en nolltecour deparlemct.Ecce ayans iurc faire tenirScae 
côplit par leurs fermens(faias es fainôcs euangiles de Dieu corporellement tou 
ehccs g eulx chaeû an auptemier iour de parlemét)q tous les articles des caufcs parculx plaidoyces 
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enlaiâ contraires, Us euiTcnciàid & baillalTcnt à leur cour dedans trois iours au plus tard , apres co 
qu'ils auroycntciléappomâez en fatâsconttairesdi par noftrccour ne leurfuilfurce diipcme.Eta- 
pres ce, au plus toil qu’ils peuirent,qu'ils accordaiîent leurfdiâs articles : pource que l’intention de 
la cour fut(par ainfi qu’il eft cxpreileraent contenu efdiâes ordônances)qu’cn la fin de chacun bail 
liage, prcuuUc ou fenefchaulccc la cour dôneroit commifsions & commiflaircs fur Icfdiâs articles, 
fi cômcce Srautteschofcsfoniplusàplcin contenues esordonnanccsiLcrquclIesfonilcuesau com 
mcnccmcnt de chacun parlement par deuSevous & pardeuant Icfiiiâs aduocats & procureurs d’i- 
celuy parlement. Neantmoins nous auons entendu que lefdiûes ordonnances ont efte & fom cha< 
cun iour enfrainâes,ny ne font tenues ne gardées fi comme meftier fuftidont pluficurs dommages 
& grand peril,aux confciencesdefdiâsaduocats & procureurs ,&plufieurs autres incâucnicnsl'cn 
font cnfuyuiz & enfuyuent de tour en iouricar fouucntesfois U eft aduenu Sc aduient, que quand les 
caufes pour plaidoyer font appoinâces en faifts contraires,!! cil auât vn mois,ou plus,ou deux, que 
lefdiâs procureurs & aduocais baillent leurs articles difeordez à la cour; Srapres autât de temps ou 
plus,Sr communément iufqucs à la fin du parlcmcnt,auant qu’ils puifient cllrc accordez ; pour lef- 
qucls delaiz e(l aduenu , & aduient moult de fois qu’à accorder Icfdiâs articles eduient auoir aufsi 
grade plaidoirie commcil faiâà plaidoyer le pnncipal,tât pour le debat des incides qui font àvous 
accordez &: des articles , dcfquels les aduocats qui ont plaidoyc les caufes , fclon le ihlle de noilre 
cour, font creuz par leur fcrmcnt.Ec pour la longueur & trop grande intcrualle de teps que lefdiâs 
aduocats & procureurs mettent à bailler leur amcle ( comme mémoire d’hommes foit labile ou ef- 
coulablc)voiis te eulx ne pouuczeilrefi memoratifs desconclufions te faiâsdcsparties, corne vous 
fufsiez & feriez fi lcfdi£ts articles vous fiiifent baillez te accordez , fclon les ordonnances dcifufdi- 
âes:pourquoy il cil aduenu au reps paffé par le défaut t,negligéce te omifsion qu’en la fin dechacu 
parlement il en acôucnu tenir pluficurs de vous à noz gages par l’clpace de fix mois ou de plus,pour 
I accotderlcfdiâs articlcs,pourdonnercommifsions te commilfaires fur icculx : te depuis lots ena- 
uant iufqucs au nouucau parlement à fi brief temps, que les commilTaircs députez à faire les enque 
fies fur IcfdiAs articles, ne les peuuenr parfaireipourquoy les caufes pourtcls delaiz ne peuuct pren 
dre fin en nollrcdiâc couridot vous qui tenez &gouucrncz nofirccour fouucraine &iulUcccapita 
le, en aucz clic au teps pairc,& clics encore de iour en iour gtandemet reprins & blafmcz te noilre 
difle cour fcâdaIizcc,ou moins prifcc.Parquoy no* de tout noilre coeur te pouuoir,vouIàs pouruoir 
aux dômages te inconueniens dcITufdi As, S: les ordônanccs dcITufdi des cllrc faiâes te gardées en 
leurs termes faits cnfraindrc,pour l’afibrcuiatid des caufes,& le droi A de tous noz fubicAs te autres 
qui ont à faire en nollrcdi Ac cour,par deuant vous: Auons voulu te ordonne par deliberation de no 
lire cûfcil:voulôs,ordonnons,& aufsi vous mandonsSc cômandonscIlroiAcmcntparcesprcfeoces 
& fur les fermens que vous aucz à nousicnioignons que vous facicz commandement exprès de par 
nous à tous les aduocats plaidoyâs,& procureurs procutâs pardeuant vouscnnofirediAecounauf. 
quels aufsi te chacun d’eulx nous cûmandons &: cnioignons par ces prcfcntes,& furies fermés qu’il 
font chacun an les premiers iours de parlcmcnr, comme di A cA, &: en leurs loyautcz te confcicccs. 

De l’cxpcdition te bricfiictc des aduocats te procureurs. 

«linnt Qü* caufes qu’ils plaideront 8c dcmcncront,ils plaident te deliurcnt,8c aufii eferiuentau plus 
comnuii. brief 8c plus fubAaiiticufemct qu’ils pourrôt,en détaillant du tout les fins de no auoir caufe te aAiô 
J». le de non rcceuoir,8c de toutes autres fins déclinatoires 8c dilatoires,!! fairenc Icconuient nccelTai 

■jtrtitln f fclon l’eftat, nature 8c condition des caufes qu’ils plaident 8c baillent à lacour leurfdiAs aru 

diTc'oi^ des, doubles te leurs mémoire dedans trois iours, ou au moins dedâs le quatriefme iour,à l’heure de 
qiuniifc. midy,apres ce que les caufes fcrôtmpoinAees en faiAscôtraircs,ou à bailler par mcmoircilcfqucis 
«rda* stticics ou mémoires fera tenu de faire 8c bailler deuers la cour l’aduocat qui aura ploidoyé la caulc 
fil n’y a prôptcmct vn autre aduocat q fc charge de les baillcr;8c lors l’appoin Acmet de la caufe fai- 
Acscfcrirc par les greffiers de noftreparlcmcnt le nom de l’aduocat qui en fera charge, afin que la 
chofeen foit plus ccttaine.Et incontinent quelcIdiAs articles vous feront baillcz,dilcordcz,MiAcs 
les ligner parlefdiAsgrcfficrs,ou aucû de noz autres nocaires,fi meftiereftiScy faiAesmctrrelciour 
Aftt'cln qu’ils y auront elle baillez, difcordczicard'iceluy iour en hui A iours prochainement venas,nous vou 
blnîicrcS Ion$,ordonnons,8ccoramandons,quclcldiAs articles vousfoycntapportcz,oudeuerslcrcgiftrc de 
Biisioiii. no Aredi Ac cour, tous accordcz.Et dcllors en huiA iours foyent tous cloz 8c IccUcz , 8c renduz à la 
cour,pour baillcrlcs commifsions te commilfaircs fur icculx. 

Diminutions de defpcns fedoibuent bailler dedans trois iours, ou 
pour le plus tard,dcdans le quacriefine iour. 

d'cTiKniié Itcm,quandaucûs defpcs feront baillezde partie par deuers la cour,pourtaxer,8c lacour les aura 
buiictSi baillez cous lignez à partie aduerfc,pour diminuermous voulos 8c ordonnes que lapariiclbic tenue 
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cftébaiUcl4edans l'heure de midy, comme delTus eft did. E( vous dcflèndons qu'autre dclay ne DcUviicrcn 
plus long tenue ne donnez à aucun fur cc.li par bône deliberation 8: meure, &pourcertaincgran pn* 

de caufe & necefsitd ( attendu les qnalicez des perfonnes , &: les grandeuts & mentes des caulcs) " 

spous ncToyezqu'iI leur conuint faire de nccefsité ; tans ce loutcsfoisqueles parties de leur com- 
munactotd.ou autrement puilfcnt proroger & elongner ledid temps. 

Des amendes fut les aduocats & ptocurcurs fuyans ou negligens:&: en quoy 
elles feront employées. 

ltetn,noas voulons & ordonnons qu'en la An de chacun bailliage, preuoAe' Sc fcncfciuulceede 
noftrcdiâ parlement vous ordânez commilTaircs fur Icfdiâs articles, qui ainA(comme did e(l def 
fus)(êront accordez & baillez ^ la counà An que le parlement Any , Icidids commill'aircs puilfcnt aniMecon. 
toft racquet^Ce entendre àfairclcs cnqucAcs fur Icldids arcicIcs.Et fil y auoit dcfault,que lefdids 
aniclcs nehiirent accordez par la manière & dedâs le tépsafsigncprorogc,{câmc did rd delVus) negligcm 
nous voulons & commandons qu'oulire la peine de punit chacun des aduocats & procureurs ils 
enconrcoc(incontinent qu'ils feront le côiraire,ou que defauli y aura par eulx des chofes delfufdi- 
âes,en l'amendcilaqucllc nousreferuons à ordonner par deuers nous, A defaulc y a par l'aduocat, 
qui en fera chargc:& que tantod te fans delay & fins aucun dcport,dix liuresparilisfoycntlcuces 
for fes biens.Ei lidcfault y à par le procurcur,fcmblablcmcnt foyent Icuez fur luy cent fol s PariAs iMr. 

(ans aucun cfpargner, pour tourner & conuertir au payemcc te acquittement de trente hures , qui 
ibnc ordonnées chacun an pour la chapclle,U ou on chantccontinucllcmct la incirc au poind du 
ionr en la lâllcdenodrc Palais i Paris.Et Icfdides trente hures payccs,le furplus fera tourne te cô 
Qcny en acquittement de ceque nous pouuosedrc tcnuzchacunan àl’hodcl Dieu de Pans: Car 
ainA nous plaid il edre faid pour conAderation des chofes dclfus dides . En tcihtoingdc laquelle 
eboAr noos auons faid mettre nodre feel àces preAintes. 

i^nocesà Paris,le xvi.iour de Septembre,! an de grâce mil crois cens foixanrequatre. Onu: 

AinAfignees, P,acleRoyàlarclationduconfcil. Villcmcr. 

Lcda le puolicaca in caméra parlamenti,fic ad odium eiufdc,die xvi.Septcbris: anno.ccc.Ixiüi. PubVniioa 

Villcmcr. 




EXTK^A ICT DES 07(^D 0<N ^ À V C E S FAICTES PA!R^ 
le Rjjy Chftrlts Jixirfme,en fan milaiiu.vi.peurles tjlran^s qui 
moummau Royaume, fans enfans. 

, V liqredesordüiianccs Royaulx de parleract au iii.fucillec , cd enregidree vncchartc 
enlaqsdefoyc&cice vcrd,padceaugrâdcâfeildu Roy,donneclcpcnultimc lourde 
, Iuillct.mil.iiii.c.vi.leuc8t enregidree en parlcmétdcrordûnâcçde la cour en Aoud 
E iiii.c.vi.Ic dernier iour.Par Icquelles lettres le Roy odroyeaiix prcuods,efchcuins,ha 
ebitans te cômunautcdelacitc de Câbray,& du pais de CâbrcAs, qu'ils fucccdëtSc puil JJ',' 
lent fucccdec àleurs parcs 8c amis, qui irôt de vicàtrcfpas en lacitc de Câbray te de CâbrcAs. Et cd racâbiefi. 
ladide chatte caufee fur ce que combien que de droid cûmun de bonne cquitc,quand aucuns dcl 
«lids babicans viennent demourer en ce Royaume,8i: ils y vont de vie à trelpas làns hoirs de leurs 
corps^lcurs hoirsouayanscaufclcurdoyucntfucecdct,tâicnbicnsmcubles,qucl’hcritagesfrâche 
ment &’paiAblcmcnc,commefonc tous ceulx de ce Royaumc,!C que pource qu'aprcsic trcfpas de 
feu Mathieu de l'iflc dudid pais de CambreAs.qui ttefpalfa à faind Quccin,Iccolledcur de mortcf 
ouinsaubailhagcdcVermandois, auoit miscmpcfchcmcnc en fes biens : Colart Icpaindrc de- 
moutant à Cambray lôn couAn germain 8e plus prochain hcritier,auoit obtenu lettres par Icfquel 
les il cdoit mande au baillif de Vcrmâdois,que f illuy apparoilToit que les parcns,hcriiicrs,ou ayâs 
caufe des perfonnes nées encc Royaumedemourans à Cambray ou en CambrcAs,8.' qui y alloyct 
de vie à trefpas Ami hoirsde leurs corps,fucceda(fent à leurs parens , il fcid deliurer lel'dids biens 
SC odad rcmpefchcmctifurquoy les parties furent appoindees en faidsiS: réquede faidc Aparfai 
fle fiirct dchucez lefdids biës 8e ode répefehement par fcntence dudid baillif ddncc en fes aliifes 
deS.(^étin,quicommcnccrcntlc.iii.ioutdcMay,ran mil troiscens, quatre vingts.quatorzc. 

Item, le colledcur defdids mortefmains auoit cmpcfchc' les biensde feu lehan RouAgnol , en 
(ôn viuant hoir de feu FtcminCurat,prcdrc,pricur,curc de Sourdiim en Launois,qui edoiede Ca 
brcAs.’LelqucIs par fcntence dudid baillif,donncc le pcnultimc iour de Fcburicr.fan quatre cens 
deux,aprescnqucdc faidc te parfaidc auoyent ede dcliurcz,8: l'cmpefchcmct odc.Etneâtmoins 
doubtoyenc que pour fcmblabics cas ils ne fuifcnc cncorcs cmpefchcz:8cpourcc, ce conAdcrc , le 
Roy leur odroya ce que did cd: 

In capitulcsnnancii le compoAtioncs,in regidto thefauti Ac cauccur fub xxx.mactii.üii.c.xxiii. 

podpacba: 
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îu^S'é L DcTctardo viiatcreci commorantium apud Chautnacum deducatu Burgnndi* orionduf,pro 
BomgSjnc. compofuionc per ipfum fafta cum gentibus compurorû î£ thcfaurorû, racione haius quod rex libi 
conccfsic, quôddcbonisfuis mobilibus &conqucllisporsicad'ruum tibitum dirponerc per relia 
mcDCutn vel aliàs ac lï effet in regno Franciz onundus, proue per bteras réglas datas meme prefen 
tiMarcij.xI.II. 

In aliocompucoebezaari rub.viij.lulij.iitj.c.xx.uiilîc cauetur. 

Nitmiliti De Laurencio cabus& Dominico de fanâa Iulia Sr Paulo marée Lombardorum commorâtium 

JeLomlar- LjuJuni & Ambîanis pro compolicione faâa cum chezaurario vt pofs inc de bonis fuis mobilibu 
/ &immobiIibu$ordinare &difponereadeorumvoluntatem per modumtcftamenti,aclieffcntdc 
diâo rcgnooriundi:in quo tamen migrauit ab hoc feculo in&a très annos proximèluturos, proue 
' ' inlitcrisregiiscauecurnij.xx.II.ParlediâcabusdcmouraneàLaon,&DominiqucàAmicns. 

in rcgiffracum thefaurum fub vitima Oâobris.iiij.c.xxxj.lic cauetur. 

Niniriiitt De.I. deVinaigedoliarioSc MariaeiusvxoredepartibusBrcbîtiæoriundicommorantesLau 
diini jP côpoGtione faûa ratione huius,qu6drex p literas in cera viridi miper datas méfe Dcccbri no 
uifsimcprxccritocûcefsitquàd pofsit infra regnûmorari& de bonis, &:côqucffib*faâis,&facicdis 
ordinarc ad fuû Iibitü per tcffamcium aut aliàs ac fi client de regno oriûdi. xx.II. pârbonz monetz. 
In eodem computo fub.xxiij.Oeccmbris Gccauetur. 

Naninlitc De execiitionibus teffamcnti DominiciGaret quôdam Lombard! extramStem 8c ipfo viuente 
Ce^ioaibar. commoran,pro compoCtionc occaGone fuz fuccefsionis régi pertinentis , eo qu6d m hoc 

regnode quo nonexiffieoriundusdecefsit abfquc hcrede Icgitimo.lx.il. Par. 

ORüOW'N^'NCf TOVCHANT LES AT^P Ef^TE^RS ET 
mefurturs de terres,en U ^nuoflé Êr vicomté de PanSy& a«fsi pour les 4»ms du R^aumey 
fnncipjlementdeceidx detsfle de France quifi doyuemrei^ferfelen UdiPle tr- 
donruncefuMuedu chafleüet de PanSyPtin mtlM.c.tutjcxjeyi. 

TOYS ceulx qui ces prefentes lettres verront Ichan de fainâ Leonard garde de la 
preuoffe de Paris, falut. Sachet tous que le iourd'huy no" ont elle ptefcntecs les lettres 
duRoy noGrc Grc contenans la forme qui f'enfuit: In nominc fanâz & mdiuiduz tri 
nitatis,amcn. Carolus dei gratia Francorum Rex , notum facimus vniuerGs prefenti- 
buspariter 8c futuris,quùd adrcqucflam Amcdci Icguefpin PanGisburgcGs,vtcns Geo 
metrica arte,ip(um commiGinns Sc committimusad llatuendum,arpcntâdum,8c mcGirâdum ter- 
ras,vbicumquc fucrint in regno Franciz nolIro,ad gagia,iura. Si emolumctaadilludofGciumpec 
tmcntiaiProptcr hoc damus in mandatum przpoGto nollro panGenli,8comnlbusfcncfchalis,bail 
Iiuis,vicccomitibus, & aliis iullitiariis nollris fubditis Gbi in hoc pareri 8c obediri volumus,8c ipfum 
poil iuramentum ab ipG> przllitum in manibus vcilris,in(lituatis , 8c prxdiâo inffituto, mandato 
nollTo,8c cuiuflibet vcllrü obediatur; Q^od ne cuiufquc vfurpatoris temeritateinGnuari valcat U 
Aifcninri terarum memotix commendari , 8c nnminis noilri caraâcre 8C Ggillo ligillari Si corroborari fcci- 
mus.Pariliis, annoincarnationis verbi milIcGmo.c.xv . regni vero nollri fcptimo,allantibu5inpa- 
lacio quorum nomina fubiitulata funt 8c Ggna.S. Ancclli dapiferi.S. Guillebcrti fratris ipGus cubi- 
cularij. A.Hugonis conllabularij.Guidonis camcrarij.Data permanum. P.L.R . Stephani cancel- 
lari). Et le iourd'huy nous ait clic requis par Anthoinc de pcrdrics bien inllriiiû en l’art dcGcome 
t rie &mcfureur lurc des terres en la viIlc,prcuoflc8c vicomte de Paris,8caillcurs que les couflumes 
8c vfages qui anciennement auoycne clic entretenues Sc gardées parnozpccdcccffcursprcuolls 
de Paris feuffent entretenues 8c gardccs,8c de miculx en miculx augmctccs qui en la prcicncedcs 
gens des ofGcicrs du Roy nous ont cllé baillées par efeript en la forme que f’enfuit. 

Etprcmicrcnicnt. 

fcinÏÏno' nsefurcurs 8: arpenteurs de terres foyent francs de pcagcs,ports, ponts, paffages.bar- 

a<f<a£a rages iraucrs, 8c d'impoGtions de toutes chofes vcnansdcicur creu , ainli que le Roy noIlrcGre le 
vcult,8C mande par fes lcttres,dcfqocllcs il a fait prompte foy,8c pour les caufes dedans contenues 
^ wtooi- Item, que nul ne pourra d’orefenauant ellrcrcccu au fermet de lucfurcur de terrcs,fil n’cll teC- 

|n«. moingnepargensdefoy bonspreud'hommes fans aucune rcprochc,8ccôgnoiffans,8cexpcrsau- 

diflart 8c non autrcmcntipourccquccc fcroitinconucnient d'y commettre homme qu’il ne fcull 
de bonne confciencc pour ccqu'ils font creuz des raports 8c tcfmoigoagcs qu'ils font à iullicc , 8c 
des partages, & diuiGons de terres entre les parties. 

Arpecetiroa Item,que ccluy qui vouldra élire rcccu iurc mefurcur doibt fçauoir toutes ordonnances 8c cou- 
doit*r^oir bailliage,ou preuollc,ou il fera demeurant fur le faift des pattages,8c diuiGons des ter- 

taMiioan des bornes diuil'ccs,Sc afsicttes qui y font 8c qui GgniGcnr.Pource que les coullumcs,8c vfai- 

« 1 . gcsfbntdiffércntscnpluGcutshcux. 




Item, 
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ltem,Bidnefureur en fufâm fondiaoffice ne pourra entreprendre fiir les voiries, fur peinede Arpmimi 
«lix fols'.taables garde toulîours en leur largeur.C'cn: àfçauoir les voiries du Roy de xvj. à x viij.pi- n'tnKrpre» 
edt da moiniik les autres félon l'ancien vfage. Et pareillement les fcnticrsàpied, &àcheual,ainlî Îîjtlno'il” 
que d'andmnctd auront cRc' entrcienuz au did des plus anciens, qui decelcront alfcrmentez. cbsnmu. 

liem,doibt ledid mefureur faire ferment de mefurcr, & alTeoir bien iudement & loyaumet fur 
ladide pcinc,& d'cflre pnuc fit banny.lefquellcs chofes ont elle aduifecs eilrc iulbes , fit raifonna- ' 
hie^fic luy ont cllé accordées ainli que noltrcdid leigneur le cômâde par ces lettres,aufquclles ces 
prelcntcsfont annexées. En tcfmoing de ce nous auôs mit à ces lettres le fecl de la preuofte' de Pa- D«i«- 
rïs,nuldcux cens iiij.xx.xvj.lcieudy apres lafaind Lucas. Ainli figne, P. De Clermont. 

O^D C E S LE FAICT DES 

tien JfthnidtüxJtPmSyfjicles par HugutsAubnotlortpnuoftyl'an mil mis cemftftJHticinq. 

T O V Sceulxtjuicesprelcmeslettres vertont,Hugues AubriotcheuaIier,gac 

dede la preuofte de Pans,falut.Sçauoit faifons,que pour obuieraux fraudes,dc 
ceplions,manuaiftiezqui ont efte faiftesau temps panc,fit que Ion faiÛde iour 
en tour , fit pourroit on faire au temps aduenir au faid de marchandife de c]ie- 
uaulx,venduz à Paris:Nouspourlebien fit vtilitcducommun peuple, délirant 
de tout noftre pouuoir y pourueoir de romede,par bonne deliberation de con- 
feiljfi: appelle i ce,les marchans, fit autres gens en ce congnoillans; Auons faid 
certaines conftitutions St ordonnances, fur ledid faid des courretiers de cheuaulx de ladidevil- 
lc,co la manirrequi fcnliiit. 

Etprraucreinent,quiconquesvouldraeftreeourtetierdecIieuaulxàParis,eftrelepourra,pour Contraicri 

ucu qu'aoant tout ccuurc il foit tefmoignc eftrc à ce fufiifant fit conuenable, par Cx, ou quatre no- 
tables marchans de cheuaulx de ladide ville non fauotablesaulSids courretiers, fit à ce receuz,fit 
inftitoezpardeuers le clerc de la preuofté de Paris : Et qu'ils baillcntchacun caution de trente li- 
ores parilis pour reftituer les dommages fit interefts qu'ils pourroyent auoir faids par leur coulpe 
ondeFauIcdaqucIIecaucionferaenregiftreedeucrsIediâclere. ■ ^ 

ltem,qac nul ne peut auoir falaire aucu f il n'eft appelle pat racliepteur,fic li toft comme facile- »wTùS’. 
pteur le rcfulêra ou luy donnera congé de fen aller.qu’ilfoittcnude foyen aller fit départir. re.hlne* 

Item,que nul courretier ne puilTc prendre n'auoir falaire de marché de cheuaulx qu’il face ven 
dre,fors que des vendeurs feulement. /tooncuen 

Item,quenul courretier ne peutdemâdcr,auoir,ne prendre pourfun falairedcscheuautx,dont 
fliéra coUrreticr,que lix deniers pour liure,dc tant queie marche montera. tnui. 

Item , qu’aucun marchât ne puilfe ou doyuc donner ne promettre en appett,n’en conucrr plus 
grand Güairc que lix deniers pour hure. te de Ci de. 

Item.qu'ivn marchant forcé ne peut auoir que deux courretiers au plus. nienpoiull 

ltcm,nl aducnoit qu’à vn marche ou foire eiift deux courreticrsitoutcsfois ne pourront ils de- Coéireiiert 
tnandcr,auoir ne prendre pour deux que Icditl falaire de lix deniers parilis pour liutc. â^tnmit. 

Itcm,qucIcscourrctiers feront tenuz de dire fit dénoncer à l’achepteur , tous les vices apparent co°!reti«n 
ou latensqu'ils pourront f^auoir bonnement fur lcschcuaulx,fur peine de rendrcl'intcrcft de par- dtoooceifie 
tle, lulques à ladiéte fomme de trente liures:fit d’eftre priuczdc Icursofticcs , li Iccas le rcqûicrtà 
fordonnancede nousiou de noz fucccifcursprcuofts de Paris. fui fa du- 

Icem,quiconqucs mcfprcndracs chofes dcirufdiâcs,ou en aucunes d'iccllcs,il en fera puny d’a 
mendc volütairc par oous,ou noz fucceft'eurs preuofts de Parisilcfquellcs ordonnâtes nous auons 
£uâ publier au chaftellct de Paris,cn la prcfcncé de plulieurs dcfdiCbs marchans fit courretiers de 
cheuaulx, fit de la grcigneur partie: Et les leur auons commandé les garder^fit accomplir chacun 
endroiâloy.Et neantmoinspour icelles ordonnances faire plus nocoircment.fitàlinqu'aucu n'en 
peuftpretendre iufte caufe d'ignotâcc:Nous auons ordonne fit ordônons,qu’cllcs feront publiées 
es carrefours de la ville deParis,St es autres beux accouftumezàfairecriz notables à Paris: Et mc^ 
meincT au marché aux cheuaulx delà ville de Paris,St autres lieux accouftumez parle cricur,&c. 

En tcfmoing de ce.nous auons faiâ mettre à ces lettres le feel de lapreuofte de Paris. 

Ce fut faiâ le mercredy dixhuiâiefmc iour de luiller,l'an de grâce mil trois cens feptantecinq. Du» 

ANCIENNE ORDONNANCE DES COVRRE- 
liersdcchcuaulx. 

I L efteftably par lacour au prcuolldcParis,fit pat les pccud’hûmcs,q nul courretier de cheuaulx Courmim 

ne peut predrcd'vn vendeur d’vn chcual que lix deniers au plus de la liurc,moins fil vcult:Et que ■*' 
ks courretiers côfeillctâc l’achcpeeur en bâne foy,fic que nul hofteUietne peut eftre courretier 
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nicntoiiili de fon ho(le,ne partir au courretier Ton hoftc.Et que les marchas qui les chenaulx vcndroac.n’en 
pourront donner que lix deniers au plus de laliure . Etfil aduenoicquele marchant &lccourrc- 
tier allaircnc contre c’eft eftabhlTcmcnt , ils le feroyent fçauoir, au prcuoll de Paris : Et de toutes 
CCS cliofcs doyucnt ils faire ferment. 

OT^DO^'NA'NCES T^OYAf'LX FAICTES P AJ^ 

U 7(jiy C haties jrptirjhit de a nom, un mois ^ A f uni, mil quJtn cens cmijuemtetms 
Mantpdftjws: veues & corrigées filon les regtfires de la cour de parlement. 

H A R LES, par la grâce de Dicu,RoydeFtance,àtousprcfcns&aduenir,fa- 
lut.Sçauoir faifons.quc comme noftrcRoyaume ait eflé moult opprimé 6C de- 
populépar les diuilions te guerres qui longucmci ont clic en iceluy; tl au teps 
que vinfmcs au gouucrncmcnt de noilrcdiâ Royaume, nous trouuafmes no- 
[IrcdiA Royaume occupc,cn la plulgraodc part d'iceluy,par noz anciens cnne 
mis Se aducrfaircs les Anglais: Se que depuis par la diuinepuilTaoce , ayons les 

pais Se prouinecs dcChâpaignc,Vcrmâdois,Picardic Se France, Se noftrebon- 

ne ville de Paris, deliurcz des mains de nofdiâs ennemis les Anglois, Se icculx reduiâs Se remis en 
noRre obcilTance Se en leur liberté Se franchifciSe qu’d l’occallon dcfdiélcs guerres Se diuifions,en 
nollrcdiél Royaume fc faifoyent Se commetcoyent plufieurs roberics Se pillerics par les gens de 
guerre, tant noRres que autres tenans les champs,Se viuâs fur noRre pauure peuple,dont cour no- 
Rrediét Royaume Se tout noRre pauure peuple d'iccluy cRoyent en grade aldiâion Se dcfolation. 
Pourquoy nous ayans pitié Se cbmpafsion de noRre peuplc,par l’aideAe prouidece de Dieu noRre 
crcaccur,auons mis bon ordre en tous noz géns d'armcs:Se oRc toutes les pilleries Se robcries,qui 
eRoyenc en noRrediâ Royaume.Et apres par la grâce de Dieu tout puilfant, auons conquis Se re- 
duiÂ noz pais Se duchez de Normidie,pais du Maine Se du Perche en noRre obciflancc. Se ch ex 
pelle Se deboucc,parannes,nofdiéls anciens ennemis les Anglois qui lôguement lesauoycttcnuz 
MMoccupi Scoccupcz,Se remis nozfubieels d’icculx en leurs hbertez Se tTâchifes.Ei apres ceauôsnoz cité Se 
UTiUcde ville de Bordcaulx,Se noz pais Se duché de Guyenc coquis,Se en débouté nofdiéts cnncmisIcsAo 
&d»cktac glois,quiparrcfpaccdefeptàhuiélvingtsans,lcsauoyentdctcnuzSeoccupcz,8edcliurénofdiâ$ 
CuycaiK. pais Se fubicRs de leur feruitudeiEt que depuis noRrcdiélcv illc de Bordeaulx,Se grande partie de 
noRrediel pais de Guyenne, ayent par le moyen d'aucuns fetgneurs Se autres dudiélpaiscRéde 
*techcfoccupez par nofdids anciens ennemis les Anglois, quiyfontrcucnuz en grande puiflam 
ccd'armes,lcrquels nous auons de rechef cxpuUcz Se déboutez de noRrediéb pais Se duché de 
• Guyenne, de noRrediéle ville de Bordeaulx , S: iceulx remis Se reduiâsen noRre obcilTancc , donc 

nouscendons louengcs Se grâces à Dieu noRre créateur . Et qucparle moyen deldiclcs guerres SC 
diuilions, qui longuemct ont cRé en noRrediâ Royaume(comme diét eR)laiuRiced’iceluy noRre 
.diét Royaume a cRé moult abailfce Se opprimée: Se ayent les bonnes ordonnancesde noz prede- 
ceflêurs Rois de France (qui auoyct cRe taitlcs furrentretenemet SegouuernemctdclaiuRiccdç 
noRredi£lRoyaumc)cRédelai(rccs,tantcii noRreiuRicefouucraine de noRre cour dcparicmct 
«aùe. que es autres iuRiccs de noRre Royaumc:Etquc du nombre des gcns,qui d’ancicneté auoycnt ac 
couRume cRrccn noRrcdiélc cour de parlcment,cnfailloycnt plulîeurs:Et que lacour desreque* 
Res de iloRre palais, qui moult cRoit Se cR fccourablc & ncccllaire au fecours Se cntrctcncmct de 
Roysomet noRrediéle iuRicc fouuerainc d'icellc noRre cour de parlcmct,aiR cRé par long tcpsdclaiircc,Seq 
on n'en apoint vfc:Conlidcrans que les Royaumcs,fans bon ordre de iuRice,ne pcuucnt auoirdu 
onntuoit rcc,ne fermeté aucune:cu regardaux grades grâces que Dieu nous a fauR (comme dclTus cR diRl 
dont nous le regrations Se rcmercious,voulans pourucoir à noz fubicéls de bonne luRice: eue fur 
ce grande Se meure deliberation aucc plufieurs Icigncurs de noRre fang Se ligiiagc,Se plufieurs pce 
lacs,3rchcucfques,eucfques,baronsSe feigneurs de noRrediâ Royaume,Se les gens de noRregrâJ 
confeil. Se aucuns des prefidens Se autres gens de noRrediâc cour de parIcmcnt,Se autres fages Se 
preud'hommes d'iccluy noRre Royaumc,par nous fur ce alTcmblcz , en cnfuyuanc les ordonnan- 
ces de noz prcdecelTcurs Rois de France: auonsfaiâ Se faifons les ordonnanccs,Ratuz Se eRablif- 
femens fur le faiâ,de noRrediâe iuRice,qui fenfuiuent. 

Du nombre des prefidens Se confeillcrs de la cour 
de parlement. 

Article Pj premictcmcnt,Nous auons ordonné Se décerné, Se par ces prclcntes ordûnons Se decemôs 

NooTréto oo^'o cour dc parlcmct aura en la grande châbrc,quinzc cufcillcrs clercs, S: quinze lais: en 

et^ikn oultre les prefidcs,qui ne font coprins audiâ nôbrc. Et en la chibre des cnqRes aura xxiiij. clercs, 
deU co«r. & fcizc laistSe aux rcqucRes dc noRcc palais lerôt cinq clercs 6: trois laisicôprins cn.ee Icprcfidct 
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dcfdiâes twpeftcs: Et Icfqacllcs tequcftcs de noftrc Palais , nous ordonnons cftre mifes fus.ainfi 
qtfeUcs efteÿent au temps pafle. 

De ta rdidcDcc defdiâs prrüdcns & confcitlers en ladite cour. 

ltem,qnelcs prefidens & confeillers de noftrediûe cour de parlement, tant en ta grande cham 
bec, enta chambre des enquedes, qu’aux requeftes du Palais , feront rcfidcncc continuelle en no- feront rS! 
Iboiâe courdurant le parlcment:&dcmoureront continuellement en nodrediâceour pour fai- 
re leurs officesiEt ne Pen partiront durant le parlement: fi ce n'cft pat la licence dudidt parlement. 

£t voulons que ce foitgardc & obferuc fans enfraindre. 

De l’heure que les prefidens & confeillers fedoyuent aficmblcr 
es chambres, le matin. 

Iccm,que les prefidens & confeillers dudidt parlement & defdidfes châbres viendront & PaiTcm 
bleront bien matin: Ceft à fçauoir depuis Pafques iufeues àla fin dudidf patlemct,ferôt aflcmbjez Skc'dro 
ifix heures es châbres dont ils feront:&: depuis lelendcmain de la fefte faindl Martin d’hiuer(au- confcillcn. 
quel iouron a accoufiume de commencer le parlcmcnOiufques audidliourde Pafques , ils feront 
imemblez en leurschambres inconcinet apres fixheures.EtlameiTe,qu’onaaccouftmeàcelcbrer 
au matin auaru l’entrce duparlemct,feta dide & celcbree depuis ladidle felle de Pafques,iufque$ i 

lafinduparlemenc,aaantüxheurcs:Et depuislecommencementdudidlparlcmcnciurqucsàladi 

Aefcde de Pafques,ladidlemelle fera commencée àcelebrer incontinent apres fix heures. 

Que les prdfidcns Scconfeillers entendent diligemment à l’expedition des matières, 
fims fortir hors de la cour. 

Item , & qa’incontinent que lefdidls prefidens & confeillers feront entrez aufdidlcs heures en ConfcillOT 
leurs chatitbtes,ils fe mettent à befongner es befongnes & affaires dudtdl parlement: fanseequ'ils 
cntendeotâauttechofe.Et prohibons Sedefendons que depuis que lefdidh prefidens &côfeillers SmItÎ 

/êrDOCena:ezaudidtparlement,qu’ils,ouaucunsd’eulxnefclc|ientpourallerparlerouconfeillec 

auec autres, dequelconque chofe que ce foit,finon par l’ordonnance dcceulxdudia parlement. 

Etanec ce deiendons,que aucuns dcfdidh prefidens ou côfeillers , depuis qu'ils feront entrez au- 
diâ parlement, ne ptullcntlâillir dehors iceluy parlement pour aller tournoyer ou vaguer aual la 
ûüeduDalais, auec quelque perlbnneque ce Ibit.Et voulons &ordonnonsquecefie ordonnance 
ibit gacdee,iantaux iours de plaideries,qu’aux iours de confeil. 

Descaufes qui de leur nature doyuent eftreimroduiûcsen parlement. 

Item,& corne auonsfceu,pour la grande multitudcdescaufes,qui durant les guerres & diuifios 
ontcfic mifes & introduiaes en noftrediac cour de parlemct, & pour autres caufes, les procès ne 
ont peu cftre expédiez ne iugez,dôt auôs eu plufieurs plainaes & clameurs des fubicas de noftrc 
Hoyaumc.Nous parl’aduiz te dcliberatio des dcirufdias,aucis dcccrnc& orddnc,& par la teneur 
(ieces.pTc(cntcs décernons 6: ordonnons,par loy &ordonnancc perpétuelle, que d’orefenauant acTeor’2«« 
ne feront introduiaes en noftcediaecour de parlcmét,finon les caufes & proces,qui de leurnatu 
$c 8t droia y doyuenteftre introduiacs:& traiaees c’eft à f^auoit les cauies de noftrc dommaine 
&denozdroiasSc de nozrcgaIcs:& les caufes, cfqucllcs uoftre procureur fera principale partie. 

Des caufes des pers de France. 

Icem, lescaufesdes pers de Etancc,5£ leurs caufes touchant leurs terrestenues en pcrrie,& auf- p„ je 
Çenappanage,8clcsdroiasd'iceIles. , Ftuce. 

Des caufes des prclats,chapitres,communautcz,priuilcgez,&; autres, 
kemdcs caufes dcsprclats,chapittcs,comtes,barons,viUes,commuiiautcz,cfchcuins & autres, 
qui par priuilegcs ou anciennes couftumes ont accouftumé d’eftre tcaiaccs en ladiftc cour. piv« & rf- 

Item, les caufes d’appel, lefqucllcs de leur droia doyuent cft te traiaccs Sc décidées en noftredi 
Oc coutdcpatiemcnt,&qu’aillcursnepeuucnt:ftcedcterminces. pd.“ 

Ocn’appcUcr en la cour de parlement, omiftb medio. 

Itcm,ar cnenfiiyuant les ordonnanccsdcnozprcdeceftcurs Rois de France,enioignds Sc com 
f^aadons,que toutes caufes d’appel des fentcnccs diffinitiucs,ou interlocutoires, ou d’execution 
Ottcxcutteur fergent , ou autre tclcuecs ou irbleuer , introduiaesou à introduire en noftrcdia.e 
cour de parlement, dclaifle le iuge moyen , par douant lequel elles doiuentcftre releuces&in.tro- Rmoop* 
dmacs de droia & de couftumc:foyciitrcnuoyces deuant les iuges moycs,ou elles deuftent auoir 
ette' rclcuccs.llnous plaifttqutcsfois, Sc voulons , que les gens tenans noftrcdiapatlemcnt , puif- 
fenttcUçs caufes retenir par deuers culx,fils voyent que la matière delà caufe la rcquierc:& fur ce 
en chargeons leurs confciences. 

De n’allcgucratccmptat,fi véritablement n*a cfté faia. 

Item,voulons &ordônons,qucf il y a attemptat contre aucune caufe d’appel rcicuce en noftre- 
diSc courdcpulcmftjdoncfappcUatiâ aura eue faiacformcllemct en noAtcdiaccour, qu’icelle 
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noflre couren puifTe retenir la cognoiirance. Et prohibons 5: défendons, qu'aucun n'allrgueauoir 
efté faift atteinpcat,fl véritablement il n’a ellé faiâ,& qu’il en monftte promptement pat informa 
tion deuement faiâe.Et en cas que par information il ne montrera auoir elle faiâ acccmptat,que' 
le procureur, qui aura allègue ranemptat,foit condamne en l’amédeifi: pareillement la partie qui 
aurafaiâ faire l’adiournement fur l’attemptat: & la caufe foit promptement renuoyee par deuant 
le iuge,auquel de droidl k de couilume la côgnoiiTance en appartiendra,&fansenfaitedifliculté. 
Q_uelle$ caufes Sc matières peuuent eilre exccutecs,non- 
oblfant l'appel. 

Item.&pourceque fouuctesfoisplufîeurs par fraude k malice ont au tempspalTc interieclcplu 
fleurs appellations pour empefeher les executions desfentcncesoucondcnations de luges, ou exe 
curions de noz lcttrcs,ou des lettres des iuges.ou des cas de côplainâe en matière de failine k de 
nouuclletc,d’applegcmens,conrreplegcmens,de requeftes,dc icttrcs,gamifon de main par vertu 
d’o(>ligatiâsfaiâcsloubsfeclsautlientiques,d’adiournemcsou autres exploits tât en matières flm 

f iles,que priuilegees en caufes ciuiles,fSc icelles appellatiôs ont releuees en nollrcdiâe cour de par 
emcnt:Et par le moyen defdiâcs appellations les exécuteurs celToyét déplus auant procéder en 
leurs executions, adionrnemés ou exploiâs,&; obflant lefdiûcs appcllaiions,Ic principal defdiâes 
parties y a clic ailbpy, k tellcmët que plufleurs en ont perdu IcursbôsdtoiasiNousvoulâsobuicr 
atcllcs fraudes k maliccs,auons ordonnc,dcccrn(l & dcclarc,ordônons,dcccrnons k déclarons, 
que les exceufturs de fcntcnccs difflnitiucs ou intcrlocutoircs.ou d’autres appoinâcincs iudiciai 
rcs.dontil n’a cllcappcllc,proccdcrôt à l’execution dcfdiiUcs fentéccs,iugcmcs ou appoinâemcs 
iudiciaircSjfans faire toutcfvoye's aucune alienation ou dillraâiô des biens prins par lediû cxecu- 
teunnonobUant que la partic,contre qui cil donnée la fcntencc,iugemcnt ou appointlcmcnt, ap 
pelle d’icculxexccutcursiEt duquel appel dcfdiëls exécuteurs la côgnoiiTance appartiedra aux iu 
ges.dont procèdent les fcntcccs,Sclugcmcns.Et feront releuees icelles appcilauôspardcuât eulx. 
Lcfqucls iuges , fils irouucni que les fergens ou exécuteurs ayent excédé ou delinque au faiâde 
leur cxccuuon 5: de leurs oflices.corrigcrôt icculx exécuteurs ou fergens, k les côdemneront es 
dommages,! ntcrclls k defpcns des parties bldTccs,&: en amendes IclonTcxigccc des cas. Et ainli 
le commandons & cnioignons à tous iuges: &fur peine d’en élite reprins par nousfic noz iuges. 
Desmaticrcs,dont Tcxccutcur ne doibt dilFcrcr à befongner 
nonobilant Tappcl. 

Item,& quant aux executions de complainélcs en cas de failine k de nouuelletc,d'applcgcmcs 
8c contrcplcgcmcns,dc rcqucllcs,dc lettres degarnilbn de main pour obligations faiâcsfoubsfe- 
aulx auchcntiqucs,8c de (impies adiournemens en matières ciuilcs , Tcxccuteur ou fergent , pour 
quelcôquc appellation faidc de luy,nc cclTcra de faire Ton cxccuriô,quant à faire les adiourncmés 
deuant les iugcs,aufqucls lacongnoilfance en appartient, ou cil cômife dclcqucllrcrverbalcmcc 
les chofc5,ou il appartiendra fcqucIlrationiEt fur peine d’ellrc condamné en dc(pens,d6mages SC 
interdis de la partie, qui requiert l’execution ou adiournemcnr,8c d’cllrc puny 8: corrigé parle iu 
gc,fclon Tcxigcncc du cas. Et en oultrc auons ordonné, décerné k decrcté,dccernôs k décrétons, 
que la congnoilTancc d’iccIlcs caufes d’appel faides du fergent ou exécuteur, appartiendra au iu- 
gc, auquel appartiendra la congnoilfancc de la caufe principale ; linon que la cauic full rcicuce en 
nollrc cour de parlement. Auquel cas nous auons ordonné k ordônons,quc ladide caufed’appet 
foit promptcmcnt,8c fans aucun delay par nollrcdidc cour dccidce,ou r’cnuoycc par deuant Iciu 
gc,auqucl la congnoilfancc du principal appartiendra ou fera commife pour en decider ( comme 
U apparticndra)lans dilfcrct ne délayer la caufe du principal. 

De ne différer à lacaption du crimincl,nonobllant fon appcl,fil y a 
information precedente. 

Item, k quant aux caufes criminelles , cfqucllcs plulicurs par friuollcs appellations fcfforcent 
d’euiter les corrodions 8c punition des crimes pat eulx c5mis,8c appellent des exécuteurs de noz 
lcttrcs,8c autres iulliciers de nollrc RoyaumciNous voulans obuicr à telles fraudes 8c abbuz, 8c ex 
tirper les crimes 8c maléfices de nolltc Royaumc,auons ordonné 8c dcccrné,ordonnons Bc dcccr 
nons que quand aucun fera aceufé de cas de crime , ou il cher prinic k détention de perlbnne , k 
que par information il fera trouué chargé ou vehemetement loufpcçonné d’iceluy crimc,qucfex 
ecutcur fergent ou autre procéda à la caption 8c détention de la perfonne, nonobffât appellation 
quclconquc:à laquelicne voulons qu’il diffcrc,nc que pour icelle il delayeà la caption 8c detetion 
de la perfonne. Et en oultrc ordonnons que ledid exécuteur mei ne , ou face mener le délinquant 
pat deuers le iuge,auqucl lacôgnoilTancccnappartient,oucll commifc.Lcqucl iugc,cn cas que le 
délinquant ou accule n'appcllcroit de luy ne ccifcra de procéder à faire le procès d'iccluy délin- 
quant ou accufé,pour fappcllauon faidc de l’cxecutcur. 
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Orties £steens ne diffèrent à faire les adiournemensperronnels,nonobftant 
. rappcl.Ec de la punition des fcrgenscommcnansdoloufraude, en 

faifancicfdiâes execuuons. 

ltcnvfecsca<dcs criminelles, efqacUcs iln'y auoit qu’adioutncmcnt perfbnnel ou fimpICinous- 
stoalaw&ordonnqns,quercxccuieur oufcrgenc faccradioumemctperfonncl ou limple pat de 
liant leiugc,deoam lequel luy cft commis,mandé ou ordonnclefairc:&*qu’il nccelTc de faire lad Appel •'» 
imune m entpourquclqucappellation faiâe deluy exécuteur ou fergent. Voulons que le iuge pro- 
•ede en lacaufe pnncipale,oonobilat l'appel faiâdudiâ fergent ou exécuteur; Et qu'aucunes Ici- p« 1 ooikI. 
lies ne (byent oèlroyecs en noz chancelleries, n'en noffre cour de parlement , pour empefeher la 
congnoiffânce du principal, ne pour faire defenfes au iuge, qu’il ne congnoiffe d’iccluy principal, derradua. 
8c£ucieprocescrimincl:finoDquclapaniecullappcllédudiâiugc.£tcômandonsS;rnioignons 
anxgcns de noffre parlement & à tous noz autres iufticiers Se luges , Se à tous les autres iufficiers tm laou 
de noffrediâ Roy aumc,quc fils trouuét que les fergens ou exécuteurs facent aucuns abbuzou ex- ^>(np<i 
ces,ou commettent dol ou fraude en l’cxccution des chofes Se affaires criminelles ou auires,qu'ils ^ 

Jet corngcntjfelon qu'il appartiendra î l'exigence des cas. 

_Dcs appellations cefortiiranics en parlemcnt,qui ne font relcuces 
dedans les trois mois. 

lum,8e pource que pluCcurs fouucnicsfois appellent de noz baillifs Se fcncfchaulx Se autres in- 
ces,Se des luges des pets de France Se autres iufficiers denoffre Royaumc,prclats,barôs Se autres: 

Et ne tclcuent leurs appellations en parlcmct,n’auirc part dedans le teps de trois mois introduisis 
à tclcucr les appellations en noffrcdiSlc cour de parIcmctiSe lefdiâs baillifs,fenefchaiilx Se autres 
inges de noffrê Royaumc,n'ofen t mettre,ne faire mettre à execution leurs fentcnccs , appoinâc- 
atensSe autres aâes indiciaires, pour double d'attempter contre IcfdiSlcs appellations (en grand 
dôaaga des parties, 6: en cfclandrc Se Iclîon de iufficeiNous voulans obuier à tels incôucniens Se 
^âmagc$,en enfuyuant les ordonnances de noz prcdcccflcurs Rois de France,auons ordonné,de- 
claïc 8edcccmd,ordonnons,declarons Se dcccrnôs , que li les appellations faiâes Se mifes de noz 
lsailltfs/ènclcbaulx,prcuoffs Se autres iugcs,tant des pers de France, qu’autres iufficiers de noffre 
Koyaumc,qui de leur droiâ refortiffent en noffre cour de parlement fans moycn,ne font rcleuces dcê^uoii 
dedans le temps de trois mois ordonnez à rcicucr les appellations en noffrcdiâe cour:noff rediâ 
ièiiclchal,bailÙf ou prcuoft,ou le iuge de qui aura effe appcllc,fera Se pourra faire mettre à cxecu- DcrcrtJo>; 
tioa fàfcntencepugcmcnt ou appoinâcmct,nonobffât lediâ appchlcqucl des d prefent par celle 
noftre ordonnâce nous auons déclaré Se declarôs defcrt.Et en oultre auons ordonne Se ordônons, 
«'icculzappcllans,qui ainfï n'auront rcleuc(côme diél eft) Ibycnt adiournez en noffrcdiiffe cour 
de parlement enucis noffre procurcur,*pour veoir dire Se déclarer eulx eff rc cncouiuz en l'amcdc <>c Jcdcfei- 
delbixantc linres parifis pour l'appellation deferte . Et feront tenus lefdiéls baillifs , fcncfchaulx, 
pKOoffs,noz ptocureurs de noz dômaines,Se les iuges des pers de France Se autrcs,qui fans moy Apjxiiitiat 
en tcfortiffcni en noftrediéle cour. Se leurs procureurs , deoailleraux iours de leurs bailliages ou 
lèacfchaiilcees en noffrediâc cour de parlement. Se à noffre procureur general,la déclaration des oltii’s pu 
a^>pcUaIi6s,qui aurontefte faiâes delUiâs baillifs,fencfchaulx,prcuoffs ou iuges,tant de celles qui m- 
£;rontdefcttet,commcdiâ eft,qiie des autres qui feront rcleuecs : Se fur peine d'en eftre puniz Sc 
corrigez àPordonnâce de noffrcdiâe cour.Et quant auxappcilatiôs cmifes tant denoz iugcs,quc 
des autres iufficiers de noffre Royaume , qui de leur droiâ doyuent effre rcleuecs par deuant au- Amena» Se 
ttes inges,qu'en noffrcdiâe cour de parlcmci,f elles ne font rcleuecs dedâs le temps introduiâ de ileiénioiidn 
lacouffume du pais,qui doyuent rcicucr deuant le fcncfchal,baillif, ou autre iuge moyemie iuge 
dequiauraeffé appelle fera Sepourrafaire mettre fa fcntcncc^ execution, apres le temps palfé de (oanmfè- 
zelcncr ordonne, félon ta couff urne du paisiSc déclarons ladiâe appellation deferte . Et en oultrc 
l'appcllani fera adioumé deuant le baillif,rcncfchal,ou autre iugc,pour le veoir dire Sc dcc larcr par 
cnlx effre encouru en ramcndc,fcIon ladiâe couffume du pais,pour Irdiâ appel defcrt.Et en cas 
qu’aucun appellcroit frinolcmcnt en noffrcdiâe cour de parlcmen t,dcfdiâs iugcs,qui refortident 
deuant les baillirs,fene'fchaulx,Ou autres noz iuges ou autres iufficiccs,auttcs que noffrediâccour 
de patlemcnt,Sc n’auront releuc dedans les trois mois , comme diâ eff -. l'ordonnance dclfus dé- 
clarée des appellations faiâes de nofdiâs baillifs,Sc fcncfchaulx y fcragardec Sc obfcrucc. 

(^’vn appcilant pourra renoncer àlbn appel dedans la huiâaine. 

Item,8Cpourceque fouuentcsfois,apresqu'aucunsont appcilédi défirent dclaiircrlcur appella- 
tion,S(qu’ailcuncsff>isiceulx appcllans ne fçauent ou ne trouuét à qui dclailTcr lenrfdiâes appel- Rcoond». 
larionsiNous ordonnons en enfuyuant les ordonnances denoz predcccircuts Rois de Frâcc,que 
quâd anciin aata appelle d'aucû iuge, que ccluy qui aura appelle puifTc dedâs huiâiours apres pro- tuieua». 
A.int eiifiiyaâs,tenoocct àfkdiâcappcUatiô,Sc qu’il adlcpardcuers le iuge de qui il aura appelle 
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ou le greffici de la cour d'icelay iuee,& fc delailTc de fadiâe aj^cllation, lequel delay Toit enregi- 
ftrccs regi lires du grcfficr.Et fil aauenoic qleiugcou greffier le abfentallduliea, ou la Iciuence ou 
iugemet dont auraede appelle, & aura elle dônee, iceluy luge ou greffier ferôt tenuz de lailTerpct 
fonnes audid licu,aufquels icelles appellatiôs ferôt delailTees,à fin que quand le luge verra icelles 
appellations lailfces qu'il puilTe mettre ou faire mettre fa fentence ou appoinâcment ^éxecution. 

Que les iuges ne corrigent leurs fcntences apresce qu'elles 
Icront prononcées. 

Item,&; pourcc que fouuétesfois les iuges, tant nodres queautres,apres leursfentenccs ptonon 
cees,dont aucunes des parties appellcnt,aprcs l'appellation faiâe,corrigent leurs fentences,& les 
mettent pat efcript en autres formes qu'ils ne les ont prononcées , dont les patties font moult ve- 
Iii;n bsille xecs & traiiaillees,& en aduient de grands incôueniens; Nous voulans relouer noz fubiefls des def 
Inmœ °r” ^ charges inutiles,auons ordonne & ordonnons.que tous les iuges J£ iudicicrsdenodrediâ: 

Royaume,tant nodres que autres , auant qu'ils prononcent leurs fentcnces diffinitiues ou autres, 
dont les parties feront appoinaccs en dtoiél,baillerôt au greffier de leur cour en dcnpt lebricfou 
didum de leur iugcment,tel qu'ils le prononcerôt. Lequel btief ou diâum dudid iugementou ap 
poinftemet ledidgrcffietferatenu degarder par deuers luy,& l'enregidteriSt ne flânera lafcnten 
ce ou appointlcment du iuge apres qu'elle ferapronôcecficmifecn forme, linon qu en iceluy brief 
ou didû dudid iugemet ou appoinacmét,tel qu'illuy auraedé baillc,foit mis en efeript ôn ladide 
SenteunSi fentence de mot àmot: fur peine d'en edre puny griefuemct,cômedc crime de faulx : te pareille.- 
IsliTfcüst n’tn' 1' '“ge mettre cn.fadide lentence ledid iugement ou appoinâement, & fur la- 

aciiure». didcpcinc.Et fera tenu ledid gteffiet,incontinct aptes iadiâe fentence pconôccc,bailler aux pat 
tics quilc rcqiicrrom,la copie du brief dudid iugement ou appoindement,tel que Iciuge luyaura 
baillé,foubs le feing manuel d'iccluy greffier. Et pour ce que pluficurs appellâs fouuétesfois f’cflôr- 
cent de calumnier les fentences &; appoindemes des iugesipar ce qu'ils difent que les iuges n'onc 
eferit leurs fcntences.ainfi qu'ils les ont prononcees,parquoy fouucntesfois les parues font tenues 
en grands procesiNous voulans obuier a tels abbuz,auons ordonné St ordonnons,quefoy feraad 
ioudee aux fentences St appoindemens faidscn la forme dcirufdtâc,finonquervoedespartics 
vueilic arguer icelles fentences ou appoindemens de faulx. 

EPappeller illico,aliàs on n'ed receuable. 

ltem,nous auons entendu que les procureurs de pluCcurs,apres que les fentences Ibnt pronon- 
cées parnoziugesSt auttes,cn pais coudumier,en acquielfantàicellcs fentences, reprennccleurs 
lises te procès des greffietsiSt vn,deux,trois, quatre ou fix mois apres, que les iuges enuoy eni pour 
exécuter leurs fentences, les parties principales, fur qui fe doibt faire l’cxecution , en appellent ou 
font appeller,comme de nouuel venu à leur congnoilfance : combien que pat la couilume de no- 
dre Royaume,cn pais coudumicr Ion doibt appelles incontinent apres la fentence ou appoinâe- 
ment prononcc,auttement ïamais on n'y ed teceu : Décernons te déclarons , que d'orefc'nauant 
nul ne foie rcccu^appeller,fil n'appelle incontinent apres la fentence donneeiSinonque pardol, 
'Appel relou fraude ou collufiô du procureur qu il auroit occupé en la caufe.iccluy procureur n'eud appellé.ou 
lecooDanie qu’,| y grande te cuidente caufe de releuerrappellant,dccc qu'il n'auroit appellé inconiinct. 

Et enioignôs aux patties qu’ils indruifent leursprocureurs te côfcillers de leurs cas 6t de leurs ma 
leOeriiicoii tiercs , & leur donnent te baillent puilfance fuffifante pourconduire leurs matières , te appeller,G 
bon leur femble.Et en oultre cnioignons à nodredidc cour,ît à tous noz autres iuges,qu’ils punif- 
fent te corrigent ledol te fraude qu’ils trouuerôt auoir edé commis par la partie ou fon procureur, 
foit en repnnfe des facs te procès ou autrement, ainfi que au cas appartiendra , te en telle manière 
que ce foit exemple aux autres. 

Queles caufes iniroduidcs en parlement,quide leurnature n’y doyuent 
refortir,foyentrenuoyeespar deuant les iuges. 

Item,&; pource qu’en nodredide cour de parlemcnt,durant lefdides guerres te diuifions de no 
drcdid Royaume,ont edé commifes te retenues grades multitudes de caufcs,parquoy expédition 
n’en peut edre faide en nodredide cour: & demeurent les droids des parties à difcutcr , qui ed 
grand dommage à noz fubieds; Auons ordonné te décerné, ordonnons te deccrnons,quc toutes 
Rtoiiopdt ds caufes inttoduides en nodrediâccourdeparlcment.quideleur nature ne doiuent dite trai- 
cuirn<)at dees en icelle nodre cour,&; dont les enquedes n'ont edé faides par les gens de nodredide cour, 
^^‘Jiu'ouqucparicellcnefoycnt appoindeesen droid rfoyent par nodredide cour rcnuoyces par de- 
<au. uant les iuges aufqucls la congnoilfance en appartient; Sinon quepour certaine gtande caufe no- 

ftredide cour ait retenu lacongnoilfance d'aucunes d'icelles caules. 

De non introduire aucunes caufes en la cour de parlement,foubs 
couleur de l’adiundion des pers de France, ou d'autres. 
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Item,&Bme que fouuétcsfoisfoubs vmbre de l'adindication d’aucûs des Pers de France , ou 
lenans eoPone,oa d aucces(qui parpriuileges oucoullumcs anciennes, ont leurs caulcs conimi- 
fci en ladiaecour)auec parties principaJes.plufieurs caufes ont efte cômifes & introduises en no 
ftcediâecoor,en laquelle les droiSs des parties demeurent indefeiz; Nous auons ordonni! & de- Ciofc n tft 
clarc,acdonnons & declards, quetoutes telles caufcs.qui par l'adionSion feront introduises en 
noOrediSe cour de parlemcr.qui principalemct & direSemet ne touchent IcfdiSs Pers de Fran- ï’ad.sSi 
ce/Nireigneuestenâa en Perrie.ou autres, qui de leur droiS ont leurs caufes commifes en ladiSe 
cenr.ou leurs droiSs, & qu'ils y ayent eu intereft cuident & notoire,foycnt renuoyees par deuanc 
ict luges ordinaires,& aufquels la cognoilfanceen appartient dedroiS & de couSume. 

Qw les caufes introduises en la cour,qui doibuent cftre renuoyees par deuant les 
iugcslânsmoyco,foyent renuoyees. 

Item, & pour mettre à execution lefdiSs renuoiz defdiScs caufes introduises en noftrediSe 
cour .auons ordonné & ordonnons qu’aucuns des prefidens & confeillers de noSrediSe cour en 
bon nombrc,appellcz aucccûlx les greffiets & clercs des grclFcs, vilîtent , quicrent 8c cherchent 
ou lâccnc quérir, viCter & chercher tous les procès eSans en noSrediSe cour, en quelque maniéré 
ip’ilsy foyent misiBc qu'icculx ils vifitent 8c lesenregiIVrent.ou facent enregiftrer en vn papier ou 
hure par les bailliages 8c fenefchaulcees d’ou ils feront:8c les mettent ou facent m ettre en certains 
liotx , chacun bailliage 8c fencfchaulcee à part . Et que les caufesqui deuron t cftre renuoyees par 
deuant les iugesotdinaires foyent rcnuoyees.fclon ce que delTus cil diS. ^ 

Que les procès plus pitoyables foyent premièrement expédiez. ’ 

Itcm,quc]és caufes 8c procès qui ne pourrôt eftre rcnuoyez,foyent baillez 8c diftribuez à vifiter 
aoxconfeiJleTsde nodrcdiSc cour.à chacun ainii qu'il appartiendra, pour l'expcdition 8c iudica- 
oon d'iceolx,en préférant les plus pitcuxSc neceflaircs aux autres, 8c cculxqui déplus long temps 
lôat inttodniâs en ladiâe cour. 

Comment la chambre des cnqucties a elle diuilêcen deux;8cdu nom- 
bre des prcGdens 8c confeillers. 

Item, il eft ttefexpedient 8c necelTaire.que pour iuger icculx procès qui font de prefent en no- 
fircdiâecouc.quela chambre des enquellcs,cn laquelle a dcuxprefidcns.foit diuilce en deux par 
tiesiSc qu’en chacune d’icelles parties n’ait moins de quinze ou treize petfonnes, pour iuger 8c ex 
pcdicrles procès qui font en droiâ en ladiûe cour t#nt d'appellations de fentence 8c iugemens in 
terlocucoires.que de plulicurspetits procès en diffinitiue. 

ltem,8c qu’en la grande chambre on expcdie 8c iuge dcfdiûs procès le plus que Ion pourra. 

De iuger les caufes criminelles ou il chet peine capitale, en la grand' chambre. 

Item,8c à la tournclle criminelle.foycnt expédiez les procès criminels le plus brief 8c diligem- fromoCnii 

ment que faire fepourra,coutesfoisGcn diffinitiuecôucnoitiugcr d’aucun crl.-ncquicmporte pci 

necapii3lc,lciimemcnt ferafaiâcn la grande chambre , 8c voulons querant que le lugcmcnt du 
cas criminel feleraen ladiâe chambrc.que l’vn des prefidens 8c les côfcillers clercs aillent en vnc 
amte chambte,poiir befongner aux autres procès 8c befongnes du parlement. 

D'expediec les petits procès apres diGicr. 

Icenvlefttrefcxpcdicnt 8c necelTaire , pour l'expcdition 8c iugement defjifts procès ta intro- 
duits ennollrediâe cour,8c dont il y a grande multitudc,quc les prcGdcs 8c côfcillers de noflrcdi 
de cour, viennent eh noGre parlement apres difnerpour iceulx procès iuger 8c expédier, mefme 
ment lelHits petits procès d appellation de fergens ou exécuteurs de iugemens, Gmtcnccs ou ap- 
poinâemens inccrlocutoircs,dcfaults,rcprinfcs de procès 8c autres menues prouiGôs.Et q lefdiâs 
preGdes 8c colëiUers exprès dient 8c iuget iceulx proces.tât en la grade châbre des enqucGcs.que 
es amrcschâbres , qui pour ce faire feront ordônees iufques à vn ou deux ans.ou iufqucs à ce que 
lonvoyequcnollredite cour foit expcdice de la grande multitude des procès eGans en icelle. 

D’expedier en diligence les prifonniers 8c criminels. 

Iteffl,icroat en toute diligence expédiez les prifonniers,8c les caufes criminelles. SuSSIk 

Que la cour en première inGance ne cognoiûra des cauGis criminelles. eipcdiea. 

ltem,ne voulons que les gens de noGrediâ parlcmcntcôgnoiGcnt d’aucunes caufes criminel- 
les en ptemierc inGance.dont lacognoiGimce appartient.ou doibt appartcnir.aux bailliis 8c fenef- ntiicriwiT.' 
ciuuilx,ou autres iuges de noGre Royaume ; Ains voulons qu’ils les renuoyent par deuant lefdiâs r®' li» «»r 
bailli^ iênefehaulx ou autres iuges;.Sinon quepourgrande 8c cuidentecaufe, noGrediâecouren 
tetiennelacognoilTanceidoncnousenchacgeonsleursconfciences. 

De renuoyer pardeuers la cour les charges 8c informations des crimincls,8cc. 

Itera,8cque fouuentesfois eG aduenu que pluiieurs.pour delayer 8c diGcrer la punition 8c cotre 
Skia des crimes pu eulx commiz 8c perpétrez, 8c qu’ils ne foyent puniz pat les iuges ordinaires. 
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tufqucis la corre£Uon te punitiô en appartient; appellent en noftre cour de parlemct des iweiilés 
& appoinâemcns interlocutoires de leurs iugcs:N ous rouians extirper les crimes & malcuxs de 
noltrcRoyaume,ic bonne le bricue expédition Cccoreâion en e{lcefaiâc,auoasordôncetdecre 
te, ordonnons te ftatuons, qu’incontinent qu’aucun criminel aura appelle d'aucun de nozbailUfs, 
fcncrchaulx ou autres iuges de nollre Royaume, dont les appellations doibuct de leur dcoiâ ellce 
Ap)i<lnicu traiâees en noilrediâe cour de parlement,que le iiige de qui aura elle appeilc,baille à l'executeut 
«uoliici. jj, l'jjiournement en cas d'appel, les informations,charges le procès faiûs cotre iceluy criminel, 
pour le porter en nollrediifle cour:& auec ce ledicl criminel l’if le requiert,ou autre pour luy,pour 
en élire ordonne par noilrediâe cour,ainli qu’il appartiendra parraifon.Ec voulons que 11 par no 
ftrcdiâc cour cil trouuc que le iuge de qui Ion aura appellc,ait bien iuge te appoinâc,que nollre- 
diâecour renuoye le tout par deuant lediâ iuge: à lin que les crimes foyct puniz,làou aurontefte 
commis ; linon que pour grande te euidente caufe noUrediâe cour en retint la congnoilTance, 
dont nous chargeons leurs conTcicnccs. 

Q^c les prifonniers foyent amenez en la conciergerie fans ailleurs feiourner. 

1 tem,voulons & ordonnons,qu'incontinant qu’vn criminel fera amené en noilrediâe cour de 
cnpficsiiû parlement , qu’il foitmene tout droiâcsprifons de noilrediâe cour de parlement, Cms aucune- 
fciogrotr. nient atrcllcr en noilrc ville de Paris,ne le tenir en lio(lellcrie,ne autre pamSt fur peine à l’cxccu 
leur qui le mènera de perdition d’office, & d’amende arbitraire. 

D’expedier à diligence les prifonniers amenez en la cour de parlement. 

Item , qu’incontinent que lediâ criminel fera mis es prifons de noilrediâe cour , que ceulx 
qui l’auront amené mettent par deuers icelles noilrediâecourlcs informations, confcfsions,char 
ges &; procès touclians la matière d’iccluy criminel ou prifonniec.LefquelIcs informations, pro- 
cès & confcfsions , nous ordonnons promptement cilrc par les preliden s baillez & diilribucz k 
aucuns de nozconfcillcrscn noilrediâe cour,ou ànoilre procureur general , ainiï qu’ils verront 
cllrc àfaire ; Pour iceulx vcoir , viCter St rapporter en noilrediâe cour , pour fur ce ellre ordonné 
comme il appartiendra par raifon. 

Q^e le geôlier fe garde bien de laiiTcr parler aux prifonniers fans ordonnance de la cour. 

Itcm,defcndons au geôlier des prifons de nollrediâ parlemcnt,qu’ü ne foudre aucune perfbn- 
ne parler àiceluy prifonnier,ainli misefdiâes prifons,fans l’ordonnance de noilrediâe cour,St fur 
peine d’en cllrc griefuementpuny. , 

D’interroguer les criminels à toute diligence. 

burmtoi Item,St que fil cil ordonné par noilrediâe cour,que iceluy prifonnier criminel fois interrogué 

pjr aucuns de noilrediâe cour,quc ceulx qui y feront ordonnez procèdent à faire iceulx interio- 
" ’ gatoircs,lc plus diligemment ^ue faire fc pourra,rant au matin,comme apres difncr. 

D’expedier a diligence les adioumez àcomparoir en perfonne. 

Item,8t ordonnons s]ue ceulx qui feront adiournczàcôparoit en perfonne en noilrediâe cour, 
foyét le plus diligcment expédiez te dcliurcz,quc faire fc pourra.Et fil eiloit ordôné ou appoinâc 
■•ungatoi par noilrediâe cour,quc iceulx adiournez à comparoir en perfonne , fulTcnt interroguez par au- 
raciléillei. cunsdes confcillcrs dcnollrediâc cour : Nous voulons que ceulx qui feront ordonnez à faite Icf- 
diâs intcrrogatoircs.lcs facent le plus diligemment que fairefe pourra,8t y procedct,tant au ma- 
tin,comme apres difncr.Car quand ceulx qu’on interroguc , ont delay de penfer es interrogatoi- 
res qu’on leur faiâ,fouucntcslois ils fc conicillcnt ; St forgent leurs matières St leurs rclponfcs en 
telle manicrc,qti’à grande peine St difficulté en pcult Ion auoir la vérité. 

Q« ceulx qui lerontcommis i interroguer les prifonnicrs,n’cxigent aucune 
cliofc d’icculxifur peine d’en cllrc puniz. 

Item,St prohibons St défendons à cous cculxde noilrediâe cour St autres quclfconqucs,qui le 
ront commis au temps aduenir,^ interroguer prifonniers criminels , ou gens adiournez à compa- 
roiren pfonnc,ou autres, que lï pour la peine dcfdiâs interrogatoires il y cfchcc falairc, que ceulx 
qui auront interrogué Icfdiâcs perfonnes, ne prennent , n’cxigcnc aucune chofe dcfdiâs prifon- 
niers criminels,ou adiournczl comparoir en perlbnne,ne autres qu’ils auront interroguez:! pei- 
ne d’en cllrc puniz St corrigcz,Stde priuation d’office. 

Du lâlaire du confeillcr commis à interroguer les prifonnicrs,St qu’il oc 
luy foie baillé ne promis aucune chofe par les parties. 

ssUt<iK>- Item,Stvoulâs St ordônons.qfi aucû falairc doibt ellre baillé auxcomilfaircs qui aurdt faiâ Icf 
lemigiui- jjQj jnterrogatoires,qu’il foitraifonnablemct taxé p les prclidcs,appellcz auec culx aucûs des cô- 
feillcrs de ladiâccounSt q iceluy falairc foie prins fur b ptie denôfâte, aceufante St pourfuyuâcc le 
crimeilînon que p noilrediâe cour autremet en full ordôné. Et voulôs St ordônons que les aduo 
cats,procurcurs Stlblicitcurs iurct qparculx,nc pat autres, ils ne baillciôc,payec6c,ncpcamcttrôt 



Charles reptierme, fueil.i) 

ne fetomlinUcr,payer,ne promettre aux commiflairet commis àintcrroguer les pcrfonncsdcfruf 
diâcs ne autres qucUconques pour eulx, linon que lataxation ait elfe premièrement faifte par Icf- 
diâs prefiilens,commc <lelTus;& quelediâ falaire ainli taxe foit baille au greffier, pour élire baillé 
aafdiâtconfeÜleT5,cn la manière defTufdiâe.Et pourcc mieulx garder,ord5nons que nulle reque 
Ae en inaricce criminelle ne foit bailice pour rapporter àautre,qu'au greffier crimineblequcl gref gnitcipoiir 
fiericn tenu U rapporter à la cour, fans la monflrer àpcrfonc quclconque:& ainli le liiy com man- 
dMU& enioignont.EtouIrtcprolubons & défendons aux parties,qu’il ncdünent,baillent ne pro- 
jnenct,ne (acent donner ne promettre par eulx ne par autres pour les caufes dclTufdiéles, ne autre 
ment à ancû de noz côlcillers de noftrcdiâe cour,ne autre: Et fur peine, c’cll à fçauoir les aceufez 
<l'cftrcrc’putez& lenuzattainâs & eonuaineuz des cas &crimcs,dont ils feront accufez:&r les ac 
eufans, dénonçant on promouuans fur peine d'eftre dccheuz de l'elFeA de leurs caufes , & d'en e- 
ûreptmiz gricnicment al'ordonnance de nollrediâe cour. 

Du iour quclon fc doit prefenter en la cour de parlement. 

Itcm,& quant aux prcfentations,nous en cnfuyuanc les ordünanccs de noz ptedecelfeurs Rois 
dcFrance,auons ordonnés: ordônons que tous ceulxqui auront affaire en parlemeni,feront pre 
iêotez dedans le premier iour, ou le fécond au plus loing de la prefentation de leur bailliage ou fc 
nefckaulceciou autremcut,fans nulle cfperance de grace,&; fans demâdcr default,ils nefetôt plus 
reccuziainçois feront tenuz pour purs defaillas,& fera le default puis la enauât baillé à leur partie. 

La manière défaire les prefentations en la cour. 

Item,qne ceoix qui fcprefentcront,faccntclpcciale prefentation en chacun bailliage ou fenef 
chaalcee, en laquelle ils auront affaire:& filsont alfairccndiuers bailliages ou fenelchaullces, ou 
carne feule, qu en chacune prefentation ils faceni eferire tous ceulx contrequi ils fe prefenterôt: 
ou autremenr de tout leparicmcnc ils ne feront receuz encotre aucun autre,quc contre ceulx con ' 

atleüficU ilsfefëronrprcfcniez. 

4D'cxpcdier les parties félon l’ordre des prefentations. 

Item,que toutes manières de parties,felon ce qu'elles fc feront prcfcntec5,lbyentdcliurccs par Cm6irtt<( 
Tordre des prefentations, fans nul aduantage de donner audience à autre perfonne quelconque, i7fo'd,Td« 
félon Tordre qu'ils fc feront prefentez. Et bien fc gardet les partics,qu'cllcs foyct trouuces à Thuis ptdcsnuiSi 
de la chambre prcicntcs S: garniesde leur confeiT,quand elles feront appcllccsicar les parties pre 
fentes feront canroft dcliurecs fans dclay;& li Tvnc cil prcfcntc,& l'autre abfente , la prefente cm 
portera des lors tel proffit comme C elle ne fc full point prcfentcciR: lî toutes les deux partiesfont 
dcfaillâtcs,rcuiénct àTautre parlcmct,li la cour ne voir qu’ils Tculfent faiél en fraude d'aucune cho 
iê qui nous touchall:8c ainlï fe dchurcra chacune bailhcou fcncfchaulcce auât q cômécer l'autre. 

De punir les aduocats dcfaillanscs.caufcs de leurs parties. 

Item, que la partie qui ne feroie oyc&dchurec par le défaut t de fon aduocat,qui deuroir plaider 
iâcaafc:Sc ou on feroie certain, que ce feroit par default de raduocat,fcroit apres oycimais Taduo 
caten payeroit dix liurcs d'amcnde,auant qu’il fiilloy en autres caufes. Et cllàcntcndre des aduo 
catsTclidcns en nqflrc parlemcnticar nulle partie ne fera cxcufcc pour attente d’aduocat eftran- 
ge defbn paisiSc commandons que celle peine foit Icucc fans déport. 

Q^c nul ne prenne delay contre aucune perfonne fans caufe. 

Item, que nulle caufe ne prendra delay contre quelconque perfonne que ce foit,qu’cllc ne foit t)d*r Te 
deliurec félon Tordre dcITufdiél-.finon pour caufe d'abfcncc,pour caufe delà choie publiquc,ou au 
tre grande,vrgentc ti ncceiraiiccaufe. Et cnioignonsaux aduocats 6; procurcurs,quc contre ce- 
lle prefente noflre ordonnance ne facent rcqucllc. 

Lamanicre d’enrotulcrics caufes Sr procès en la cour. 

Item, Ce pour Tordre dcfdiâs roollcs plus conuenablemét gardcr,voulons Ce ordonnons que le Rodle <icl> 
greffier des prcfcntati6s,cnfaifintfonroolle,mcttcprcmicrcmct noz caufes, cfqucllcs nollrepro 
careur efl principale partie : Se fubfequemmcnt il mette enfondiél roollc par ordre toutes les au< 
très caufes f ntroduiâes en noftrediû paclcmcnt,ainlî quelles luy feront prefcntces,fans prepofer 
Tvne à Tautrcicar en iugement ne doibt auoir acception de perfonnes : Se eft noflrediâe cour de 
parlcmcntordonnce pour faite droiûaufsitoflaupauure, comme au riche: Aufsialcpauure,mi- 
eulx befoingdc briefue cxpedition,quc lcriche. Et par Thuifsicr loir faiâe l'euocation, fans quel- 
qaefaueiirou fTaudc,fclon lediâordtc:Se fur peine de priuation de leurs offices. 

Que nui procureur prenne procuration en caufe,fans auoir mémoires Se 

inllruélions feruants à leur matière. rrocnmir 

Irem,8e pour obuier aux delaiz,que les aduocats Se procureurs prennent de iour en iour es eau ■>< rm<lrâ 
fés , votions 6{ ordonnons les ordonnances anciennes fur ce faiéies par noz predecclleurs , tou- 
cliaiic les procureurs de nolbediéle cour,eflre ettroiélement gardées Se obfcruees: c’eft à fçauoir, r» ’ 
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que nul procureur neprenne procuration en caufe , fans auolr mémoire Sc inftniâions lèraans i 
Jeur macicte, &: à tour ce qui ell imroduiâ en nollrcdiâe cour. 

Du falaire des procureurs. 

Ircm , 1 fin que d'orefcnauanc les procureurs de nofiredifte cour gardent la loyauté & dili- 
gence CS caufes qui leur feront baillées, en ce qu'ils font tenuz de garder 6e tenir, 6e qu’ils ne don- 
nent charge ou defpcfe aux parties^our leurs falaires ou autremet , qui (byent deiraifonnables ois 
importables; Voulans obuier à plufieurs mcôucniens 8e abbuz,qui font aduenuz en celle mati erc, 
voulôs 8e ordonnôs les falaires des procureurs ellre d'orefenauât uxez 8e redui&s es taxaiiôs de 
dc(pcns,c|ui feferôt en telle modération 8e honnclletc.fclon la qualité des perfonnes,8e des caufes 
6e quâtitc des labeurs, que nul n’aill caufe de foy plaindre de cliar^ ou cxaâion indeue : 8e de ce, 
chargeons les confcicnccs de nofdi&s confcillcrs. Et ordonnons a noz prefidens 6e confeillers de 
noltrcdiflc cour,quc diligemment iis f cnquicrcnt des anciennes obferuances, qui elloycnt para- 
uant les guerres 8ediuifionsde nofircdiâ Royaume: Et icelles de plus en plus modèrent 6e ordon- 
nent félon la charge 8e pauureté qui de prefent ell au peuple de nollrcdiéi Royaume.Et defendôs 
t ^nfdiâs procureurs qu’ils ne rcciennét les lettres 8eciltrcs des parcics,foubscouIcur de leurfdiâs Cl 
ritca pour laitcs.Et fi aucuns des familiers ou procureurs retiennent ou veulent retenir icfdiâs tiltres, Nous 
leanûliuei voyions diligête inquifition 8e punition en ellre faiâc,par priuation de leurs offices 6e autres gran 
des ameiidcs,tcllcmcnt que ce fois exemple à cous autres. Et voulons 8e ordonnons , que fi aucun 
~ des procureurs de noRrcdiâccour va de vicàtrcfpas,quc les lettres 8e tiltres des parties roycncin 

continent par aucun des huifsiersde nollrcdiâc cour, veuz 8e vifitez 8e mis cloz 6e feellczpar dc- 
uers le régi lice de noltrcdiâe cour à la piufpetitc 8e modérée defpenfc que faire fe pourra. Er pour 
fcremt'irri- cc quc fouucntcsfois aduicnt qu’apres les trcfpas des procurcurs,leurs heritiers demandée grades 
Dre de cc relies 8e falaires ; Et aufsi les heritiers demandent fouuent ce qui a cllé payé aufdiâs procureurs: 
u?o'ni”'' Voulons 8e ordonnons que dorefenauant lefdiâs procureurs lacent regillre de ccqn ils aurontSe 
pmici. receuronc despartics ; 8e qu’ils ne foyent receuzàfaicedcmatldc,mefmementdeparauancvnan 
ou deux,fans grande 8e cuidencc caufe ou prefompeion; Eclitcllcs quellions aduicnncnt, qu’elles 
foyent icgcrcmenc decidees,8e fans charge ou deipcnfe des parties. 

Q^e les procureurs facenc ellatde ce qu’ils receuronc ou bailleront pour les parties. 
Item,8e pour obuier aux fraudcs,fcinéles 8: recelemcs quepourroyencfaire les procureurs tant 
VrcKiiremi pour Ic falaire des aduocats,8e autres defpcfes 6c mifes qui font à faire pour la deduéliâ des caulês: 
lefquelles defpenfcs deCtôs ellre refeindees 8e moderees le plus que faire fe pourraiNous vou- 
pic.&pRn Ions 8eordonnons qu’vn chacun procureur foie tenude bailler 8emonllrcr l'cAat de ce qu’il aurare 
dtooi ctiiiii ocu de fes parties, en prenant certification 8c quittance de tout cc qu’il aura baillé ouhre la fomme 
rourn.cn faifimtfoy d’iccllcs,(ât aufdi8lcspartics,qu’àcculx qui taxeront Icfdiélsder 
pcns.Ecdcfendons aufdiâs procureurs qu’ils nedcmâdcnt,cxigcncourcçoyuctaucuncchofedcf 
diâes parties foubs couleur de diuers dons ou autres dcfpcns extraordinaires,qui ne feront ncccf 
faites ne iuftes pour la deduâion de la caufe. Et ne voulôs par les parties ou procureurs c Arc faiâs 
payemes aux aduocacs pour efctipcurcs,faluations,ou concrediâs,auanc la caufe plaidcc 6c deuc- 
menc introduiâc pour procéder aufdiâes cfcripcures,8c autres chofes ncccAaîrcs.Et parcillcmct 
vouIôs8c ordônôs les lâlaircs defdiâs aduocacs, lâc pour plaidoirics,cfcripcures,qu’aucrcmct,cAre 
rcduiâs à celle modération 8c hôncAccé eu regard aux ordônances 8c obfcruîccs anciénes 8c pau 
urecé de no Arc pauurc peuple, que nul n’ait caufe de fe plaindre enuers nous ne noArcdiâc cour. 

Que deux procurcursconioinâs ou afifins,dcmourans en vnc mclhic maifon,nc pour- 
ront cAre procureurs des deux parties. 

Item,pourccqu’aucuncsfois plufieurs procureurs font côioinâs en afhnité,proximité ou ligna 
ge,côme depere à fils,frcrc à frere, oncle a ncpueu,ou font demourâs cnfcmblc en vnccommune 
maifon 8c habitation, qui rcçoyucnc fouucc les procuration des deux parties en vnc mcfmccaufc: 
parquoy les fccrcts dcfdiâcs caufes font communiquez 8c rcucicz au prciudicc des parties : Nous 
voulons 8c ordonnons que d’orefcnauanc tels ainfi conioinâs de lignage, ou demourans en vnc 
mcfme habitation,nc puitfent rcceuoir les procurations de deux parcics,n’occupcr en icelles . Ec 
enioignons à cous les procureurs de noArediâe cour,de d'orefenauât garder deuemet 6c coueni 
bicmcc les fecrets dcscaufes delcurs maiArcs:8c icculx ne foufirct cArc rcuclez aux aduocacs,jpcn 
rcurs ou foliciteurs de Icurspcics aducrfesifur peine d’en cArc puniz de tel amede q le cas le rcqrra. 

Que nul ne foit rcccu procureur en la cour, que prcallabtcmcnc n ait cAé 
incerrogué Sc trouué fiilfifanc. 

pncomirlê Item, que nul ne foie rcceu procureur en noArediâe cour , ne â Faire le ferment en icelle com 

tideiin^i me procureurdufqucs â ce qu’il ait cAé deuemcnc examiné par noArcdiâccour, 8c tcouuéfuffifimc 
ôeexpen en iuAicc,8c de bonne 8c loyale confcicnce. 
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Que les amendes en quoy feront les aduocats êe procureurs condemnez, 
feront leuces incontinent. 

ltem,Jtjpourcc quclbuucntesfois ooftrcdiâc coura condené les aduocats ic procureurs pour 
les caulês deirufdiâcs,& pour autres fuites,dclaiZ,abbuz & faultes, en amendes, aucunasfoisn’ont 
point élit Icuccs^ais tenues en furceancepar rcqucllcs qu’ils baillent apres, ou autremcnciNous amïJcieon 
vou/aos pouiucoir aufdiâs abbuz,voulons & ordonnons que d’orefenauant incontinent que no- 4"™^ 
lliediâc coût aura condcnc leldiâs aduocats & procureurs pour les caulcs delfufdi Aes,Ie greffier reiootrnre^ 
irra tenu icelles çondemnations enrcgillrcr,& le reccucur des amendes exiger Bt leuer , fans que 
de ce leur fisit fai£tc aucu ne rcmifsion ,grace , ou pardon , en croiffant les peines par nollrcdiâc 
cour,lcloa ce qu’elle verra les faultes dcfdiâs procurcurs& aduocats en fuites dclraifonnables. 

Oc punir les procureurs defaillans aux iours pour leurs parties. 

iccm,& que fil adulent que le procureur reçoy ue mémoires auce la procuration,&r qu’il ne foit 
diligent de les bailler en fon lie à fon aduocat,de fi bonne heure qu'il puilTe dire prell delà eaufe à 
IbntourderoolletNous voulons & ordonnons qu'en ce cas tcdiâ procureur fois condemncenl'a 
m£dc: mats que fa partie qui n'en pourroir mais.n’auroit aucû ddniagc de cdgc,dclault,ou autre. 

C^e les aduocats Ibyent briefs en leurs plaidoiries,elpecialcmeni es 
caufes d'appel. 

ltetn,8c pource que per la fiibtilité & inuctiô des aduocats par la lügueur de leurs plaiderl);s,fui 
RS,dclaiz,Sc prolixirc’zdeleurs e(criptures,lcs caufes des parties font moult retardées en expedi 
lion tant en noftrediâe cour fouiicraine,cüme es autres milices dcnollre RoyaumeiEdublillons 
& ordonnons qu'il l'oit cniomA & par ferment aufdiAs aduocats,St cfpcculcment à ceulx de no- 
ftrcdiAccour,qu'ils loyeni briefs en leurs plaidoiiies,par cfpccial es caufes d'appel, en propofant 
leurs ^e6/êulcmcnt(finon que les gricfsfulfcnt tels, que nullement ncfcpcullcntentendre,lans 
ptderda prmcipal}{li; qu'en leurs plaidoiries ncfaccnt aucunes rcdiAes. 

Q^elcscaulcs,ou les parties icrontappoio Aces parfaiAsconrraircs,baillcrontfculcmrnr 
leurs faiAs fans aleguer raifon de droiA. 

Itcm,&’ pour obuieraux grands inconueniens qu'on voit fouucntcsfois aduenir,tant en noAre 
cour fouucrainc qu’es autres de noAre Royaume , à eaufe de la longueur des eferiptures, contre- 
di As te faIuations,qui le baillent par Icfdi As aduocats, tant es caulcs & (uoccs en cas d'appel, qu’en 
autre s procès qui viennent en premier inAanccivoulons & ordonnons qu’en toutcscaules,cfqucl Ülifàt””," 
les les parties feront appoioAecs en faiAs contraircs,que lesparties baillent leurslaiAs lêulcmci, sou»»» '>) 
fit fans aucun» raifons de droiA,dedans quinze iours du temps de l'appoinAcmcot en faiAs con ^•‘**‘*'‘”* 
traires;& fur peine d’en eAre dccheuz:& que furies aduocats,qui feront le cuntraircdcceAe pre- 
(ente noArc ordonnance,foit leuee lâns temifsioo ne pardon,la fumme de dix liurcs parili's.-Er en 
oultrc foyct tennz de rendre à la parcic,tout ce qu’ils auront rcccu de leurs falaircs , Se qu'ils ce li- 
goenten leurs elcriptures,àfin qu'on fçache d’ou viendra la faultc. 

Que les parties appoinAecs î eferire par mcmoirc,baillcronc leurs mcmoires,lettrcs Sc 
tilcrcs dedans crois fcpmaines. 

ltem,& fl les parties font appoinAecs à cfcrire par manière de mémoire, elles feront tenues bail 
1er leurs mémoires dedans crois fcpmaincs , auec leurs lctires& ciltrcs : & fur peine d’en cAre de- 
c!ieuz,&; d'amende fur les aduocats Ce procurciirs,qui feront le contraire. 

Que les aduocats Ibyent briefii en leurs cqmrediAs Ce faluations. 

Item, voulons CenousplaiA pour les caufes deAufdiAcs , que lefdiAs aduocats foyent briefs en 
leurs côtrcdiAs&faluations,lâns tailbnner enicculx n’eferire choies qu'ils ayctcfcciptes en leurs occaii{di«i 
cicripturcs,& qu'ils ne propofcntfaiAsnouucaux en leurfdiAs contredi As Ce faIuations,lînon que 
les fasAs procèdent de mcncurdcs lettres ; couccsfois lî lesparties vouloycnt bailler aucuns nio- lotn '' 
tifsdcdroiAcn conclufion de caulc,pour cmouuoirlc courage desiuges , faire Icpourcont , ainli 
qu'on faifoicancicnncmenc. 

Que les aduocats en leurs plaidoiries ne peopofent paroles iniurieufes. 

Item,Sepourccqu'auons cAc informczquclcs aduocats en leurs plaidoiries oncaccouAumddi 
te plnficurs iniures Ce opprobres de leurs parties aducrlés,&; qui ne feruent de rien en leurs cas,la- 
qucAe choie cA contre raifon Ce contre toute bonne obfcruancr Ce grande cfclandrcdc iuAice.'dc 
fendons Ce prohibât aufdiAs aduocats de no Arcdi Ae cour Ce de toutes autres coursde noAre Roy 
aume,lijr peine de priuation de poAulcr,Ce d'amende arbitrairc(laquelic voulons par noArcdiAc a jaocitin» 
courCeaurres iuges cAtc dcclarecincomincnccomcc ceulx qui feront le concrairc)qued'orcfcna ptoceden» 
•ant ils ne procèdent par quelcûqucs paroles iniurieufes ou contumclicufcs alenconcrc de leurs 
para'csaduerlcs.en qlquc forme , ne manière q ce foie , ne dire,allcgucr ou propofer aucune chofe 
qaiclieccn opprobre d’autmy. Ce qui ne (cruç,ou foit neccA’aicc aux faiAs de la eaufe qu'ils plaider. 
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Qm les lettres d'cfbt n’aurom lieu en matière de prouifion. 

Item , le pource que fouucntesfois pIuGcurs matières priuifegccs comme de rourniiTcment de 
compIainâcs,d'applcgcmens,& ou il chet prouiGon, comme de douaires, d‘alimcns,&: produâiûs 
de icrmoinigsfont retardées fie ditlerces par le moyen des lettres d’eftat impctrecs de noftrc chan 
cellerie,pour empefeUer Icfdiâcs prouiuons:N ous voulons fi: ordônons que d'orcrenauant es ma 
ticres dcflufdiélcs, que lettres d’eftat n'ayctpointde lieu, fi: que noftrediélccoutn'autrcsiuges n'y 
eu DMtte* obtempèrent aucunement: mais fc facent leGliâes prouiGons,rtonobftant Icldiftcs lettres d'eftat, 
pi uiKgieu qy J pjjjj fc deuront fans prciudice dcfdiâcs lettres d'eftat en autres chofes. 

Q^c nul ne foi: rcccu àallcgucr lettres d'eftat,Gnon qu'il en face prompte foy. 

Item,fi: pource aufsi que fouuctesfois pour cmpcfclicries defaults,qui fc donnent en noftredi- 
âc cour contrccculx qui font adiournez à coinparoircn perfonne:lcs congezqui fcdonncntcon 
tre les appellans ou autres fcmblables appoinâcmens , les procureurs de noftrcdidc cour fe van- 
ijiitinfc- tent d'auoir lettres d’eftat ou de gracc,oud’cftrcceccuzpar procurcurs,ou autres fcmblablcs.com 
fiiiocreioiu qu'ils ncfaccnt prompte foy dcfd^cs lettrcsimais fouucntesfois aduict,quc lefdiâcs lettres 

qu'ils allèguent auoic.font cncorcsà fccllcr le expédier en noftrc clianccllcric,fitlesfont fccilcr le 
pidpicmcai loue ou le l'cndcmaiir. Voulons fi: ordonnons qucnoftrcdide cour ne rcçoyuclcfdids procureurs 
àpropôfcr auoir aucunes telles lettres de nousilinon qu’ils les ayenten la main, fi: en facent prom 
pcefoy en iugement. Et défendons aufdids procureurs qued’orefcnauaiit ils n'allegucnt,ne faccc 
alléguer auoir Icfdidcs lettres, Gnon qu’ils les ayent le en facent prompte foy ificfur peine d'améde 
arbicralre,laqucllc voulions fur eulx cftrc lcucc,fans aucunegracc. 

Q^c les procureurs le aduocats ne demandent dclaiz lruftratoires,fur peine de l’amende. 

ltcm,&: aufsi pource que fouucntesfois les procureurs le aduocats demandent dclaiz fyiiftra- 
Diliii fia- toircs CS caufes de leurs parties, le furicculx dclaiz troublent le empcfclicnt noftrcdidc cour par 
longues plaidoiri;s : Nous ordonnons que d’orefenauant les procureurs des demandeurs inon- 
ftrent aux procureurs des parties dcfcndcretrcs, incontinent apres la prefentauon faidc, leurs ad 
iournemens fi: cxploids:& fur peine de cent fols d'anicndc,qui fera Icucc fans déport. 

Que les ptocurcurs,auant leurs plaidoiries, monftrcronc à leurs parties leurs lettres 
fi: tiltrcs,dont ils fc vouldront aider. 

Itcm,fi: aucc ce, pource que les procureurs de noftredidc cour different fi: rcfiifcnt monftrer 
Icurfdids cxploids ficautresebofes qu’ils doibucnt monftrer à leurs parties aducrfcs,doni fouucn 
tesfois font retardez les procès: Nous ordonnons, que d’urefenauant les procureurs des parties 
plaidantes en noftrcdiâc cour , auant les lours que les caufes de leurs maiftrcs deuront eftre ap- 
u6jrpî«M poGoos au roollc pour eftre plaidccs , monftrcront à leurs parties aduerfes , oukrc le aucc Icfdids 
exploids,toutc$lcttrcs d'impetration', qu’ils auront impctrecs , fi: dont ils fc vouldront aider en 
caufes : C’eft àf^auoir ledcmandcur,toutcs celles qu’il aura de date precedente la demandequ’ii 
aintention dcfaiteiS: le dcfcndcur,ccllcs qu’il aura de date precedente le iour qu'il fera fes defen 
fes: foyent requeftes ciuiles,anticipations, lettres d'cftat,dc rclicucnicnt,fi: pour conuertir appel- 
lations en oppoGtions,ou les mettre au ncant,S:toutcs telles ou fcmblables impctrationsfi: autres 
' lettres le munimens , dont en i ugement Ion cft tenu faire prompte foy, à Gn que la partie aduerfe 

fepuiffeapprefter, tant de fon principal comme à rcfpondrc aufdiâes impétrations fi: autres Ict- 
' très fi: munimens deffus déclarez. 

De punir les parties qui auront faiff faulte î exhiberfi: monftrer leurs lettres S: riltrcs. 

Itcm,fi: fl par le faiâ de la partic,qui dcuroil monftrer Icfdiflcs cliofcs,y cft fai£fefaiilrc,ellc{ê- 
ra priuce de l'cffeâdeGlidcs lettres le cxploiéls,impetrations le auircscliofcs dcffufdiâcsifi: aura 
la partie , àqui elles doyuent cftrc môftcccs,cxploiAs , à Icncontrc de celle qui aura faiâ faulte k 
les m onfttcr,tcls que de raifon.Et G de la partie du procureur feulement cftoit trouué faulrc cnce 
que diâ cft : Nous ordoti lions queleprocurcur qui aura faiâladiffc faulte, en fera puny à la pei- 
ne de foixantc fols parilis d’.amcnde qui feront Icucz fur luy fans déport, le payera les dcfpcns de 
lapartic aducrfcfaidsàcaufcdudiârccardcmenr. 

. Que les procureurs prendront leurs dclatz hors iugcmcnt,fi:c. 

?iSt toilu Itcm.commandonsfitcnioignons auxaduocatsî: procureurs de noftrediflc cour, que lefdifll 
geacni. cxploiâs S: autres lettres fi: munimens veuz,cn cnfuyuât les bonnes meurs S: vlagcs du temps paf 

fé,qu’ils prennent hors iugement leurs dclaiz, tclsquclcs natures descaufes le ccquycrcnt,(anste 
nir ta cour pour tels dclaiz : S: G parcauiclc ou malice ils font trouucz delayans dcprcndtclcurf- 
diâs delaiz,ilscn feront puniz le corrigez à l'ordonnancede noftrcdiâc cour. 

Que Icsprocurcurs fi: aduocats touchant les dctaiz,proccderontfommaircmcnc 
fans entrer au principal. 

Itcm,cômandons le cnioignoos aux aduocats fi: ptocureurs qu’en telles matières dedclalz,ils 
■ procèdent 
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Mocedcni&mmaiTcment &de plein en nollredifte cour & n'entrent en la matière principale si 
tin de deiayer : 8e fur peine de l’amcndefur l’aduocat qui feralecontrairc decclieprclente noilre 
ordonnance. 

Q^elesaduocats en leurs plaidoiries ne propofent faifts impertinens. 

Item, 8c pourcc qucfouuétesfois les aduocarsen leurs plaidoiries propofent faiâs & raifonsim- 
pctlioens 8e qui de rien ne (cruent à la caufe : Et parce moyen détiennent 8c occupent la cour de 
noArediâ parlement, en telle maniéré qu’on n’y peulcquetrelpeu de choie expcdier: Nous enioi 
gnons 8e commandonsà tous les aduocats Sc procureurs de noAre Royaume , 8c mefmement de 
noftresliâecaurdeparlcmenc, qu’ils ne propofent faiâs nerailbns inutiles 8c impertinens , qu’ils 
ne propotcnc Ailes, couAumes , vfages , neaufsi faiâs , qu’ils fçauront eAre non veritablesifur leur 
faonneur,8c Au'peined’amende. 

Des caufes de failine,complainâe8c denouuelletc. 

Item, ordonnons qu’en caufes decôpiainâeen matière de faiiine 8e de nouuellcté , dontles ex- adnoema 
ploifts contiendrâc le cas,8e aufsi en matières d'appcl,lesparties des ce que la iournee de l’adiour- 
nemenr fera cfchcue,8c apres la prefentation faiÂc,foyent preAsde plaider les caufes,fans deman n compiiia 
der detay en la matierexar en telles matières les parties doyuent cAre in Aruiâcs de leurs faiâs. 

Des caufes d’appel. 

Item, ordonnons que quand aucunecaufe d’appel, d’appoinâemcnt ou fentence interlocutoi- 
re on d’execuiion{foit de fentence difdniiiueou d’autre chofe}fera plaidce,quc le procureur delà 
parue intimée ait promptement en lugement les aâcs 8c memonaul x de ladiâe caufe,8c aufsi les 
ezploiâs Sc lettres de l’execution , pour en faire prompte foy en lugcment i à fin que fil cA pof$i-> 
ble,lacaufc d’appel foit furie champ vuidcc 8c expédiée. 

Q^’en la cour ne fera donne qu’vn feul delay pour garand. 

Item,8c que durant les guerres 8c diuifiôs de noAre Royaume, les parties ont demâdé plufieurs 
delaiz de earand,dc veue,ou de fommation de garand ou autres fommations, 8c difoyent qu’au de 
dans des delai7.,qui leur auoyent c Ac baillez, ils n’auoyent peu faire Icfdiâes fommatiôs ou veue, 
sUnfi qu’auoit cAc appoinâc par noArediâc cour ; parquoy les procès ont cAc moult allongez 8c 
cbffercz . Nousvoulans abbregerles litiges 8c procès d’entre nozfubieâs , confiderans que par la 
grâce de noAtc feigneur nousauons expellc 8; débouté noz ennemis de noAtc Royaume , 8c que 
Ion pcnlr aller par no Arediâ Royaume feurement : auons ordonne 8c ordonnons que d'otefena- 
oanten noAre cour de parlement ne fera donnée qu'vnc dilation pourgarand,pourveueoupour 
fommation de garâd,8c que temps 8c efpace fera bailice fuffifantc aux parties pour faire adiourncr 
leurs garands ou faire leldiâes fommationsou veuesidurant lequel temps la partie à qui feradon 
nceladiâc dilation , fera tenue faire les adiournemens 8c exploiâsen tel cas appartenans; autre- 
ment elle en fera decheuede tous poinâs,fil n'y a grand 8c vrgent cmpcfchcmcnt , ou caufe qui 
doyuc mouuoir no Arcdiâe cour à donnervn autre delay. 

De non obéir aux lettres do R oy,finon qu’elles foyent ciuiles 8; raifonnables. 

ltem,8cquepluficurs fouuentcsfois obtiennent de nous 8c de noz châcellicrs, plufieurs lettres, 
mandemens 8c impétrations par importunité de requerans 8c autrement, parquoy les parties font 
fouuentesfois mifes en grande inuolution de procès, 8c fouuentcsfois en (ont les bons droiâs des 
parties retardez 8c empclchez: Et doubtent fouuentesfois les iuges de iuger 8c donner appoinâc 
mens contre noz lcnrcs,combicn qu’elles foyent inciuilcs 8c delraifonnablcsiNous voulàs obuicr Lento Roy 
à tels inconueniens, auons dccemé 8c dcclaré,deccrnons 8c déclarons, que noAtc intention n’cA loliuttnil 
que les ii^ei denoAre Royaume obciffcnt,n’obtcinpercntà nozlcttrcs,finon qu’elles foyent ciui 
les 8C rai(onnablcs:8c voulons que les parties les nuilTcnt debatre 8c impugner de fubrcption,obrc- 
pcion,8c inauilité,8c qu’i ce les iuges tant en noArc cour de parlcmct qu'autrcs,lcs oyent 8; reçoy 
nennac que fi les iuges trouucnt Icfdiâes lettres cArcfubrcpticcs,obrcpticcs,ou incluilcs,quc par 
leurs (cntcnccs ils les déclarent fubrcpticcs,obrepticcs 8c inciuilcs, ou telles qu’ils les trouucront 
cftrecn bonne iuAice.Etfi les iuges (ioiten noArcdiâ parlement ou autres) trouucnt que par dol, 
frande ou malice ou par cautclcsdcs parties, Icfdiâes lettres ayent cAéimpctrccs pour délayer la 
caure,qu’iltpuniirent 8c corrigent lcsimpctrans,fclon ce qu’ils verront au cas appartenir. 

De n’impetrer lettres d'eAat en matière criminelle. 

Item, 8c que nous auons entendu que fouuenrcsfois quandaucun délinquant ou criminel cA i«,„, j,. 
détenu priidnnicr en aucunes de noz pnfons ou d’autres lu (liciers de no Arc Royaume, 8c que Ion *'• P™*''- 
nc peut obtenir la rcmifsion des crimes commis par iceluy criminel ou délinquant , Ion Impettc 
lettres d'cAat 8c furccance d'aucune de noz chancelleries, 8c pour faire defenfe au iugequ’il ne «silo, 
procède au procès ne à l’execution dudelinquanqiufqucs àdeux ou trois mois ou autre tcpsipcn- 
dant JcqucJjloafaiâpoutfuyute par deuets nous d’auoir 8c obtenir lagrace,remifsiô ou pardon du 

£ 
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delinquant,qu’aucuaesfois par importunité Ion obtient: parquoy les deliâs te crimes demeurent 
impuniz;Nous voulant obuicr à telles fraudes & malices, audsordonéSt ordononSi^urd’orclcna- 
.uât telles lettres ne foyét palTces en noz châcellcrics:& en oultrcq (i par importunité, telles lettres 
d’cflat cftoyctdônccs te palTccs, nous ordônons te cômandons àcous nozbailtifs te (enefehaulx, 
te àtous les iulbcicrs de noUrc royaume qu’à icelles lettres ils n'obcifTcnt n’obteperet en aucune 
manicrciCc leur enioignons que nonobilant icelles lettres ils facent iuHice,raifon,punition &cot- 
rcâion des crimes,ainli qu’au cas appartiendra,& fur peine d’en clhe corrigez & puniz. 

A quelle heure on commence à plaidoyer en parlement. 

Heure Je Itcm,vouloos & ordonnons que d’orefenauant l’on commence àplaidcr en noftrc parlement à 

riiiJcren hcutcs au maiin,tout du long du temps du parlement te iufques àdix heures, fors en quaref- 
' mc,qu'oncommenccraàplaideràhuiâheurcsiufquesàvnzehcures. 

De plaidoyer apres difncr deux fois la fepmaine. 

naiJerenb Itcm,& Combien que par l’vfage ancien de noftrcdiâc cour,lon a accouilume de plaider apres 

Srtet*'"'*' difner,depuis laPcnthccollc,iufqucs en la fin du Parlcmct,dcux fois la fcpmaincic'clt à fçauoir,au 
mardy 8: vendredy; Nous voulant pourueoir à l’expédition des caufcspcndâtcs en noftrcdiâ par 
Icmcnt , ilatuons & ordonnons, que d’orcrcnauant,dcpuisPafques, iulques en la fin de nofircdiâ 
parlemcnt,on plaidoira deux fois apres difncr,la fepmaine: c’elf à f^auotr, cfdiâs iours de mardy 
te vendredy: 3c commenceront les plaidoiries à l’heure de quatre hcures.Sciufqucs à fix. 

Des caufes de complainte en cas de faifine &dcnouuclIcté. 

Item.pourcc que pluficurs grandes fraudes te abuzfc commettent de iour en iourcs caufes de 
complai nétes en matière de failine Sc de nouuellctc, te que fouucntcsfois les complaignans , apres 
qu’lis ont fait cxccuicrlcurs complaintes , te fequetrer lachofe conrenrieufe, ils obtiennent de 
nous lettres de relicuemenr , par ce qu’ils n’ont prinfe leur complainte dedans l'an & le iour du 
troublc,qu’iIs prétendent pourfuyuir Sc conduire leur complainte, comme fils culTcnt fait exc- 
cutcclcurditecomplaintr,dcdans l’an Sciour dudit troubleiNous, pour obuicraufdits abuz,a> 
uons ordonne Sc ordonnons que incontinent que tel rclicuemcnt fera prefentéau iugc(foiten no 
lire cour de parlement, ou pardeuant qucicôquc autre iuge de nollre Royaumc)quc le iuge remet 
tcl’oppofition en l'ellat qu'elle ciloit parauant lafcqueflratiomSc l’cn lailTc iouir iufques a ce que, 
parties ouyes, autrement en foit ordonne par recrcance ou diffinitiuc . Et en oultrc,quc fi le lUgc 
trouue que par fraude ou dol icelle complainte ait etc exccutcc,ou le rclicuemcnt impctrc,qu’il 
punifle le dclinquant,ainfi t^u’il verracArc à faire par raifon. 

De ne procédera la fcqucAration des complaintes contenans relicuemenr. 

Itcm,ordonnons que fi les complaintes contiennent rclicucmcnt.quc les exécuteurs d’iccUes 
ne procèdent àla IcqucAration rcclc des chofcscontenticufcs : ains facent les adiourncmcns par 
deuant les iuges aufqucis lacôgnoiAance en appacticiit,ou cA c6mife;Icfquclles,partics ouyes, ap 
pointeront lur le tour,ainfi que de raifon. 

De ne conduire le poAcAbirc aucclc peritoire. 

Item, auons ordonnéSc ordonnons , que d’orefenauant ne foyent baillées lettres en noz chan- 
ccllcries,pour conduire le petitoire Sc polfcndirc en matière de nouuellctc cnfembic: Et fi par inad 
ucrtance aucunes lettres cAoyent otruyees au cutrairc,que les lugcs n’y obciAcnt en aucune ma- 
mcrciSC voulons que Icsimpctrans d’icelles foyent puniz d’amende arbitraire. 

De plaidoyer en matière de complainte à vne fois Sc à toutes fins. 
Itcm,ordonnonsqu’cn caufesde complaintesen matière defaifincSc de nouuellctc, en caufes 
loaia . J' jppi jgjn, JP 5 contr’appicgemcns Sc d’appcl,oul ne foit rcceu à plaider par rctcnuc,mais plai- 
deront les pâmes à vne fois Sc à toutes fins. 

Q^c les matières poffefibircslbycntdccidcesbriefucmcnt. 
rolTeiroire. Itc,8c pourcc qu’é telles matières de lâifine Sc de nouucIlctc,qui font matières po Aefibires puis 

aucun teps en ça Ion aprocede corne Ion fcroit en matières pctitoires,Sc querelles matières poAcf 
foires Sc de nouuclles deiraiûnes,doyuctcArc traitées Sc décidées le plus brief Sr peréptoiremet q 
faite fcpeuc.Caraprcs,les parties.fi boleur fcmblc,peiiuct procéder fur le pctitoirc,& q par les fut 
tes Sc dclais,que les parties prennet en telles matières, & la lâgueur des plaidoirics,lcs procès font 
corne immortcls,Sc les héritages feque Arez fouuctesfois en tournent en ruine Sc defolatiû.dâr en 
adulent fouuctesfois grand dSmage à nous Sc à la chofe publique de no Arc Royaumc,Sc àtous noz 
fubicts.Et aufsi puis aucû teps en ça Ion a prins vne forme cfdites matières de nouuclles dclTaifi 
nes,quc Ion ordône examé de tefmoings élite fait fur la rccreâcc(Côbicn que les pâmes en telles 
matières fc puillcnt expedierp tiltres)dôtles procès font moult retardcz,Sc les parties gràdemcnt 
cndâmagccs:Nousvoulans pourueoir aufditsinconuenicns,auûsordonné,deccmé,ordonnons 
Sc dcccrnôs q d’orefenauant en toutes telles matières poAcAbires de nouuclles dcAaifincs,tât coui 
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pUinâes <jD'tplegemens,i £n que les chofes fcqucllrccs ne viennent en ruine & dero1acion(com 
me elles ont au (épspaflc)quc la recreance ou louilTance des chofes contccieulês fera adiugco 

par les kttres & liUres des parties,fans les mettre fur cccn aucune preuue-.Cnô q ce foit caufc,ou ii 
n'asinaOcs lentes ne ciltres,b que fans preuue de tcfmoings ne puilfc eftre expcdiee en recreance, 

Q^e toutes matières beneiiciales.foyent vuidees par les tiltrcs. 

ll^& poutee qu'es ptoces te matières de bcncfices les droiâs des panies apparct & doyuct ap 
paraitpleurslcttres & tiltresiNo’ voulus qu'iceulx procès foyct expcdiez.decidcz & déterminez psircrof» 
lepIusbncfScforomairementquefatrefepourraparles lettres Sc tiltres des parties, Sc par vn feul <lc(>eiirScc 
«ppoinâemct fur la deter minatiô dudiâ poirciroirc,(i faire fc peut. Et lî par lettres & tiltres le tout 
dudicbpolTclIbireaefcpouuoit prdptement adiuger, que la recrcîce foit adiugec ]*ar les lettres 8c tamint. 
nltrcs Je furplus dudiâ poirclToire luit le plus briefuemet 8r diligcmct expédie que faire fe pourra. 

Des lettres impettees en forme de pragmatique. 

Item, Sc pource que plulieurs efdiâes matières bénéficiâtes f’efi'orccnt chacun iour,foubs cou- 
leur & moyen de nollrc pragmatiqucfanâion obtenir pluficurs mandemens 8cimpctratiôs,donc 
fenlhyuentgrandesinuolutionsdcs procès, 8c grande multitudedecaufes,en nofitc cour de parle 
ment Sc autres noz cours: Nous voulant pourucoir à Hndrmnitc' de noz fubicCls 8c à fidiclc inulti 
rude des caufes,8c réprimer en celle partie tous inconuenicns 8c abbuz, voulons 8c ordônons que 
CS impétrations qui feront d'orefcnauam baillces en noz chancelleries,ou es cômifsions qui ferôr 
requuctpardcuinc noz fenefehaulx 6c baillifs , les impcrrans 8c requerans foyent tenuz déclarer 
ccrrainemct lesqualitezdcs bénéfices 8c caufcs,8c les moyens cfqucls 8c par lefqucis ils prcicdenc 
noftrcdiâepragmatiqucfanâion élire cnfrainâc,8c que les mandemens ou cômifsions nefoyent 
oâroyeesdîoooque la matière, félon les chofes données à entendre, touche noflrcdiflepragmati 
ificfuiSton. Et voulons 8c ordônons que Iclon la grandeur des matières 8; les difficultez,qui par 
vray Icmblablepeuuenrcheoiren icelles, elles foyent commifes en icelle nollrediâc cour , au re- 
garddesgraDdsbcncficcs,difficultcz8cmaticres:Eipardeuantnoz fenefehaulx & baillifs, quand . 
aux aucrcs,cn leurs lieges principaulx 8c efqucis aura aAlucnce de notable confeil.Et en oultrc or- 
donnons que les executions de noz mandemens ou commifsions de noz iuges en celle matière 
(ôycntfaiâcscn toute honnellctc 8c modcraiion,8cdeuc information precedente faiâepar noz 
luges: finon que la matière requill grande célérité pour doubte d’abfence ou fuitte de perfonnes, 
iranlport de liltrcs ou publication lcandalcufc,au ptciudice dcnoftrcdiâepragmatiquc fanâion. 

£fquets cas les informations 8c exploiâs pourront cllrefiiéls par noz fetgens: Lefqucis tantoll 8c 
Emsdclay feront tenuz icelles informations bailler ou enuoyerpardeuersnnllrediÂccourounoz 
iuges,pour en ellre peuplement décidé 8c dctcrminé,cn punilTant trelcllcoiâemcnc les impctrâts 
(fi par faulx donné à entendre ou autrement, vexation cil donnée aux parties fans caufe)&: les fer- 
gens, fi dol ou fraude ou autrcfaulteell trouucc en leurs informations 8c exploifls . Et voulons le 
principal dcfdicios matières ellre fommaircment 8c cnbriefdeterminé en lugcant 8c décidant fur 
iatranfgtcfsionouinfraélion de nollrcdiélc pragmatique fanclion, 8c punillàiit les tranfgrclfcurs. 

Et fil appert par la difeufsion du procès la matière ne toucher nollrc pragmatique (fiippofc qu'en 
icelle eicheencaucrcs difficultcz)nous voulôs les parties ellre miles liorsde procès, 8c rcmilês pour ijô^uiaÂ 
procéder ou il appartiendra : 8c 1rs impctrans ellre puniz 8c condemnez es interells des parties 8c 
amcnde,lclon l'exigence descas 8c qualitcz des pcrlbnncsipourueu qu’il n'y ait matière de régale 
ooautrc,dont la cungnoilTanccappartienne feulement à nous 8c à nollrediflc cour. 

Que les parties produifcnt dedans trois iours apres lacaufe d’appel plaidee. 

Item, 8c pource que quand aucune caufe d’appel a ellé plaidce en nollrediâe cour , les patries 
font aucuncsfois long temps fans produire leurs lettres , aâcs 8c autreschofes qui font necell'aircs 
pour le lugemct d’iceiles caufes d’appchparquoy icelle nollre cour ne peut procéder à lugericel- 
Jes caufes d’appchSc par ce moyen demeurent icellcscaufes d’appel long teps fans ellre lugeesne 
deadecs,noas ordonnons que d’orefenauant en telles caufes d’appcl,qui feront plaidccs en noAre 
diâe cour de parlement , les parties produifcnt leurs ades 8c procès dedans trois iours prochains 
enfoyuans la plaidoiricifinon qu’ilj ayenc demandé en plaidant autre delay, lequel la cour leur ait 
odroyé-Et enioignonsauxprocureurs dcsparrirs,qu’incontincntlaiournccdclaprcfentationdc 
la caufe d'appel elcheuc,ilstacciu leur inüét.iirc de leurs rcgiftres.acles 8: procès en cas d’appel.S; 
les baillct aucc leurs mémoires à leur aduocat,i fin qu’au iour de la plaidoirie les parties en plaidât uon. ' 
lears caulc 5 ,puiircntfaite prôpte foy de leurs ades 8c procès: à fin que ii ladidccaufed'appel peut 
cüie décidée Sc dcterminec prôptemcnt par noftredide cour,qu'cllc le foitiou que |i clic n’eftoit 
higee,Se Icelles parties fulTcnt appoindccscn droid fur icelles caufes d'appel.qu'incôtinct les par- 
ties produifcnt leurs lettres,adcs 8c procès en ladide caufe d’appel,à fin qu’icelIc caufe d'appel foit 
taefiicmcc cxpedice. Et poutee que de tant que ladide caufe d’appel fera plus bricfiugee apres la 
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pUi‘ioiric,dc tant auront les prcMens te conreillcrs meilleure 8t plus fi-cfclie mémoire deschoiês 
diAcs & propofeet par les parties en leur caufe d'appel . Nous mandons te cnioignons dceulxde 
pnKurciir nollrediâe cour qu'ils iugent 8c décident les caul'es d'appel le plus brief que faire fc pourra .Et en 
fcraicau de cas que les procureurs dcidiâes parties n'auront produiâ dedans lefdiâs trois iours,lc procès fera 
d?wdoMe '**6® l’eftat qu'il fera trouuc. Et voulons $cordônons,que(i pat négligence du procureur la par- 

tie perd fa caufe, qu’icclle partie ait fon recours cotre fon procureur pour fes dômages 8c interefts. 

Que le iuge la conclulion faiâe en caufe, ne différé pointa donner la femenee. 

Item,pourcc que nousauonscntcdu que plufieurs,apres qu'ils ont produiâ 8c conclud en cau- 
fe,8( que loiir à oir droiâ leur efl afsignc par noz baillifs,fencfchaulx ou leurs lieutcnans ou autres 
iuges de nolfroRoyaume,8c qu'àiceluy iour à oir droiâ le iuge elf prefl àprofererfa fentencel'v- 
ne des parrics,pour fuir Sc dclayer,dcmandedelay d'abfenceouactcncedeconfcil,ouautredelay, 
ou appelle d'iceluy iugc,ou fe dcfaulr pour empefeher qu’iceluy iuge ne proféré fa fentcce. Nous 
voulant pourueoir à tris inconucniens,auons ordonne 8c decccnc,deccrnons Sc ordonnons , que 
quand lespanies auront conclud en caufe,8c auront eu iour à oir droiâ fur leurs produâiôs,ou ce 
qui eft es lacs, que le iuge ne différé ne délaye de prononcer fa fcntencc,foubs vmbre de ce que l'v 
ne des parties demâderoit delay d'abfcnce ou ateenre de confcil,oii autre delay,ne aufsi pour quel 
conque appellation qui fou faiâedc luy ce iflur,pouccmpefchcr leiugemcr Sc fentcce dudiâ pro- 
ccs,ne aui'si pour l'abfence oudefault de l'vne desparties.Er cnioignôs à tous les iuges 8c lulliciers 
de noflre Royaume,que nonobllât tels dclaiz rcquis,ou appellation cmife, ou ledcfaultou abfcn- 
ce des parties,ils procèdent adonner te prof'ccer,donnent 8c profèrent leurs fcntenccs : linon que 
par noz lettres nous ayons donne puilfancc à aucune des parties: pourquoy doibt cllre différée la 
indication d'iceluy procès . Toutesfoisnous n'entendons pas que pour lettres d'elfat par nouso- 
âroyeesà l'vne des partics,le iugemcrdc ladiâe caufedoyue elfre diffère. Et fi le iuge trouue que 
par ftaude ou malice de la partic.Sc pour fruflratoircmet délayer lediâ proccs,iccllc partie ait im- 
petré noz lettres nous commandons 8c cnioignons au mge qu’il condemne icelle partie en amen 
de en oultre le principal,8c es inierefls 8c defpcns de la partie pour iceluy procès retarde. 

Que lacour ne commette aucunes caufespour iuger auxconfeillers d'iccIlecour,8cc. 

Item,que pour la multitude 8c affluence des caul'es quicfloyenr Sc font en noflre cour de parle» 
ment,il a conuenu fouuentcsfois au temps palfccômcttre plufieurs caufesàplufîeurs confcillers de 
noflrcdiâc cour,pour oir les parties,otdôner 8c iuger ou rapporter par deuers la cour,dont auons 
eu plufieurs grades plainâes de plufieurs de noz fubicâs; dil'ansqucparic rapport descomilTaircs 
par arrell dc'noflrcdiâccouncculx procès ainfîcômisfctimc diâcll)cHoyët iugez 8c déterminez. 
Nousvoulans olfer lesclameurs, rumeurs 8c efclâdres, que noflreiiillice foie gouuernee 8c reiglee 
en hôneur 8c reucrcce.prohibons 8c défendons aux gens de noff rediâ parlemêt,que d'orefenauic 
ils necômettent aucunsdes côfeillers de nollrediâe cour à oir,congnoillrc,dctcrmincr 8c rappoe 
ter en nollrediâe cour aucunes caufes,foyenc grades ou petites: Mais fi ce font telles caufes qui de 
Ciofri M Ct Jeur nature ne doyuent cflrc traiâees en nollrediâe cour de parlcmcnt,nnus mâdons 8c cnioignôs 
ïra^aim g'»* nollrediâ parlement,qu’icclles ils renuoyent par douant les iuges aufqucls lacügnoif 
poKiujci. lance en appartient. Et fi c’elloyent caufes qui d'eulfent élire traiâccs en nollrediâe cour de leur 
naturc,ou que pour grande caufe nollrediâe cour en eull retenu la côgnoilfance,nous voulons 8c 
ordonnons que par noflrediâecour les parties foyent ouyes,8c la caulc décidée; ou que li c’eftoïc 
petitecaufe,qui puilfc dire commife par deuant les maiflres desrcquellcsdcnollrcpalais,quepar 
noflre cour icelles caufes foyent itiifes 8c commifcs par deuant lefdiâs maiflres des requcfles de 
noflre palais. Et en oultre nous prohibons 8c défendons aux gens denoflrediâparlement.que d'o 
relénauât en noflrcdiâc cour de parlement aucune caufe, grande ou pccitc,nc foit iugee ncderer- 
minec par icelle noflre cour , par ne fur le rapport d’aucunsdes confcillers de noflrcdiâc cour, de 
. quelque authorltc qu’ils foyent. Et voiilons,ordonnons,proliibons 8c défendons, que nulle caufe, 
grande ou pccitc,nc Ibit iugee ne dctcrmincc par arrefldcnoflrcdiâecounlinon qu'ils foyent dix 
confcillers aircmblcz,8c vn des prefidens de nollrediâe cour,ou des enqucllcs prefens. 

De ne bailler rcqucllcs impertinentes ^la cour. 

Itcm,8c pource que fouuentcsfois nollrcdiâecour de parlement eft moult trauaillcc ou empef 
chec aux iugemes des procès par les rcqllcs impertinctes 6c inciuilcs baillées par les parties ou leurs 
'RrjitAn procurcursouaduocats;Voulâsobuicràccllcsfraudes,prohibds8cdcfendôsauxpiics8c auxaduo 
cats 8c procurcurs,quc d'ocefenauât ils ne trauaillét noflrediâecour de telles rcqdes inutilcs8c fm 
pcrtinctes,8c ne les baillét.li en leurs côfcicnces clics ne leur fcmblcnr iullcs 8c raifonnabIcs.Et ce 
leur enfoignâs fur peine d'amede arbitraire, 8c fur le fermet qu'ils ont à nous 8c à nollrediâe cour. 
Et en oultre voiilôs 8c ordonnôsquc les rcqucllcs qui ferôt baillées par lefdiâs procureurs foyer lî 
guces de leur main, au bas de ladiâe reqfleiauttemct quelles nefoyce rcccues p nollrediâe cour. 
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Qwk$iêne(chaabc & bail)ifs,ou leurs licuccnans fe rrouueronc ou comparoilboni en 
la cour aux tours de leurs bailliages, &;c. 

hc.tcpoarcequc delouablecouftumeaiitcpspallc.nozbaillifsSefenerchauIxouleurs lieurenïs 
ïc nozpcocnreurs en iceulx bailliages & fenelchaulcecs auoyenc accoullumc de venir en nollre 
cour depatlement , 6: faire apporter parles greffiers de leurs cours les procès par efcript.dont il a- 
noitdle anpcUèd’iccuIx baillifs & fcnefchaulx.fit aufsi la declarationde toutes les appellatiôsfal 
Aathceulxbaillifs.ou fenefcliaulx ou leurs lieutenans, & efioyent prefens à larccepHon d'iceulx 
jfces en nollrediâc cour:& aufsi i l’expcditiô des caufes durât les lours dcfdifts bailliages & fene 
ichaulcces: Si à iceulxioursinformoyêtnollredicie cour& noz aduocatsSt procureurs generaulx 
des fiitptifcs qeftoyi t faides cotre noz droids: Staufsi des exces des officiers & autres cômis arper 
petrezen leurClias bailliages & fcncfcliaulcccsiCe q durât les guerres a elle delailTc , au grâd do- 
mi^ de noz droiâs Si de noz fubicâs; Nous voulâs dônerremede aux cliofes defliifdiiftes en en- 

fiiyuât lesordônâcesdenozpredeccflcurs.&approuuâtlefdideslouablescoullumes&vfagcsiOr 

dônons Se voulâs que noz baillifs Si fenefehaulx ou leurs lieutenant & noz procureurs efdifts bail 
luges Se fenefchaulcees.câparoidct en noftredide cour de parlemct aux iours de leurs fenefchaul 
cees ou bailliages, & y facent apporternar leurs greffiers les procez p efeript dot il aura elle appelle 
en Dolbediâe cour,Sc qu’ils foyét prefens à la recepiiô d'iceulx procès en icelle noftrediûe cour 
Si aufsi auxplaidcnc» des autres caufes d’appel qui aurôt elle faiûes d’iceul x fenefehaulx ou baillifl dïïrôn b“ a 
duiâilcsiouts deleurfdides fenefchaulcecs ou bailliagcs.Et en oultrc voulos qu'icculx noz baillifs * <c- 

Si fenetchaulxa£procurcurs,baillcnt pardeclaratiô en noftrediiac cour de parlcmet Si à noz aduo 
caiiâ: procureurs gcneraulx toutes les furptinfes qu’ils fçauront auoir elU- faides côtre& fur noz 
droiâs &;dâmaine:& auecce tous les cxcez,abbuz Scmalefices qui aurôt elle cômis en Icurfdiâs 
baïUiages&fenefchaulcccs Si es fins&limitesd'icculx,tât par noz officiers q par autres quelfcon rc3'3«la 
qucs,pour y eftre pourueu & dôner tel reinede Si prouifiô qu’au cas appartiédra,tât par nofirc cour "" i’*' 
quepar nozaduocats Si procureurs gcncraulx-.aufquelscnioignôsSt cômandons qu’ainü le facct. 

Quels perfonnages doyucni cllre pouruciiz des bailliages Si fenefchaulcecs. 

Item,quc par les guerres St diuilions qui ont clic en nollre Koyaumc,lon n’a peu garder l’ordre 
que l’on auoit accoullumc garder àinllitucr nozbaillifs félon l'ordonnance de noz prcdecclfcurs 

RoisdeFranceicn enfuyuant icelles ordonnances de noz predcceUcursivoulons&ordonnôsquc 

d^orcfcDauâc,quâd aucû bailhageou fcncfchaulccc,ou autre de noz offices de iudicaturc vacque- 
tât,qu‘à iceulx offices foit pourueu de prcud’hôincs,fages,prudcs Si fuffifans à icculx gouucrncr. 

La manière deproceder pour pourucoir aux offices vacant. 

^ Item, Se pource que fouucotcsfois aduient que nous ne pouuons auoir entière congnoilTancc, 
n aulsi les gensde nollre grand confcil,dcs perfonnes dcmourâics en noz bailliages St fenefchaul 
ceci,ne de l’idoineté,preud’hommicSt fuffilancc d’icclles,nous ordônons 8c dcc rctons,quc quand 
aucû office deiudicature vacquera,foit iuge,aduocat, procureur ou autrc,quc noz officiers Sc gens 
de nollre confcil,cn iceulx bailliages ou fcncfchaulcccs,cn leurs confcicces regardent Si aduifent 
cculx qui feront les plus propices,idoincs Sc fuffifans à iceulx offices obtenir, 8c nous en nommet 
iufqucs à deuxou crois, en nous déclarant les plus idoincs,prcud'hommcs Sc luffilâns,à fin que par oiHtlmo» 
deliberation des gens de nollre confeil puifsions miculx pourucoir à iceluy office . Et voulons 8c 
ordonnôs que noldiâs officiers 8c confcillcrs cfdifls bailliages Si fcncfchaulcces,auant qu’ils pro- r®“' 
cèdent à dire leurs aduis de ceulx qui leur femblcront idoines 8c fuffifans aufdiûs offices vacant 
qu’ils iurenefue le liure(les fainâes Euangiles félon Dieu touchées) que bien 8: loyaumcc ils nous' 
'conlcilleront cculx qui en leurs confcicnccs leur fcmbleront élire les plus propiccs,idoincs fuffi- 
Cms 8c preud’hommes pour obccniricculxoffices vacans. 

De nebaillerne promettre aucune chofe pour obtenir offices dciudicatHrc,8cc. 

Item,8c pource que nousauons entendu que plulieurs,pour auoir Si obtenir de nous aucuns of 
ficcs de iudicaturc, autemps palTc durant les guerres 8c diuilions ont ollcct & payé philicurs fom- 
mes de deniers à plufieursde noz officiers Sc côfeillers,8c par ce moyc ont obtenu lel'diéls offices 
dont plufieurs raaulx Si inconueniens font aduenuz à noz droiâs, à noz fubicâs Sc à la chofe publi 
que de nollre RoyaumeiNous en enfuyuant les ordonnances de noz predecellcurs Rois de Fran 
cc.prohibons Se défendons i tous noz officiers Se confeillers,Sc à tous noz fubicâs,que d’orefena 
uant nofdiâsofficiers Sccôfeilicts ne reçoyuent aucune promefle ne don d’aucuncchofc, meuble 
ou immeuble,pour faire,auoir, n’obtenir aucun dcfdiâs offices denous,fur peine à noz officiers 8c 
cantiiUcn de payer à nous le quadruple d'autant comme leur auroit cllépromis,donné ou baille 
Se d’encourir noftrc indignacion,Sc li’en ellre puniz gtiefucment ; Et à noz fubieâs , fur peine dé 
perdre l’office qu’ils auront obtenu 8c d’ellre à iamais priuez de tous offices Royaulx , 8c de nous 

payer fcsnblablcmctlcquadtuple de cequ’ilsaurôtpromi$,dôncoubaillépourauoiriceluyofficc. 
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Et voulons & ordonnons qa'iceulx noz offices foycnt donnez & conférez à gens fuffifâns Sc idoi- 
nes, libéralement & de nolfre grâce & fans aucune choie en payer , à fin que libéralement ic fîms 
exaâion aucune ils adminillcentiuftice inoz fubieâs. 

De ne donner aucun otEcc ou bénéfice auant qu’ilfbit vacant. 

Itcm,& poutcc quefouuctesfois fommcstrauaillez parpluficurs & pargrandeimportunitdde 
requeransqui nous demandent offices, benefices,efchcoites, amendes & côfîfcations auant qu’ils 
vacquent ou qu'ils foyenc eteez ou nous foyét adiugez.-Nous en enfuyuanc les ordonnâtes de noz 
officBou predccciTcurs Rois de Frâce,voulôs & ordonnés que plusnefoyons rrauaillez de telles requefles: 
^ donnetons ne conférerons aucun office, bénéfice, efcheoiteouautrechofcquclcôque, auant 

iczsuaniU qu’lis vacquent ou foyentcreez,amcndci£confifcation auant qu’ils foyentadiugces,& déclarées 
Tiatioii. à nous appartenir. Et voulons quel! par importunité ou inaduertance nous faifions ouauions faiét 
le contrairc,quc le don ou collation qu’en aurions faiâ ou ferions,foyent nuls,& de nulle valeur. 

Que les baillifs & fenefehaulx feront refidcnce fur leurs offices. 

Item,oous ordonnons que noz baillifs & fenefehaulx facent refîdencc continuelle en leurs bail 
liages & fcncfchaulcecs.pour pouruoir â nozfubicâs & leur adminifberiuflice ainli que les cas le 
rcqucrtoiuiSinon qu’ils tuircntcmpefchez en leurs perfonnes,commc en nolfreguetreouau tour 
de nolfte perfonne,commc chambellans conchans dcuantnous. 

Des licutenans des bailUfs,& des fenefehaulx. 

Itcm.que quand noz baillifs & fenefehaulx commettront leurs Iieutenans,nous voulons & or- 
lltuiouni donnons qu’ils y mettent preud'hommes, idoines Sc fuffifans,St que ils foyent hors de toutes mau. 

fufpitions.Et à fin que plus feurement nofdiûs baillift & fcnefchaulxpuilTent prendte &e- 
lite leurfilifts licutenans : Nous voulons Sc ordonnons qu’icculx baillifs Sc fenefehaulx prennent 
Sc elifcnt leurs licutenans par le confcil de noz officiers & gens de noflrc confcil Sc autres preu- 
d'hommes des cours d'icculx bailliages Sc fenefchaulcces Sc autres iuges. 

De ne bailler or n’argent pour commettre licutenans des iuges de ce Royaume. 

Itcm,&: pourcc que nous auons entendu qu’aucuns de noz baillifs Sc fenefehaulx ont au temps 
palTc ptins Sc exige aucunes fommes d’or ou d’argent ou autres chofes de cculx qu'ils inflituoyct 
Sc commettoyentleurs licutenans (qui ell chofe de trefmauuais exemple) Nous prohibons& dé- 
fendons à tous noz baillifs, fencfchaulx,& àtous les iulliciers de noftrc Royaume , que d'orefena- 
uant pour commettre Sc inllitucr leurs licutenans, ils ne prennent n'exigent aucunes fommes d’i- 
ceulx licutcnans.Et aufsi aufdiâs lieutcnâs qu'ils ne baiIlcnt,donnent ou promettent aucunccho 
fc pour auoir office de licutenât d aucuns de noz bailhfs,ou autres iuges, par culx,par interpofees 
perfonncs,n'autrcment,fur peine de l'amende du quadruple enuers nous,& le baillif ou fcnefchal 
de perdre fbn office de bailliage ou fcncfchaulccc: Et lediâ licutenât d'cflrc pnuc à iamais de tous 
offices RoyaulxiSt les fauteurs Sc adhérant des pareilles peines. 

Des gages des licutenans. 

‘1 Icfdiasheutcnâs puiifent miculx faire Sc adminiflrer iuftice à noz fubiefts, nous 
voulôs qu icciilx lieutcnâs foyét falaricz,& prennet gages ainfi qu’il cfloit accoufhimc d’âcicnctc. 

Q^c les licutenans foycnt payez de leurs gages par les reccucurs. 

Item, 8: que les gages d iceulx lieutcnâs leur foyét payez i: baillez par les mains de noz reccucurs. 

Que les iuges de ce Royaumc,de leurs licutenans,nc feront pcnliunnaitcs 
des fubicûs de leurs iurifdiâions. 

Itcm,ordonnons Sc decernonsque nuldc noz baillifs,fcncfchaulx,ou aufsi noz procureurs , ou 
leurs heutcnans,nc prennét aucunsgagcsoupcniionsdcs fubieûs de leurs fenefchaulcces ou bail- 
Iiages:& que nuis de nofdiasbaillifs,fcncfchaulxou iuges ou leurs licutenans ne foycnt iugcs,cha 
ficllains ou bailhfsdcs iufliccsfubicâes & rcn'ortilTantcs à leurs fieges. 

Du ferment des baillifs Stfcncfchaulx. 

Item , voulons & ordonnons que noz baillifs Sc fenefehaulx , apres ce que leur aurons donne i- 
ceulx bailliages ou fenefchaulcces auant qu’en prendre poircrslon,nc qu’iIspuiUént exercer aucu- 
ne iurifchâion faeen t le ferment en nofltc cour de parlcment,ainfi qu’accoullumé cft de toute an 
cicnnctc , linon qu’ils fulfent empcfchczcn leurs perfonnes au faiû de noflrc guerre ou alentour 
de noflrc pcrfonnc,commc chambellans couchans deuant nous. 

Desafsifesdes baillifs St fenefehaulx. 

bÜnS&te- fenefehaulx tiennent ou facentteniricursafsifesen chacun 

nêtluiili.' dïlcuts fieges de Icurfdiâs bailliages Sc fcncfchaulcecs, Sc qu’ils ne trayentlcurs fubieâs horsdes 
fieges dont ils font rubicéts,nc de f vn liège à l'autre. 

De ne prendre aucune chofe pour l'execution des grâces Scremifsions. 

Itcm,prohibons 6: défendons que noz bailhfs St fenefehaulx, ne leurs heutenans n’exigent ne 
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prennent ucnne choies pour les executoires de nozgraces , remirsions ou pardons ; Toutesfois 
nentendooipasqueles clercs defdiâsbailIifs,rcncrciiaulxouiugcs,oudcleursIicu[cnznsncroyét 
payez de kors faUires pour l'efcripture dcfdiâs executoires. 

Qwics enquelles qui feront iaiâcs par ordonnance de la cour feront commifes à gens 
du pais d'ou les parties feront. 

Item , te pource que les commiiTaircs enuoyez de nodre cour de parlement pour faire les en- 
aœâes fut les procès des parues, ou elles ont ede appointées c6traires,Iespanies ont ede & Ibnt 
Kuuentesfois greuees do grandes mifes & dcfpcnces : voulans obuier à icelles auons ordonne te 
ocdônonsqued’orcfenauant es caufestraiidees en nodredite cour moindres que de baronnies, 
chadellenicSjOU autres plufgrandes caufes que la cour verra edre de grâd poixdes enquedes foyct 
cômilês i bonnes perfonnes,fages te loyaux des pais d’ou les parties (crût : lefqucls par cûmifsion 
denodrecour,pourr5t procéder à faire les enquedes des partics,feât ou non feant le parlement: 
jnais fi les parties requeroyct auoir comUfaircs de la cour, ils les aurôt.Et au cas que l'vncdes par- 
ties vouldroit commid'aires du pais,& l’autre du parlcment,nous voulons &; ordonnons qu’es def 
fiifdiâes moindres que de baron nies,cliadellenies,ou autres plulgrandcs caufes,la commifsion fa 
drefle à vn des confeillcrs de nodrediâe cour,rel que la cour ordonnera,adioin t auec luy vn preu 
d’homme dupais.Et fi toutes les parties vouloycnt auoir commidaires de nodrcdite cour, ils les 
suiront.Et en ouirre ordonnons quelcs prclidcns te confcillers de nodrediâe cour qui deurom al 
kl en commifsion, puilfent commencer à faire les enquedes des parties à eulx com mifcs,des la ie 
de de la my Aond,îc continuer durant la vacation de parlement lufques àla fainâ Martin d’Inuet; 

Ponrueu qu’ils foyent retournez pour edre au commencement de nodre parlement enfuyuanr, 
&y£urerefidencc:finon qu’ils euHcnt conge de nodrediâe cour devacquer àfaire te parfaire Irf 
dites eoquedes,ouitrc le temps delfufdit. 

Des articles qu’il conuient mettre |iar deuers la cour pour bailler aux commilTaires 
député/, a faire les enquedes. 

ltem,voolons le ordonnons qu’es caulcs elquelles les parties auront ede appointées côtraires A,uc!«ilua 
apres queles articleuuront ede baillez deuers le greffe difeordez , que le greffier d’icelle nodre lenapclTo 
conrfigne lefdits amcle;,& mette le iour qu’ils auront ede baillez difcordeziEt q dudit iour en 
quinze ioursenfuyuâs lefdits articles foyct apportez pardeuers nodre cour tous accordez : & es 
huit iours enfuyuâts tous cmpliz, cloz &; fccllcz,& réduz à nodrediâe cour, pour les bailler aux 
cômiffaircs fiir ce députez le ordônezpar nodrcditccour.Et fi lefdits aruclcs n’cdoycntb.iillez 
accordez parla manière te dedâs le tcps,raduocat qui en ce aurafailly en payera la fomme de dix 
linresd’améde:b le procureur qui ainli aura failly,ccts fols,q voulôs fur eulx edre Icuez las déport 
Que les parties ou leurs procureurs comparoiffent deuant les commiffaircs, 
députez d faire les enquedes. 

Item,Toulons te ordonnons quequand les parties feront faire leurs enquedes , elles foyent te- 
nues de comparoir diligemment par elles ou leurs procureurs , deuant les commidaires ordonez 
par Dodrcditccour,aux iours le termes à eulx afsigncz,foit pour vcoirouurirles articles,iurer les 
tefmoinp,oupour autre chofcfairc,à quoy elles aurout afsignation. Autremet C l'vnc des parties , 
au iour de l’alsignation cd defaillante , default fera donne contre elle : & en fon default procede- 
rontlcs commidaires en l’abfcnce de la partie dcfaillantc,comme fi elle cud edé prcfcntc. 

Des appellaiions des commidàircsdcla cour. 

Iccm,voulons te ordonnons quefil aduenoit qu’aucune defdites parties appciladdcscommif 
Cures en procedâtàfairclcurs enquedes, que nonobdant ledit appel, lefiiits cômid'aires puident a 

bcfongncr& procéder àfaire &parachcuerrcnqucdcdcrautrepanic.Et en oultrcordonnôsque raôing.r« 
iefditcs panies ne pourrôtfurvn ebaeû defdits articles faire examiner q dix ccfmoingslculcmct 
Du temps de bailler rcprochcs,l’enqucde faite. 

Item,&: ordonnons qu’apres l’enqucdc defdites parties rcceue pour iuger, Icfdites parties lë- 
ront tenues de bailler leurs reproches dedans huitioursapres ladite rcception,faucunesen veut 
lent bailler Cmt<erperancc d’auoir autre delay , finon que par nodrediâe cour pour grande le cui- 
dente caufe y fud autrement pourucu. 

De ne produire aucune chofe,finon ce qui cd contenu en l’inuentaire. ■' < 

lrem,prohibons te défendons aux parties que d’orefenauant en faifant leurs produtions, elles 
ne produifcnt lettres, tiltres ou muniraens qui de rien ne feruentau iugement te decilion de leurs 
procès, le qu’elles n’employent ne produifcnt autre chofeen leur inuctaire que ccquifera efeript 
le deûnéen sccluy . Et f ds veulent produire ou employer autres lettres ou autres chofes , qu'ils le 
poifient faire cztrairc,Sc que temps fuiilîfani &: modère leur foit donnd pour ce faire. Et ce leur de 
ieadôs fur peine de cent fols pariiis d’amede au procureur qui fera irouuc auoir fait le contraire. 

£ iiij 
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De n'alleguer en l'inncncairc raifons de droiâ. 

Item,& en oultre défendons à tous les aduocacs Sc procureurs de nollrediâe conr(& fur peine 
de cent fols parilîs d’amende, à appliquera nous)qued’orefcnauat en leurs inuentaires ils ne mec 
tent ne allèguent raifons de droiâ.ne allégations quelfconques: mais qu'ils déclarent fculcmcnc 
en leurs inuentaires la fn à laquelle ils produifent cliacune lettre. 

Que les greffiers ciuil Sc criminel n’exigen t or ou argent des parties,&c. 

Item,& qu’il dl venu à nofire congnoilfance que depuis l’an quatrccents dixliuiâ, les greffiers 
ciuil fie criminel de nollrcdiâe courdeparlcmct,ont prins fie exige des parties qui ont eu àbclbn 
Creffien ne nollrc cour,or fie argent pour leur bailler fie expédier les arrclb Se iugemens de no- 

raigeiôi an llrediâe cour,fie pour pluficursautrescliofes.dont les greffiers quielloyét en noflrediâc cour par 
praiiltUoiî Icdift teps , ne prenoyent fie n’auoycnt accoulfumc prendre aucune cliofe dcfdides parties; 
cciinancfli Nousvoulans preferuer nozfubiefhdeiousfraiz &: mifcsdefraifonnabics, &rciglcrlufdiâsgrcf 
fiers au train Se ordre ancien: aiions ordonne fie ordonnons que lefdifils greffiers ciuil Se criminel 
ne prendronr n’exigeront d’orefenauant des parties qui auront affaire en nollrcdiâc cour, or , ar- 
gent, ne autrccliofcquclconque, pour leur bailler fie deliurer lesarrcllsfie iugemcntsd’icclleno- 
lirccour,ned’autre chofe quclconque,dont de tout temps Se d’ancicnetc fie parauant ledid temps 
del'an mil quatre cens dixhuid,les greffiers qui lors cfioyeni,n’auoyct accoullumc aucune chofe 
prendre n’exigcriEt ce leurs cnioignons fur peine de priuation d’office,8e d’amende arbitraire.Ec 
ouirre cnioignons aux prefidens que appeliez aucc culx aucunsdes côfcillcrs de nollrcdiâc couc 
ils f'informcnt diligemment des ancicncsobfcruâccs Se vfages qu’on Ibuloit garder en telles ma- 
ticrcsifie qu’ils les mettent par cfcripi,fie facent garder Se oblcrucr cflroifilcmct Se fins enfraindre. 
Qmalcs aduocats apres les plaidoiries par eulxfaiâesiront corriger 
leurfdiâes plaidoiries,2ec. 

Item, fie afin que les caufesplaidees en noflrcdiâe cour puifTent cllre feurcmet iugees fie deter 
minces ( lefquelles par fille notoire de nofirecour doyuenicfireiugces par le regifire, auquel on 
Advouti adiouficfoy)auons ordonne fie ordûnons que les aduocats quiaurôt plaide Icfdidcscaufcs, pour 
rcôuuîrgi t°nt(fi bon Icur femble) veoir le regifire du plaidoyc de leurfdides caufes le mur,ou quoy que foit 
itrcdupUi- le ledemain qu’ils aurût icelles plaidecs, fie Icfquels greffiers àlcur airertiô onffirinaiiü faiâe par 
fermet, appellce la partie ou fôprocureur,ferôttenuzchacûtndroicffoy,decorrigcrlediaregiftrc 
Des quatre notaires de la cour fie de la reCdcncc qu'ils doyucnt 
faire en icelle. 

Itcm,pource qu'anciennement les lettres de c6mifsion,fie autres de nofiredifie cour cftoyent 
commiaces aux quatre notaires d’icellcs nofire cour, continucliemct refidcns en icelle, Icfquels 
depuis trente ou quarante ans en ça n’y ont point rclîdciSe parce ont cfié les commifsions Se man 
démens émanez de nofiredidc cour expédiez par Icfdiâs greffiers ciuil fiecriminel, en grand 
retardement des proccs,Se dommaigede nozfubicfifs, auons ordonne fie ordonnons que leldifis 
quatre notaires fe tiendront d’orefrnauant Se feront refidence continuelle en nofircdiûe cour,fic 
expédieront les commifsions fie mandemens aux partics(ainft qu’il leur fera ordônc,fins en pren 
, dre d’iccllcs aucune chofe ) le plusdiligcmmcnc qu’ils pourront ainfi fie parla foimc fie manière 
qu’lis auoycnt accoullumc les expédier au temps palfc. 

Que les greffiers ne pourront bailler les procès à vifitcr.fans 
le conge' delà cour. 

Item,prohibons 8e défendons aufdiûs greffiers ciuiI fie criminel de noftredifle cour , qu’ils ne 
baillentaucunsproccsàvifitcrauxconfeillcrs d’iccllcnofirecour,finonquc cefoitparle com- 
mendement exprès d’aucun des prefidens d’icellcs nofire cour. 

Que le nombre des conicillcrs foit réintégré fie remis en fon 
premier eftar. 

Item,Se afin qu’oultrc Icsordonnanccs dcll'ufdiâes,8e l’ordre par icelles mis furl’inttnduélion 
fie dcduâiondcs procès en nofirecour de parIcmcnt,ordrc foit premièrement mis fur les appoin 
' Ûcmens iugemens fie dccifions defdifls procès, fie qu'ainfi que dcprcfcntrcinicggonsnofircdific 

cour en fon ancien nôbrc de confcillcrs, icelle noftrcdiClecourfoit pareillement rcintcgrccfierc- 
mifeenfon ancien ordre,rcprcfcntation fie autliorité,à l’honneur de nous Se de nofire Royaume, 
fieaubiede la chofe pubhquc,fiedc noz fubicâs,tanten honneftctc,fcicnce,authoritc fie bonne rc 
nômcc de noz prefidens fie confcillcrs,qu’cn l’ordre Se manière d’appointer fie iugerlcs procès en 
noftrcdiélc cour:Nouscn cnfuyuât les ordônâccs de nozpredeccifcurs auôs ordônc ce qui fefuit 
Que les prefidens de lacour faccntobferuer fie garder ces prefentes ordonnances. 

Eti) rcmicrcmcc voulôs Sc ordonnons que les prefides ordôncz de par nous en noftredi^e cour 
Sc auxquels principalcmcc appartictla conduire Sc ordre d'iccUc,ayct d’orcfcnauâc tingulicrcmcc 
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itgaid dcdebiiTcr toutctamrcsoÉcupatids à l'hôncur&bone côduiâe d'icellenodrcdiâc cour.cn 
bonne Jtbncfuc expedirion de iufticc, gardanii^rcmicrcmcnt ceAcs nozprercmcs ordônanccs, 

8: iccllctfàecnc garder à tons noz autres conrcillcrs, gtcAicrs, huirsicrs,aduocais&: procureurs:& 
{bnucniesfoisf’cnquicreni des Infraâeurs le cranlgrcircurs d’icelles, remonArans le reprenans les 
£^ics.-& les Caccni punir par icelle noArc cour.rrlon rcxigccc descasiEn nous aduct ri liant, pour 
J donner pronition, par priuaiion d’oflices &; autrement, & tellement que ce Toit exemple aux au 
ires,dc garder d'orcicnauant/ans cnfraindrc.nofdiâes ordonnances. 

Des caufes plaidccs en la cour.S: de l’cxpcdition d'icelles. 
ltcm,voulons & cnioignons aufdiâs prcridcns.qiic diligemment ils entendent aux plaidoiries Plaiaoiti& 
({Oi têront.fâiâcs par deuant culx,pour incontinent aptes les plaidoiries, appointer les matières, 
qui iëpcuueiu appoinâcr.cn pleine chambre : &: au regard des appoinûcn>cns, qui Icrunt mis au 
conirti, notent bicnlcsditficulcczd’icclles;S:cefaceni(AbefoingcA)aducrtirpar icgrcfficr.afin, 
que au premier iour dcconrcil,auanc quelque autre expédition d’autre matierc.lc régi Arc desplai 
dpirics prochaines {bit delpefchc &; appointe, tant que lesconfcillcrs ont prclentc & rrclche me ‘ 
moire des plaidoinesiflt cnioignons le commandons audiâ grcfiïcr.que le prochain iour de con- 
icil,tprcs les plaidoiries, il rapporte Ton rcgiArc dcrdiAcs plaidoiries, à fin que briefue expédition 
fôic donnée, (ans confufion d'autre maticrc.commc dclFus cA diâ. 

Que Icsprcfidcs fi: cdfcillers nccômuniquéc point aucc les parties ayâs procès en ladiâecour. 
ltem,pour garder de plus en plus grande bonne Acte en no Arediâc cour.fi: ubuicr à toute rufpe- 
âion ficprelumption de mal .voulons le cnioignons à nofdiâs prefidens le conlcillcrs, qu’ils l'ab- 
Aienncnt au regard des panics ayans proccs en noArediâe cour.de toutes communications.def- 
qacUespuidrcArccaufcvrayrerablablc.prcrumptionficrurpcâiondc mal.Etmeimcmcntdc tous 
difiicrs ou conuiz,qui feroyet faiAs aux pourchas dcldiâcs partics.S: à l'occafion dcfdiiAs procès; 
firei^cialcmcnt aycni nal'diAs prefidens le conlèillers regard que Icfdiâcs parties ne rçaehent Rippormir 
ouconenoiAcntceluy qui deura rapporter lcurproces.£t fil vient à la cognoiAance des prefidens 
ic coni^crs.que les parties ayent côgnoiirancc de cc.que tantoA le fans delay le procès foit bail laps^a' 
lc& commis àautrc,a find’euiter en ce toute fufpicion S: prefumption de mal. 

De nefcueler les fccrcts de la cour, S: de la punition des dchnquans. 

Item.fic poureeque par la rcuelation des fccrcts de noArcdiâc cour , fc font cnfuyuis le enfuy- 
nencplufieursmaulx&tcfclandres, le en a cAc fi: cAcmpcfchce la liberté de délibérer fi: iuger en 
icelle noArc cour.fi: que à faire tenir les confcillcrs de noArediâe cour fccrcts , noz prcdccclfcurs ^ ’*'f 

onteugrande fi: Cngulicrcconfideration.aihfi qu’il appert parleurs ordonnanccs.fi: grandes pci- iêtnucla!. 
nés corporelles S: ciuilcsimpofces contre les rcuclatcurs autemps palfé. Nous en enluyuant Icfdi 
âes ordonnanccs.voulonsficordonnonsquc fi aucunsptcfidcns.confcillcrs, greffiers le notaires, 
noz aduocats fi: procureurs gcncraulx ou aiitres.funtirouuczcoulpablcs ni cc.qu’ilsfoyentpuniz 
cAroiâemcnt,fclon Icfdiâes anciennes ordonnanccs.par priuation degagcs,otficcs,ou autrcniéc 
am£ que noArediâc cour verra cArc à faire, félon la grauitc du cas. Et cnioignons à tous nofdiâs 
prefidensfi: confcillcrs, le furleutlërmcni,quc ceulx qu’ils trouucrom ou fi^auront fufpcüionnez 
ou coulpabics en ccAc matière , ils reuelcnt en noArcdiétc cour , pour en faire punition conuena- 
blc. Etfaucunsdes huifsicrsd’icellc noArccour, cicresdu grcAcou notaires frequentans icelles, 
lônctrouuczen ce coulpabics.quc Icfdiâsgrcfiïers,huifsicrs,fi: notaircs.foyct pnuez de leurs offi 
ccs.fi: puniz d’amende arbitraire, fi:lcs clercs defdiâs grcAicrs.foycnt banniz delà vicôtc de Paris 
d reps ouà toufiours.fclon l’cxigccc des cas,fi:en amedes arbitraires. Et f il aduenoit que Icfdiâs fe 
cmsfiilTentrcueIcz par aucuns prélats qui ont facultcde venir en noAredidc cour, qu’ils foyenc 
pnuez à confiours de communiquer fi: cArc au confcil d’icellc. 

La manierede procéder à l’expédition des proccs cAans en la cour 
de parlement. 

Item.ficàfin que plus conucnabicmcnt foit procédé à la iudtcation fi: détermination des procès 
qu’on dttcAre de prefent en trefgrand nombre en noArcdiâc cour, en cAat de iuger , voulons fi: 
otdonnonsqu'apres la vifitation dcfdiâs procès , donc dcAus cA faiâc mention , le Icfqucis nous 
voulons cAre rédigez félon les fcncfchaulcccs S: bailliages en aucun régi Are.fi: la diAribution d’i- 
ceulx procès faiâc pour rapporter par Icfdiâs pcefidcns.appcllcz aucc eulx aucun des confcillcrs 
comme dcAus cA diâ (Icfdiâs prefidens à tout le moins de deux mois en deux mois , voyenc diK- 
gcrnmenc quels proccs ont c Ac cxpcdicz.fi: quels rc Acnt à cxpcdipr,pour toufiours donner ordre 
tfanciénctc au rapporccur,fcIon les cas plus piteux fi: neceAaircs,fan$ faucur ou acception deper 
fonneeSc quefi faultc y a,ou négligence de lapattic dcfdiâs rapporteurs, qu’ils foyenc puniz.felon 
que noûtcdiâe cour vcrtacAccàfaircpar raifon. 

l.afoanc de rapporter fi: extraire les procès par les confcillcrs de la cour. , 
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Item, pour donner ordre conucnable à ceulx qai d'orefenauâc auront i rapporter lefdlâs pro 
ces en nodrcdiâc cour, en quelque chambre que ce foit, voulons Sc ordônons que nul ne fingere 
d’orefenauât i rapporter Icldiâs procès leâ$,rans auoir deuemet fur iceutx faiâ l'on extraiCt , £ lec 
ires,iermoings ou productions des parties,&; cotte dcucmentics articles Sc poinâs pourfur iceulx 
appliquer conuenabicment Icfdiâes productions . Et foit lediCt extraiCt efeript de la main dudift 
rapporteur,ou autres de nofdiCls côfcillers ou gretEers,fans communiquer les fecrets de noilrcdi 
ricoffOTM ûe cour aux feruiteurs de nofdiCls côfcillcrs ou autres hors de noIlrediClc cour. Et cnioignâs aux 
Tifiin pir côfcillers q de prefenemettons en noIlrcdiCtc cour,& à tous autres, qu’ils foyent curieux vcoir Sc 
lei «mfcij- viiiter les arrells ancics de noftrediCtc cour,& les flilcs & obfcruâccs d'iccllc,de fçauoir le cûgnoi 
Arc la forme de diCter & ordonner lefdiCls cxiraiCts:&t faucun^ c Aoyct de tous poinCts incurieux 
de ce que noz prelides les 3dmoncHct,& induifent àcc fairc;ou(fibefoingcA)no* en aduertifTenr, 
pour y dôncrprouiiion telle qu'il appamedra par raifon,&fans faucurou acceptiôdesperfonncs. 

, Oncles confcilIcrsfoycntcuricuxveoirlcsprincipaulxpoinCls 

des procès qu’ils ont à rapporter. 

Rippottilc Item, nous voulons & ordonnons que nofdiCts confcillers aiifquels les procès feront baillezà 
rapportcr(commc deflus cA ditl)quc tant pour le bien deiuAicc,quc pour leur hôneur, ils ibycnt 
bien curieux de vcoir le ouurir les poinCts & difiiculccz de leur procès, fans rie omettre aleur pou 
uoir,S: fans fuperfluite ou rcditc.Et f ilfcbic apres l'oeucrturcdu rapport,q la matière ait befoing 
d’auoirouuerturc plus ample, foyct par les prelides drmâdccs lesppiniôs à ceulx qu’ô verra cAtc 
plus expcdiét,SrcâuenabIc,fclâ la matière iubieClc,qui pourrôr plus ampicmet ouurir ladiâe ma 
tiere,cn foy gardât(côme delTus cAdiCt>lc toute fuperfluite on cciieratiôdcscliofcsdcuâtdiCles. 

De vcoir diligemment les lerrrcs & iiltrcs des parties auanc que iuger les procès. 

Item, S: pour plus feurement procéder audiCt rapport,6c que par inaduertence, ou autrement, 
ne ibit aucune chofccclec ouomife,voulons Ce ordonnons, les inuentairesdes parties citre doue 
ment Ce entièrement leues par autre que par lerapportcur le aucun de nozconfeillcrs, pour afsi- 
ftcraudiCl rapporteur pour faire Icaurc des lettres Je produaiûs,Ce fur icelles vérifier l’extraiÛ du 
diâ rapporicur.Et voulons nofdiAs prefidens le conicillcrs citre curieux de bien le veritablcmâ 
faire vérifier les cxtraiâs,mcfmcmct en grandes matiercs,Ce qui en briefs iouiy ne fe pcuuent cx- 
pedicr,à fin que befoing ne foie en 1a conclufion des opinions dcrcuoit te vifitct Icslcttrcs le pro- 
duAions des parties. 

De l'hôncllctc,grauitc &hôncur q doyucnt auoirics côfcillers enuers les prefidens de la cour. 
• ltcm,ôe pour garder en icelle no Are cour,cn délibérant le lugcant, l'honne Acte Ce granité qui 

doit cArc gardée en vnc cour de fi grande autboritc , grauitc,honneur te rcnommcc : Nous vou- 
lus Ce ordônoasquc les anciennes ordânanccs Je obfcruâccs de noArcdiâe cour, tant fur ta rcuc 
reeequ vn chacun doit faire Ce exhiber auxprefidens , en ibylcuant àlavenuc Cecntrecd’icculx, 
qu en bénignement Je patiemment cfcoiitant(fansintcrruption ou cmpefchcmcOcequelcfdias 
prefidens vouldront ouurir Je mettre en dclibcration,ou dequoy ilsvouldront aducrtir noAredi- 
AiJitl' fo' I“infraaeurseAtcreptinsCcpuniz.Etparcillemct au regard 

confeillers delibcraiis en iccllc noArc cour,voutons Je ordonnons icculx cAtc ouis bcnignc- 
ment Je paticmmcnt,&; fans interruption aucune: linon qu’ils ccraflcnt cuidcmmcnt en faid : au- 
quel cas le rapporteur, ou en fon dclault les prefidens ou autres confeillers les pourront aduertin 
toutesfoisii nofdiAs prefidens veoyent qu’aucuns en leurs deliberations ou opinions rcitcralTcnc 
SnetSuiié dcuantdiClcs par eulx ou par autres, ou allegalfcnt ou dilfenttaifls, ou chofes 

deftodae. nonallegucesoucontcnucsauproccs, OU qu’ils vfaflcnt de trop grande fuperfluite en languages 
impectincnts(iaquellcdoit cArc fingulicremct cuitcc en noArcdictccour, qui cA chargée de gran 
de multiplication de caufes)ils pourront aduerrir Icfdiéls confeillers,Je faire ccifcr Icldiélcs fuper 
fluitez Ce reitcrations,lcfqucllcs font contrcl'hôncur dcfdiéts delibcrans Jede la cour,Je peuucnt 
donner réitération & cmpcfchcment aux autres delibcrans, Je à l’expédition des matières. Et pro 
hibons Je défendons a tous Icsprclidciis Je confeillers de noArediéte cour , qu’en iugeant aucuns 
'*■ procès ils ne dient ne propofent aucuns faicts,foit à loucngc , ou vitupère des parties , ou de l’vnc 

d icellcs,oude la matière dequoy Ion traiétc,n’autrcsfai£ts , parles faifts propofez pat les parties 
au proccsicar les parties fçauent ou doyucnt miculxf^auoir leurs faiéls qu’ils ont à propofer, que 
ne font lesiuges: Je faucun faifoitlc çontraire,cndifant fon opinion ou autrcment,cc fcmbicroit 
cArcplusd’afleclionqucdc ra(fun. 

Que Icschambres de la cour ne foyent aflcmblces à la reqiicAc des parties. 

Iccm,encnhiyuant cenaines ancicncs ordünâccs par nous rcnouuelees fur l’airemblcc dcschâ 
bres,qu aucuncsfois les parties pat ccqAes,ou noz lettres clofcs ou patetes pourfuyuét ou rcquie- 
tet citre alfcmblccs pour le iugemet de leurs caufes: Voulôs Je ordünos qu’à la teqAe ou pourfuitc 
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de paitiejelliôcs chambres ne foyent afTcmblccs, mais foyer iugez les procès es chambres on ils 
feront ordonnez ;finon que la cour ( pour la grandeur des matières ou des parties concendames, 
oooattecaulccuidcncc&:rai{bnnablc}ordonnallpourleiugcmcncderdiâ$ procès, les chambres 
cftrc eodcremcncairemblcts.-AnqnclcasvoulonsicsproccscIlrediligémcm&lânsintcrrupcion 
vi(itei& ingcz,d fin que les châbres ne foyent longuement cmpefchccs de l'cxpcdition, qui doit 
eftte&âc cnicelles chambres. 

Q^el remède quand en l'rne des chambres de la cour.on ne peut en iugeant vn procès 
prendre concIufiqn,fans auoir la deliberation des autres chambres. 

ltem,It fies procès qui font iugez & déterminez es chambres fcparcment,furuenoit en dclibc Opinlooidi 
ranc en it^mft aucune difficulté notablc,ou telle diucrfitc en opinions que conclufion ne peuft “ô 

cftreprin/c,fans auoir le confort & deliberation des autres chambres: foyent emioyez le rappor- ptoen. 
ceorAcdeuxdesconfcilIcrsdcsopinionsdilferenteSi&tfoycntpareulxcn ladiâcchambrccômu- 
niquecsles difKcnltcz,& fur icelles faiâe deliberation le plus briefScconucnablcment que faire fe 
pourra , & (byent oiz bénignement & traiâcz ceulx qui ainfi feront enuoyez par Icfdiâcs cham* 

Dtes,& lâns interruption dcfpcfchcz,a fin qu’ils puilTcnt rapporter le confcil &: opinion dcfdiflcs 
charobrcs,d ceulx qui ainfi les aurontenuoycz,pour donner conclufion ou détermination espro- 
ces parculx encommcnccz à iuger es chofcsdcirufdiAcs. 

Que les iuges de ce Royaume, & cfpccialcmcnt les confcillers de la coor,ne prennent ou 
rc^oyucnt aucuns dons des parties diredemcnt ou indircftcmcnt,&;c. 

Item, 8c poureeque finguliercmcnt dcfirons que nozfubicâsSc officiers en noz Cours &iu.< 
fticcs,& eipeculemcnt en nollrediâc cour fouueraine ( quifurtoutcslcs autres doit cllre exaltée 
* en bonne renommee,& quicll & doit élire exemple & lumière des autres) ayer deuant les yculx, 
Accncononuellc mémoire l’obligation qu'ils ont a Dicu,à nous & à nollre chofe publique, de loy 
tamcm lugct 8c foy garder de cous dons Sc promelTcs corcôpables,& qui puilTcnc ou doyucncper 
uenicou mouuoir le courage des iugeans,8cdc toute fufpcâion 8c preiumpcion de mal, ayans en 
grande deteftation 8c hoiTcur,quc pardons 8cproroc(rcs iulliccfoicoudoyuecllrepcrucnieou re 
tardée en nollre temps. Voulans obuicr à l’indignation de Dieu, 8c aux grands cfclâdrcs 8c incon 
acmens qui pour celle iniquité 8C peruercilfcmcnt de milice aduicncnc Ibuuent es chofes des Roy 
aumes 8c fcigncuries,en enfuyuant les anciennes ordônances de noz predcccficurs Roisde Iran 
cculcfcodons8c prohibons à tous noz iuges 8c officiers tâc en noflrediâc cour de paricmet qu’en 
toutes autres cours 8ciullices de nollrcRoyaume,quc nul ne prenne nereçoyuepar foy ncparau DoniJcr» 
tTCS,dircflcmenc ou indireâemenc.tcls dons corrôpables, 8c quipuillcnc ou doyucnt mouuoir ou 
peruertir le courage des iugeâs; 8c fur peine de priuatiô de leurs offîces:&: en oultrc voulôs iceulx 
dite ptuuz Icl6 l’exigcce des cas,8c la qualité des pfonnes, 8c tellemcc q ce foie exeple à to’ autres 
De punu les parties qui feront aucuns dons 8c promclfes pour le iugemcnc 
de leurs procès. 

Icem,Scpource que fouucncesfois les partiesauiourd’huy felTorcent peruertiriullice,8caccom Dom riUtt 
plitleurs intentions mauuaifes par moyensindireâs,8c des dons,promefics,conuerfations 8c fre- 
quencacioDsdefordônccs auec les iuges: voulons 8C ordonnons que fi aucune partie ayantproccs 
en nollrediâecour ou es autrescours &: iullicc de nollre Royaumc,faiCl à aucun defdiâs dons8c 
promcllcsauxiugcans,pour lugcment, retardation ou expédition par eulx ou par autres,clle foie 
entièrement priuee de iés droiâs:Ec d’abondant foie ctefcllroiflemcnc punie d’amende arbiirai- 
te,lêlon l’enormitc 8c grandeur du cas 8c qualité de la perfonne 8c du procès. 

Que les procureurs,folicitcurs ou autres ne foyent médiateurs de faire dons 
corrompabics aux iuges, 8cc. 

Icc,8c quâc auxaduocacs,procurcurs 8c foliciteurs, qui ferot d'orefenauât les dos ou promcilês, 
ou feront médiateurs d’iceulx : Nous voulons Sc ordonnons iceulx procureurs 8c aduocats cllrcd 
toufiours priuezdepacrocincr,plaidcr8c procurcc:£t iceulx aduacats,procureurs,folicitcursS'au 
très médiateurs qucllconques élire déclarez à iamais inhabiles àcous offices, mclmcmenc de ludl 
camte V autres côcernans iullicc, 8c cllrc punizdc peines arbitraires félon l’cnormitcSccxigcnce 
dctcasSCqualitez des pccfonncs,commc dcllus cil diél.Et enioignôs 8cordônons à nozbaillifsSc 
lcncfchaulx,quant aux cours 8c iullices liibicâes deleurfiiéts bailliages 8c fcncfchaucces,8cà noz 
prefidens quant à icelle nollre cour fouueraine , qu’ilsfaccnt d’orefenauant diligente inquifition 
tieCiiâs cas, au regard de tous les dcfTufdiélsmour y donner prouilion conucnable,8ccn faire puni 
D'on lànsdilsimulation ou delay(commc demis cil diâ)8c fans faucur ou accepuon de perfonnes, 
t: far peine d’encourir nollreindignation,8c d'en cllre puniz:£tcnioignôs i iceulx prcfidcns,bail 
lifs& lcnclchaulx,dc garder premièrement 8c en eulx mefmcs celle prcfcncc nollre ordonnance 
icdiceJJe en auoir fouuct côliocracion 8c mémoire: Car d’eulx cfdiâs cas nous entedons cllrc fai- 
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âe punition pareille, ou plus grande, (i meIbere(l;Et leur baillons charge clpeciale de par noos, te 
à la defeharge de noftrc conlciencc , celle prcrcnce nollrc ordonnance faire entretenir Sc garder 
fans difsiinulation ou infraâion aucune. 

Des accords des parties qui fe palfcnt en parlement ou ailleurs. 

Item, voulons S: ordonnons que noz procureurs & aduocats voyent Se vilitent les accords qui 
feront apporicz pour palTer en noz cours,tant à nollrc cour de parlcmct,quc de noz bailhfs, fenef 
chaulx 8eauircs,Se IcspalTcnt Se confentent franchement,oules débattent fils voyent quefaire le 
doyuc,fans aucune chofe en prendre des parties,nc d'aucunes d'iccllcs. 

Oncles procès qui fcpcuucnt iuger pardroid,Se parlîn de non rcceuoir,foyent 
expédiez par Icfdids moyens. 

Iccm,voulons Se ordonnons que les procès qui pourront dire expédiez Se iugez par droiSl , Se 
par lin de non rcceuoir foyent expédiez Se iugez par tous les iuges de nollrc Royaumc,tanr en no 
llrccour de parlement que parnoz fenefehaulx, baillifs, Seautres noz iuges de nollrc Royaume, 
par droiâ .Se par les Uns de non rcceuoir,dont il apperra promp[emcnt,fans appoinâer icelles par 
tics en faiâs contraires en iccluy procès. 

Qim les iuges donnent leurs fcntcnccs clercs Se ccrtaines,Sec. 

Item,quc nous auons entendu que pluCcurs iuges de noRte Royaume,tant noRres, qu’autres, 
donnent Se font leurs iugemens Se fcntcnccs fi obicurs Se doubceux, qu'd peine les pculc on enten 
dre. Se lugcnt par cxpcticnce, fans auoir regard cxprcITcmct aux chofes alicguccs Se prouuees par 
les parties .'Parquoy fur l’interprétation Se execution d’iccllcs fcntcnccs Se iugemens , les parties 
font conRituccs en aufsi grands procès comme parauant,cn grands fraiz Se dcfpcns,Secnlont les 
parties fouucntcsfois moult endommageesiNous voulant pourueoir à telles chofes , ordonnons * 
liigcnieture Se dcccmoos que tous les luges de noRre Royaume, tant cculx de noRre cour de parlement , que 
noz baillifs, fenefehaulx Se autres noz iuges de noRre Royaumr,iugcant certainement Se félonies 
chofes alléguées Se prouuees par deuant eulx par les partics,donncnt Se profèrent d’orefenauant 
leurs iugcmcns,arrcRs,Sc fcntcncesccrtaincs Se clercs . Et cnioignons Se commandons àtous les 
iuges de noRre Royaume, tant l cculx de noRre cour de parlement , qu’autres , qu'ainlî le facent, 
fur leur honncur,Se furpeinc d’en cRrc reprins par nous Se noziugcs. 

Q^c les arreRsde la cour Se autres fcntcnccs des iuges fetont exécutées par les huifsiers 
Se fergens chacun en fon regard. 

licm,Se que fouucntcsfois aduicnt que quad aucune partie a obtenu arrcRde noRrcdiâc cour 
contre fa partie aduerfc,pour fouler Se charger fadiRe partie de fraiz Se dcfpcospour exécuter icc 
luy arrcR,il prentvn dcsconfcillcrsdc noRrcdiRc cour de parlemcnt'.Nous voulant relcucr noz 
fubicâs des fraiz Se dcfpcns fuperfiuz,ordonnons Se décernons que les arrcRs de noRrcdiRecour 
Se aufsi les fcntcccsdes iuges de noRres Royaume,tant noRres qu’autres, foyctd’orcfcnauât exé- 
cutées par les huifsiers de noRre cour de parlcmct ou noz fergcns,Se aux moindres fraiz Se dcfpcs 
que faire fc pourra. Et prohibons Se defendôs que pour exécuter lefdiRsarreRs Se fcntcccs les par 
tics ne prennent aucuns dcscâfcillcrs de noRre cour de parlemct,n’autres iugesiSe fils Icfaifoyëc 
les parties condcnccs ne foyent tcnuesdcpaycrplusgrands fraiz Se dcfpcs pour ladiâc execution 
qu’vn ferget ou huifsicr de noRrcdiRccour deuroit auoir ; Sinâ routesiois qu’en l'arrcR ou fcntc- 
ce cuR aucuncchofc à exécuter qui rcquiRcognoilTancc de caufe, auql cas les pries pourrôrprcn 
dre aucûs de noz câfcillcrsou aucü lUgc pour exécuter l’attcR ou fcntccc.Et enioignôs à noIdiRs 
côfeilicrs de noRrcdiâe cour de parlcmct,Se à tous noz autres iugcs,quc pour leur hôneur ils f ab- 
Riénct de predre les cxccutiôs de tels arrcRs Se fcntcccs,ou il ncchct aucunccügnoiflacc dccaulc 

Que les couRumes de ce Royaume Se vfages ferôt accordez Se redigezp cfcrit,Se obfcrucz,&:c. 
Umintian. Itc,Se que les parties en iugemêt,tât en noRre cour de parlcmct quepar deuât les autres iuges 
de noRre Royaumc,tât noRres qu’autrcs,propofctSe allcguct pluCcurs vfagcs,Rilcs Se couRumes 
qui font diuers fclô la diucrCtc des pais de noRre royaumc,Selcs leur côuicnt prouucriparquoyles 
proccsfoncfouuétcsfoismoulcallôgez ,les parties côRi tuées en grâds frais Se dcfpcs. Et que files 
couRumcs,vfages Se Rilcsdes pais de noRrediRRoyaume cRoyct rédigées p cfcript, les procès en 
feroyet de trop plus,bricf5,5e les parties foubllciiccs de dcipefes Se mifcsiEt aufsi les iuges en lugc- 
royét miculx Si plus certcincmct.car foutictcslbis aduicnt que les parties prennet couRumes con 
traites en vn mcfmc pais, Se aucuncsfois les couRumes muet Se varient à leur appétit, dont grands 
dômages Se incôucnicns aduicnnent à noz fubicRsiNous voulâs abbreger les procès Si litiges d’é 
tre noz fubicRs,Se les relcucr de miles Se dcfpcfcs. Se mettre ccrtainctc es lugcmcs lât que faire fc 
pourra, SeoRcr toutes matières de variatiôsSecôtrarictez:ordônôs,dcccrnâs,declarôs,&Ratuâs,q 
les couRiimes,vfagcs Se Rilcs de to* les pais de noRre royaume foyci rcdigczSemis p eR;cipt,accor 
dczpac lcscouRumiccs,pcaRiciés SC ges de chaeû dcftÜRspais de noRre royaumciLclquelles cou 

Ruines, 
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ftaroesvEiges 8 c llilciainnaccordcz ferâtmisfe eferipts cnliurrs,lefqls ferôc apportez par deuers 
nous poutîct taire vcoit 8 c viCcer par les ges de noflrc grâd confeil ou de nollrc cour de paricmet, 

8 c par nom les dccrcrcr 8 c confcrmer.Ericculx vfages, couHumcs 8 c (liles ainlî décrétez 8 c confer 
mcz,rcront obfcrucz 8 c gardez es pais d'ou ils Teronr, 8 c ainlî en nollrc cour de paricmet escaufes 
8 c pioeet d’iceulx pais. Eciugeront les luges de nollrc Royaume, ranr en nollrc cour de paricmet 
<]ucnoibaiUifs/cncfchaulx 8 cautrcsiugcsrclûicculxvfagcs,coullumcs&; Riles,cspaisd'ou ilsfc 
lÂ,rans en taire autre preuuc, que ce qui fera ctcripr audiâ liure:Et lcrquclirs couHumcs,llilcs 8 c 
Wâges ainfi cfcnpts, accordez 8 c c 6 lcrmcz(cômcdiâ cll)vouIôs élite gardez 8 c obfcrucz en iuge- a Juocjm 
ment 8 c dehors. T outesfois nous n’entendons aucunement déroger au llilcdc nollrc cour de par "ou!tui«. 
Icmcnt.-Etprohibons Se defendôs à tous les aduocats de nollrcdiâ Royaume, qu’ils n'alleguct ou °<> Diiaixia 
propofent autres coullume5,vfages 8 c llilcs,quecculx qui ainfifct 6 tcfcripts,accordcz 8 cdccrctcz, 
comme diâ cR. Et emoignons auldiâs iuges qu'ils punilTcnr 8 c corrigent cculx qui feront le con- 
iraitc, 8 c qu’ils n’ayent ne reçoyucnt aucuncspcrfnnncs à alléguer , propofer ne dire le contraire. 

St donnons en mandement à noz amcz 8 c Icaulx confcillcrs les gens tenant nollrc prefent par 
lement 8 c qui tiendront cculx à venir , au preuoR de Paris , 8 c à tous les autres iuRiciers de noRre 
Royaume,8C àlcurslicutcnans 8 c chacun d'eulx (fl commeà luy appartiendra) que noz prefentes 
loix 8 c ordonnances cy dclfus crcriptcs,ils cicnnenc,oblcrucnt 8C gardcnt, 8 c facent tcnir,obferucr 
8 c garder par tout en lugcmcnt 8c dehors fans cnRaindrc.Ec àlîn quccc foie chofe ferme 8 c Rabic, 
nous auons cy taiâ mettre noRre fccl. 

DonncauxM 6 tiIslczTours,au moisd’Aurilimil quatre cens cinquâtctrois,auantpafqucs: Et 
denoRre régné le trenrcdcuxicfme. Par le Roy, en fonconfciliauqucl les comtcsd'Eu &:dc 

Oermont.le ConncRablc,lc comte de Foez,vous les archcucfques de Touts, 8 c de Natbonnc,les 
cudqucf d'Angoulcfme,dc Maillcres,dc Paris.de ConRance , de Chaalonsilc côte du Dunois, le 
muelcbal de Lohcac.l’Admiral.lcs lires de Torcy.de la T our.de la Varenc.dc Vauucrt , du Mou* 

/icil, 8 c de MonforcauimaiRrcs lues de Sepeaux, Robert ThibouR , 8 c Helic de ThorrcRcs, prclî- 
densitnaiRrc ieban Barbin.Ichan Simon, 8 cpluficurs autres cRicz. 

Atnlïflgnc, G. Tliorcau. 

Publication des abolitions ScoûroizdcNormandie. 

lcc, 8 c pource quedepuis nozordonnâces cy dclfus cfcriptcs par nousfaiRcs ôcdccrcrccs, nous 
soons eu grades plainClcs de noz fubicRs de noRre pais de Normâdic.fur ce qu’ils difoyct que plu 
fleurs troubles 8 c empefehemes leur eRoyent donnez es abolitions.cûcefsions 8 c oâroiz.düs d'oiïi 
ces 8 c beneflees p no' faiâs en la rcduâiô 8 c côqueRc de noRrediR pais de Normâdie.des citez, 8 c 
chaRcauIx,vitlcs 8 c forterefles d’iceluy noRre pais.Pourquoy nous voulâs nofdiâs dds.cdccfsions 
oâroiz 8 c abolitiôseRre gardez 8 c obfcrucz.Sc oRcz toutes matictesde Iitiges 8 c procès furce.-auûs 
par la deltberatiô d'aucOs feigneurs de noRrefang, 8 c plufleurs prelats.archcucfqucs 8 C cucfques.SC 
des ges de noRre grâd côfeil, 8 c d’aucûs des prelidcs de noRre cour de parlcmét,ordôné, décerne, 

8 c déclare, 8 c par latcneurdc ces prefentes ordonnôs.decernüs 8 c déclarés parces prefentes, q les 
abohtios,céccfsions 8 c oRroiz par nous faiâs en la rcduRié 8 c côqueRe des citez, villcs.cliaRcaux aboliiioni.’ 
8 cfonerclTcsdenofdi 8 lspai 5 8 tduchcdcNorniâdic, 8 cchacuncsd’iccllcs,foyenttcnuz,gardez, 8 c 
obléruez par tout noRre Royaume, en lugemem 8 c dehors.fans enfraindre.Et prohibons 8 c defen * 
dons à tons,qu’aucû n’impugne ou dcbate,céccedifc,n’cmpefche nofdids abolitiôs,cécefsions 8 c 
oârois.n’aucûs d’iceulx.en quelque maniéré que ce foit. Et à lin qu'aucu ne puiRc pretedre caufe 
d’ignoranceiNous voulons te ordonnons que IcfdiRs abolitions te oRroiz faiRs.dônez 8 c oRroy 
ez par nous aux citez,villes, chaReaux te forterefles en la rcduAion d’iccllcs , te chacune d’elles, 
foyent publices.Icues 8 c’enregiRrces en noRre cour de patlement, 8 c en l'cfchiquicr de Normâdie. 

Simandons 8 c commandons à noz amcz 8 c feaulx céfcillers les gens renans noRre prefent par 
Iemcnt, 8 c qui tiendrôc ceulx aduenir.Sc aux gens qui tiendrét noRre cfchiquicr de noRre pais de 
Normâdie.Sc à tous nozautresiuRiciers de noRre Royaume, 8 c à chaeû d’culx(flcéme à luy appar 
ticndra,'qu’il$tiennent,gardent 6 : obferucnt, 8 c facent tenir, garder 8 c obfcruereniugcmcntac de 
hors 4 iofdiclsabohcions,coacefsions 8 coclrois,fansenfcaindrc.En tefmoing de ce donné comme 
deirut,& au lieu deuant diR,au mois d’Auril apres Pafqucs.mil quatre cens cinquâiequatre.Et de 
jioRre régné le trencedeuxiefmc. Par le Roy.en fon confcihauquel le comtede Foez, vous 
Jes archeuelques de Tours te de Narbonne, les eucfqucsd'Angoulefmc , de Mailleres 8 c de Con- 
ilice.-lcmarclchalde Lohcac.l’admiralilcs lires de Torci.de laTour.dela Varenc.de Vauuett, 8 c 
MoulcrihmaiRteluesde Sepeaulx,&: Robert ThibouR prefldensimaiRrelehan Barbin , 8 c Ichan 
Simon,& plufleurs autres.elliez. Ainflflgnc, G. Thoreau. 

Lcâa,publicata 8 c rcgiRtacaPaciflis,inpatlamcnto die xri).luny,anno milleflmo.cccc.liiij. PaUiuiioa 
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OT^DO’N^ A'J^CES S^R LE V AICT DES J^ACHATS 
des rentes delà riBe cÿ* ftulxboitrgs de PetriSyfdiBes parle Roy Charles lèptiepne. 

H A R L E S, par la grâce de Di eu, Roy de Frace:Sçauoir faifons d tous prefens 
& aduenir, qu’entre les folicitudes qu’auons à entendre au bon gouuernement 
des citez & bonnes villes de noflte Royaume , icelles prcallablement font fi- 
chées en noRre penfee,qui touchent te regardent l'vtilité & côferuation de no 
(Ire bonne ville &faulxbourgs de Paris: ou noz predccelTeuts Rois de France, 
les feigneurs du fang Royal, (St plufieurs autres grands fcigncurs,prelats,batons, 
cheuahers pour la plurgrâde partie du tcps,ont eu,& faiâ leur rcfidencc es teps 
pairczicn laquelle aufsi la cour de noRre parlcmct(qui cR cour fouucrainc & capitalle de la iuRice 
de noRre Royaumel&noRre trefehere te amee fille Tvniuerfitc de Paris,font cRablies;à l’occafion 
delquclles chofes, noRre bonne ville de Paris,a cRc par cy deuant moult grandemet rcnômce,gar 
nic,& habitée de grand te notable peuple, te aufsi dccorce de trcfnotablcs édifices & habitations: 
plufieurs dcfquels édifices & habitations depuis aucun temps en 9 a,à l’occalion entre autres chofes, 
de ce qu’en la plufgrande partie ils ont cRc es temps pairez,& font cncorc,trop plufgrandemcnt te 
cxcefsiuemcnt chargez de rentes te hipothequesiSc que plufieurs pcrfonncs.par defaulte de mar- 
chandifes,labours,praRique,ouurages,& autres maniérés deviure ont eRc côtrainâs de plufauâc 
charger de rentes leurfdiàcs maifons te polTefsions,& les autres n’ont eu dequoy fouRcnir, répa- 
rer ne payer les rentes qu’elles doyuct,par ce qu’on ne les a peu louer à la moitié près de la charge 
d'icclles,cn grande diininuciâ St diRbrmitc d'icelle noRre bonne ville,S: pourroit plus eRre,f il n’y 
cRoit bonnement pourueude remede raifonnable te co'nuenable . Parquoy nous defirans mettre 
toute prouilion pofsible fur ce que diét cR,pour lebien de lachofe publique , te parement SC déco- 
ration de noRrcdiâe ville de Paris , te obuicr à la ruine te diminution d’icelle , par l’aduis & deli- 
beration de noRre ame te féal chanccilicr de France,St autres gens de noRre grandconlcil , te de 
plufieurs notables perfonnagcs,tant noz confcillers en noRrcdiâc cour de parlemët,gens d’cghfe 
te autres clercs,noRrc preuoRdc Paris,lepreuoR des marchans,efcheuins,5c autre plufieurs bour- 
eois d'icelle noRredicte ville,de grande prudccc,6i: expcrience,auons faict,voulu,ordûnc St cRa- 
ly,St parccs prefentes de noRre pleine puilfancc St auihorité Royal,faifons,voulons, ordonnons 
St eRabhlfons les chofcs,poinâs te articles qui f’cnfuyucnt , pour cRrc tenuz , gardez St obferucz 
d’orefenauant i touliours inuiolablcment,St fans enlTaindre,cn quelque manierequecc foit. 
Article Premièrement le priuilegc donne St oftroyé par feu de iresbône mémoire noRte progeniteur 
premier Philippes Roy de France{que Dieu abfoluc) aux bourgeois St habitats de noRre bonne villedePa 
ris,pourfairecricrStfubhailerlesmaifonsStpoircfsionsauec leurs appartcnances,vuides,vagues, 
ruineufes St inhabitces,afsifcs en noRrediefe ville St faulxbourgs d’icelle:duqucl la teneur fenfuit; 

Philippus Del gracia, Fracorumrcx;Nouerintvniuctfiprxfentes,paritcr St futuri,quàd cùmci- 
ues noRri ParifiëlcsfupplicaRcncnobis, quùd nosordinaremus St Racueremus eeccum cerminum, 
infra quem,illi quibus debentur incrcmcncacenfuum,vcl redditus , poifenc afsignare addomos St 
po(fefsiones,ac earum pertmentias Panfiis , vcl eorum fuburbiis , de quibus cifdem ciuibus deben- 
tur incremccacenfuum Stredicusdeiifdem,quâdodomus veipolfelsiones huiufmodifunt vacuac: 
St ad hoc rcdaâx,quùd non poil'uncipficiucs ibi pcrcipercccnfus St rcdditusfuos, aur poll'eirorcs 
carumdcm domorum vcl polfcCsionum func déficientes in folucndocenfusStrcddicusearumdcm: 
dicendo quôd plures domus corrucrunt , St ruina détériorés étant redditus in viIlaParifienfi,St c- 
ius fuburbiis,St loca rcmanferunc vacua St plures poiîefsiones mânes crût S:vacuz,quz non elfenr, 
fi illi quibus cenfus vcl redditus de eisfdem debentur poRcntaddomos vcl poiîefsiones proprias af 
(ignare. Nos ipforumciuiumindemnicati St cocius villz Parifienfis,quxex hoc dilFormaturim- 
mundiciis St ruinis,commoditaci prouidcrcvolcntcs,pcnfaca ctiamcirca hoc publica vcilicace:Or 
dinamus St Racuimus,qu6d illi,(cu aliquieorum , quibuscenfus vcl redditus huiufmodi delseban- 
tur,pcrvnumannumconcinuum,terinipfoannocontinuo(videlicecincraRinoomnium (anélu- 
FoiraTcnn rum , in oâauis Naciuicacis Domini, te in oâauis PécecoRcs)citabiiniur,vel ad iudicium vocabun 
deinairoia tur,ad locum,velin loco , vbi cenfus vel redditus debentur , incuiufcunque dominio vcl trefundo 
fetî exidant , ille vcl illi qui domos vcl poiîefsiones huiufmodi pofsidcbunt , coram noRro prxpofito 
>cnin|ur« ParilicnfiSt in prxfcnciafidcdignoriimSt in caRclIcto : Stibimoncbunrcofdcmquàdioluantar- 
ÔTrerdlftr reragia,vcl ponant illas domos veipolfelsiones in cah Racu,qué>d ilh quibus cenfus vcl rcdditusdc 
Icmiannu bcncur,pofsinc ibi caperc pro cenfu fuo St reddieu St pro arreragiis. Et fiant cicaiiones per quadra- 
an^ni S'”***^’'* dicm litisiSrerit cicatio fufficicns,qux fiée ad locum vcl in loco,vbi ccnius vcl reddi 
creiiui. sus dcbcbumur,St incaRclIcto.Ec ficitaci non vcniancvcl mitcanc fufficicntcr(quanquam (inc ab- 
fcnics vcl extra pacriâ)noRcrprzpofitusParilicn.rcpucabit ipfos concumaces-.Stfupcccontumacia 
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ilUvd CQOtamaciis.aut lîiper mooiiionc vcl monitionibus,dabit licerâfuam Cgillo prxpoCturi Pari 
Gc&s, figiBatam-.in quacôcincbitur maiorpacs illorum,qui crûcprzfcnccs inmonitioncprzdiâa. £t 
noccba eiscomu tnacia vcl contumacix co mo<io,quo nocct monicio^ faûa eflcc coram przpolîco 
Parillenitr in prxfcncia eorumdcm.Et monitionibus fie faâisvelcontumaciis habitts modoprzdi 
âo.fipadciToics vcl proprictarij diâarum domorum &poircfsionum anccdiâorû locorumnonfol 
ucoor arretaçia diâorum ccnfuum,vcl rcddicuum:vcl pofiicrint caTdcm domos vcl polfclsioncs in 
uliftttu,qubc[ ccnfuarij polsinc ibidem capcrc pro arreragiis cefijum & rcddicuum przdiftorum,in 
contincnti,przdiâo anno clapro,amittcm corum ius fibi côpctcns ibidem autc6pcururum,nec cx- 
tunc potenuK ibidem racionc przdietorum ius aliquod rcclamare.Et nihilominus illi quibus ccnfiis 
dcbcbaomrvcl rcddicus,potcnm[ exigerc Se pcccrc ab illis, qui fiicrunc proprictarij, arreragia fiiorû 
rcddirnum &: cenTuum,comodo quo exigerc aUàs confucuerunt.Prartcrcàcx caufis prxdiâis llatui 
tnus & ordinamus,qu6d fi plurcs urne, qui ccrus,fiipcrccnrus aliâfiic rcddicus habcbunc,fcu ius aliud 
in iocis feu domibus przdi£hs ruinofis vcl per annum vacuis , abfquc denariorû lblucionc:& aliquis 
ica aliqui ipfocQm,cenfus carteroruro ius habcccs quofcunquc ipl'os monucrint feu moncri ficccrinc, 
& vocari adiudicium coram nofiro przpofico Parificnfi,pcr inccrualla przdiâa,& rcquiri, prout'efi 
ibpràjincer cenfuarium Se proprictarïum,ordinatum feu fiarucum,& di£hcenfus, fupcrccnlus,reddi 
tui feu ius abud( vtdi^m elljhabcntcs , fie cicati feu moniri non vencrinc , fcucomparucrinc fuffi- 
ciemer, ad hoc quùd pofsic inter ipfos de przdiâis difeuti Se fieri,quod fucrit rationis,qu6d extune 
anno elapfo priuencur omni iure, quodhabcbantrationcquacunquc in Iocis feu domibus przdi- 
£bs:volcntcsquancuin adpriuationcm omnium iurium przdiâorum, qubdillud, quod cftfu- 
pcriùs ordinatnm feu (latutum intcrproprictarium Se cenfuarium in déficientes feu facientcsfic vo 
catos icu Diooiros inter czteros ius habenics,vcndicct fibi locum.Quz,vt robne pcrpetuzfiabilita- 
cii obtineant,przlcntcm paginam,figilli nofiri muniminc , faluo in aliis iure nollro Se iure quolibet 
aiieno/ccimus roborari. A^m Panius anno incarnationis domini millcfimo quadragefimotertio, 
menlêNoucmbri. 

Dcmourcra en fa force & vertu,cn gardantSc obicruant les vlâges Se coufiumes,dont Ion a vfc le 
temps pailc & vfc lô encore de prefent en icelle nollrc ville & cbaficUctdc Paris: ioinâ aucc ce les 
inoacrations,ampliations Se additions qui fcnfuyucnt. 

Ceft àfçauoir que toutes les maifôns,& poircfsiôs,& leurs appartenances vuides,vagucs, ruincu 
fes Se inhabitees,qui feront criées par vertu dupriuilegc aux bourgcois,(ê pourront loucr,& de faiâ 
feront louées par authoritd de iuftice,pendant IcfdiÛes criees,f on trouuc perfonne qui icelles vueil 
le prendre à louagc.nonobftant &fans prciudice dcfdiéles criées. 

Itcm,que toutes manieresde maifons,& autres pofiefsions qui feront habitées Se n'y aura point 
dcproprictaire,pourtont fcmblablcmct dire criées par vertu dudiâpriuilegc,à la requefte de ccluy 
ou ceulx qui auront rentes fur icelles maifons Se poircfsiôs,&ainfi toutpar la forme Se manière que 
les mailôns vuidcs,vagucs Se inhabitées. 

Itcm,8cfil aduient que pendant Icfdiflcs criées, &auant qu’elles foyer parfai£les,aucun qui fe dit 
proprictairc,viennc Se fe traye par deuers ccluy ou ccuIx qui feront faire Icfdiâcs cciccs,& les paye 
delcur deu , ia pour ce Icfdiftes criées ne ccircrôt,au cas toutesfois qu’autres pretedans auoir droiél 
de rente fur le fieucric,&: qui durant lefiliftes criées f y feront oppolcz Se vouldront continuer , re- 
prendre irparfaire icelles cnccs:auquel cas faire le pourront,tout ainfi que faire l’cuft peu ccluy qui 
auroit commence Icfdiâcs criccs,fans autre cuocaiion pour ce faire. 

Itcm,pour obuicr à cc,qu’aucun nefoit fraude par le moyen dcfdiâcs criées qui fe feront d’oref- 
enauât par vertu dudiâpriuilcgc defdiôes maifons,po(Tcfsions Se appartenances habitées & nô vui 
ries ainfi que deflus cil diû , à fin qu’vn chacun en ce que diû cll,ayant intcrcll,puiirc auoir côgnoif 
lance d’icelles crices.-Nous auonsordonné & ordônonsqu'cn faifant Icfdiûes criées Se pendît iccl 
lc 5 ,oultre£c aucc les croix, fera mife vncbanicrc apparente au front ou pignon principal d’icelles 
maifons ou lieux criez,cn laquelle y aura efcript,quc ladiâc maifon Se licux,aucc leurs appartenî- 
ces,font en criées par vertu du priuilege. 

ltem,& pour pourueoir à l'anbrcuiation des procès qui d’orefenauat pourront dire meuz ou fe 
mouuctont,pour caufe Se î l’occafion des oppolitions qui fe feront aufdiâcs criées, Auons ordonne 
& ordonnons.qu’mcontinent apres que les criées par vertu dudiâ priuilege feront commccecs,no 
lire preuoll de Paris,ou fon Iieutenat,nommcra 5£ defignera commiilairc pour rcccuoir les lettres 
Se âkres diartulaires,&autrcsmunimcs,aucc les moyés,prcuucs Se garnifons des oppofans: le nom 
duquel commiilairc fera cnregillrd en la marge du fueillct,au commcncemet de lapremiere criée: 
A'pourrôt IclHifts oppoCuu Se chaeû d’eulx,poiirfuyuir l’vn l’autrc,& autres pretedans auoir droiâ 
Ibrte lieu cric à fin de garnir ou quiter. 

Item zolsi voulons Se ordotmons qu'vn chafeunoppofimt audifles criées , fera tenu de mettre Se 
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Ordonnance (lu Roy Charles reptieTme, 

CtieccS- bailler clcucrslcdiûcomlnilîairc.rcs lettres, tilttcs,chartu]aircs,8c autres munimcnjproccdaw.ianc 
de fon chef, comme fes^arans, ou autrement , Ou la copie d’icculx collationnez aux originaulx par 
legciui lcdiû commilEiire qui lcra rapporter Icfdifts originaulx , toutesfois que partie le requerra, auec les 
moycns,prcuucs pat ccrmoings,ou aucrcmcnt,pour fonder te fouftenir fon droiâ d'oppolitiô:fic auf 
lom Ici Cl fommer Tes garans,l’aucun a intention de fommer en cefte partie , au pluftard dedans demy an a- 
oppoÙM ppcs lcfdiclcs.crieesparfaiâcs,Si:le decret adiugéiicau cas que le demy an paflë &reuolu,l’oppofant 
ire leari aufdiâes criees n’aurace faiâ,produifl &accomply par deuant lediâ commilTaireiNous iccluy des 
iiiireipii maintenant pour lors , forcloyons te déboutons de toutes fommations te preuues ,lbit par lettres, 
chartuIaitcs,refmoings,8c autres munimens procedans tant de fon chef qu’autremenc. 
cuie. Item te f aucun oppofant aufdiAcs criées veult prouuerfon droiâ de rentc,par tcfmoings , & en 

droîaui d'enqucfte,faire le pourra,en côuoquant te appellat celuy qui aura faiâ taire lefdiûcs criées, 

eciiccom & cculx qui lots f y feront oppofez auUeude domicile par eulx dieu, en faifant leurs oppolitions, 
pour vcoir iurcrlefdiûstcfmoingsilaquellcenquefte qui ainfî fera faiâe,voulons te ordonnons va< 
proimcr loirSr fortir fon efFcfl,tant au regard de ceulx qui ainfi auront elle appeliez , comme des autres op- 
paricf. poliins qui apres l’oppoferont aufdiâcs criées , tout ainlî que fil auoient elle conuoquez ou ap- 
peliez à voir iurer icculx tefraoingsiSauf toutcfuoycs à vn chacun fes reproches, conttcdiâs&ûlua- 

bireccnu tions. 

l 'deneti' ‘1*'' tïtoll lediû demy an paflc,Icdiâ commilTairc fera tenu d’apporter te mettre deuers 

Ucoiii Ici lacour tout cc que baille &: produiA luy aura elle , te qu’il aura faiâ te examine en la matière , pour 
fJân‘' *** *“'^P*“* par nodrcdiApreuoH de Paris ou fon lieutenant,les condenations degamirou quit 

pat de- ter Idon la priorité le pollcrioritc defdiAes lettrcs,tiltres ,prcuues de tefmoings te autres munimes 
Miiiiiy. &: cliofes qui Icront trouuecs à courifauf à chacun fcfdi As contrediAs,reprochcs te faluations. 
ga'tnîroq Item & Pli aducnoit que pendant l’an defdiAes eriees,ou IcdiA demy an apres enfuyuant, aueun 

suyder â oppofam fuft condcmnc àgatnir le licu,ou quitter fon droiA,dedans quarante iours,en la manière 
comiM- “ecoullumecdefdiAs quarante iours ne commenceront auoir cours contre lcdiAc6dcmnc,iufques 
ecta. auprcmier iour apres lcdiA demy anpafle te reuolu. 

nem™ Itcmquctousles adiournemés faiAs àdomicile,el1eu parles oppofansaufdiAescrices,en faifant 
faiSiei leurs oppolitions à icelles,vouldront,& feront de tel elFeA 8c vertu,comme li faiAs elloyent aux per 
domiciici fonnes d’iceulx oppofans,tant au regard de celuy qui ferafaire IcfdiAes crices,comme defdîAs op- 
ôpJ^oV oppofans,rvn contre l'autre. 

icrieci. Item Sc pource ou’aucuns pour fuyr,delaycrou retarder les criees 8: procès dependans d’ieellcs 
ilonidé erices pourroyent ue léger intcricAct plufieurs appellations es matières ddfufdiAcs , feront tenuz 
«ticci fai de rclcucr leurs appellations dedans quarâte iours apres icelles intcricAces,8c en iccluy mefmc'par 
flcipar Icmcnt Plis cnontfacultc;ouautremcnt,au prochain parlement lors à vcnirinonobllantquclcs par 
b'or tics ne foyent pas des iours,dont Ion plaidera lors, 
geoii & Item , que d’orefenauanr on ne pourra charger à pris d’arget n’autrement de rente perpétuelle, 

Zniqua'- "'“fous ou polfcfsions afsifes en noltrcdi Ac ville,8c raulxbourgs de Paris , li cc n’ell iniques à la va- 
T»mc leur du tiers de cc que lefdiAes maifons ou polTcfsions pourront valoir de rente en commune efti- 
mation,8c comprendre en ccles autres charges precedentes ; laquelle cllimation fc fera pat nollre- 
diA preuoft de Paris, ou depar le hault iullicicr en la iuAicc duquel lefdiAes maifons te polTcfsions 
font alsifcSi^ l’option de celuy qui vouldra faire ladiAc cllimacion; fur peine d’amende arbitraire, i 
nous à appliquer,à prendre furies tranlgrcircurs,8c auec ccdcmoureralc côtraA nul,cn cc qui exee 
dera lcdiA tiers. 

Itcm,8c Pii aducnoit qu’aucun d’orefenauât vendill rente,pour laquelle payer il obligeait gênera 
Icmcnt cous fes biens,foubs laquelle obligation ainli généralement fai Ac te palTcc pculTcnt cllrc te 
fculTcnc comprinfes fur les autres maifons 8c polTcfsions feans en nollrcdiAc ville 8c faulxbourgs d'i 
celle ville, 8c qucladiAe rente ainli gcncralcmcnt vendue cxccdallla valeur du tiers d'icelles mai- 
fons ou poiTclsions,nedcmourcroir chargée au moyc 8cparvcrtudc ladiAc obligation quciufqucs 
à la valeur de la rente à quoy lefdiAes maifons oupolTcfsions Icront appréciées te cAimees valoir, 
ainli que diAcll,cn cecomprinfcslcs rentes precedentes ladiAc obligacion,Paucuncs en y auoit,cn 
cc cas le vendeur nepayera aucune amende. 

Itc,8c Pii aducnoit que les proprietaires defdiAes maifons 8c polTclsiôs achcptcc on autremer ac- 
quicret rentes dont icelles maifons ou polTcfsions ferôt chargccsiScdcpuis cc,ils rcnôccnc à icelles 
maifons ou polTcfsions,ou leur foyct cuincecs par le moyc des criees dudiA priuilege ou autremer, 
icculx proprictairespourront pourfuyuir IcurkliAcs rctes te arrerages cftâs fut lefdiAes maifonsou 
polTcfsions,cdtrc routes pcrlbnncs <jui y prctëdroyent auoir obligation ou charge,dcpuis cc qu’ils 
aurôt rcnôcc,ouqu'cllcsauroyctcllecuincees:8cculxaidcrdeprioritc,comecuUcntpcufairclcs vo 
deurs d'iccIlcs rctes, ou vn ticrs,ou cArâge pcrfonne,f il cuA acheté ou acqAc icelles rctes, ndobftac 



Clurlesfèpticrme. faeil.]) 

^elcon<piecortru{lon que Ion ponrroit il léguer ou obiider en celle partic;& laquelle confiilion 
nous ne voulons |>rciuclicier i icculx proprietaires, en quelque maniéré que ce Toit. 

Item, que toutes manières derenres conllituees par achat & prix d’argent par accnremcr,parta 
Çcs faiâs entre coheritiers, ou autres,pardons,legs,ou autremenr en quelque manière que ce foit, 
lurlcsmairnns 6c poflefsions qui félon ledjft priutlegc fcpcnucntcrierec fubhaller,(i depuis lediA 
acenlcment,partages,dons ou legs,etles ont vendues ou cranfportces de main en autre,àqucl >te«nU 

qaesperfonnes qu'elles appartiennent,foyent eglifes,colIeges ou autres pcrfonnes, les proptietai 
res ri icellci mations ou polTclsions qui lônt àprelënt, ou qui feront pour le temps i venir,les pour dura, 
ront tachctcnc’cli i fçauoir le denier douze,iponnoyc courantàprefent, quelque prix que lefdi- 
ftes rentes ayent eftë vendues ou achetées. 

Item,lbubs lediâracbat de douze deniets,ne font comprinlês les rentes véducs le achetées en ltciii«Kb< 
foible m6noyc:c‘cll à f^auoir depuis le dixneufiefme iour de lanuier mil quatre cens dixhuidl,iuf 
qnes au tiers lourdeNoucmbre , mil quatre cens vin^t&vnielmeque forte monnoyeeuHcours: 
mats fra-ont rachctabics au prix qu'elles auront cou(lc,eu elgardau prix du marc d’argent, & pour 
neu que le denier n’cxccde le poix/ledouzc denicrs,monnoye courant à prefenr. 

Item, mais i]oe toutes rentes conlliiuces par acenfement apres le psemier acëfemenr,ou aprts 
•titres rentiett,<êront racheubles au prix delTufdiâ. 

Item,6c au regard des rentes conlhtuces par dons,legs,parrages,ou acenfement, tantoll apres 
fonds de terre ne fc pourront rachetcr,f‘ainfi n’eft quelefdiâes rentes foy eut onereufes,tellement 
qu'elles excedaflenc le tiers de la rente à quoy la maifon ou polfefsion feroit cllimee valoir de ren 
tei^par gens cacccongnoiirans,&parcdmunesannees:auqoel casles proprietaires dcfdiAes mai- 
ibns 8c podWsions pourront racheter lefdi des rentes,tant que lefdiâes maifons ou poiTefsions ne 
demeurenr chargées que du tiers de ladiAe rente, i quoy Icelles maifons ou polfefsions feront elli 
jDces,parIa maniéré deuant diâe. 

Item, que tousproprietaircs de maifons ou polfefsions afsifes esfauIxbourgs,chargees de rentes RSiniielê. 
excefsiues 8c oneteufe$,f ils veulent renoncer à icelles maifons ou polTcfsions,fans racheter lefdi- 
ûcs rentes on partie d’icelles,ils feront receuzaufdiâcs renonciations faire , en delailfant icelles feurreîstji 
anailôns 8c poflëfsions en tel eliat qu’elles eftoyent au temps de la prinfe , f'il en peult apparoir de- < 
ttans vnmoisapres enfuyuantladiAerenonciatiomlc Cnon,iceluy renonçant ferareceu ifaire la °°°' 

«liâc renonciation defdides mailbns Sc polfefsions , en les delailfant en tel eliat , qu’en icelles on 
pullfe conucnabloment demeurer & habiter,cn payant les arrerages. 

licm,quc cfdiâs rachats ne ferontpoint compnnfes les rentes amorties. 

ttem,aulsi cfdiâs rachats ne ferôt point côprinfes les rctes appattenâtes aux femmes vefues du 
xant'lcurs yiduicez,exceptc touresfois celles qui par clles,ou pour,& au nô d'clles,durât leutiHiâes 
vidnitez,auroyent eftd ou feroyent acquellecs , & aufsi celles qui par fuccefsion leur ercherroyér. 

ltcm,8c Icmblablemét n’y ferôt poiccdprinfcs rctes des cnfansmincursdurât leur minorité: & Rcmclnra 
par CCS prtfentesno* declarôs Sc voulôs qiiât à ce,dnrcr iufques à l’aage de dixhuiâ ans accôpiiz; 
lequel aagcacc6ply,fera leur rente rachetableau prix Sc parla manière q dclfus,Sc ferôt tenuz les ccmptinin 
racbetcun de côuoqùcr Sc appciler par deuât noflrcdiâ prcuoll de Paris,afiins ou amis prochains, 
en ce coprintles tuteurs ou curateurs defdiâs enfans,faucuncsen ont,pour voir coniîgner,par au 
thoritéde iullice,les deniers defdiâs rachats, Sc au furplus les employer au prohit dcidiâscnfans. 

Itcm,l! vn proprietaire vouloit racheter aufsi aucune rcnte,qui li nouuclicment auroit ellé con 
flituce ou acquife par le retier, qui n'auroit receu deniers d’arterages d’icclle rente,qui môialfent 
la valeur dcslots , ventes, failines,Sc autres loyaux coullemcns, lediâ proprietaire fera tenu de le 
xefticucr,ou de ce qu'U en auramoins receu. 

Item, quand aucun proprietaire vouldra ainli racheter renteconllituccfur fa maifon ou polfef- 
£on,afsi(e en nollrediâe ville Sc faulxbourgs de Paris,Sc C le renricr refiilc lediâ rachat, dtfant qu't 
celle rente fiill pieça conllituce incontinent apres fonds dcterre,par dons,legs,partagcs ou acen- 
lémeiit,Iédiâ renuer fera tenu d'en faire apparoir par lettres Sc tiltresiSc fil ne le monllre ainli pro 
ilemenc,ou au premier delay àtuy fur ce baillé par milice, fans autre procès , ladiâe rente fera ra- 
chetable,commeconllituee par achat Sc prix d'argent. 

Item,quc chacun defdiâs proprietaires pourra racheterde chacun rentier prenant rentefur fa Rcoietguift 

mailbn ou polfelsion de Paris,ou des faulxbdurgs,à chacune fois le quart de la rcntequ’tl vouldra 
racfaeter.Sc n’en pourra moins tacbeter de vingt fois parilîs à la fois, felle monte à ladiâe fomrne 
de vingt lois par an,ou pIus,Sc au dcifoubs de vingt folspanlis tout si vne fois. ^ 

Jtcni,f aucun proprietaire des maifoos*Sc polfcfsiôs de ladiâe ville Sc faulxbourgs de Paris, vou 
lait racheter des têtes pccpctacllcs,dôt lefdiâes maifons Scpolfefsiâs fefoyct chargées de viage,la 
propriété fepourraracheter pour les deux pacts,Scle viage pour le tiersau prix delfufdiâ: dont’le 

proprietaire aurales deux partSjSc le viagc le tiers. F ijj 
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Kâcfcpoar Iccm.que clucuo proprictairc qui vouMra raclieccr rente fatramaifon , cm pofTcrsion dePitis, 
n ridKccr qu de; fiulxbourgr, pourra pour fa reurctc faire mettre en criées au chaftellet de Paris, la renteque 
puaico. il youijfjjjçi,j[jf^fj„sjutrecuocation faire. 

Item,êc (i durant Icfdiâes criées aucuns qui auroyent droiâ dliipochoque, rente, obligatiôs ou 
autre chargc,ne foppofoyct iicclles criées, ils feront priuez & déboutez delcurs hypotheques 8e 
. obligations,renicsou autres charges,au regard d'icelles rentes: ic feraladiâe rëie dcliuree audift 

challclet audiâproprietaiteiSef'aucunsfoppofcntdurantlefdiâes criées, icelles part'aides conli- 
gnera l'argent par l'ordonnance de iu(ticc,cn main feure pour en elVre difeuté, au regard defdiâs 
cppofins,8cparmyceladiderencc fcradeliuree nette audift propnetaire de toute hypotheque, 
ccntc,obligation ou autre charge.fansanendreladiicufsiondcfdiÂs oppofans. 

Item, & Il aucun proprietaire vcult racheter rentes appartcnâics à aucuns benchees d’^lilê qui 
ne foyent pas amorties,!: proprietaire fera appeller par deuant le preuoft de Pans, ou fon lieutenâc 
le polTeflcur dudiâ benence auec le patron ou collât eur: 8c le donateur de ladifte rete ou ceulx qui 
de luy auront caufe, lîconuenablement fans trop grands fraiz , eu cigard àla tenterachetable, ils 
peuucnt cllre conuenuz 8c adiourncz;8c linon,par cry general faiâ par quatre loursdc Samedi , en 
l'auditoire ciuil du chaftelet de Paris.fignilîc au lien dudiâ bénéfice : 8c faucun proprietaire veult 
. racheter rentes appartenâtes ^ colleges,hofpitaulx,hollels Dieu,maladcries,margueilerics ,con. 
frairies ou autres communautez qui ne feroyent amortics,lediâ proprietaire fera fcmblabicment 
appeller par deuant lediâ preuoft de Parir,ou fondiâ lieutenant, les gardicns,gouuerneurs ou mai 
imcsdefdiëhcolleges.hofpitaulXilioftcls Dicu,ma1aderies,margueilTcries, côfrairies ou efimunan 
tez : 8c aufsi le donateur de iadiâe rente ou fes ayans caufe , fi conuenabicment fans trop grands 
fraiz , eu cigard à ladiôc rente rachctable , ils peuucnt eftre conuenuz 8c adinu rnez : 8c finon par 
cry general faift par quatre iours de Samedicn l’auditoircciuil dudiâ chaftcllct,8c lignifié aufdiâs 
lieux de collcges,holpitaulx,hoftcls Dicu,maladcrics,margucillcrics,conffairies ou communau- 
tez,pouradui&rcnquoy l'argent dcfdictcs rentes rachetées pourroit eftre conueny:8c fiicculx ap- 
peliez ne comparent par deuant lediâ preuoft ou fondiél licuccnani.lediébproprietairc confignen 
fon argent en main de iufticc,8c dcmourcra defeharge de ladifte rente. 

ltem,pourcc que pluficursdefdiâes rentes ont efte prinlês,8<; les autres afsignees en feurctc de 
douaires aux traiélez de pluficurs mariages,dont les pries font cncorcs côioinÀcs,les autres ache- 
tccs pour eftre le propre héritage des homes ou des femmes quiiftrôt dcidifts mariagcs,lcs autres 
gn^nféii appartiennent à leurs femmes de leur cofte: parcillcmct Sc d’autres fcmbl.ibIcs,Ieproprictaire qui 
r«»aedoii- vouldta racheter telles rcntcs,fcra appcller<au regard de ce qui touchera rhômcaclafcmmc)en- 
rtuECi" fcmble leur perc 8c mere fils en ont aucunsà Paris, finon leurs freres 8c forurs ou autres prochains 

prn. parens cftans i Paris,f aucuns en ontic'eft à fçauoirvn du cofté de l’hûmc,8c deux de la femmc:8e 

quâtà ce <jui touchera la femmc,il fera appeller fon mari,8c elle, 8c trois perfonnes du cofté d’elle, 
Scducoftedefon raari,vncperfonnefculcméc,faucunccnontà?ari5:8cendefauItdcparcs,auires 
de leurs amis 8caffins demourans 8c habitansi Pans, pour vcoircoofigner l’argent de la rente en 
main fcure,8c aduiferen eulx i qui lediâ argent fera baillé pour employer au proffit de ccluy à qui 
eftoit ladiâc tcnte,pour fortirnature pareille 8c condition que failoit ladiâé tente amiî rachetée. 

Item,pourcuitcr les débits qui pourroyct fourdre encre diuerfcs perfonnesqui auroyct rete fur 
vne mailon,mafurcou poftcfsiô,pourcequechacun d'euixen vouldroit deucnir propriocair'c.à fia 
d'auoir faculté de racheter les autres retesii toftqlcdiâ proprtctaircaura rcnôcc à fadiâcmailbn, 
mafure ou poircfsid:ouquâd aucü ne reportera proprictaircien cecas ccluy qui aura faiâfairclcs 
criées en vertu dudiâpriuilege,pourraachecer la proprieté:lcql quant àcc.fcra parfaire aux autres 
rentiers, pourucu qu’il fera tenu fedcclarcr au papier 8c regiftres defdiâcs criées, en 8c dedâs quia 
zc iours prochains apres Icfdiâes cnccs parfaiâcs:8c icelle propriété ainiî par luy achetée, il aura 
la prerogaciur 8c faculté de racheter roures les autres rentes rachctablcs,par la manière q diâ eft. 

lcem,8cf'iladucnoicquedeuxouplulicursd'iceulxrenticrs,fcitrcncfcmblablcdiligcDCcdcfai- 
re Icfdiâes criées par la maniéré dcfluldiâe, celuy d'entre eulx qui dedans quinze iours apres Ict 
diâcs criées faiâcs 8c parfaiâes , enfeignera 8c monftrcra par lettres 8c tiltrcs fa rente auoir elle 
confticuce la première, aura la prcrogaciuc deftufdiâc. 

Itcm,8c fi celuy ou ceulx dcldiâs reciers qui aurôt faiâ faire Icfdiâes criées ne dcclatct leurvo- 
lûté par la manière q diâ cft,Ies autres oppofans cnfiiyuamét aurôt telle faculté 8c prcrogatiuc en 
lieu d'eulx, fclô l’ordre 8c priorité de la côftiiution de leurs rentes 8c debtes, dot ils ferôt faire foy 
par lettres 8c ciltrcs,cûme delfus eft diâ,en 8c dedâs autres quinze iours produis apres enfiiyuâs. 
Item, 8c fi durant ladiâc quinzaine aucun ne faifoit Ta diligencc,le premier d’entre eulx qui la 
ladiâc quinzaine palTee,aura ladiâc pretogaiiuc par preuention, fans pourcc faire aucuneC- 
uoo. uocacion autrement que defl'us eft dlâ. 



Chiries&pttcftne. fuciI,J 4 

ltcm,tc&tticans ne (ê declaroycnc proprietaires de ta maifonou potrefsion ainfi criee,en & de 
^ens dcmy an entîjy uam,fic que lcrdiâes criées par vertu dudiâ pnuilege auoycnc cflc faiâes tir 
parfaiâcSjOoftrc procureur au chafteIetdeParis,ou autrequi faire le vouldra,pourra faire mettre 
en criées par lea qiutrcquatorzaines,ladiâe maifon ou poirefsiu,enle lignifiant parvnfcrgent en ^oUiuin 
laprcfêncedcdcux cefmoings du moins,auxoppofant des cnecs faiâes par vertu dudiâ pnuilege 
le ÛCi autres euocations faire;& icelles criées hiiâes Sc parfaiâes, icelle maifon ou polTelsion fera 
baillée au fccôd rapport defdiâcs crieesrLequel rapport fera faiâ es iours de Mercredi &;Samedi, 
de U dcliutance au fécond rapport, au lour de Samedi , par noflre preuoll de Paris ou Ion licutenâr 
au plus offiant Sc dernier encherilfeur à rcte , pour Æ-clle tourner & céucttir au proflic de celuy ou 
cenix qu'il appartiendra: Sc payera celuy au proâic duql ladiâe adiudicaciô fera faiâe,lcs fraiz des 
diâes criee$:& vaoldra lediâbail,8cfifera icelle rcte racheptable,au prixScp la manière q diâ efl. 

Item , Se au cas que noârediâ procureur ou autres n’entreprendroyent de faire faire icfdiâes bitiMt fu 
criées, par la raaniereque diâ clt,le feigneur fôcier fera tenu de faire mettre en criées par lefdiâs 
quatre quatorzaines icelles maifons Sc polTefsions,lediâ demy an palTc,en le lignifiant par vn fer- 
gent CO la prelênee de deux telmoings du moins , aux oppofans des criées faiâes par vertu dudiâ 
priuilege,Sc (ans autre euocation fairc:Sc icelles criées faiâes Sc parfaiâcs,Udiâe maifon Sc polTef 
lion fera baillcean fccôd rapporr dcüiâes criccs(lequel rapport fera faiâ es iours de Mercredi Sc 
Samcdi^sar nollrcdiâ preuoll ou fiMdiâ lieutcnât,au plus oHrât Sc dernier encberiUcur) à rente, 
poatioucnerStconuertic icelle rcte au proffiede celuy ou ceulx qu'il apparticdra.fur peine de per 
drepar lediâ feigneur foncier,ledroiâ des premières rcntes.ScIcs arrerages de fon cens qui en le 
rontdeua, nilqucs dcc qu'il y ait proprietaircs,Sc recouurera lediâ feigneur les dcfpcns defdiâcs 
criées des quatre quatorzaines fur celuy au ptolfit duquel ladiâc adyidication fera faiâc , Sc léra 
icelle rcorc racheptablc au prix,Sc par la manière que dclfus. 

ltem,le (i leldiâes maifons Sc polfefsions auoyent clic vuidcs Sc vagues par an Sc iour , Sc qu'ci- Crim ^ 
les n'colTcntellc mifes en criées par vertu dudiâ priuilcge,lediâ feigneur foncier fera tenu de les 
&ircinenrcen criée par vertududiâpriuilcgeaux bourgcois,fur.lcs peines dcfl'ufdiâcs.Scd'abon icimfuc 
danc Icfdiâct criées faiâes Sc parfaiâcs,Sc lcdiâ demy an pâlie, fera faire les criées par les quatre 
quatorzàincs^ainliqu’ilcllcontcnu au precedent prochain article. 

Itcm,qu'aucunsnc feront d'otefenauât rcccuzamcttrc prisderente n'enclierefur les maifons £„cliavi 
te beux criez,f ils ne font tcfmoigncz fuffifans par gens dignes de foy de payer la tcntc,pour Sc à la pi< Cctrnu 
'quelle ils auroy cnr mis Sc mettront lefdiâs lieux criez à la valeur du pnx d'iccllc rcntc,ou Uudiâ 
pris baslIcT bonne Sc fuffilâncccaution. 

Item , Sc ne leur feront baillées aucunes lettres d'iccllcs adiudications ,pIulloll Sc iufqucs à ce Ciim iCia 
qu'ut auront cftetclmoigncz fuffifans,par gens dignes de foy , ou qu'ilsauront baille ladiâe eau- 
oon fufjfifântc.Ec pour iccllcbaïUcr , leur fera baille Scprelix temps de quinze iours prochains cn- 
fiiyuans icelle adiudication:auquclcas lefdiâs lieux feront de rcchcf(iccluy temps palfc) rappor- 
tez en iugcmenCjComme parauât aux prochains loursdc Mercredi Sc Samedi, Sc adiugez au plus 
ofiantàprix de rente,ainliquedcirus. 

ltem,Sc qu'apfes Icfdiâes pnfees Sc adiudication faiâes, les premiers feront tenuz de faire vifi- viCutii><i& 
ter les madons Sc lieux criez Se adiugez par qirez Sc gens en ce experts Sc cognoilfansiSc en faifant îéîiMii'd- 
ladiâcvifitadô fera faiâcdeclaranon de lalôgucurSc largeur dcidiâs lieux, Sc aufsiapprcciation lugn ipti 
de la valeur dpris d’argent pour vnc fois , tant à la charge de la rente à quoy lefdiâs lieux auront ^ 
cfié ddiugez,commc fans la charge d'iceuIx:nollte procureur audiâ challcllct à ce prefent ou ap 
pcUdjSc le feigneur foncicr,fil eft demeurant en la ville ou faulxbourgs dcj*aris , dont lefdiâs lu- 
iczfcront leur rapport pat eferir , qui fera enrcgillrc par le clerc de la cour en vn hure ordinaire, 
tout aux defpens des preneurs. 

Item, quepoor faire Icfdiâes vifitations Sc apprcciations,fcra donne Sc prefix temps dcfdiâs Tminae 
qainzeioursàifuyuans,aufdiâsprcneurs;Scaucccc,IcurfcraintccdiâScdcfcndii,cnfjifant lefdi- '«iuc 
âes adiudications,dc ne faire droiâ de propriété dcfdiâs lieux adiugez, iufqucs à ce que Icfdiâes 
'vifitations SC appréciations feront Sc auront cllé faiâcs,ainii que diâ cil. 

Ité/auefilculiâsptcneurs,Ieurshoirs,ouayâscaufc,vouIoyëtrcnôceraufdiâcsmaifon5Scticux Rtn<»da- 
ainfi Miugczdls fêrôt tenuz les delailTcc en aufsi bon cflat Sc valcur,câmc ils eftoyet au teps dcfdi. "j 
âes adjudications Sc apprcciations:ou autremet ils ne feront point rcccuzà ladiâe renonciation. 

ic^SCau regard des lignificatiôsqfc ferôtaux oppofans des criées faiâesp vertu dudiâ priuilc 
ge,icelles (ignificatiôsfetôt faiâes aux hoilcis Sc domicilies clleuz pat lc(Ui& oppofans,durâi lef 
Siàes criées dudiâ priuilcgciSc vauldrôt cômefifaiâcs ciloyce aux perfonnes d icculx oppofans. dleuirar 
Xoutes lefquellcs ordônances cy deil'us crâfcriptcs, Sc les poinâs Sc articles en icelles côtenuz,* 
roalôs Oc ordônôseftrc tcnuz,gacdezSc obfctucz àtouliours,Guucnfiraindrcco aucune manière. 
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Si donnons en mandement par ces mcfmes prcfentes il noz amez SC feaulx cdreillers'les gtn 
lenans 8c qui tiendront noftre parlement, les gens de noz comptes àPatls,au prenoft de Paris , SC 
à tous noz autres iulticiersScofnciers ou à leurs Iieutenans,qu'icelles noz ordonnances es poinâs 
8c articles en icelles comcnuz,ils tiennent, gardent , facent tenir 8c gardcr,fans en(raindrc:8c qu’i 
cellesnozordonnanccs ils faccnt publier 8c enrcgillcer es licux8c re^iUresàceordonnez.Etdfin 
que ce Toit chofe ferme 8c llable î toufîours,nous auons faiâ metrre a ces prcfentes noftre fccl. 

Donne i Paris au mois de Noucmbre, l’an de grâce mil quatre cens quarante 8c vn. Et de no* 
ftrc rcgne,le huiaicfme. , Ainfifigné, ParleRoycnfonconfcibAuquelIccomtc 

d’Archeu,Vous les cucfques dcClcrmonc,Ntayn,8cSenlis:mc(sirc Hugcs de McITIclian de lam 
bcs,mcfsirc Régnier de Bouligni,8c plulicurs autres prefents. Et plus bas enlamarge defdiâeslct 
très efloit efcriprccqui f’enfuir; 

Collation des lettres en ces prcfentes incorporces,a cite faifte auec vn extrait des regiRres de 
chaflelct faiâ d'icellcs,foubs le fccl de la prcuoRc de Paris, V i(â conten.Et Duban,Et au dos dcfdi 
âcs lettres cRoit efeript ce qui f enfuit: 

Prfpolitusmcrcatorum 8c feabini villz Parilienfis przfcntaucrunt huiufmodi literas dominis 
praefidentibus S: confiliariiscurizparlamenti Parifienbs,in caméra congrcgatis,8c ipiâs petierunt 
8c rcquilierunt in diâa curia pubhcari 8c regiRrari,die vigelima Ianuarij,millcfimo quadringctefi- 
moquadragclimoprimo.Ex quorum dominorum prxlidctimi 8c confiliariorumdcliberatione,di 
âxlitcrx fucrunt,8c funt in diRzcurizrcgiRris rcgiIlratz.Ncc impediunt diâidomini przfidcn- 
tes 8c conliliarij,quin diâz literz pofslnt aLbi,vbi dcccbit,publicari. ^ 

Ainlî ligne, Clicnetead. 

Item,przfcntes literz Ic^ziucrut 8c publicatz ad burellu[n,in caméra côputorum domini no- 
ftciRcgis,Pariliis,dicvlcimamcfis lânuarij,anno domini milIcEmoquadringcntclîmo quadrageft 
moprimo. Et ibidc libro cliactaru eiufdc tcporis,folio quinquagclïmotcrtlorrgiRratx. LcBcgue. 

Lcucs,publiccs 8c cnreginrees en iugement au cbaRclet de Pans , le Icudi premier iout de Fe- 
uricr,l’an de gracc,mil quatre cens quarante 8c vn. • 

Ainlî ligne, Doulxlire. • Rcgi(l[ata. 

Cy finent les ordonnances Royaulx,fur le faiR des rachapts de rentes 
de la ville 8c faulxbourgs de Paris. 

, ORDO^VA^CES RpYAVLX TOyCHAtiT LÈ 

Ptit Je parlement, failles parle Kjy Charles fêptu/hie du nom. 

H A R L E S,par la grâce de Dieu, Roy deFrancc : Suuoirfaiibns i tous prcfci\; Sci 
venir: Qtm comme pour auoir exerce bonne 8c bricme expédition de iuuice en no- 
Rrccourdcparlemct,quicR capitale 8c lbuucrainedcnoftrcRoyaumc8cfcigncurie, 
8c fubicquemment esautres cours 8c iurifdiâions qui y font fubicâcs,noz prcdcccl* 
feurs fucccfsiucmcnt en leur temps ayent faiâ plulicursCC diucrfesordonnaoces,tant 
en compofant 8c faifant lesaucttncs de nouuel,qu‘aufsicn dcclarant,interpretant, corrigeant , 8C 
adiouRant à celles qui deCa cRoyent faiâcs Rlon les variations des temps, 8c cxigcccs des cas : Et 
ilfoit ainliquenoz amcz 8c feaulx les prefîdens 8c confcillers de noRrediâe cour cRans en icelle 
en noRre bonne cite de Paris,conliderans que pour les guerres ,diui(ioni 8c autres maulx qui ont 
eRc en noRrediâ Royaume,lefdiâes ordonnances n’ont bonnemcnt'peu du tout cRre gardées 8c 
entretenuesen leur force 8c vertu: dont fefont enfuyuiz plulieurs grands inconueniens à la' foule 
de iuRice,8c opprefsiyn de noz fubicRs: 8c pource delirans lefdiâs prelidens 8c confcillcrs le bien 
8c honneur denoiis 8c de noRrediâe luRice,8c l'abbregement des caufes 8c procesde noRredide 
cour ayent cRc meuz d'cuIxaR'cmbler en bon Sc competent nombrc,8! de voir 8c vilitcr les qrdon 
nances ancicnes,8c apres bien fongneufe vilitation 8c grade 8c meure deliberation fur ce par eulx 
faides 8c eues,leur ait fcmblé eRre expedict 8c nccelfaire pourle bic de nous 8c de la choie publiq 
de noRredid Royaume, d’aucunes d’icelles ordônâccs rafrefehir 8c réduire d mémoire Iculemcr, 
8c les tenir en leurs termcs8cteneurs/ans autrcmctles repeter ou refumer en ce qui nerequiert au 
cuncmutaciô;8cauecce,demuer,corrigcr,adiouReroudiminucr,8cfaircdeclaratiû,interprctatiâ 
ou modiEcatio à icelles,8c en ce q les cas le requicret : 8c aufsi de pouruoir 8cdûner nouuellemenc 
rcmede en ce,en quoy Icbic n’auoir cRc aucunemet pourueu : pce pcult cRreqIes casqrcquicrct 
depfent nouuelle prouilii3,n’cfchcurct,n’aduindrct lors ainli qu’ils font de prelenc,iât en ce q tou 
che les prclidës,c6fcillers Sc aurrcsofliciersde noRrediâe cour ,qu'aufsi en ce qui touche le faiâ 
des parties plaidoyâtes en icelle, 8c de leurs aduocats8cprocureurs:8cleur aduis fur cout,ayét mis p 
' chapitres 8c articlcs,8c icculx enuoyez p deuers no* 8c noRre gradcôfcil,pouren cRre taid8c ordû 
ncp nous,aïli q verrius cRre à faicc.No* voulâs(côme raifô eR)bô ordre Sc forme deiuflice cRte ce 
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Boz cnnoftndiftc cour de parlement qui eft 8c doibt cftrc vraye Iumiere8c exemplaire à toutes les 
autres debonne cquicc 8c droiâure.Et poureeque auds trouuc lel'dids aduis delilicbprefidcs 8c con 
&ülcrs de noftrcdiac cour cô tenuz Sc dcclaircz cfdi:is cliapiftrcs 8c anicics élire trefta ionnabics, 
\tilcs8C côaenablcs pour le biin de nous 8c detouteladitlcchofcpubhcquc de nollrc royaume:!- Ccutro 
cculxpff grande 8c meure deliberation de noIlrcdiA grâd confeü auons accepté 8c euz aggreabics 
6c fewo ce 8c Gir iceulx ordonne 8c ordonnons par ces prefentes 8c faiû les ordonnances en la for- 
meJcmanicie qui fcnfuyuent: 

]^emicrcmenc,pourcc qu’aucunes dcrdiUcs ordonnancesanciennes , fonrmention d’elire ofH- 
dcrs,conrcillcrs en noftrcdiâc cour de parlcment,8c lieux 8clicges d’icelles quand ils vacqueront: cle pre 
ordonnons que pour mieulx8c plus feurement y pounieoicd’ordcnauant,quandil viendraàlacon >"<cr. 
gnoidânee de noilrediâe cour, qu’aucun lieu dclaiûs ofSeiers vacquera,inconrinCiit 8c leplus brief 
que faire fe pourra l'clcâionfoit faiâe p forme de fcrutinc en nodrediéte cour par toutes les deux dtUcour 
chambres alfemblees 8c prefent noftre amc 8c féal chanccllicr f ü eft prefent à Paris , 8c il y vcult 8c 
peult cftrc d’rnc ou deux ou crois perfonnes que noftrcdidc cour verra dire plus idoines 8c fufli- fcimice." 
lans dexcrccr lediâ ofKcc:8c ce faicl nous en aduerciiTcnt 8c certifient de ladiâc cleâiû 8c lequel des ij. 
ellcuz leurfêmbleraplus prt^icc pour iccluy office exercer i fin que miculx puifsions auoir aduis à ^”"^1- 
pourueoicàiccluyofficcainfiqucvcrrons qu’affairefera. rSwil'îa 

Item àccttaincs ordonnances raifantes mention de la tefidcnce que lefiliéls prefidens 8c-confeil- 
lets doibucntfalrc en nollrcdiac cour.adioutons 8c ordonnons quccculx qui ne reCdcront ou qui 
fe partiront d’icdlc.fcant noftredift parlement, fans le congé 8c hcencc de nofibediac cour foyent «« Cm 
priuez descmoJomcnts 8c proffitsd'iccllc;commcfont cômifsions quiviennét 8c ylfent d’icelle par 
tout le parlcincnt ou il auront faiâ faulte de refider 8c pour le parlement enfuyuant. 

Item 8:irocdonnancc autrefois faiâe que nul confcillcrcnnoftrcdiaccour nepuilfc prendre ciftiliiw 
office ne penfion d’autre quelconque que de nous: y adioullons 8c ordonnons peinec’cllafçauoir 
de oriuatiô defon office royal(ipfo faao)& fans autre dcclaratiô fil n’a fur ce de nous côgé 8c bcccc. 

ltem,à certaines ordonnances faiftes à findeccler 8c nonrcuelcrles fccretsde nollrediae cour: 3""*“ 
adiouflons Sc ordonnons, que faucun offider de noflredifte cour,foit prdidcnt,cünfeillet, greffier, cJ’o’’ iï' 
notairc,ou autre, rcuele d’orefênauanc,en aucune manière, les fccrcts d’icclle noftre cour, ilfoit prî liccue. 
oc pour tout vn an entier de rcmolumct de les gages deuzà caufede fon officc:8cli le cas le requiert "O- 

(eu regardàiccluycas,8càlaformc de reuclcr)illoitptiucdc l'on diftoffice.Et qu’il foitenioinade 

par no’Sc noftrediaecour,i tous les pccfidcs,c6fcillcrs,8c autres officiers d’icclle,fur le fcrmet qu’ils lit"»'! ° 
ont i nous 8c i noftrediae cour,que fils, ou aucun d’eulx, fçautnt aucuns qui d’orefenauât rcuclcnt ‘‘ 

les fecrets d’icelle.qu’ils le difênt â noftrediae cour, ou aux prcfidcs en icclle,Ic pluftoft qu’ils pour- cL'S-’’ 
ronc,! fin de fur ce tiire information par aucun ou aucuns de noz côfcillers de noftrediae cour,qui ’*'■ 

à ce feront commis par icelle: Icfqucis la rapporteront leplus bref qu’ils pourront , pour en cftrcor- «'üu 
donne par noftrcdiâc cour,ainfi qu’il appartiendra. Et fi aucun dcldias officicrs,ou aucunsdes liuif 
fiers de noftrediae cour eftoyent ttouuez auoir rcuele Icfdias fecrets,qu’ils en foyent puniz:c’cft î 
rçanoir Icfdias huifsiers priuez de leurs offices, Scies clercs dcfdias officiers foyent banniz de la vi- de >• cc«r 
comte 8c preuofté de Paris,à temps, ou à toufiours,fclon l’exigence du cas. Jrochni* 

Item,8c fi le cas aduenoit que Icfdias fecrets fulTcnt rcuciczpar aucuns prélats, ou autres qui ont f; <°eo"de 
faculté de venir en noftrediae cour, qu'ils foyent priuez à rouliours de communiquer ou afsiftcr 8c 
dire aux confdls d’icelle,8c contrainas Ipaycr amende arbitrairc/clon l’exigence du cas. ? 

Item,i certaines ordonnances faifantes mention que ceulx qui tiendront noftrcdiaparlcmct,nc °'*< 
mangeuffent neboyuent auec les parties qui ont à faire deuant euIx:adiouftôs 8c ordünons que d’o- ' 
refenauant fbit defcndu,8c defmaintenât défendons aux prefidens 8c côfcillers,fur leurs fcrmcs.quc 
le moins qu'ils pourront ils fréquentent 8c communiquée auec les parties plaidantes en noftrediae 
cour Se qu’ilsne mâgeufTent ne boy uct auec elles à leur conuy, n’aucc leurs procureurs 8c aduocats, 
quand ils fçaurôt que lefdiclsprocureurs 8c aduocats les couleront à la requefte 8c aux dcipens def- rciDi^.° 
«liâesparticf.Et aufsi quclcfaias prefidens 8c confeillers fe gardent leplus qu’ils pourront de pren- 
dre 8c receuoir par eulx, leurs gens 8c familiers,aucunsdons ou prefens defifiaes parties, autrement ''b 
qu'il n'eft permis de droiafoubs quelque cfpccc que ce foit , fonde viandes, vins ou autres ebofes. * 

Jrem,i certaines ordonnâces faifantes mention qu’on ne teçoyue aucuns en fournill'emcsipart, fwnil'Si 
adiou/ldsic ordonnons peine d’amedearbitrairc cotre les infraaeutsd'icclles,fclôrcxigécedu cas. 

Item,d certaines ordonnances côtenantes que les feigneurs de parlement doyuct venir bien ma vij. 
tiii,8c continuer tant que lacourfera : adiouflons 8c ordônons,qucd’orcfenauanc tous les iours que viij. 
ies prefidens 8C confeillers de noflrediaparlemct,deurot venir en nofttc palais à Paris,pourbcfbn- 
garr en noflredia parlemét,(foit pour plaider ou confeiller } Icfdias prefidés 8c céfeillers viennet & 
cnocntcnnollrediâe cour incontinent que fix bcuies feront fonnces,ou aumoins dedans vn quart 
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d'heure apres furpeinc de priuacion de leur falaire pour le iour,au regard de eeulx qui defauldroyét 
à lept heures fonnees , ou le pluftoll que faire fe pourra apres, on commencera à plaider en ladiâc 
cour, à iour de plaidoirics:& a iuger les procès à iour de confeil à ladiûc heure. Et entre ladiAe heu- 
re de iîx heures, 6: ladiâc heure de fept heures ferôt expédiez les menuz appoinûemés du regiflrc, 
& les requelles par la forme cy apres declarce. 

jjj Item,adioullons & ordonnons que d'orefenauant chacun iour de confeil Ion vuidera préalable- 

ment & feront expédiées les difhcultez du tegiftre ü des caufes plaidoyees es iours precedens : 8c 
, que pour ce faire legtefHer fera tenu chacun iour que Ion plaideraaduertirleprelldct,8c luy ramen 

g teuoir IcfdiAcs diflicultcz,8c le contenu de fondiâ regi(fa:c:Sc aufsi qu’à vn chacun iour de confeil il 

apporte en la chibre dudifl confeii,fondiâ regiftre pour requérir lefdiâes difficultez eftrc vuidees, 
.. 8c icelles réduire à mémoire. 

X. Item.pource que 1a grade multitude des requelles qui font baillées chaeü iour ànollredifle cour, 

cmpcfchent moult les autres befongnes d'icellcs: ordonnons(cn ampUant certaines ordonnances 
failantes mention que quandlcpreiîdet vient en iîegc pour plaider ou pour côlciUeronneledoibt 
Kc^oe. empefeherde requedes ou autrement pourquoy fon onicc ordinaire 8c la deUurancc du parlement 
ÎiIuto* empefchez)quc d'orefenauant toutes manières de requelles aufquelles conuient fairctelpô 

au gicf- fe foyent baillees au greffier de ladifle cour lequel hta ou fera lire en pleine cour les ciuiles concer- 
nantes les procès Sc befongnes de la grande charabre:8ccelles juitouchentles procès 8c befongnes 
^ qui font de la chambre des enqucllcs il les portera ou cnuoyra à icelle chambre:8cles criminelles en 

la tournclle criminelle ou au greffier criminel pour ellre par icelles châbre 8c toumellc relpôdues 
8c expédiées. Etiurcront Icfdiâs greffiers tant ciuil que criminel d’oreftnauantnonfignern'expe- 
dicr aueune refpûfc à icelles n’aucunes d'elIes,finon félon ladeUbcration de la chambre ou ladiâe 
rcqueilefera veue ou rapportée 8cIuyprefont:oufil n’y pouuoit edrepour aucun etimelchement ne 
cclfaire , qu’aucüs des autres greffiers ou des quatre notaires y foyent 8c Cgnent leluiAes requedes 
en la maniéré dedufdide. 

Item , àcertaines otdonnances declarantesquelles caufes 8c de quelle condition doibuent edre 
'' traiâccs 8c expédiées en nodredide cour,adioudons 8c ordonnons que de nulle caufe quelconque 
introduide en nodredide courlacognoilTance du principal ne fora commifepar requede n’autre- 
ment àaucuns confcillcrs denodredide cour : 8c l'il aduenoit que d’iceluy prindpal efehee ou dé- 
pende aucun incident 8c fut ce foyent requis cômiiTaires pour vuider ledid incident 8c defeharger 
nodredide cour, faire fe pourra en commettant feulement lefdids coramilfaires àouir les partics8c 
rapportet en nodredide cour ou en ordonncr,8c qu'à ce dernier poind les parties contendentes fo 
confentent 8c que nodredide cour ordonne que les commiflaires donnez a expedier lefdids inci- 
dents foyent d’orefenauât ouis à hure leur rapport en ladide cour,apresS: fi todqueleur regidre fo- 
ra vuidc 8c expédié 11 l’heure le peult porter. Et quand lefdids commilfaires feront leurdid rapport 
que ce qui auraede efoript 8c produid par les parties par deuers lefdids commilfaires foit leu en la 
cour auant que fur ce donner arred ou appoindement parla cour. 

Item,à fin que les procès preds 8cen cllat de iuger foyent vifitez,rapportez8ciugez en bon ordre, 
forme 8C manierc,ordonnons que d’orefenauant les prefidens de la grande chambre falfembleront 
ronldi chambre quand verront que bon fera,auec eulx appeliez deux des plus anciens confeillcrs 

STiîb^. d’icellel’vn clerc 8c l’autre Iay:8c fur leur fermcs,loyautez 8c confoicces feront vn roolle defilids pro 
ces preds à iuger en gardât le plus que Ion pourra l’ordre des bailliages,preuodcz8c fonefohaulcecs. 
Et ce faid feront lefdids procès par eulx baillez 8c didribuez aufdids confoillers pour edre par cuIx 
veuz,vifitez,extraids 8c rapportez eu regard à la qualité du procès 8c du confeiller à qui vn chacun 
defdids procès fera didribué. Et feront lefdids procès ainfi veuz 8c vifitez,rapportez,iugez 8c expé- 
diez en gardant le plus que Ion pourra l’ordre defdids bailUages,preuodez 8c Icnefohaulfoes 8c aulsi 
defdids confeilIers,tcIlement que chacun defdids côfcillers puilfe edre rapporteur 8c iugeât , finon 
que pourgrandc 8c euidente caufe aucunproces deud raifonnablemct edre préféré endecifiô,8c ex 
peditiôilequcl diffiny parce moyen 8c iugé. Ion reprendra ledid ordre:8c pareillement le feront les 
prefidens des enquedes 8c fera défendu 8c defmaintenant défendons aufdids confoillers qu’aultre- 
ment ils ne les baillent fur peine d’edre reputez pariures,8cd’amcde arbitraire,8c foront lefdids pro 
en oeceè ces iugez 8c expediez fans aucune interruption ou intermifsion 8c fora enioind à vn chacun rappor 
uiic aoii teur for fon formét 8c peine de pariureqd’orefenauât ne foit rapporté aucun procès de quelque gran 
deur,brieueré ou qualité qu’il loit fans taire extraid dudid proces:8cadiout6s ce que did cd à certai 
ne ordonnance faifants mention que tous les confcillets doyuent edre rapporteurs 8c iugeans. 
xiij. Item,ordonnons qu’en iugeant lefdids procès en chacune defdides chambres 8c aulsi en la tout 

ncllecriminclle les inuentaircs des parties feront veuz8c leuz tout aulôg,à fin queriennefoit omis, 
qui face à la decifion du procès que Ion iiigera. 
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Icem,qwks prelîdcns,rantde la grande chambre quedes enquc(les,oycnc benignemcties opi xiüj. 
nions des côftillcrs dcfdiâeschâbre$,en faifantlesiugcmcncs des procès & rapports en icellcs,& rf'Mï’or- 
ne,difcnt choie pourquoy leur opinion puilfe cflre appcrccue,iufqucs à ce que tous les conlcillcrs ^n>îno°i 
preTetis as iogement ayentdiâ leurs opinionsiSauf toutesfois que fi par Icfdiâs prcfidcns.rappor- 
tcur.oB aatrc,ciloic apperceu qu’aucunsdes opinans crrall en faiâ,it en pourroit aducrtir. péiiMldn 

Item, ordonnons que nul defdiâs prefidens ou confcillers de noflrcdifte cour qui fcracommis proen. 
iexaminerouintertogucraucunpnronnicrd'icclle, ou autrcadiournc à comparoir en perfonne, 
nepridra,n exigera par luy ne par autre, aucune choredudiâprifonnier ou adiourne à comparoir J"” °>7i!:7st 
enpcr1bnnc,iied'aucrcdcparluy,pour l’auoic examiné ou intcrroguc. •ncuncci»- 

Itcm,Sc poitrce que plulicurs prilonnicrs & adiournez à côparoir en pcrfonne,pourroycnt eftre 
delmrez Sc eflargiz quoufquc , üc les cas fie malcfices dcldiâs dchnquans demourez iinpuniz par fo»ia. 
fâalted appetlerfic oir nofire procureur, auàt que faire expédition & prouifiû aufdiâs priibnnicrs: xv|. 
Aoons voulu fie ordonnc.voulons fie ordonnons,que d'orefenauant Icfdiûs dchnquans ou malfai 
ftcurs prïfonnicrs,ou adiournez à comparoir en perfonne ne foyent aucuncmcntdcliurczncdcf iHTi,„œpi 
pelchcz parnollrcdiâe cour,fans prcallablcmcnt appcllcr fie oir nofircdiA procureur , pour fça- '“T'i’psr- 
uoirce qu'il vouldra dire contre Icidiâs malfaidcurs,pour riniercll denous fie de iuftice. 

Icé,ordonnos que toutes informatiôs foyent premicrcmct apportées par deuers le grefFc,fie par •»"> oi> le 
legrcfEer baillées à no(lrejpcurcur:lcql,iccllcsvcucs,fcrafcsreqlics à lacoiir,tcllesqu’il luy plaira 

Item, que certaine ordonnance faifantmcntion,qucnofircdiâccour,pat lettres patentes ou xvij. 
clolésnr par rapport ou aiTcrtion d’aucun noflrc officicr,ne face all'embler les deux chambres de iniiiteuiiâi 
noftredifif parlcmcntiC'cfi à fçauoir la grande chambre fie celle des cnqiicllcs , pour le iugcnient 
«huKUn procès : fie que par telles lettres ou rapports ne foyent aucunement retardez les arrells à nciiirgicfTs 
pronoocrqnedilTcrce l'execution d'icculx; Voulons fie ordonnons efire entendue en la maniéré xvii;. 
qui fenfiiiiiquantaudiApoinâ de non aifcmblcrlcfdicfesdcuxchambrcsiC'dlà fçauoir qu'à lare 
quelle oupourchatsd'aucune partie ayant procès en nofircdiâe cour, ne fafi'cmbleront aucune- ÎJ 

ment d'orel'caauantlcfdiâesdcuxchambres,pour le iugemet d’aucun proccsiMais fi ncllrcdiflc pounSu 
cour a/Iembleedc fon mooucmct,vcoit qu’aucun procès prcllà iugcr,pour la grâdcur de fa matic P'""'’" 

re ou des parties contcndantcs,ou pour autre caulc cuidcntc fe deuil lugcr par lefdiâcs deux cliâ- 
bres,cn ce cas faire fc pourroitidemourât au furplus ladiâeordônâce en fes termes ainli qu'elle cil 

Item.voulons fie ordonnons, que certaine ordonnance faiâe à fin de non différer l’cxccution xix. 
des arrells de nollrcdiâ parlement, par le moyen des appellations, fera gardee fie obferucccn fes appdiitiSi 
termes ; fiZ aufst pourcc que plus fouucnt quconqucfmis les parties fcnhardirntd'appcilcr, pour 
empefeher lefdiclesexecutions:Ordonnds,quelcsappelIatioosfaiâcsdcs exécuteurs dcfdiCtsar- mn-'ctsIVi- 
refts,lcront d’orefenauant en noltrcdiâecour prcmicrement expediees fie iugecs,nonobllât l’or- 
dre du roollc.Et fi nollrcdiâc cour en les iugeant,voit Se apperçoit icelles appellations auoir clic ' 
friuolrment faicles pour retarder ladiâe executiomfie fans euident grief,ceulx qui feront ainfi ap 
pcilans.oultre l’amende ordinaire de foixante liurcs parilis, feront puniz d’amende arbitraire,à la 
difcretton de nollrediâe cour. 

Itcm,fie à fin,quc les cômifsionsd'cnquellcs de nollrcdiflc cour loyer dillribuccs cntreles pre 
Cdens Sc confeillers d’icelle, eu regarda la grandeur S: qualité des caufes, fie aux mentes dcfdiéts 
conlêiilers:Ordônons,qued’orcfenauantlesprcfidcns,tantdelagrandccbambre,quedes enque cfimiri/ont 
ftes,appcllezaueceulxdcuxconfeillers:l’vn,clerc;fie l’autre.layidcs plus ancics de chacune dcfdi rômefctooi 
âesenambres, dillnbacrôt lefdiâcs cômifsions d’icelle nolltc cour,en la fin de chacun bailliage, 
preuollc fie fenelchaulcec, aufdiâs prefidens fie confeillers,cn accouplantfie accôpagnant vndes 
ieancs,auec vn des ancien s,cn gardant cquahtc le plus que faire fc pourraiSc promettront Icfdiâs 
dillribuans, faire iccllesdillnbutions le plus loyaumcnt fie iullcmcnt qu’ils pourront en leur con- 
fcicncc. Et faucun dcfdiâs prcfîdcs ou confeillers ne vouloir ou pouuoit bûnemciit,pour aucune 
caufe raifbnnablc,allcr en lacômifsionqui luy feroit ainfi dillribucc, il pourra fubroger en lieu de 
luy,lequcl des prelidens ou confeilicrsdc nollrediâe cour,quc bon luy fcmbicrarpourucu qu'il ni 
re en prcfenccdefdiâs prefidens,quc entre luy fieccluy quil vouldra fubroger en ladiâe coinmif- 
fion,n’a marche fiiâ ouconucntionaucuncdeprix,ncdcfommcapprccicc,àcaufedcladiâcfub 
rogalion. Et ordonnons que d’orefenauant aucunes commifsionsde faire cnqucllcs neferût bail 
Jees ne dillribuccs à aucuns des grrfhcrs,notaircs ou huifsicrs de nollrediâe cour. 

Item,ordonnons que les prefidens fie confeillers denollrcdiâc cour.qui deuront aller en com- 
mirsioa,puiirenccommcnccràfairclcscnqucllcsàculxcommifcsdclainy AoulEfiiccontiiiucrfc po^irom 
ton l'cxIgcncc d’icelle , pourucu qu’ils foyent retournez pour cllrc au commencement de nollrc 
parlement cnluyuant,Se y faire refidencc-.linon qu’ils culfent congé ficliccnce de nollrediâe cour («,“ ,'aô i< ' 
deracqucrcfUiâes cnqucllcs oulttelcdiâ temps. nyAo»i». 



Ordonnances du Roy 

S'enfuie ce que nous auons adioullc ou diminue, ordonne & ordonnons, au regard desparties 
plaidoyames en nodrediâe cour,Se de leurs aduocais Se procureurs,pour l'abbreuiacion &auan- 
ccmenc des procès d'icelle cour. 

^nuiiS £f prcmicrcment,quc les parties qui auront ibefongnet en noftredid parIement,fetot tenues 
' d'eulx prefenter en la forme & maniéré qu'il ell contenu cfdiâes ordonnances anciennes ; C'ell 
à fçauoir dedans les deux premiers iours de leurs bailliages, preuodez ou fenefcliaulcees, fans ef- 
peranced'auoir autre prorogation; te par le greffier dcfdiâcs prefentatiôs feront faiâs les roolles 
d'icclles prefentations,ainli qu'il ed contenu efdicles ordonnances.Et à An que lefdiâcsordônan 
ces touchant lcdiâ roolle foyent bien gardecs,les prcfidens iureront expreUemet obfcruer & gar 
HuiSln la- der l'ordre d’iceluy,fans enfraindrc ne venir contre en aucunemaniere.Et pareillcmctlc greffier 
lera d sppel dcldidcs prefcntations iiirera exprclTcmcnt, faire te ordonner iceluy roolle, félon l'ordre des pre 
feton ltui or fcntations par luyreccucs,&; la teneur defdiâes ordonnances, eu regard à la partie qui première* 
tire. mencfeprefcntera,foitpartiedcmandered'eou defendcrciTcitC qu'il neprcpofera,oupodpofera 
l'vnc partie auât,n'aprcs rautrc,autremët que félon l'ordre de fa prefentation.Et que pareillemct 
Icpremier liuifsier de nodrediâecour,auqucl appartict appeller les parties pour edre expedices, 
iurera exprelfemct appeller icelles félon l'ordre dudid roolle , fans prepofer ou podpofer aucune 
ment l'vnc partie à i'auirc,pourfaucur,liainr,pricrc,rcqucdc, ne pour cômandementqui Icuren 
foit faict.par qui quecc foii,nc pour qnelqproffit qu'ils en puilfcnt oucfpcrcnt auoir.Et aucc ce q 
le greffier qui rapportera ait copie dudiû roolle: &r qu'il iute q fi tod qu'il appcrceural'ordred'ice 
luy edre rôpu fc pcrucriy, qu'il cclfcra d'eferire te rapporrer, lufqucs à ce que l'ordre d'iccluy foit 
remue te rcprins-.teq nozprocurcur te aduocat,aufqucls fcmblabicmct lera baillée lacopic duditt 
roolle, iurerôt que fi tod qu'ils fçaurôt ou appcrceurôt aucü faire le côtrairc,en pcruertilfant l'or- 
dre dudict roolle,ilsprcdront predemet côclufiôs pertinctes côtreccluy ou ceulx qu'ils verrfit te 
fçaurôt auoir faiâ ou fclTorccr de faire autremcr,&rcqrrôt qu’ils foyct punizpar nodrediâe cour 
félon l’exigcce du cas,fans efpargner pcrfonneifinû toutefuoyes q par la delibcratiôde nodredide 
cour,pour aucunes caufes te aucûs casparticuiicrs,cud parauât ede ordônc autrement edre faid. 
xxij, Itc,pource quel’ordrc dudid roolle, tel'expcdition des caufcs,quide leur droid doiuct edre de 
menées te dctcrmincesennodredidccour,foni moult empcfchccs Se retardées p la grade multi 
tude des caufes dcmences eu icelle nodre cour,qui ne fût de leur droid, de l'ordinaire d'icelle no 
Curcincic dre cour , te quifouuetcsfois fontmtroduidcsou rcuoyccs à icelle nodre cour p lettres de nodre 
sé ehancclicr,ou cuoquccs en nodredide cour,te retenues maintesfois par icelle nodre cour, en ce 

)>i ’icmcsâ^ que touche le principahmcfmcmcnt en adnullant les appellations depedante : d'iceluy principal, 
ilûcclioM ou en les conucrtilfant en oppofiiion,te autrcmcntiVoulons Se ordônons que nodrcdidchancel 
dc'l'o" jlnîi commis à lagardc de nodre petit fcci , d’orefenauant n’introduifcnt aucunes caufes en 

icd'kcUc. nodredide cour,fi elles ne font de l’ordinaire d'iccllcifinon que ce ibit pourgrandc Se euidétecau 
fe à ce les mouuans , laquelle foit dcclairce es lettres qui fur ce feront faides , te que nodredide 
cour,fans grandecaufe te vrgcntcncccfsité,nc mette Icfdidcs appellations au ncant,ou Icscouer 
tilTccn oppofition .Mais en congnoilfani d'icclles, déclare le pludod qu’elle pourra , bien ou mal 
auoirede appellc,cn renuoyant les parties deuant leur iuge ordinaire , ou par deiiant nodrepluf. 
prochain iuge, là ou elle verrai] bô fera. Et fi pour aucune iudccaufc elle voit edre bô ou beloing 
aucune appellation edremife au ncant,ou conucrtic en oppofition , qu’en ce cas elle ne reuenne, 
fans grade caufe,lc principal de ladidc caufe d'appchainçois lcrenuoye par deuât le iuge ordinal 
re des partics,ou par deuât nodre plus jpchain iuge d'icclles particsiSe q les caufes ia inttoduides, 
rctcnucsou cuoquccs en nodrcdidccour,qui ne font de l’ordinaire d'icelle, foyct renuoyecs par 
douant Icfdids lugcs ordinaires en nofdidcs iurifdidions,lc pludodquc faire fc pourra.cu regard 
à l'edat dcfdidcs caufes : Se que celles qui pourgrandc caulc dcmourcront en nodredide cour 
foyent mifcs te cnrooliccs en leurs iours oï dinaiics. 

xxiij. Itc à certaine ordônance de nodrcparlcmct, par laquclleiadisardcdûnccprouifionalccontre 

n7‘f'‘'Ha ^ rctulciu exhiber te môdrcr leurs cxploidsSe au 

qui Jitiici tfcs chofes qu'il doyuct môdrcr à leurs aducrfcspartics,p quoy fouuétcsfoisfôt retardez les jpecs: 
oMbctca Adioudôs Se ordônôs,cn déclarât Se y fiifaiit aucunes mudificatiôs,qdorcfcnauât les procureurs 
TroniKun *1'* parties plaidâtes en nodre cour de parlemét,auât les iours que les caufesdelcurs maidrcs dc- 
c urôt edre appcilecs au roolle pour cdic plaidoyecs,môdrerôt àlcurs aductfes ptics,ouItre& aucc 

Icfdids exploids, toutes lettres d'impctratiôs qü’ils autôt impctrccs,5: dôt ils fc vouldrôt aideren 
leur caufc;c'cdàfçauoir le dcmâdeur toutes celles qu'il aura dedatte pccdétlc iour qu’il a intetiû 
de faire fa demâdcite le defendeur,cclles qu’il aura de datte precedent le iour qu’il fera fes defen- 
fcs,foyct requedes ciuilcs,anticipatiôs,lcttrcs d'edat de rclicucmct,te pour conucrtic appcllatiôs 
en oppollciô$,ou les mettre au ncâtiSe toutes telles ou fcmblablcsimpcttatiôs , 8: autres lettres te 

inunimens 
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munimct^nt en iugemct Ton cft tenu faue prôpte foy,^ fin que lapanie aduetlêre puifTe appro 
ftcr,taoT jeton principal, comme àrcrpondre aufdiâcsimpecraci6s,&; autres lettres 6 c muntmes 
ddTus decbrez.Et (î par le faid de la partie qui deura monllrcr Icfdiclcs choCcS y cil faiAc faulté, 
elle ferapriuee de t'clTcH drrdiâi exploits , impétrations 6 c autres cliofcs dclTurdiâcsiSt aura U 
partie à qui elles deuroyent dire monllrecs exploiâs àrcncdtrc de celle qui aurafaiâ faultc à les 
mdflrér,tcls quede railon. Et (t de la partie du procureur rculcmct c(l tcouuec iaultc en ce que difl 
efhnouscn modérant la peine dcpnuation d’ofliccpoucceancicnarmcntintroduiâc,oriionons 
que le procureur qui aura faift ladiâc faultc.cn fera puny en quarantcfols tournois d’amede, qui 
Ktonc exijtcz 6 c Icucz fur loy,ransaucun déport: Se payera les defpcns de la partie aduerfe fâiâs i 
caulrdadià retardement ou rccufcmenqpour conuertir en la meirede noltrediâe cour. 

Itcm.pourccqiic les aduocats de noflrcdiâè cour, en plaidant leurs caufes Iduuemcsfois fout xxiiij. 
trop longs 5c proltxc$,en prcfaces,reitcrations delaiigages,accumuIations dcfaiâs 8c de raiGins, aJuommSi 
ùas caulc 8: au|>> on tranlccndaiit fouucutcsfois les metes de répliquer, de dupliquer , 8c en trop 
farrcfler enpluficurs menues finsde petit clTefl 8c valeur, autres que fin principal: Voulons 8c or- 
donnons par noflrcdiAc cour leur efire cnidinâfiir Icurfermcnt , que d'orcicnauantdsfoyent 
briefs le plus que fiurcfc pourra:5c qu'en ce ils (ê gouuerncnt félon l’ancien ne ordonnance de feu 
noftic bcfaycul le Roy Iclian.Car fc ils y fontfauIte,oultre l’ofFcnfc de pariure qu'Us rncourerât, 
fitoftque nofltcdiâc cour appcrccuta ladiâc faulte.le prefident 8c côrcillcrd'iccllc,furle champ, 
ouïe leodemaui.delibcteront fut ce,5c puniront ceuh qu’ils trouucronteilre trop longs, d'amen 
de arbitjaite/elon l'exigence du cas,tcllcmcnt que ce foit exemple à tous autres. 

|^,ordonnons,qucfiioftqu’aucunecaufcferacncommcncicàplaidcr,cllcfoitparacheuee, xxv. 

£ms aucune interruption ou interpofition d'antre caufc: linon çntant qu’aucune des parties, quià CubconiS 
celcn>irpfcfle,rcquiftcmiuenablcment aucun delay. SVÏuS 

Jtem,ordonnons que les procureurs des parties, dedans deux/ours apres les conclufions prinfes un bu i». 
par les aduocats , feront tenuz venir vcoir le regiftrc dudiâ grellc de icelle nollrc cotir , pour les •imip'i»»- . 
uïre corrigcr,Q bel'oing cft,pat le greffier: 8c filediâ greffier ne les veuli corriger, lefdiâs procu- **''!• 
leurs en bailleront fur ce vne requefte à la cour ; Autrement les conclufions eferiptes 8c enregi- îuîTïi'gîi 
fireespar lcdiagrclfier,feront 8c demouretont ainfi qu'elles auront eflé enregifttees. fcvcoule 

ltcm,paorce que les aduocats 8c procureurs des partiesquiont caufes 8c procès en noflredifle 
cour,('excufent fouuent, 8c difièrcnr dcproccdcr,tantde la partie des demandeurs quedes defen- Kiicun cj' 
deors,foubscouleurde ce qu’ils difent n’atioir mémoire n'inftruAionsiordonnonsque d’oreferja- 
«unt Icfdifles patries, tant demandereflesque defcndcrcflcs, feront tenues d’enuoyet inflruaiôs 
8c mémoires {uffifântes à leurconfeil.pout taire plaider Ictircaufe au iourà culx afsignc:auircmct a iOmOiCt 
la partie qui vouldra procéder 8c en fera prcfte,aura cxploiâ tel que de railon cotre celle qui aura 
eftcnegligente d’enuoyer lefdiftes inflruftions 8c mémoires : Mcfmcmcnt quand noz lettres ou !S’^»a 
mandement Royaulx,pat vertu defquelles aucuncll adioiirnccn no{ltediâecour,coiiticdrontle bm ‘««bii. 
cas an long , pour lequel aucun cil pourfuyuy en icelle . Car fi nofdiâes lettres ou mandemens ne 
corn enoycmle cas ou long,tellcment que le defendeur ne puifl'c cllrc in Aruid par iccllcs,ou qu’il 
fuft pourfuyuy du fàid d’autruy,ou que la matière fu A lubicdc à veue,garand,ou autre delay ordi 
naire,efdiâs cas,ou femblablcs,ledid defendeur pourra demander fon delay tel que de railbn.Et 
auecccfaucun procureurde noAredide cour reçoit aucune procuration d'aucune partie, fonde- 
mandcuroudefendeur,8c il feptefentepat vertu d’iccllc, fansauoirrcccu defon mai Arc aucunes 
ioArudionsou memoircsaudid cas , ou ils doyucntcAre enuoycz,lcdid procureur en ce cas fera 
unu de payer laforome de cent fols parifis d’aracnde,pour conucrjit en ladide cliappcllc,pat l'or • 
doonancc de noAredide cour,Cins autre acquid.qui fera leuee fur ledid procurcur,ians aucun de 
port ou delay .Et ce Ae ordonnance voulons 5c ordonnons e Are ainfi obfctuee 8c gardee. 

Item, ordonnons que quand aucun appoindement fdra donne d’orefenauant par noAredide xxviÿ. 
coût, qui contiendra temps Bidelay de faire aucune diofe, les parties feront tenues d’y fournir de 
dans’lcdidtcmps , foyent demandeurs ou defendeurs fans attendre ny auoir efperancequc Icdid 
delay leur foit autres fois réitéré ouprolongc : linonque pardcliberat\jimdc noAredide cour lb:t 
vcneflrc expédient 6 c neceAairç que ledid delay foit ainli réitéré. 

I tem,voulons 8c oiMonnâs que d’orefcnau.ît foyent fpccialemét olifcruces 8c gardées certaines jjjjx. 
ordonnâces ancicne$,en ce qu'elles ordônent qu'apres que les caufes pédantes en noAredide cour A J«.c’an 
aac 6 t efte' plaidoyecs parles aduocats des parties le plus bricfquefc pourra, 8c que par icelle cour 
kt parties aurôc c Acappoidees en faids côtraircs,ou à bailler en efetipt par maniéré de mémoires, hniurntt. 
iefiliâs aduocau efcriront par articles lirplus bncf 8c le plus fubAancicufcmét que faircpourrôc ce 
qa’Ji J0r6t plaidé,8c fetôt tenuz de bailler par deuers noAredide cour Icnrfdids articles parfaicls 
oârairei SC leurs mémoires dédis viij.iours apres ceq Icfdidescaufcslèrôt appoidecs en faidscô 
iBitet oui bailler parmemoitcifans efperâce d’auoic auue terme ne delay plufiôgia: Icql de leur 
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commiin accordcllcs ne pourron[pr6ro^cr,(jnon que par meure deliberation 8r pour grâdecau- 
ftf n^ccilaTre nollrectiâecour adui(a(l,qu il le conuinc faire : &lilefdiâcs parties ainC appointées 
l]uc dit.pd en faitscontraircs, veulent bailler aucune raifon de droit,faire lepourrom aiiecleurs 
lettres tc mummeiisfculemcnt^enenluyuantauttes ordonnancesanciennementfurccfaitcs^ 
quelles foyent les plus briefues que faire fc pourra: Sc n’auront les panies plus de delay à les bailler. 
XXX. Iiccn.voufons te ordonnons quelbyentcipecialemcrobferuces Seg-ardees lefditesordonnan- 
anfda'b- ces anciennes, ence que paricclles cfl ordonné (Qu’incontinent que Icfdits articles par faits con* 
ront fignM traires fctôt ainfi mis deuers nolf redite cour diicordc 2 ,iIs fetiit lignez par le greffier de noifredi- 
firtA Ura ^ ie )’ fcra mis le iour quandilsaurôt etc baillez difcordczicar d'iccluy louren douze iours 
mi. iç jour apres enfuyuans lefdi ts articles ferôt apponez par deuers le greffe de notceditc cour tous accor 
cn]mK°‘ dcflors en autres huit iours ferôt tous empliz.cloz & IccUez te renduz en notredite cour, 

pour y être baillez cômill'aires fut iceulx qui à ccfcrôtordôncz.en lafin d’vn cliacû bailiiagc.pre- 
uotu ou fcncfcliaulcee: & filcfdits articles ne rontbaillcz& accordez parla manière , Sc dedans 
ledit temps oisignc ou proroge ü grande St meure deliberation,- comme dit et au precedent ârti 
cle,l’aduocat qui en ce au toit fait faulie.en payera dix Itures parifis d'amèndeiS: le procureur qui 
ainfi auroit fait faultc,cn payera cent fols parifis d’amende, pont eonuertir comme dit et. 
xxxj. Ité,pouccc que fouuéicsfo;saduictqii’apres que les articles par faits contraires desparties font 
cloz St fccHez,S: qu’il ne conuict qu’cnqucrir dcfdits faits,la partie qui vcultfuir St delayer pour- 
chalfe auoir pluficurs fois cômifsions renouuellees,St ne luy ciiault de faire diligences vaiabIcs,or- 
, donnons que d’urefciiauant jcsparties appointées par notredite cour en faids conrraiaes,cq en 

quetes,fcrôt tenuz de rapporter Icfditcs enquêtes deuers notreditc cour, aux iours ordinaires 
de leurs bailliage, preuoteou foncfcliaulcce de notre paricmét enfuyuât celuy auquel elles aurôc 
etc appointées contraires pour toutes préfixions te delaiz,Sc toutes ey ufaiiôs ccirantcs,linon q 
par grade St meure dclibcratiô de notredite cour,S;pour caufe euidete en fut autremét ordôné. 

l(cm,vou|ôs S: ordônons q quâd les parties ferôt faire leur cnqtcs,foit à Paris,ou aillcuts,ellcs 
côparoitrôt diligcmcntparclicsouplcursprocureuis,dcuatlcscâminaircsàccdcpuiez'pnotte 
dite cour aux alsignatiôs à elles faites, foir pour venir veoiriurcr les tcfmoings q ferôt ,pdui ts,ou 
pour faire autre chofc,à quoy elle aurôt afslgnatiôiautrcmct fi la ptic à qui a etéfâit ladite afsigna 
eu^cnott tiôctdcfaillâtc.defaultfcradônécôtrecIlc.Sccnfondefaultjccdcrôtlcscôminairescnrabfence 
de la partie dcfaillâtc,cômc f'cilc eut etc pfcntciSt f'il aduient qu'aucune des parties appelle des 
câmilfaircscn procédât en leur enquête ncantmoins ils procéderont à paracheucrladiteenqte, 
nonobtât lcditappcl,ainfi Sc par la forme te manière qu’il et côtenu au tdeancic dcnotredite 
cour,q voulons te ordonnons etre en ce obl’erué 8cgardé,8: ne pourront Icfditcs parties produi- 
re fur vn cliacü de leurs articles que dix tcfmoings fculcmcnt,fclon la forme te tcncurdudit tile. 
xxxiij- Itcm,ordonnons que les prciidcns te confcillers de notraditc cour qui deuront aller en com- 
Ei«|u«>i>' mifsion pourront commencer .à fairclcs enquêtes de leurs parties des la fçtcdc my Aout,& de- 
puis ledit temps pourront en icelles vaquer St bel'ongner iufques à la faint Martin d’yuer enfuy- 
•««(■» le» uant,à fin que dcflors ilsfoycnt audit parlement pour y faire rcfidcncc,finon qu’ils culfent congé 
■ cooieiilw». ou licence de mitredite cour devaquer en leurs enquêtes oultrc ledit temps. 

'xixiiij lttm,ordonnonsqucquandaucuncenqiictcfcrarcccucparnotrcditccour,lesp.irticsferont 
■*' tenues de bailler lettres te reproches dedans trois iours apres ladite réception faitcjfaucuncscn 
veulent baillcr,fans cfpcrâcc d'auoit autre delay tlinon que par notredite cour par grande Semeu 
re dcltbcraiion,commc dit ct,y Ibit autrement pourucu. 

XXXV. Iccm,ordonnonsqucd’orefcnauant quand les parties feront appointées à produire, & au con 
fal,lcurs lettres & tiltrcs , le ce qu’elles vouldront produire, elles feront tenues de fournir audit 
appôintcmet dedans trois tours, fans cfperanee d'auoir autre delay foubs vmbre d’auoir compul 
foire ou autrement linon qu’cuidciumcnt y eut grand’ caufe de ce foire, te qu'on l'eut requis en 
plaidant-autremcnt Icfdits trois iours paflez ferôt lugczlciditsprôces en l’ctat qu'ils l'eront,fans 
ce qu'il foit befoing,pour ce foire requérir ou demander autre forclufion. 

XXXV).' Iccm,ordonons q lcsp%aies ferôr tenues de bailler côtredits alcnconttedcs lettres de leurs p- 

tic; a^ucefes faucmics en veulcs bailler, dedâs vtij.iours ,pcliaincBictvenâs,apsla ,pdution dcfdi- 
tes leittcs,Sc faluatiôs.dedâs viij.iours aps cnfny u.'is, fans efperâced'auoir pAir cefaire aueû autre 
delay , St fans ce qu’il foit bcfoing de baillcrtforricnauât oultro Icfdi^s termes, aucune rete, pour 
bailler côiicditsou faIuatiôs,ou les en faire forclorrc,& (id'orcfcnauât ne ferôt baillez aucûs con 
tredits ou faluationsdinon en procès appointe en droiCf, fur le principal,rccrcâcc on prouifion. 
xxxvq. I tcm,voulons te ordonnés être cnioint par notre-f itc cour,& defmaintenât cnioignonsaux 

adiiocatsfurleurfdltsfcrmcDS.qued’orefenauâtUs foyent briefs en leurs conrreditsScfaluations, 
fans réitérer lesraifons côtenues en leurs cfcripturcs pricipalcs ou plaidoyc,nc pofer aucunes ff iuo 
lesaUcgatiôs'.carno’youIôsqfinotrcditccoufeniugeâtlespcoccsytrouticd’ocefcnauât lapro- 
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'fixité, telle qa'il ont accoiillumé do faire, elle en punilTc cculx qui le feront de telle punition , que 
ce foit exemple i tous autres. 

Iiem,ordonnons que d’orelènauantlcs parties en faifant leurs productions, neproduifent Ict- xxiviÿ. 
très Seproccs ou fnunimeos,qui notoirement ne feruent de rien au iugement des procès, & qu'el- 
les oeproduifent ou plus ou moins que ce qui fera efeript ou dcCgncen leurs inucniaircs,fur peine 
d’eftre puniz de cent fols parids d'amende contre la partie, ou fon procureur qui feroit trouuee fai 
TC le contraire,à appliqué r comme deifus. 

ltem,vouIds icordonnûs par noftrcdiâecourcllre dcfcndu,S: dcfmaintcnâi défendons i tous xxxix. 
aduocan jeprocurcurs,fur peine de cctfols parilîs Rappliquera ladiâc cliapcllc,qu'en leursinucn 
tairesnemettent railbns de droiCt,n'auires allcgatiôsipource que louucniilsycnmcuctpiudcurs, au coiu. 
ce qui ne fe doibt aucunement faire, confidcrc que la partie aduerfe ne voit point lediâ inuciaire. 

Iietn,voulons fit ordonnons qu'ainii que trouuons cilre necelTaircpour le bien de nous,dc iulli 
cc,8edenolfrcdiâe cour,quc les quatre preiidcns de nollrcdiâc cour , ou à rout le moins les trois 
d'icculx,fûycnt continuellement refidens en noftrediaecour,catàmoinsncf'cnpcult palfcr. 

Sidonnonsen mandement ànotlrc amc & féal chanccllier , &à nozamezée fwulx confeillers 
les gens tenans noilreprcfcnt parlemcnr,& qui tiendrôtcculx àvcnir,que toutes & cliacuncs noz 
otoonaaoces cy deifus* cfcriptes,&;cout le contenu en icelles tienncnt,obferucnt & gardent, £r fa- 
ccnitcnir,obfcrucr & garder depoinû en poinCt félon leur forme & teneur fans enfraindre ne ve 
liii aucunement alcncontre,ne loulFrir cilre ciifrainCles,n'aucune cliofccn quelque manière que 
ce foit dire faiâc au conrraircimais li faiCle clloir , la facent incontinent reparer, &; icelles noz or- 
donnances & ces prefentes facent enregillrcr es liures & regiftres de nollrcdiâe cour.Et à ce que 
aucun n'en puilTc prétendre aucune ignorancc,lcsfaccnclirc,publicr & Cgnilicc e^lieux Scauxpcc 
fonnesqa'il appartiendra, !: ell accoullumc de faire es ordonyces Royaulx en noRrediâe cour, 
ftàlinqce foit chofcfermc& ilable àtoulîours,nous auôs faia mettre nonrefccl à ces prefentes. 

Donne au Montils lczTours,le vingtliuiâiefine iour d’Oâobrc,ran de grâce mil quatre cents ume. 
quaranielixiEt de noftre regne le vingtcinqiefme. 

Siclîgnacum, ParlcRoy,en(bngrandconfeil. Kaligault. ViCi. 

Et m dotfo.Leâa te publicata Pariliis ,in parlamcnto,dicSabbati xij. Nouembris, anno domini PuUlatio» 
millcfimo quadringételimo quadragcfimoiexto. Collatio fiâaell cum originali. Cbenctcau. 

OK.D O'N'N A<!N C ES DV \OY CHATIEES 
feptiefinc,mclunt les fnances. 

H A R L ES,par la grâce de Dieu,Roy de France,A rouscculxqui ces prefenres let- 
tres vcrront,(alut.Commc es ordonnancesdernierement faiâcs es VillcsdeSaumur 
te de Nanci furie faiâ de noz 6nanccs,y ait aucuns articles bien gcncraulx St non af 
(êz déclarez , parquoy feroit de nccefsitc les plufamplcment déclarer 8c exprimer: SC 
mefmcment au huiâicfme article defdiftes ordonnances de Nanci , ou il taift men- 
tion que les gens de nozeomptes ne doyuent procéder à la cloflurc d'aucuns côptcs,tant de dom 
mainequedes aides , fans la prefence des treforiers 6c gcncraulx , ou des aucuns d'eulx fils font à 
Paris, toutefvoyes nous n'entendons pas que nonobllant ce que dift cil , fil aduenoit que lefdiiils 
crefbricrs ou gcncraulx fulfent horsde Paris,par nollrc ordonnancc,ou autrement par aucun teps, 
comme deux ou trois mois , leidiétcs gens desf omptes doyuent procéder à la clollurc d'aucuns 
comptcs,8c en efpecial des rcccptcs generales 8c autres grolfes rcccptcs; maisferonttenuz Icl'diéls 
gens de nozeomptes ,.d'attcndte le retour dcfdiâs trcloricrs te gcncraulx , ou des aucuns d'eulx 
tufques audiâ temps 8c termes de crois mois. 

lté , 8c côbicn que pluGcurs coptes tat de receptes generales que particulières foyer examinez. Article 
les vns au bureau, 8c les autres es ebâbres d'ébas, iufqncs àfaite l'ellat final d'icculx : toutefvoyes la premier 
cloflurc d'aucun defdiâs coptes fe faifl aucuncfois par Icclerc fans le rapport au burcamnous vou 
Ions te ordonnons que d'orefenauant tous les ellats de tous lefdidh côptes’foyent fiiûs audiiSl bii La.sui-ii 
rcanpubliquemcnt,8c ilice clos 8: affinez douant tous les feigneurs afsiftâs,8c que le copte qui de- ilicc 

mouretacnlachâbre,foitfigncaudiaburcauparleclcrcquil'auratcnu8ccxaminc,cômcilfaia ■* 
celuy de l'officier c6ptablc,6c qu'il mette les prefens qui auront cllé R ladiâe cloAutc 8c fignature. Coiopit ft. 

Item, 8c pourcc qu'auons entendu que contre l'vfage ancien Icfdifts gens de noz coptes ont au 
cunesfois recen R copte aucûs de noz rcceueurs,ou autres officiers chargez de t ccepte,Sc ,pccdc à 
l’auditiô d’iceulx coptes, mcfmcmét d’aucûs des ptîcipaulx officicrs,c5me rcccucurs gcncraulx, 
une de Lâgucdoil,c6mc de Langucdoc,fans auoir eu ne receu preallablcmct leur cûtrcroollc,qui 
iêmble choie eftrangc:Nous voulons que d'orefenauît ils ayenr(côme auoir doyuct)Icdia côtre- 
naOCjpout niieolx vérifier la tecepte aufdia$ officiers, auât q procéder R l'expeditio d'icculx cô- 
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pcestSr au cas que parla faulcc des contrerooIlcurs,Sc non derdiAs rcccucurs , n’apparoill derdids 
câtrcroolles,cn cc cas Icfdi As gens des comptes y pouruoicôc, comme ils verrôc au cas appartenir, 
iij- Item,& cômcil eft touchéen l’vn des articles des ordonnâces faiAes à Nâci, foyct leldi^ ges 
des coptes bie aducrtiz de predre garde quad les receueurs generaulx côptcrdt par rooMes lignez 
ra'ol a«cü- de noftrc main,tât des d nices ordinaires qu’extraordinaires, q les articles d’iceul x roollcs foyct fuf 
rejpai âiii- fifammct dcclarccs,là ou le cas le requerra, tellcmct q n’y puiûiôs auoir aucû dômage,& qu’aucc 
IcfdiAs coolIcs,lcfdiAs receueurs fournilTcnt dctcl autre acqt ou cnfcigncmct,cômc faire (edeura 
Itcm,voulons !c ordonnons que d’orcfcnauancccluy qui cft ou fera au temps à venir corrcAcur 
de nofdiAs comptes, face les corrcAions dcfdi As comptes bien k diligemment es chambres d’em 
Ijas ou les comptes font portez depuis qu’ils font oiz & affincz,fans plus foy occuper au bureau ne 
ailleurs, finon qu’il y foit mandc,8c qu’il y euft aiïaire icaufe de fondiA office,& non autrement. 
Item , & quclcdiAcorrcAcur 8c pareillement les clercs de nofdiAs comptes tiennent fccrcts 
doyuent)tous les rcAcs 8c femmes qucifeonques qu’ils trouucront nous eftre deues 
rccniifil J par IcfdiAscomptesparargcntindcuemcnt ptins ou autremcnt:8c feront tenuz d’en aduertir Icf- 
a reUe ou c»mptes,8c aufsi des finances, pour les faire venir ens,à noftrc proffit. 

Item ,8c au regard dcsdcfchargcs qui d’orefenauant ont àcoramencerduprcmicriour dclan- 
vj. uicr prochainement vcnant,8c fc Icucront au treformous entendons , voufons 8c ordonnonsqu'i- 
ccllcs defeharges foyent lignées de la main des trcforicrs,ou de l’vn d’culx,parcillement que celles 
du rcccucur general foyent lignées des gcncraulx,8cqu’autrcmcnt elles loyent valables. 

'''h Iicm,8c pource que ibmmcs fouuentcsfois rcquiz de donner pluiieurs nozdroiAs Royaulx tou 
chant le faiA de noftrc dommainc,quand aucuns efchccnt,cômc tachapcs,rchcfs,quints deniers, 
fciapjrie ventes 8c honiv:urs,amcndes,forfaiAurcs,aubcnagcs,mannraifsions,lcgitimations,nobilitations 
aifranchiifemés, qui toutefvoycs fc deuroyent employer es charges ordinaires de noftrc trefor, 
puUuwiiiC 8c de noz autres rcccptcsordinaircsx’cft à fçauoir au payement des fiefs 8c aumofncs, gages d'offi 
ciers,rcparatiôs de noz places 8c hoftcls,8c autres telles chargesiNous pour y donner ordre 8c pro 
uilion conucnablc , ordonnons,voulons 8c entendons que quelque don qu’en failions d’orcfciu- 
uant(foit de tout ou de partie) n’y foit obey n’obtcpcrc par IcfdiAsgens des comptes 8c treforiers, 
finon au regard de la moitié à tout le plus , qui fera cnrotuice comme noz autres finances , 8c que 
l’autre moitié foit conucrtic i noftrc proffit,tant es charges dcITufdi Acs qu’en noz autres afifaires. 
'’üj- item, 8c en tant que touche les dons que pourrions faire d'orefenauât des confifcacions,quifou- 

uent nous aduicnnent par gens tenans noftrc par contraire ou autrement : nous n’enrendons pas 
ne voulons que tels dons doyucnt fortir cfFcA au regarddes héritages 8c biens immeubles qui Ic- 
toyent fituez 8c afsis cnpais paifible 8c de noftrc obciiTanceimais voulons qu’icculx héritages foyct 
appliquez à noftrc dommainc : finon toutefvoycs qu’d apparuftdc noftrc volonté aucontrairc, 8c 
pat amendement lignéde noftrc mainiEt au regarddes biens mcubles,qui à cauiê defdiAes confif 
calions pourront aducnir,quclque don qu’en faifions,lcs treforien n’en pourront nedeuront vert 
fier pour la partie i qui en aurions faiA don, que la moitié au plus : 8c l’autre moitié fc rcccura par 
noz receueurs ordinaires des licux,pour en faire rcccptc à noftrc oroffit . T outefvoycs quand ils y 
efeherroyent aucunes autres telles confifcations,qui feroyet afsilcs en pais defobeiflans ou en mat 
chc de ftonticrc,8c il aduenoit que les donnafsions,ou autrement en difpolîfsions à noftrc plaifir, 
encc cas IcfdiAs treforiers les pourront fans difficulté vérifier. 

IX. Item,8c combienque les receueurs generaulx tât dudômaine quedes autres finâcesextraordi- 
naircSjnc doyuct reccuoir aucû argent defdiAes finâces dos receueurs particuliers ne d’autres per 
fonnes quclfcôques,finon par defeharges ou quittances côcrcroollees 8c expédiées corne il appar- 
tictineîtmoins pource qu’aucuncsfoisacftéfaiAlccontrairc,8cqu’aucûsdcfdiAs receueurs gene- 
raulx en ont rcccu parleur fimplcquittâcc non côircroollcc,nous pat ccsprcfcntes,Icur defendôs 
que plus ne le faccnt,cn quelque manicrcquc ccfoir,finon en cas de bcfoingqu’il conuiedroit ne 
celfaircmct aifcmblcraucuncs finâces en l'abfcnce des generaulx 8c contreroollcurs : auql cas ils 
pourrôt à caufe deccbaillcr leurs cedulcs aufdi As receueurs pticuliers ou autrcs,delqls ils tcroycnc 
receptc,cn promettat leur en bailler acquiA fuffifant dédis quatre mois prochains lors enfuy uâs. 

Si donnons en midemetpar ces mcfmes prefentes à nofdiAs gens des coptes 8c trcforicrs,inof 
diAsgencraulx,rcceucur general 8c chigcurdc noftrcdiA trefor, 8c à ro’noz autres officiers,8c au- 
tres qu’il apparticdr3,quclc contenu en ccfdiAespfcntcs ils gardcnt,cncrctiénent 8c accophnenr, 
8c facct gatdcr,cntrctenir 8c accôpiir de poin A en poin A,fclô la forme 8c manière dcITus dcclarce 
8c cfdiAcs prefentes facent cnregiftrer en noftrcdi Ac châbre des côptcs,8c aufsi en noftrcdiA tre 
for;8c IcurdiA entenu facct fçauoir à to’noz officiers 8c autres i qui cc touchera,cn manicrcqu'ils 
n’ayent caufe de l'ignotcnCar ainfi nous plaift il 8c voulons eftre faiA.Et pource q de ccfdiAcs pre 
fentes l’on pourra auoir à faite en plufieurs hcux,nous voulons qu’aux vidimus qui fai As en feront 
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ibàbs feàolxRoyauIx , foy Ibitadiouflce comme i ce prcfent original : auquel enrcûnoing de ce 
nous auoos faiâ mertre noflrc fccl. 

Donod i Bourges le vingtiefmeiourdc Nouembrc.l'an de grâce mil quatre cens quarancefept. 

ORDO'N'N A'f^CES T^OY CHARLES 

fèpt'ufmt,/arIefuE des finances, 

■I H A R L E S, par la grâce de Dieu, Roy de Frâcc,à tous cculx qui cesprefentes lettres 
UTcrront,ralut. Comme il Toit befoing te grande necefsitc de pourueoir au faiâ & gou 
jucmement denoz finances, & en icelles mettre ordre & bonne prouifion ; Icfqucllcs 
Rpardcfaults font tellement amoindries Bc diminuées , que grands inconueniens C'en 
ifont cnfuyuiz & cnfuyuent chacun iour : Bc par ce n'auons peu pourueoir au faiA de 
noz guerres ne fonrnir au payemëtdc noz ges d'armes & de traifl; parquoy ils ont vefeu &; viuent 
fur noz pais i. la totalle dcRruâion de nous te de noRre peuple , te plus feroit fi par nous n'y eRoit 
pouTueu : Nous dcRrans de tout noRre cœur à cepourueoir , Se donner bon ordre te prouifion au 
huâde nofdiâcs finâces,&par eeobuter aux grands abbuzqui au temps pafle fc fontfaiâs te font 
chacun iouren icellcs,tant par noz reccueurs,c6mc autres , Icfqucls n ont tenu compte de toutes 
les ordonnances qui au temps paR'é onteRéfurce faiâes: Auons pour ces caufesi; autres à ce no* 
mouuans,8c par l’aduis te deliberation des gens de noRre grand confeil, voulu &ordonnc,voulôs 
(cordonnons par ces prefentes,les poinâs 8c articles dont cy apres eR faiclc mention, cRre tenuz, 
gardez 8c obfouczdc poinôen poinû. Et prcmieremcr,pource que tout noRre dümainc,tât par le 
nid te oceafid des guerres qui par cy deuât ont eu cours,8c encore ont en noRre Royaume, corne 
|>aurce que les gens qui ont eu le gouuernemct de noz finances,n’ont pas pcuentcdiene vacquer 
al'rnrrerenemctd’iceluy noRre domaine fi diligcment te fongneufemet que befoing euR cRc,ob- 
flans les grandes charges te occupations qu’ils auoycnt,pour la edduide te adminiRration de noz 
antres financcs,parquoy il cR venu en ruinc,S: eûme non valoir: à ceRe occafion ne fcfont payez 
parnoz rcccueursordinaires, 8c encore ne fe payct,comme fiefs à aumofncs,nc gages d’officiers: 
(caufsincfbnt faides aucunes, ou quetrcfpcu, dercparationsennoz chaReaux 8c édifices . Nous 
auons ordonné Sc ordonnons,que d’orefenauant tout noRredid domaine de noRre Royaume le 
Tcccura en la chambre denoRretreforàParis par lechâgeur d’iceluy trcfor,par defehargede noz 
creforiers illcc,c6treroollee par le clerc dudiâtrefor,ainfi 8c par la forme 8c maniéré que de toute 
andcnctc eRoit accouRume faire.Et par ce auons oRé te oRons du tout la congnoiRanccà ceulx 
qui ont,8c d'orefenauant auront le gouuetncment de nofdidcs autres finances extraordinaires. 

Iiem,8c poureeque parfaultedc vilitation faire audid dommaine , pluficurs des reccuears d’i- 
celuy 8c autres noz officiers ont laifle le lai fient chacun lourcheoir 8c tourner corne en totalle rui 
ne,pluficurs nofdids chaReaux,manoirs,granches,eRangs,chaulcecs , ponts te autres héritages .à 
noos appartenans,8c autrcs,fur lefquelsauons droid de prendre aucuns reuenuz 8: deuoirs,fans y 
faire réparation ou refedion , parquoy ils font venuz à non valoir : mefmemcnt aulii que par dc- 
fault ou négligence de ce qu’aucuns de nofdids receueursn’ontprms ne Icué les rentcs,homma 
ges/eaultcz le autres deuoirs à nous deuz àcaufe de noRre dom mainc,n’cn default de ce,chargez 
te rcdeuablesiNous auons ordonne 8c ordonnons, que d’orefenauant les gensde noz comptes,8c 
treforicrs àParis,Cinformerontde,8cfiicleschofes dcfl'ufdiâes,8:Iesdepcdenccs,8c y donnerôt 8c 
feront donner telle le fi conuenabi e prouifion, qu’ils venôteRreà fan e,au bien te proffit de nous 
8c de noRrcdiddommainc,acà l’auanccment 8c accroiiremcntd’iccluy. 

Item, 8c pourtoufiours prcfcrcr,cômcfaircfe doibt,lcs chofcsdiuincs àtous autrcs,aunns vou- 
lu 8c ordonné, que d’orefenauât les rcceueursdenoz d6maincs,payent preniiercmcnt,8c auîttou 
tes charges quelfconques,lcs ficfs8c aumofnes donc Icuryreccpces font chargées 8c rcdeuab!es:a- 
pres facent les réparations quepar necefsitc conuicnt faire; 8c apres payent les gages des anciens 
officiers ordinaircs,8c non autresmonobRant quelconques arsignaiions,lctcrcs,coinmandcmcns 
de bouche, 8C autres railbn s qui fe pourroyenc alléguer au contraire, fuR de par nous ou noz recc- 
ueungcncraulx, le fur peine de reRituercc que paye auroyencaucrcmct qucdclfus cR did,8c d’a- 
mende arbitraire : fauf toutesfois qu’il leurapparuR de noRre vouloir au contraire , par efeript au 
roollc figné de noRre main:auec mandement fccllc du feel de noRre chanccllcric,faifanc exprcfi'e 
merion du cas,8c pour les afiTalrcs duRoyaume l’culsids aihfi voulu cRce faicf.Et pourccq aucunes 
defdiâes rcceptes ne valet guercsàprcfent, Sr moins de trop qcc dôccllcs font chargées en fiefs, 
>ifmolhcs,8c gages d'officiers ordinaires, nous voulus q nofdiâs rcccueurs au cas dclfuldid payée 
kfdiéh fie^,aumofnes le gages d’officiers: 8c aufsi payer 8c facent faite les réparations dclTufdiâcs 
jprata,fcld la valeur de chacune d’icelles rcceptes, par les cRats qui baillez le faiâs leur fcrûc p nof 
«Ssgés des coptes 8c creforiers, ou autres à ce comis de par nous,cn8c fur les peines defiûfdiâes. 
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OrdonnancesdoRoy Charles lëpriefine, 

I[çm,Sc pource qu'en plaficurs noz pais auâsfaiâ aucunes alienatiôs, dos Serraiports denollre 
dômainedes vns à pcrpccuitc,&: les aucres àvies & àccps,lbubscôdicion de payer fiets & aumofnes, 
&; autres charges ordinaires 5C ancicncs doc edoyée chargées IcTdiâes terres. Ec fuppofe qu'en nof 
diâcs lettres dcfdiâs dons Sc t rârpotts n'en fud,par aducture,fai£tc exprellê mention, Ci ie deuoie 
il ainfi cnccndre,& celle cdoic nollrc inccncionifc ce nonobdâc Icfdiâs hefs & aumornes,& aucres 
charges ordinaires ne feront payées par cculx ^ qui nous auons faiA lefdiâs dons,aIienatiôs & triT 
ports, parquoy nozreccpccs ordinaircs,donc lefdiâs héritais edoyce &; font departiz & demem- 
brcz,(onc dcmourccs chargées de plus qu'elles ne peuuenc luppoccer; Auôs ordonné Sc orddnons, 
que d’orcfcnauanc les proprietaires & dcccccurs d’iccoix hcricages,cerres & feigneurics,foyét coa 
crainids par nofdiâs gensdes comptes & crei'oriers.à payer ce dont il leur appcrra,lcfdiâes terres 
&; fcigncuricsainii aliénées edcechargces ficredeuabIcs.Ecpourcequ'ilpcuccdrequ'autempsder 
diâcs alicnacions,lcfdiâcs rcccpccs ordinaires edoyent en general chargées de fiefs & aumofncs, 
rentes & charges ancicnncs,Ec payées audi fur tout le reuenu lors edant en icelles rcccpces qui de 
prcfcnc font de petite vaIcur,font dcmourccs chargées de toutes it^llcs chargcsiEn ce cas voulds 
Sc ordonnons que nofdiâs gens des comptes Sc trcfocicrs puilTcnt concraindcc les proprietaires S: 
détenteurs d’iccllcs terres &: fcigncurics.a payer leur part Sc portion dcfdiâcs charges, fiefs St au- 
mofncsicu regard à la valeur d’iccllcs noz rcccpces,& dcfdiâes terres tranfporcccs. 

Itcm,auons ordonne & ordonnons que toutes nozautccs finances quclfc6ques,hors fculcmcc 
celles qui toucheront le taiâdc nodrcdiâ dommaine, foycncd’orcfcnauantrcccues par lamaia 
denodre rcccueurgcncral,S; parluydidribuccs,fclon l’ordre donc cy apres cdfaiâc mention. 

Item, ne fera nodrcdiâ ccccucur general d’orcfcnauanc reccuen nodre chambre des comptes, 
à comparoir par (impies mandemes : mais voulons qu'il y foie rcccuparcdacs ou roollcs iignczde 
nodre main St du lignée de l’vn de noz fccrccaircs par nous ordonnez ligner au faiâ de nofdiâcs 
finances, aucc mandement fccllé du fecl de nodre châccllcric,accachc foubs nodrccontrcfccl auf- 
ditfs roollcs St edats de nozfinanccs.Touccsfois nous n'cnccndonspaspar cede ordonnanccque 
nodrediâ rcccucur general ncpuilTcpaycr par l’ordonnâce de nofdiâs gcncraulx ou de foymef 
me, quand befoing en feroie, menuz voyages St clicuauchccs , St aucres menues parties louchans 
noz atfaircsimcfmcmcntiufqucs àla (bmme de vingt hurcstoutnois,St audeiroubs,pour chacanc 
fois que le cas y cfcherca,en prenant feulement quittance des parties. 

Pourucu qu'il feratenu nous mondrer par chacun mois,ou aufdiâs commis au gouuememenc 
de noz financcs,touces les parties que pour ladiâc caufe il aura ainfi payées. 

Item, fera tenu lediélrcceueur de faire en fes comptes vn chapitreà part, dccourc la rccepcc Sc 
dcfpcDfc que fai de aura des deniers qui ordonnez St afsignez feront pour le faiâ de la chambre: 
Icfquclsdcnicrs nous entendons fupplicr à toutes IcsneccfsitczquipourroyccfurucniriSe d'iceulx 
deniers comptera nodredi A rcccucurgcncral par edats ouroollcs lignez de nodre main, auccq’ 
mandement fccllc en nodrcdidc chanccllcric,pac la manicredeirufdiâc. 

Iccm,vouIons que d'orefcnauâc nodtcdid rcccucur general, fur peine de priiiation d’odicc,foit 
cen U nous mondrer au vray la valeur de toute fa rccepcc toutes St quanccsfois que par nous rcquiz 
en fera. Et quand viendra àrendre fes comptes en nodrcdiAc chambre,f'il cdoit trouuc par icculx 
nous auoicaucuncchofc recelé par les edats qu’il nous auroit môdré,il fera tenu à rcdicuerce que 
recelé en auroic,aucc pareille fommcilinon touicfvoyesquc par nodre commandement St ordon 
nancc,St de nodre fccu, il cud ainfi faid : Auquel cas nudrcdift rcccucur general fera tenu fur ce 
nous mondrer certification figncc de nodre main. Et aufsi fera tenu iccluy nodre rcccucur d’orcT 
cnauanc compter vn an apres chacune année fadidc rccepcc fincc St palfce. 

Icc,voulâs aufsi qucd’orcfcnauât co’noz rcccucurs,tât gcncraulx q particuliers, St tous aucre< 
officiers ayanschargede rcccptc,foycC||nuz modrcr,St cnuoycrau cômcnccmcnt Sten la fin de 
chacune âncc,Icurs edats dcfdidcs ccccpccs,(igncz de leur maimc'cd à fçauoir ceulx du domaine 
à nofdids trcforicrs,8t les aucres à cculx qui aurôc Icgouucrncmcc de nofdides finâces, St ànodre 
didreccucurgcneralic’cdàfçauoiraucômcnccmcc de ladidcanncc,lcplus près de la vérité q fai 
ce le pourrôc,St en la fin d'icelle,à la iudcvalcur.Et fi entendant parlcfdids rcccucucs leurs coptes 
en nodrcdidc châbre des c6pccs,ils cdoycc crouucz auoic faid le cottairc , St aiioic aucune chofe 
recelé par Icurfdids edats, nous voulôs St ordonnôsqu’ilsfoycccôtrainds àredicucrà nodredid 
rcccucur general toutes les rcdcs.aucc aucâc qu’elles môceroycc, St puniz d’amede arbiiraircidcfql 
les amedes St codes nodredid rcccucur general fera tenu de faircrcccptc.Ecencâc q touche le faid 
St valeur des aidcs,nous voulus q les edeuz ccciificc foubs leurs fignccs manuels noz gcncraulxbu 
autres q aurôc le gouccncmcc de noz finâces, croisfois l'iqc’cdà fçauoirancdméccnicc de l'âncc; 
apres le baildcsfcrmcs,aps aufsilc cicrccmct, St pourla tierce fois câtodapslesdoublcmés,àfin de 
tout faire cnrcgidcet deuers no’iSt fi lefdids cllcuz y font faulte, qu’lis foyct priuez dclcurs offices. . 
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Item,t( C'il aduenoic que d'orefenauâc fciAions aucuns rabais, modérations ou dons d’aucunes 
{bmtncs d‘aidcs,fcrmes, radies ou autres impolb aux habicans ou autres peribnncs d’aucunes vil- 
les oubeux,i temps ou termes, par vertu d’aucuns mandcmcns qui auront l’adminiftration de nof 
di£les finances , pour les vérifier , 8c faire tenir quitres & paifibics des femmes contenues cfdiAs 
commandemens . Etfiieeulx dons excédent le terme de dix ans. ou qu’dsfoycntà vicou àtouf. 
iours : Nous en ce cas voulons que les mandcmcns d’icculx dons f addrcITcn t aufdifls gens de noz 
cofflpccs,Sc quepareulx foyent expédiez auant que forcir en clfcA. 

ltctn,vouIons8c ordônonsqucics maillres des chambres aux deniers denous Scdcnoilrccom 
pagne.de noftrc filsle Daulplun,8c de nozautrcs enfans foyent d’orefenauant icnuz de compter 
ainfi qu'ils l'ont accoudumé,au regard de ce que touche le faiâ dcsdcl'pcfcs ordinaircs,&;quimci Con>pK<lc< 
tre fe doibt es efcroucs dcfdiâcs dclpcnfcs tan t feulement. Et au regard des gages, penfions, voya 
ges,pcncs dcfinanccs, 8c autres pênes extraordinaires donc ils vouldroycnt compter 8c faire def ' 

pente fur les rcccptcs par culxfaiâcs,àcaufc de leur; offices ou autrement : Nous voulons 8c en- 
tendonsqu'iis foyent tcnuzd’cn compter par cllats ou roolics 8c lignification de nollrc main , 8c 
del’vn dcnozfccrctaircs ordonne ligner aufaiâ de nofdiclcs finances,auec mandement fccilédu 
tel de noftrcchancellerie,deccfairant mention, comme dcuantcftdii3,8c non autrement. 

Itcm,8c pareillcmct nollrc argentier comptera lunli qu’il a accoullumc. Et û fur à la forme qu’il Compted at 
anta teccuc de nollrediâ reccucur general il faifoic aucune defpcnfc dont il luy conuinc auoir . 

mandement .voulons qu’en lieu d’icculx mandcmcns il foit tenu de compter d’orcfcnauanc par 
cllacs ou roolles lignez de nollre mam.aucc pareil mandement feelic du fcci de nollrc chanccllc- 
tie,commcdcirus;8caucrcmcncn’cnfcrarcceuàcomptcr en nollre chambre. 

liera, nollrc grand cfcuyer ou ccluy qui pour luy fera tenu de compter au faifl dudlfl office, 
comptcraainlîparcillemcncquenollrcdillargenticr. *'■* 

Iccm,8cpareillcmcninollrc ircforicr des guerres fera tenu compter ainli qu'il a accouftumc,8c Compude 
ne pourraeduertir l’argent de fareccpte.fots ainfi que par nous luy fera ordônc.par cllats ou rool- 
les lignez de nollrc main,aucc mandement Icelle de nollrcdiclc chancellerie , 8c lignede noz Ic- 
cretaires, comme au faiâ de noz financcs,8c non autrement. 

ltem,8c femblabicmcnclc maillrc de noftrc artillerie comptera d’orefenauant ainli qu’il cil ac Conpic da 
coulluraé; 8c là ou befoingferoitd’auoir mandement particulier pour en compter en noftrcdiâe 
cbambrc.il aura en lieu defes cllats ou roolles lignez de noftrc main, aueccô mandement du fccI 
de noftrc chancellerie attache à icculx.parlcfqucls il comptera en icelle chambre. 

lcem,la garde de nozcoftrcs ne fera tenu compter d’orefenauant de la fomme de trois mil lix Compte de 
cens franesque par chacun an luy auons ordonne prendre pour taire noz plailirs 8c volûtcz, mais 
en bailler noftrc acquit audiâ rcccucur general : 8c l'il aJucnoit qu’il.rcceuft de noftrcdiâ rece- 
ucur general aucune autre fomme pour le faiâ de nofdicls coffres , ou autrcmcnc,il lera tenu d’en 
bailler fon acquit à iceluyrcccucur,8c d’en copier en noftrcdiâcch.ïbrccn la manière dcirufdiâc. 

Item.voulôs 8c ordônons que d’orefenauant les mai lires dcschâbres aux dcnicrs.noz argciicr 
grand efcuycr, treforier des guerres, 8c le maillrc de noftrc artillerie foyent tenuz nous monllrcr 
chacun mois.oo aux cômis à ce de par nous.lcurs cllats 8cdcfpcfcs,à fin d’en auoir côgnoill'ance. 
Item.voulons que tousnofdiâs rcccucurs particuliers, tant du domaine que d’autres quclfcon- 

3 nes,rclcruezfculemcnt cculxdc noftrc dommamc, entant quctouchét fiefs 8c aumofncs,g.tgcs 
'officiers ordinaires 8c réparations ne foyent rcccuz à compter en noftrcdiâe châbre paraucuns 
mandcmcns à culxaddiclfans.maisfculcmcc par dcfchargcs,commc faire fcdoibtic’cftàfçauoir 
ceulxdu dommainc, par defeharges de noz ireforiers cxpcdiecs.conimc il appartient, 8c com me 
fiùrcicfouloic le temps palfé:8c les autres par defeharges de noftrcdiâ rcccucur general, cctrcro- 
oUccs de fon contrcroollcur , 8c par Icfdiâs gens qui auronclcgouucrncmcnt de nofdiâcs finan- 
ces cxpcdices.commc d eft accouftumc,8c aucc ce lignées de leurs lignets manuels , ou d’aucuns 
d’eulx en l’iblcncc dcsautresiS: autccmcncnc voulons n’entendons icelles defeharges cftrcrcce 
naUcs par Icfdiâs rcceueurs.nc valables en la reddition de leurs comptes. 

Item.voulons q 11 d'orefenauâc aucuns denoz valTaulx ou autres noz fubicâs rcçoyuétcn leurs 
terres de faiâ ou autrement aucuncsfommes de dcnicrsà nous appartenâs,fans defeharge de no cIucLc 
ftrediâtrefotier ou dudiâ rcccucur gcnerai.fclon qu’àchacun d’eulx appartiendra , par vertu de * 

nozmandemens.ou foubs vmbre Sc cfpcrancc d’aucune en recouurer de noiisiNous voulons que 
fuppole qu'ils culTcnt Icfdiâs mandemesde nous, 8c non lefdiâcs defeharges, icculx mandcmcns 
efitrede nulle valcur,6c qucicsdcflufdiâs foyent côtrainâs de tcftitucr ce que rcccu en auroyent 
par les gens de nofdiâscomptcs,8c treforiers ou autres qu’ilapparticndra;8c li fans mandememse 
de leur auchoricc l’auroyenc faiâ.cn foyent puniz félon l’exigence du cas. 

Item, 8e ne voulons point , mais par exprès défendons à nofdiâs rcccucur general Se treforier 
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des guerres, que d'orefcnauant reçoyucut aucunes quictâces en blanc, mais pour les fraudes que 
faire y pourroyenc,Ies faccnc emplir & efcrirc au long auanc que les prendre ncrcceuoir, &y met 
cre les iommes qu’ils payeronr,& les caufes pourquoy. 

QjUiflrn Icem,defendons à cous les reccueursde nodre Royaume,tanc de dômaine,aide,caille, greniers 

l'mmndc- d’orefcnauanc ils ne prennent ou reçoyuent de quelque perfonne que ce loïc aucu 

(endun. nés quictâces de plulieurs femmes, que celles qui par eulx ferôt payces,Kiic pour auâcemcc de paye 
mcc,ouautremct pour quelque caulc q ce foitificaufsine foyct lî hardi z fur peine de côfifcation de 
leurs offices & bics,de faire aucû paycmcc couchât le faiâ de leurs rcceptes autremét qu’en bône 
m6noye,fans latrebufcher ny faire aucûabuz,ne fas labaillerpour moindre pris, q receue l’aurâc 
Et f il ed trouiié qu’ils ayee faift ou faccc le côtrairc, q ils en foyct puniz corne au cas apparriédra. 
b°Fmîui>"i Item, voulons Sc ordonnons qucnodrcdiârcccucur general & tous les autres reccueursde no 

venu de ni dre Royaumc,nc foyenc d'orcfcnauanc rcccuz à compter par les ges de nofdiâs comptes par ver 
dcmcM. tudesmandcmcnsdontlonaaccoudumévfcrcn iceluy du lourde cede prcfencc ordonnance, 
que voulons commencer Se auoirlicuic’cd à fçauoiren nodre pais de Langucdoc,des le premier 
iour de ceprefent mois de Scptcmbrc;&; en nodre pais de Langucdoil le premier lour d’üâobre 
prochainement venant; mais foyent cenuz de compter ainfi que dclfus cil did . Toucesfois nous 
n’encendons pas qp’en ccdcdiâc ordonnance foycnc coprins deux cens quarante mil francs der 
nier misfus de par nous en nodredidpais de Langucdoihny aufsi celle que maintenant auons en 
uoyce demanderen nodrcdndpais de Languedoc, qui pourra aucunement auoir cours au temps 
de cededide ordonnance, pourcc que d'icelles deux aides les defeharges en font défia Icuces , SC 
les mandemens comiiiandez,fclon la forme que Ion a accoudumcvlcr, pourcc que auirement te 
roic vexation Sc crauail pour nofdiâs rcccucurs,vcu lafocnicdeccdediâc ordonnance. 

Iicm.voulonsquc nodrcdiâ rcccucur general faccd'orcfcnauant prefenter à nofdiâs gens de 
noz comptes au commcccmcnt de chacune année, commençant en Oâobrc prochainement ve 
nant,ou le pludod apres quebonnemet faire fc pourra, le pouuoir au vidimuspar nous donne aux 
fccrctaircs de ligner au faiâdc nofdiâcsiournccs,à fin quccculx de nodrcdiâc chambre par cha 
cun an foyent aducrtiz.Et fi pendant aucune dcfdiâcs années conuenoit auoir plullargcment fe- 
cretaircs au faiâ dcfdiâes finâces q cculx qui ordôncz aurôt cdc,lcdiâ rcccucurgeneral feratenu 
de parcillcmét bailler ou faire porter Sc bailler à nofdiâs ges des coptes le vidim" de leur pouuoic 



Item, défendons bien cxprcircmct aufdiâ^cns Je nozeomptes que d'orefenauant en tenant 
ar eulx les comptes de tous les rcccucursdclIulV 



par eulx les comptes de tous les rcccucursdclIufdiâs,ou d'aucuns d'eulx,ils ne reçoyuent aucuns 
roollcs ou cflats & mandemens fur le faiâ de nofdiâcs financcs,&: ne les reputent valables finon 
qu'ils foyent lignez de nous & de l'vn dcfdiâs fccrctaircs commis à ligner au faiâ de nofdiâcs 
nanccs,commc dcITus cil diâ,&; aufsi ne reçoyuent ou employent es comptes dcfdiâs rcccucurs 
EDuiilc G- pareillement aucunes defeharges ,fmon qu’elles foyent fignccs & expédiées par lefdiâs gens de 
noz finances, ainli que dclfus clldiâ.fur peine de priùation de leurs offices, & d'amende arbitrai- 
re. Et parccfdiâcs ordonnances rcuocquos le mettons au néant le pouoir par nous autrefois don 
ncauxgcnsdc nozeomptes de rcccuoir les relies qui dcucs pourront eflrc par aiicûsdc nofdiâs 
rcccucurs parla fin de leurs comptcs,mais voulôs qu’icelles relies foyct bai lices à noflrcdiâ rcce 
ueur general pour en faire rcccptc p la manieredclfurdiâcircfcruc toutesfois ce q fera bcfoing,& 
que de toute ancicnctc cfl accouflunié prédre pour ncccfsitcz &: menuz aflâircs de ladiâc châbre 

Item,& à fin que toutes &quantcsfois que bon nous fcmbicra, puifsions veoir cicrcmcnt, & au 
vray,l'cflat Sc dcfpcnfc de nofdiâcs financcs.fans ce qu’il foit befoing à noflrcdiâ rcccucur gene- 
ral de rapporter à chacune fois par deuers nous lefdiâs roollcs &acquiâs;V oulons Sc ordonnons 
que d’orefcnauanc foie faiâ par nofdiâs gens des finances, vn rcgiflrcou papier ; auquel ils feront 
cenuz cnrcgillrcr tout ccquc par nous aura elle commandc,Sc par ainfi expédie, couchant le faiâ 
de nofdiâcs financcsiicqucl rcgiflrc ou papier dcmourcra couliours par deuers nous. 

Si donnons en mandement par ces prefentes à noz amcz Sc fcaulx les gens de noz coptes SC cre 
foricrs,les gencraulx Sc autres par nous commis Sc à commettre au gouucrnemcnc de noz finan- 
ccs,à nollrc rcccucur general, prcfcnc Sc à venir, Sc à cous noz autres officiers, Sc àchacun d’eulx, 
comme à luy appartiendra, que celle nollrc prefente ordonnance gardent , cncerincnc Sc accom- 
pIilTcnt,Sc facent tenir, garder, entériner Sc accomplir de poinâ en poinâ, tout félon faformcSctc- 
ncur,fan$iccUc cnfraindrc,nc foufl'rircllrc cnfrainâc en aucune manière, fur les peines dclfufdi- 
âcs;Sc fcnrcgillrcnt ou facent cnrcgillrcr en nofdiâs chambre Sc treforà Paris,à mémoire perpe 
t ttcllcicar ainfi le voulus eflrc faiâ. Et pourcc que de ces prefentes Ion aura à befongner en amers 
heux,voulons queau vidimusd’iccllcs , faiâ foubsfcci Royal,foy foit adioullcc comme à cepre- 
fent originaI.En tcfmoingdc cc,nous auons faiâ mettre nollrc fcci à ccfdiâcs prefentes. 

Duie. Donne à Saumur,Icquatriefmc iour de Septembre, l’an de grace,inil quatre cens quarâcetrois . 
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ftpnefme furie fiifl dts finances. 

H A R L ES,par la grâce de Dieu, Roy de Frace,àtous cculx qui ces prefentes 
lettres verront, (âluc. Comme parnoz autres lettrespatetes données à Saumur 
au mois de Septembre, lan miIccccxliO.&enregillrccs par nodrecommande- 
mentjtant en noftre chambre des côpces,qu'cn nodre chambre du trcforàPa- 
risiNous par grande & meurcdcliberation de confeil auons faiû certaines or- 
donnances tuuchantle faift de noz finances Sc reuenuz,tant ordinaires qu'ex 
traordinaires, voulu & otdônc icelles edre encerinecs,gardecs &obfcruces fe- 
lon leur forme te teneur,tant par noz gcsdescôptes,treroricrs&‘châgeurdenodrctrcror,quepar 
norgcneraulxiconfcillerstereceueur gencral,te autres noz officiers fur Icfaid te adminidration 
de nofdiâes finâces, te depuis n'aguerresen tenuoyâc lefdides ordonnâces nous ait femblc edre 
expédient pour le bien de nous te de nofdiâs rcuenuz te finances , icelles ordonnances amplier 
«ccroiflrc te interpréter furaucuns poinâs plus auant te plufparticulierement que faifl n’auoite- 
dc;Pourceeftil,qo’cufurtoutbonaduis auec les gens denodrediâ confeil, au6s dqnouucl voulu 
ordonne, conclu te appointe pour le faift te côduiâede nofdiâes finâces, te de ladminidration 
d'tcc]lcs,cn oultre te par delTus nofdiâes premières ordonâccs,les poinâste articles qui f cfuyuct 
Et premièrement pou tee que nodre domaine à l'occafion des guettes te autremenr,ed moult 
diminue, te nodretrefor fort charge , tellement quclc rcucnud'iccluy tede noz rcccptcs te reuc- 
nnz ordinaires ne pcuucnt de beaucoup fournir à payer les fiefs te aumofncs,g.iges d’officiers,œu 
urcs,reparao'ons te autres charges ordinairesqui y ldnt,te que pluficurs qui par don de nous tien 
nentpluSean chadellenics te autres terres te poircfsions de nodrediâ dommaine, font (comme 
entendu auons}rcfûfans te contredifans de rétribuer Icfdiâes charges : Nous voulons te ordon- 
nons qlesatticlcs contenuz en nofdiâes premières ordonnaccs,faifans de ce te des dependâces 
exprede mction,foyent pat nofdiâs gens des coptes te trcforiets,îep autres noz iuges te officiers 
qo il apparticdra,mis à plein te entier cfFcâ te propre execution de poinâ en poinâ,fcIon leur for 
me le teneur; te qu’à ce contraignent rigoureufement te fans déport les détenteurs te poflcfTcurs 
defdiâeschadellonies, terres te fcigneurics , ainfi te par la maniéré qu’il ed contenu en nofdiâes 
ordonnances, (ans plus y difrerer,n’aucûs efpargner , foit en mettant rcalemcnt te de faiâ icelles 
terres te feigneuries en nodre main , ou autrement y procèdent comme ils verront edre à faire, 
te que le cas le requerraitcllcmcncquc befoing ne foit d’y donner par nousautre prouifion. 

Item, te à fin que lefdiâs fiefs te aumofncs don( nodretrefor te autres receptes parriculicres de 
nodrediâ dommaine font chargées, fc puifTent mieulx payer,en efpecial celles deues aux eglilcs, 
te qui feroyet plus priuilegees,vouIons te nous plaid,qu'aprcs gages d'officiers,reparations es au- 
très chofes nccefTaires,iceulx defs te auqjtofnes foyent par l’ordônance de nofdiâs treforiersprea ne feront 
lablemct payez,eu regard à la valeur te reuenu defdiâes receptes,tant du trefor qu’autresite foyct 1"^”' 
préférez auât cous dons te quelconques autres charges extraordinaires : te voulus qu’à ce ayenc 
grand regard nofdiâs creforiers , te y tiennent la main à toucpouuoir en nodre acquit te defehar- 
ge,comme débouché le leur auons enioinâ ti commande. 

Item, tcà fin que le faiâ denpdrcdiâ trefor foit tenu plufedroiâ , te que d’orefenauant ayons DrfpéreJii 
pluscletecongnoilTance quen'auons eupar cy deuant de toute ladefpenfe, mefmement de l’ex- 
traordinaire queferalediâchangeurd’iccluy nodre trefor: auonsordonnc,voulons te nous plaid pirle 
qne de toute icelle defpenic excraordinaire,à commccer du premier iour de lâuier dernier palfc', 
iceluy changeur foie tenudecôpteren nodrediâechâbre des comptcs,aux. termes accoudumez, 
pat TOonc,ou roolles,ou par mandemens patens lignez de nodre main,ainlique doibt faire nodre 
receueureeneral,du faiâ tedefpenfe de noz autres finances extraordinaires,&;qu’aucreinentrien 
ne luy en (oit alloue en fes comptes,(inon coucesuoyes les menuz voyages te cheuauchees,quipar 
l'ordonnancedc nofdiâs creforiers auroyct ede faiâs pour le faiâ de nous & nodrcdiâdommai gigefa-JiS. 
ne : Icfquels voyages lediâ changeur le pareillement les autres receueurs particuliers de nodre, oo>rcp»>- 
dommaine pourront payerpar taxation d’iceulxtreforiers quand lecasiercquecra,iufquesàfom ü'th?,.*"' 
me de vlngtcinq liures tournois , te au defToubs , pour chacunes fois quebefoing en fera. Et au re- 
gard de la defpenfe, ordinaire, comme defdiâs gages d’offîciers,fiefs,aumofncs Bc réparations ne 
ce(Iâires,lcdiâchangeur en pourra compter félon l’affaire ancien, & la maniéré accoudumec,fans 
ce qu’il (bit tenu d’en compter par lefdiâs roolles. 

hc,Se pourcc q p importunité des rcquerâs,nous auons aucunesfois deleguc,donnc fr oâroyd 
àdiuer(cspcrfonncs,tâcd’Eglife que fcc uliers,nozleccresd’amotcifremcc,manumifsiâs, légitima 
tiâs,a£;anchifremës,nobilicacions,di(penlâcids,côgezde ceder,cxempciüs,pciuileges,racliacs,rc- 
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liefs,quints8crcquints,dcnicrs,amcndcs, gardes, rcgales.noaucaux3cquc(ls,elpauesfiraubenages 
Si telles autres cliofes , dont ibuloyent venir grades dnâces à noilrcdiÂ trefor.defquelles payoyct 
les fiefs, aumofnes Streparacions & autres charges ordtnaires.Ec par ce que Icldifts octrois fc font 
faiâs , Se font le plus fouuenc franchement & quittement , n’en vient à prefeni rien au proffiâ de 
nous; Nous voulons & ordonnons,que à toutes telles lettres ne foit d'otefenauant obtempéré par 
les gens de noz coptes Sc treforicrs,ne par eulx expediees,finon moyenant finâce Si compofition 
railonnablc,tellc qu’ils verront eftre à taire,cu regard à la qualité ducas.Sc aufsi des perfonnesifup 
pôle ores,que par lefdicles lettres, par inaduertenceouautrcmct,nous eufsiôs donne laditfe finâ- 
ce, ou icelle taxe &; modcrcà telle fomme q de railbn faire fe deuroit : auquel cas les parties, apres 
laditâe côpofiiion faiâe,fc pourrût tirer,fi bon leur fcmble,dcucrs nous,pout obtenir tellcgraceq 
il nous plaira leur faire fur le faift de ladiâc cûpofition.Et quâd par roolle ou mandemét patct,fi- 
gnede noftre main,apperraà nofdiâs treforiers Si châgeuts dudicl trcfocdcnoftrc vouloir fur ce, 
& du don que faiâ en aurons aufdiftcs parties; A donc Si non autrcmcnt,ils pourront y obtempe- 
rcr,& en bailler àicelles parties telle expédition ou acquit qu'il appartiendra, 6c que de raifon fera. 

Item,au regard des amendes de nodreparlemét de Paris, que fouloyentprrdte/ur leurs gages 
les gens de nollrediâ parlement, ce que prennent à prefent par nollre ordônance les maiUrcs des 
requefles de noftre lioAehNous voulons & ordonnons que d'orefenauant icelles amedss foyenc 
rcceues comme d’ancicnnetc fc (biiloit taire,par noilre receucur ordinaire de Paris; lequel les di- 
itribuerapar defeharge de noftre trelor , aufdiâs mai (1res des requedes pour le payement de leur 
gages,iulqucsàcequcparnousen foit autrement ordonné. 

Item , Si pareillement voulons que les amendes de noftre parlement de Thouloufe foyent rc- 
ceues par nodre receucur ordinaire dudiâ hcu.pour les didribucr par defeharge de nodrcdiâ ire 
rurier,fclon ce qu’ordonne luy lcra. 

Iicin,6c pourccqu’il cd venu à nodre côgnoidance que parlepctit gouuerncmcnt Si infuffifiin 
te de plulicurs nozrcccueurs,cncuz 6c autres officiers lur le faiû de noz finances, tant ordinaires 
qu'cxtraordinaircs,iccllcs noz finances ne font de telle 6c (i grande valeur 6c reuenuqu’edre deuf 
(entiNous voulons 8c ordonnons que nofdiâs treforiers au regard dcfdiâs officiers du dommai- 
olürftnilei nc,8c aufsi noz gcncraulx au regard des autres officiers de noz finâces extraordinaires, l’informée 
bien àplcin 6c diligemment de 6c furcc que diéled, 6C que cous Icfdiâs officiers qu’ils trouueront 
6c (caurôi non edre idoines 6c fuffifans pour l’exercice de leurs onîccs,ne profhiables pour nous, 
ilslufpendcnt chacun cndroiél foy,c’cdàlfauoirlefdiid treforiers, cculx dudid dommainc:6c lef 
diâs gcncraulx ceulxdcs aurres finances exiraordinaircs;6c leur defcndcc I exercice de leurs offi- 
ccs,cn y commcicanc autres bons 6c fuffifans,ii^qucs à ce que par nous , oy leur rappon fur ce , en 
foit autrement ordonnc;foic par dcfappoinélcmcnc total d’icculx officiers, ou autccment, comme 
il nous plaira, 6c verrons edre à faire. 

TrdôtienCs ltcm,&: enenfuyuantranciennecoudumc 6c obfcruance,auons ordonné 6c voulon$,quc tant 
•oicompiS ‘1“ '* y à Paris aucuns de nofdicls treforiers Si gcncraulx refidcns,nofdiéls gens des comptes 

doyucnt procedcr,cn quelque manière quecefoit,ala cloduccdcscomptesdcnozreceucurs,grc 
ncticrs Si autres officiers chargez de rcccpic,fans la prciccc d'icculx irclbricrs6cgcncraulx,uu de 
aucüs d'culx,fi tous n’y cdoycnc;c’cd à fçauoirau regard des côptcs,couchâr nodre dômainc/ans 
la prcfcncc dcfdids crcroriers;&: touchât noz autres finâces,fans la prcfecc dcl'diélsgcncraiilx,ou 
de l’vn d’culx;à fin dedauoir 6c voir par icculx treforiers 8c gcncraulx,fî Icfdifts rcccuciirs 8c autres 
officiers des finances le (cront bien ou mal gouucrnez,6cf ils aurôt bien tenu ou excédé l'ordônan 
ce aculx baillée p edatou autremet touchât Iadcfpcfc8cdidnbutin dcsdcnicrs de leurs rcccptcs 
**ti 4 i°^ii'«' entât que touche nodredud receucur general ; Nous voulds 6c ordônons,quc côme il 

nuiTi^d'iîr. côtenu en noldndcs premières ordônâces,6c qtaid acdcdcpuislorsiufqucs àprcfét,il facc6c 
jiHe deli IC coiinuc la dclpccc de fa rccepic p molles ou mâdcmcns lignez de nodre main,fanscc qu’il puilfe 
iT dyyue aucune choie paycr n’alsigncr autremetq p Icfdicls mâdcmésou roollcs, exceptez feu- 
dtmkfignci Icmct Icsgagcs ordinaires qu’il a accoudumé payer 8f menuz voyages Si cheuaulchces,iufques à 
doRop. trctecinq hures tour.8: au dcifoubs.pour chacune fois q befoingen fcra;p moyc defqucis roollcs 
ou mandemes ainli par nous fignez6c cxpedicz,iceluy receucur general aura bcfoingdc redre fur 
fes coptes aucuns autres mâdcmcns pâtes pour fon acquit.pourucu fculemct qn'icculx roollcsou 
mandemes ainfi fignez foyct faiôs par ordre 6C chapitre;6c là ou le cas le rcqrra li amplement /pe 
cifier 6c déclarer, que nofdicls ges des coptes puilfcnt entedre 5c auoit côgnoidance fuffifâte des 
caufes pour Icfqllcs aurôt ede meuz de faire payer les parties qui côicnucs ferôt cflids roolcs,tou 
tesfois q befoing fcroit,8c que le cas le rcqrroit,d’auoir aucc Icfdiâs roollcs autres mandemesd'au 
cuncs partics,ain(i q de fois à autre pourra aducniricômccn matières de pelions ou gages à vie, de 
dos qui payer fe deutoy et à diucrfcs fois,dc deniers aufsi qpayer (c deuroyet en nodre acquic,dôc 
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conoicndtoit ajipotcer Se monllrcr enfeignemcns fuftilans par vicils mandcmcnr,clclchargc!i,cc- 
4ulcsdcilebcntur,ouaucrcmcnt: Nous voulons Sc entendons quencecis lediftreceueur gene- 
ral iôit tenu de nren Jee Se rapporter Turlcs comptes, auec Icfditts roollcs, IcfdiAs mandemens Se 
«ctquin,fjlt ne tes auoicautrcsfois.apportezSt renduz fur aucuns de Tes autres comptes précédés; 
Toutestois pourccquaucuncsfoispourroit aduenirque dételles dcbies n'auroyent les parties 
nuamenlmgnementipar ce que manuellement & fans ccdule ou autre enfeignement iisnous au- 
rojrent fajô aucun preft; & en cecas n'cnicdons pas que Icdifi rcccucur fok tenu d'en rapporter 
aouc enragnemeot.quc lcdiâ roolle & la quittance des partiesipourueu que l'article dudiâ rool , 

le parlant dccefte matierc,en face exptcircmention. 

Itcm,&pareillcmcnt voulons celle ordénancc contenue en l'article prcccdéntellre entrenue 
leg*rdee par le receucurgrncral de Languedoc, tant commeilferafa dcipcnic parnoz roollcsou 
mandemens lignez & cxpcdicz,comme dclfus cil diâ. 

llem,-6c fehiblablcmciit entedons clltefaict au regard dudiftdVangeur de nollce trclbr,quand 
kcaslctcquerra. 

liem,au itgard de la receptegenerallc.dont maillre Ellicne de Bonne y a eu par aucun temps 
de par noat]aohargeàParis,& en autresdiocefes&; clcâiontc(lansfur & entre les riuieres d’io- 
Bc St ScmeiNousauons ordonne Se voulons qu'il en vfe encore pour celle prcfcnteqnnec,& luf- 
ODcs àce que par nous en fait autrement ordônd , ainli & par la maniéré qu'il a faiél iufques àlcy: 

Unf fit icfciuc que par vertu des defeharges de noflrcdiél receueur general, maillfc lehâ de Xam 
coinsfparlelqttellcslediclde Bonney elltenu compieren nollrc Chambre descomptes) ny autre 
mcnc,pourquc}que caure,n'cn quelque manière que ce foit , il ne pourra ne deura laucr aucunes - ^ 
iêi dclcbargesfur les rcccucurs particuliers cll& loubs luy,& esmetes de fadiélc rcccpte general 
kdîooo qu'icelles defeharges foyent preallablemét lignez de noz lignets manuels,dc nofdiclsge- 
flerautx,oadc rvnd'eulx: &: aufsi contrctoollccs de Ion contrcroolleur ainli Se pareillement que 
lômcellcs dudiâ Xaincoins,& li lignées n'clloyent comme did cll,nc voulôs pas qu'elles foyent 
valables ne receues par noldiâs gens des comptes , à la reddition des comptes dcfdiéts rcccucurs 
particuliers,lur.lelquels auroyent elléfaiâcs <!c Icucej. 

Item, voulons Ce ordonnons que tous noz receucurs particuliers , mefmement de Languedoc R«oieiin 
lendans compte en noUtcdiacchambrc des comptes, touchant nofdiftes hnances extraordinai- 
ICS foycnttcoazd'apportcr, exhiber Se môllreri la reddition de leurfdiâs comptes,lcsellat$ que Lirnttü- 
piar nous ou nofdiâs gencraulx leur auroyent cllélayâs Se baillez chacun an, touchant ladiHribu- tmoatlran 
nondctdcnicrs de leurs receptesià lin que toutes les parties qui contenues feront en Icurfdiéls e- 
ftatx liguez de noos ou de noz gencraulx ,lbyenf préalablement Ce deuant autres charges quclf. 
caaqucs,mil'es Ce employées en lcurrdiâscomptes,enrapportantaueciceulx'cllatslcs defeharges 
fiaBUances.Tooteslbis li Icurfdiéls rcccucurs particuliers apportoyent fur IcurfJiâs comptes cnlci 
gnemens fu^S£ins,cômmc lettres clofes ou ceduies lignées de nollrc main ou deülifts generaul x, 
pu vertu dciquellcsdcfchargcs àce pertincTcs Ce rcquifcs,ils auroyent payé aucunes fommes non 
elcTiptes nqcCptinfcscn leurfdiâs cllats,Ce qu'iccllcs ceduies ou lettres en feilTcnt exprefl'emena 

Nous en ce cas voulons Se entendons que nofdiâs gens dcscunptes nefacent aucune ditlicul 
cédefes pad'eT Ce allouer «n Icu'diliâs comptes : fuppofe qu'en leurliliâs cftats icellesfuma.es ne 
£iflent,commc diâ cll,efcriptes ne comprinl'es. Et n'entendons pas pourtant que quand icculx re 
cqucnrspartica tiers auroyent payé preallablement routes les particscontenucscn leurfdiâs cHats 
que les aurtes parties qu'en oultrc Us auroyent payées par l’ordonoance de noos ou de nofdiâs ge 
aimtUx,Ce par defeharges fuffifantes ncdoibuent ellre fcmblablcaicntpairecs St allouées en Icurf 
diâs cûptcsimais lêroni& fomméscontens qu'en cecas employées y royentimcfmemeni quand 
leur rcccpte le pourrait porter . Et cntendonscclle prefente ordonnance dire pareillement gar- 
dée & entretenue au regard des rcccucurs Se officiers de nollrc dommaine. 

ltem,ne voulons pas.maispar exprès défendons à nofdiâs gens des compccs,quc fans auoirex 
près mandement de nous par roolle figné de noftrc main , ils ne doyuent dotclcnauant reccuoir cSysn tou- 
n’employer fur les comptes de nofdiâs reccueuts ou d'aucuns d'culx,aucuncs vieilles dcicharges 
contztictcres donncc$auantletempsdeleur$compte5:mais<êulementycmployent,commcau 
trement faire ne fe doibt , lêlon l’vfagc ancien , les acquit s Ce dcicharges Icuces fur l'anncc , Se du 
temps dont le rendront iceulx comptes, àlin que parlemoycn de téllcs Ce femblables vieilles def 
charges Se acquiis,ne demourons cndebie enuets iceulxreccueurs. 

ltem,au& défendons à nofdiâs gens des comptcs.que dortfcnauanc n'empipyent es comptes CSpwstai- 
deidiâs receucurs aucunes cedulesde debentur, dont ils lé vouldroyent aider , pour eulx oupour 
«Kies,(îiton qu'ils ayent fur ce mandement patent denous faiütnt de eeexpcdrcmcntion,Ce expe 
4é par noz gens des &nancc{,comme il appartient. 
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Icem.auons ordonne & voulons, que d'orcfcnananc ne royenc faiâes ne fcllees aûconcs cfimiF- 
fions touchant te fai£t des finances, (oitpat maniéré de rcformatis, ou de donner pouoir i aucuns 
comminaircs de compofer auec aucuns ^ui auroyent dcIinquif,ou touchât autres matières , com- 
me fur le faiâ des finances, fiefs, aniortificmensou autres chofes quetcôqucs , donc pourroit venir 
aucune finance : finon qu'icclles commifsions & puiflanccs ayenr efic par nous commandées. Se 
quelles foyent veues Se expediees par les gens de noz finâces:c'cft â fçauoir par nofdiâs creforier 
tjuand la chofe touchera le faiâ de nollrc dommaine : St par nordifts generauix quâd ce fêta pour 
autres finâcesexcraordinaires.-âfin qu’ils en ayee cognoilfance , St en t'acenr régi lire deuers eulx, 
pour fçauoir quelle execution en aura elle faide par lefdids câmilfairestSt qu’auisi puifTenc St doy 
uenr cômettTc celles perfonnes foluables & fuffifans qu’ils vercôt eftre à fairc,pour reccuoir les de- 
niers qui venir pourrûc àcauicdefdidescômifsionsiEt defendâsi tous noz lecrecaires, fur peine 
de priuationdc leurs offices, qu'au regard de ce prefent article, ny aufsi des autres qui pourroyenc 
rouchef & regarder le faid de leur oflicc , St dis lettres qui commandées leur feront touchant le 
faift des finances, ne ficcnt rien au contraire de cefdides ordonnancesdinon toutesfois qu'ils eul' 
fent fur ce defeharge de n ous par lettre patente, lignee de noftre main. ' 

Item,St quant au regard des dons St rabaiz que faids auons,ce qu'encore faire pourrions pont 
aucuncsiulfes caufes St conlidccations,à ceulx qui ont ienu,tiennencSttiendroni aucunes fermes 
de nous , tant celles de noilre dommaine que de noz autres rcuenuZ St receptes extraordinaires: 
Nous fommcs<eonicns que noz reccueurs particuliers en puilfcntcompter,commeil eil accoufta 
mc,par vertu de noz mandeinens païens deuemenc expédiez; c'eil à fçauoir ceulx du dommaine 
par nofdiâs treforiersiSt les autres par nofdiâs generaulx,fans Ce qu’àl'occafion de ccileprcfcnce 
ordonnancc,ny autrement ils foyent tenuz ny ailrainAs d’en compter par defeharges. 

Iiem,&; pareillement n'entendons eilre faiff au regard des dons par nous faiSis , St à faire aux 
communautez des villes touchanila moitié St le tfers,lequarc ouaucrc portion des aides d’icelles 
villes,pour employer en leurs reparationsipourucu que noz lettres de cefaifantes mentionfoyenc 
expediees ainfi qu’il appariictpar nofdiclsgcneraulxrSt que tels dons parnousainlifaitlsouàfai 
re n’excedent pour le temps de dix ans:St.l’ils l’excedoyenc ou elloyent à vie,Voulâs St cniendôt 
qu’icelles noz lettres ne foyent valablcs;fiiù>n quelles fuiTent expediees parnofdiâsgës descom- 
pces,aufsibicn que par noz generauix. 

•oioiic»» ltcm,Scfeinblablemcncentendons8tconlêntonsquenofdiéfs reccueurs particuliers à qui ce 
ribiii fini- touchera,puiircnt compter fans defchargc,par noz mandemens expédiez par nofdiâs gens des fi 
ciiLcn. nances, ainfi que de tout temps eil accoullumc des donsou rabaiz que poucrûs faire pour vne Toit 

à aucunes pardculicrcs pertonnes,dc fommes àtjuoy ils auront elle aisiz St impofcz,St en quoy ce 
nuz nous lcroycnt,âcaufe de leur portion de noz tailles St fubfidcs. 

Itc,St pource que grcuable St fumptueufe chofe feroie aux câmiflairCE,ci1cuz, rcccueurs,clcrcs 
des cncuz,St autres qui auroyce aucune charge de par nous, pour impofer, mettre fus St (aire venir 
ens hofdiâes cailles St fubfides,dc venir chacune fois deuers nous ou Icfdiâs gensde nqz finances 
pour auoir defchargc$,St eulx faire mettre en nofirc roolledes fommes que lurles fai^fs dcfdicfet 
tailles prendre deuroyenc, poudeur peine St falairc d’àiioir vacque en ce que ditf cil : Nous vou- 
lons St ordonnoBS.qucfi parnoTlcitres patences expédiées par no’fdiâ«gcncraulx,il appettà nof 
diûs gens des comptes des taxations que fur ce faiSlcs leur aurons,ils les alouenc fans difficulcc et 
coptes des reccueurs parciculiers,dont nofdiéfes lettres feront mcncion,en rapportant par icculx 
reccueurs icelles noz lettres, auec quitiâcc depanics tit fculcmct,fans autre defeharge ou acquit. 

Item,entendons St voulons que celle nollreprclcnteordônance ou impétration doyuccûmcn 
ccr au regard des finances de nollrc dommaine au premier ioiir de lanuicr dernier pairc,comme 
delTuscIl diâ : St au regard de noz autres finances, au premier tour d’Oflobrc enfuyuanc dernier 
palTc . Et touclumc les gros voyages St cheuauchees que prennent Se prendront de nous nnfdiâs 
treforiersgencraulx,châgeur,receueur gcneral,St autres noz confcillcrs Stofficicrs,nous voulons 
St entendonsque d'orefenauant^à commencer comme deflus eil diû, ils n’en doyucc ne puilfcnc 
rien prendcc,fors ee que leur ordonnerons par nofdiéls roolles ou mandemens pâtes lignez de no 
ftremain.'Et au regard de ce que prins St receu en ont nofdiâs generauix Se reccueur general, an 
deuâc dudia prcnucriour d'Oaobte,p vertu de noz lettres paccccs,faifances mention de leur rete 
nue,èt des gages,chcoaucheerSc droitts delcurs ofHces,qous fommes côtens qu’icelles lettres for 
cilTcnc leurs etfêâ quât à cc,St ticncc lieu .ludia reccueur general en la rcdditiô de fes coptes nôob 
fût q de leurfdiCTes cheuauchees pour iceluy teps ne foii faiûc métion en roolles p nous (ÿnez. 

Si donnons en mandemet par ces prefentesà nofdids gés des comptes Se trefoncrs,à noldiâs, 
generauix, reccueur gciieral,audia châgeur de nollre trelbr,St àto'noz autres ofKciccs,picsStad 
uchir,St à chaeü <f eulx fi corne àluy apparticdra.quc tout le côtenu en ccfdi^es prefentes ils gat 

dent. 
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dentjCntmieBnent 8racc6pliflcnt,& parnofJiâs rrceueur5pat(iculiers,& aunes qu'il apparticn 
dra,(acenttenir.nr<ler,accoinplir& entretenir de poinâen poinâtout,feIon la forme & maniè- 
re que deiTnseft diâ . Et au furplus entretiennent &: facent entretenir noz dcirufdiâcs premières 
ordonnancc$,(âns aller ne venir au contraire en aucune manierc,fur les peines contenues en icel- 
les. Et cefdiAesprefences facent pour mémoire perpétuelle enregiilrcr ennollrediâechâbre des 
comptes, & en nollre trefor à Paris. Et leurdiâ contenu facent à fçauoic à tous nofdiâs officiers, Se 
autres à qm cctoucheta,par manière qu'ils ne les doyuent ignorer. Car ainiï le voulons dire faiâ. 
Etponrccquedeccfdiâes prefentes Ion pourra auoir ibefongneren diuers lieux , voulons qu'au 
yidtmus d'iceilesfaiâ foubs feel Royal,foy fuitadiou(lee,comme àceprefent original.Auqucl en 
teÛBOingdecc nous auons faiâmettre nollre fcel. 

Donod iNancy en Lorraine,ledixiefme iour de Feurier, l'an mil quatre cens quarantequatre. Du». 

At^Tl^ES OTi^DO^'N A'^CES Dy 7{pY CHAT^LES 

Jiptiefnu,furlt ftoH dis fimnees. 

I V T - — AR LE^.parla grâce dcDieu,Roy de France, à cous cculx qui ces prefentes lec- 
très verronc,laluc.Comme es ordonnances dernièrement faicles es villcsdeSaumur, 
il SedcNancy,furlcfaiftdcnozfinanccs,yaitaucunsarticlcsbicngcncraulx& nonaf 

fc* declareziparquoy feroit necefsite les plufamplement déclarer & cxpnmer:&; mef 
mcmcncauviij.articledefditlesordonnâcesdeNâcy,ouilfaiâmentionquelcsgcns 
de noz côptesnedoyuentprocedcràlaclollurc d’aucuns côpces,câtdcdônia:ne,quc d'aides, (ans 
laprdcncedestreforicrs&generaulx,oudcsaucûsd'culx,filsfontàParis.Toutcfvoycsnousn’cn 
tendons pas,que nonobilât ce que diô eft,f d aduenoit que Icfdiâs trcforicrsougcncraulx fulTcnt « u"i* ** 
iîors deParis,par nollre ordonnance ou autrement, par aucun temps, comme deux ou trois mois, 

Mdiâi gens des coptes doyuent procéder à la cloRurc d'aucuns câptçs,&; en cfpccial des rcceptcs 
gcnfctaUes8cautre$gro(resreceptcs:maisfcrôttenuzlefdiasgésdenoz coptes d'attcdrcle retour 
deldiâs trcibriers & gcncraulx,ou des aucuns d'eulx iufques audift temps Sc terme de trois mois. 

Item,A; combien que plufieurs comptes, tant de rcceptes gcncrallcs que particulières , foyent 
cxaminez,lcs vns au bureau,& Icsautres cschambres d’embas, iufques à taire l'cllat final d'icculx: 
loutrfvoyes la clofture d'aucüs dcldifls comptes fe faifl aucuncsfois par le clerc.fans le rapporter comp» ,(>; 
au burcauiNous voulons fit ordonnons, que d'orefenauant tous les ellats de cous Icfdiâs comptes r«.i 
foyent lâiâsaudift bureau publiquement, St illeccloz 8c affinezdeuant cous les feigneursafsiilcs: 

& que le compte qui demoureracn lachambre foie figne audiâ bureau par iccicrc qui l'aura tenu 
8t examinif.comme il faiâ ccluy de l’officier comptable; St qu'il mette les prefens qui auront elle 
àladicle cloRure 8t fignaturc. 

Item,Sc pourceqn'auôs entedu que contre l’vfage ancien lefdiâs gens denoz côptcsom aiicu- Comptf. n« 
ncsfois rcceu i copte auciis de noz receueurs autres officiers chargez dcreccpte.S: procède à l’au ('rrî'n'c"ô 
ditiond'icculxcôptcs,mcfmcment d'aucunsdes principaulx officiers, corne reccueursgeneraulx, uiiw>iic. 
tant dcLâgucdoil,c6me de Lâguedoc,fans auoireu iicrcccu prcallabicmct leur contreroollc, qui 
fcmble chofeellrange:Nou* voulons que d’orefenauant ils ayent.cômc auoir doyuent, lediâ con 
trcroollc.poürmiculxvcrifietJarcecptcdcfdiâsofficiers.auâtque proccderàrcxpcdiiiô d’icculx 
coptes. Et au cas que par la faultc des côtreroollcurs, & no dcfdiâs reccucurs,n'apparoill dcfdicls 
côtreroollcsicn ce cas Icfdiâs gens des coptes y poutuoiront,comme ils verrôt au casappattenir. 

Item, K comme il clltouche en l’vn des articles des otdônancesfaiâcsàNancy,foycin Icfdiâs ContptnJ» 
gens des comptes bien aduettis de prendre garde quand les reccueursgeneraulx compteront par 
looilcs fignez de noRre main , tant des finances ordinaires, qu’extraordinaires, que les articles r-ioicon»». 
ificeuIxtooUcsfoyentfuffifammcnt déclarez là ou le cas le rcqucrra,tellementquc n’y puifsions 
anoir aucun dommage : St qu'auec Icfdiâs molles Icfdiâs receueurs fourniircnt de tel autre ac- 
qoit DU cnfcigncmcnc comme faire fc deura. 

Item,voulonsSt ordonnons que d’orefenauat ccluy qui ell ou fera au temps aducnircorrcâcuf corit fl»r 
de nofdiâs comptes, face les correâions defdiâs comptes bien St diligemment es cbâbrcs d’em- 
bas,on les comptes font portez depuis qu’ils font ois 8taffinez,fans plus foy occuper au bureau ny 
aifleun,finon qu’il y (bit mande ,& qu’il y euft afifàirc à caufe de fondiâ office, & nonautreincnt, 

hem, te que lediâcorrcâcur.St pareillement les clercs de nofdiâs coptes tiennent fccrct,cô- C-nra.-uf 
me faire doyucnt,toutes les rcilcs&fomincsquclfconques qu’ils ttouueront nous cRrcdcucs.par 
Icfdiâs comptesqiar argent indeuement prms,ou autremét: & liront tenuz d’en aduenit Icfdiâs 
gens des comptes & aul’si des finances, pour les faire venir cns,àno(lrc proffit. 

Iiem,& au regard des defeharges qui d’orcfenauâtfà cômcncer du premier lourde làuicrpro- DtrJuit» 
cbiiiicmct rcnant}fe Icuetdcau trcforiNous entendôs, voulons & ordûnons qu'icelles defeharges 
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foyent Hgnees de la main des treforlcrs ou de l'vn d'eolx-. pareillement que celles du receueurge- 
neral foyenc lignées des gcnccaulx,8e qu’aucremcnc elles ne Ibyenc valables. 

Dro>a< Icem,& pourcc que Ibmmes fouueniesfois requis de donner plulieurs noz droiâs Royaulx tou 

dmnmjfo* noftre domaine, quand aucuns elclieent,comme racliapis,reliels,qumcs deniers, 

ventes & honneurs, amendes, foruiâures,3uben3ges,manumifsions,legitioiaciôs,nobilitations 8c 
alTranchi(rcmcs,qu.i toutefvoyes le deutoyenc employer es charges ordinaires de noUre ireror,Ac 
de noz autres recopies ordinaires:c'ell à fçauoir au payemet de nefsSc aumornes,gagcs d'ofliciers 
reparatiôs de noz places te hollels,8c autres telles charges:Nous pour y dôner ordre 8c prouilion 
coouenables,ordônons,voulons fie enrendons, quequelque don qu’en faiûons d’orerenauanc,roit 
deiouc,oUde parcie,n’y foie obey n'obcemperc parlei'diâsgensde noz comptes 8c trelbners,linon 
au regard de la moitié, à tout le plus:qui fera enrotuleecomme noz autres finances, 8c que l’autre 
moitié foit conucriie à noftre proffit,tant es charges deirurdiftes,qu’en noz autres aflâircs. 

Item,Sc entant que touche les dons que poumôs faire d’orefenauât des côfircations,qui founct 
nous aduicnent par gens tenans noftre part contraire,ou autrement,nous n'entedons pas ne vou 
Ions q tels dons doyuct fortir cftccl au regard des héritages 8c biens immeobles qm feroyet lituez 8c 
afsis en pais paifible 8c de noftre obcillanceimais voulôs qu’iceulx héritages foyctappliqz ànoftre 
con dômainetCnon toutefvoyes qu’il apparuft de noftre volûte au côtraire, 8c pat mandemet ligne de 
ircaiiom. noftre main. Et au regard des bics meublesqui àcaufe dcfdiâesconfifcaciâspourrôtadueninquel 
que don qu'en faiiids,lcs trefotiers n’en deurôt vérifier pour la partie àqui en auriôs faiâ le dô,quc 
la moitié au plusil'autrc moitié le recruta j> doz receucurs ordinaires des lieux,pour en faire rcce- 
pteà noftre proffit.ToutefvoyesquandiIclchcrroit aucunes autrcsteilescdfifcationsquiferoyenc 
alsifes en pais dcfobeiiranr.ou en marche de frontière, 8c il aduenoit que les donnations, ou autre- 
ment en dilpofafstâs à noftre plailir.en ce cas Icfdids treforiers les pourrôt fans difficulté verifieh 
Itcm,fic côbien que les receucurs gencraulx,tât du domaine que des autres finances extraordi 
naircs,nedoiuent rcceuoir aucun argot defdiâcs finances, des receucurs particuUers ne d’autres 
perfonnes qfeonques linô p defeharges ou quittâces côtrcroollccsfic cxpcdiccs corne il appanict: 
Neâtmoins pourcc qu’aucuncsfois a cfté faicf le cotrairc,8c qu’aucûs dcldifts receucurs gencraulx 
RKcnnn Ont tcccu par Icurlimplc quittance noncôtrcrolIcciNous parccsprcicntcs leur défendons que 

zcnaani M pitis nc Ic facét cn quelque manière que ce foit,linon en cas de befoing,qu’il côuiendroit necelfai- 
alTcmblcr aucunes finâces cn l’abfcnce des generaulx 8c côtrcroolieur; Auquel cas ils pour 
|Tcoiii|iui. tont s cauié decc,baillcr leurs cedules auldiâs receucurs particuliers, ou autres dont ils feroyenc 
unes. rcccptcienpromcttât leur cn bailler acquit fuflifant dedans quatre moisprocliainslors enfuyuâs. 

Si dûnonsen mâdcmentparces mcfmcs prefentes à nofdiâs gens dcscôptcs,Sc ireforicrsanof 
difts gcneraulx,receucur general 8c châgeur de noftrediâ trefoc,8cà tous autres officiers 8C autres 
qu’il appartiedra q le contenu en ccfdiiftcs prefentes ils gardent, entretiennent, 8c accopliircnt,8c 
facentgardcr,entreten ir 8c accôplirdepoinél cn poinéllclôlaformc 8c maniéré dcirusdcclarcc;8c 
ccfdi Acs prefentes faeem cnregiftrer cn noftrcdidc châbre des côptes,& aulsi en noftrcdiâ trefor, 
8c leutdiÂ cotenu facent f^ auoir à tous noz officiers 8c autres à qui ce iouciicra,par manière qu’ils 
n’ayent caufe de l’ignorcriCar ainil nous plaift il 8c voulons cftre faiâ. Et pourcc que de ccfdidcs 
prefcnteslon pourra auoir à faire en plulieurs lieux,nous voulons que aux vidimusqui faifts cn fo 
ront foubs feaulx Roy.iuli,foyfoitadioufteccommcàceptcfcntotiginal;Auquclcntclmoingde 
ccn'ousauôstaiéi mettre noftre fccl; Donné à Bourges, le xxvj.de Noucmbre,milcccc.xlvij. 
Ol^D 0^'N J'N C E Vf' T^OY LOIS y^ZlESME. 

Defenfes de n’aclicpter bleds cn verd. 

BlîJim l Tem q d’orefenauar nuis marchas n’auires qlfconqs ne foyent fi ofez ne fi hardiz d’achcterblcds 
v«a. 1 jn verd fur le plat pais,n’cn faire prouilion ou amas(finon pour la prouilion de fon hoftel)li ce n’c 

ftoit en plein marché:8c ce fur peine de côfifcation de dcnicrs,d’amcdc arbitraire,8c d’eftre puniz i 
l’ordonnâccdciuftice. FaiâàClcri,aumoisdeIuillct,milccccJxxxij. Signé. I. Chambon. 

OT^dO'N'NJ'NCE Df^ ROY LOIS ynZlESME^ 



fur Injinfroftcions d’erreur. 

O I S , par la grâce de Dieu , Roy de France , Sçauoir faifons d tous prefens 8c adue- 
nir : Commepour Icbiendenousficdc noz fubiefts , 8c mettre fines procès qui de 
lourcn ioucaduicnncntcn noftre Royaume , touchant les qoeftions dcsdroiàs, ter- 
res , lêigncurics, crimes 8c dclifts , 8c autres pluficurs matières qui fc mcuucnt les vns 
contrclcs autres, ait cftéinftituccficcftablicecn noftre cour de parlement fouucrai- 
ne 8c capitallc pour faire 8c adminiftrcriufticc,iugrr cn dernier refon,foiccncaulcs d’appel ou'au- 
tres qui cn première mftScc font iottoduiftes en icelle cour,lcs terminer fie y dôner iugemet final 
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Sani ce cja'apces n'ailleurs on puifTe réclamer ne venir àl’encorrc de rc qui ell finabicmec décidé, Aireih m 
ne IcTctTuâer.pIui en côgnoiftre.nc remettre en autre iugemct,par quelque voye ou manière;!!- 
non que de grâce efpecialc & de certaine kiccepar lettres, foit ouait elle oâroycparnouson noz <i«pri>|>oii- 
predecciTeurs i nozfubieas les vns cotre les autres efttcreccuz àpropofererrcur,ou il cher, & ou 
telle voyedoibe auoir lieu fir lufsi e!lrereccuc,& non auircmct. Et pourcc que plu!ieurs,par impor praco. 
tuottc,du temps de noz predccciTeurs felForçoyent d'obtenir Icttrespour reuoir les proccs,& re- 
mettre en queftion A: reiteratiue congnoilTance,&: iureequi auoit clic terminé & arrede Ce mule! 
pHoycnc proccs,& furuenoyet infinies quellions,donc Icsuibicâs clloyët en grand trouble & fort 
u«iaillcz,ac les lUgcs de nodrcdiâc cour tellement occupez qu'il ne pouuoycnt vaquer n’entedre 
àrexpedition dcscaulcsd'appcl,& autres quifont de l'ordinaire côgnoiü'ancc d'icelle cour, dont 
icscaufes demouroyent immortelles : Pour y obuier Strcleucr Icfdicls lubieids dcfdiâs trauaulx, 
miles Sc dclpcfc3,8c pour y mettre deue fin, furent faides pluficurs ordônanccs par nofdicls prede 
cdTeurs en diners tempsipar Icrqucllcs entre autres cliofcs fut did S: ordonné que nul ne fcroit te '“""j 

ceu à propofer erreur contre les lugemens & arteds de nodredide courilînon que preallableinct 
il end lettre de nofdids predeceircurs,dc grâce dpecialle A: de certaine fciéce . Et qu'apres icelle 
grâce obtcnuc,la partie qui auroit eu iugement contre elle feroit tenue de bailler cautiô de payer 
double amcde,& aufsi cautiü de refonder dcfpés, dômages te itered à lapartie qui auroit obtenu. 

Et encore par autre ordonnâce furet introduides pluficurs autres folcnitcz edre gardées pourtc- 
ccuoitles fulHeâs,& auat que jeur odroyer grâce a propofer te faire iugerp nodredide cour fer- , 
reurou erteurspar eulx pretcduziA: tout pour redreidre lefdids fubieds par telles voyes de propofi 
ciâd‘errcur,de trauailler les vns lesautrcs apres les arreds dônez p nodredide cour , te fairccclfcr 
(elles rciieranôs dcqrelcs te pourfuiites.Ec oultrc fut datuc A; ordônc q de quelcôques iugemens 
iorcrlocac(urcs,aucüparqlquc grâce qu'il obtint,nc fud receu i ^pofererreur.-pour aufsi obuicr à 
ce q tes caufes ne fullcni immortelles . Mais du depuis foubs couleur qu'cfdides ordûnâces n’y a Srer u'reîî 
tepsUmité de propolcrcrrcur A: d’obtenir pourcc Icfdidcs lettres de grâce, A: degarder les foicni 
rcz,faireAcaccâpIir ce qui cdcôicnu cnicelles ordânâces,pluficurs fe fontedbreez le téps pairé,ac 
f’edbrcoyccchacûiourdcfaircarrederlespieccsdcsproces.furlcIqileslefdidsarredSciugemcs , «j i, 
ont ede dAnez côcrceulx,foubscouleurqu'il difent auoir intctiô de jppofer erreur auâtqu'ils ayet mroo\àLd 
obtenu lettres de nous ou de nozpdcccilcurs,cômâdces de grâce clpecialle te cercaine faccc, de 
ftire ladidc propofiriô d erreuna: fi’c font pourfuitte ne diligccc de lôg tcps,A: finâ quad bô leur tfeoi™ 
lêmble.cfperâs d'y edrcreccuz iufques à trcic ansidedâs Icql téps aucüs vculct dire ladide propofi 

lion d’erreur auoirlicu, en attendâtfouuctesfois qu’il y ait mutatiô de partift,deiuges, greffiers, ad 

uocats&procureurs.pmortouautrcmct.A; qu’il y ait nouuelles pties,qui fouuctnefont A'nepcu lotSassict 
uct edre indruidesdes matières qui ontedé vuidcespararrcddutcpsdc leurs pdeccircurs.A; qu'il ictiftdc 
n'y ait côfcil qui les puifle côfeiller n’aduertir du demenc des caufes Arproces vuidez pararred, q 
Icspieces q ontedé lailfees au greffe foyer adirées te perdues, A: qu’il y ait to* nouueaux côfeillcrs km-, 
en nodredide cour , qui n'ayct oy n'cntcdu les motifs de cculx qui ont donc lefdids iugemens te 
artedsil-cfquelles cliofcs pcuuent adueniren fi long téps, côme de trente ans te en moindre téps, 
dôtfcnpourroycrcnfuyuir pluficurs penes à nofdids lubicd5,A: les uigemcs A: arreds qui font or 
dônez pour dô net fin,plcine fcuretc A: certainric edre fubueniz te châgez. A: par tel laps de téps do'nnct.™' 
demourerles faids te droids d'vn chaeû en inccrtcineté,q pourroit edre caufe de mettre la ebofe 
publiqueen nodredid Royaume en grade cûfufi5,dôt ànous le à nofdids fubieds pourroyent ad 
ucnir pluficurs grids te irréparables dômages A: incôucnicns,!! par nous n'y cdoit fur ce pourucu 
debd Ac côucnabic remede. A; par bône le meure dclibcraiiô fur ce cuc.Pourquoy no' ces chofes 
côfidcrces,voulâs obuicr te pouruoir aufdids incûucnic$,rclcuer nofdids fubieds de vcxatiôs,mi 
(es Ac dcfpenfes,abbccgcr les qucdiôs A: procès, A; les faire mettre à bône te bneue fin, en manière 
que par logucur de temps nofdids fubieds ne foyent tcnuzenfulpcns, A’ ncdcmeurentinccrTains 



de leurs droiâs,fcigncuries , quediôs A’ querelles ainfi vuidccs par arred te dernier refort , A aufsi 
pouruoir aux fupcrfluz dcl;^Klôgucurs,oup ladidc voyede propofiriô d'erreur aduiendroyent 
& pourroyent aduenir de lourcn iour,foubs vmbre q temps limité n’cd exprimé efdidcs ordônan 

7 J /r i: 1 r-._Ll.l.l ix ’e ne 



cesdenoMids pdcccffcursicn cnfuyuât leur vray fcmblabic intcntiô.qtoufioursacdéde faire cef 
fer multipbcatiô de quedions te proccs,A relcqr toute lôgucur fupcrfiue,& les terminer A limiter 
à temps luffifimt par droid te raifoniPar l’aduis A dcliberatiô de pluficurs des feigncurs de nodre 
ùag X lignugCyte autres gtads te notables pcrfonagcs,tât de nolbc grâd c6feil,ile nedre cour de 
paj’lciDent,qu’autrcs:Auôsdeclafc,dccctné A ordônc,voulôs,dcclarôs Aordônoos par ordônan 
ee,loy X edid general A irrcuocablc.dc nodre certaine fciécc, pleine puifi'âce A authoritc royal, PT.-yoCiioa 
q le téps d’i mpetrer leures de grâce pour edre rcceù à jpofer erreur, A les obtenir de no' A de noz 
açceuiucSfiie grâce cipccialc A ccnainc fciccc,amfi q faire fc doibt,A de faire faire A accôplirlcs SLu y.û>. 

H ij 
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foIcnnice 2 ,Sc ce qui cil contenu Sc déclare es ordonnâces de noIHiâs predcceirenrsrequllès â pro 
polîtion d'erreur, l'oie de deux ans continucIs,& prochains enfuyuans les arrclb prononcez en no- 
Hrcdiftc cour, dedans lequel ccmpsles pariies qui vouldronc proporercrrcur,foyent tenues d'im- 
rrapoiiiioo petrer IcfdiAcs lettres de nous ou de nofdids rucccircurs,commandees degtacc cfpeciale te certai 
Coicur. JJ J fcicnce,pour eftre receuz à propofer erreur, de faire & accomplir le contenu dcfdi Aes ordon- 
nanccs,introduirc la matière Sc côgnoillâncc defdiâs erreurs en nollrcdiâc cour, 8c dedans vn an 
prochain enl'uy uanc faire en icelle cour toute diligcce 8c pourfuirte de faire bailler defenfes,repli- 
ques 8c dupliques, Sc faire faire toutee qu'il appartient , en telle manière que le procès dcfdiâs er- 
reurs foie en cHat dciuger dedans lediâ rcmps.Ei lï par imporcUHitc,ou aucrcmcc,lcctrcs ciloyenc 
obtenuesde nous ou de noz fuccelTcurs,pour auoir oultre lediâ temps lettres de grâce pour eftre 
receu à propofer crrcur,8cplullong delay , pour faire 8c accomplir lefdiâes folennitcz cequi(cs,8c 
toutee que diâ eHiNo* icelles lettres 8c toutes grâces depuis obtenues en quelque formc,8c foubt 
quelque couleur que ce foit,auons déclare 8c déclarons nulles , de nul edeâ 8c valeur : 8c voulons 
qu’il n'y foie aucunement obtempcré,8c toute pourfuite par ladiclc voye d'erreur cllrc dcfcrtc.Ec 
celuy quiainlîlcferoit efforce Je propofer erreur Sc d’obtenir les Iettres,acintentctIadidevoyede 
propoiition d'erreur , apres leJid temps , foit condemné en Jadide double amcndc,8c d rcfbnder 
cous dommages Scintereffsde lapartie qui aura obtenu lediâarrcll. 

Ordonnances fur les propobtions d’erreur. 

■ ^ Si donnons en mandement à nollre bien ame 8c fcalchâcellicr, Sc à noz amez Scfeaulxlesgens 
' tenâs 8c qui tiendrôt noz parlcmcs prefens 8c aduenir.que nofdiAes prefentes orddnanccs, loy 8C 
edidgeneral,ils facct lire,publiec 8c cnregiftrer en nollre châcellcric 8c en noAredidc cour de par 
lemct,cntcrincr,gardcr&encrecenirdepoinâenppinâransrefraindre,feiôleurforme8crencur. 
Et afin q ce foie ebofe ferme 8c fiable à touliours,nous auôsfaicfi mettre nofire feelàces prefentes. 
Dîne. Donne au Plefsis du Parc,au mois de Nouembrc.l’an mil cccc.Ixxix.Et de nofire règne le xix. 
Sic lignatum fupra plicam. Parle Roy,en fonconfeil. I. Dubam. Vifa. Et efi feriptum: 
Leues, publiées 8c cnrcgifirces au grand confcil du Roy, àTours, le vingtfixiefme lour de No- 
uembre, l’an mil cccc.lxxix. Sic lignatum, 1. DeMolins. 

PiUiutiim Leda, pubUcata 8c regifirata Pariliisdn parlamcnto, decimafeptima die lanuarij , anno millell- 
mo cccc.lxxix. Sicfignatum, Chartelicr. 

Collatiofadaeftcumotiginali. 



PTt^ïyiLEGB AyX BOyi^CEOIS DE PATOIS, D09i- 
nfpjr le R<y Lois vnxiefme^ tan mil quatre cens foixame O- ein^yparle^uel lefJiffs 
bourgeois ne font tcnu^p'aiderbors ladiRe vil/e ny aller à l’arnereban . 

U 1 S,par la grâce de Dieu, Roy de France,fçauoir faifons à cous prefens 8c ad- 
uenir,que nofire bonne ville,8c cite de Paris,foic la pnncipallc.Sc capicalleville 
de nofire Royaume digne de préférer à toutes autres en priuilleges, prerogati- 
uesiS: pt8cminences,ianc pour les menées de noz fubieds,bourgeoi$,cycbyens 
8c babitansicomme pour l'augmenration , 8c entrecenemenr d'icelleauxbiens 
de nous 8c de nofire couronne. Et il foit ainli que nofdids bourgeoiscitoyens, 
8c babirans ayenc elle par cy deuanc de nous , 8c de noz predeceffeurs gardez 
rariSiiiieii & tenus à tel vfagc,8c coufiumc,qu'ils n’ôc peu efire craids hors des murs,8c clofiurc de Pans, pour 
toniienin quellconques citacions,adiourncmcns,deiaiz ou autres caufes que ce foyenc, ne cenuz de fortir au 
pim"'"'” lurifdidinn hors defdids murs,8c clofiure,8c de plaider ailleurs qu’en laJlde ville, ne aulsi les 

PiriSnic- nobles, 8c autres babirans de nofiredidc ville tenans fiefs , 8c arnerefiefs en nofire Royaume , ne 
fodiKntû' foyentteniiz d’aller en quelque armee hors laJideville.pour quelque mâdement de ban,ouarrie 
letenarnn rcban.Ët nous recongnoiffans lagrand loyaulrcque noldids bourwois ont eucenucrsnous,en la 
koniijiUi quelle auons fingubereconfidence: A fin de touliours rendrenofijB bourgeois, 8c babirans plus 
enclins à garder leur loyaulrc enuers nous,8c nofiredidc couronn^^uons côfcrmcieurfdids vfa 
gcs,8c coullumcs.Et d’abôdanr de noficcplufamplc grâce, pleine puilTance 8c auc'loritc,leur auont 
de nouucl.eorantq mcftierfcroit.odroyc pat priuilege qu ils,ne leurs fucccireucsncpuiffcnt pour 
quelq caufe que ce foit efire traids hors des murs 8cclofiure Je Paris, ne cenuz de plaider ailleurs 
qu’é ladidc villc'fil ne leiirplaifi.Et lefdids nobles 8c autresbourgeois,8c habirâs en nofircdide Vil 
Piiili™i K lercnâs fiefs 8c arricrcfiefs,ncfcrôr reiiuzd’allcr en quelqarmce,ncpartir hors d’icelle P mâdemfit 
nauàn. arnereba.cn quelq inaniereq’uc ce foir.Pourucu touresfoisqu'iceulx tenâs ficfs,8c arrière 

fiefs feroc cenuz d’culxtenircnbabillcmcsdefcnrables,foffifansfelâ la valeur de leurs fiefs,8carrie 
refiefs,pour la garde 8c defenfe de noftcedide ville de Paris. Si dônons en mâdemci ànoz amez 8c 
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fetulxcôrcdien les gens tenans,8c qui tiendront nodtc parlcmct,au peuod de Paris, & i tous noz 
antres iulfaàers.ou a. leurs lieutenâs prefens &;’aducnir,& à chacun d culx,ficôme à luy appartien- 
dra,quclerdiâs bourgeois, citoyens, & habiians de Pari$,£c leursfucccflcurshabitâs, Srdcmeurâs 
en icclle,ils fâccnt,fcufrrent & lailTenc iouir & vfer pleinemct de noz prefens grâce &: oâroy, lâns 
leur fàuc ne fouffinr edre faid, ou donner aucun cmpcfchcmcnt au côtrairc: Ains fifaid Sc donné 
lcurcdoit,ou à aucuns d’cuIx,orcs,oupour le teps aducnir,fi I’odcnc,ou facentoder &: mettre fans 
delay aü premier edar,& deu.Et à An que ce fois cliofe ferme, & dable à toufiours,nous auons faid 
menre nodrefcclàcesprcfcntes letircs,fau£en autres chofes nodre droid,& l’autruy en routes. 

^ Donne en nodredide villede Paris le ix.iour de Nouembte,mil quatre cens foixancccinq. cuie. 

Leda^iublicaia & tegidrata Parif is in parlamcnto xxj.die Nouebris , anno domini millelimo, PuUicitim 
qaarerccntcfîmo fexagcfimoquinco . declarauit tamen Sc déclaras , quôd rcfpcdu articuli conti- 
ncnds,quôd manctcs,S; habitâtes villz Parilîorum non extra moema polsini trahi, nec alibi li tiga- 
re^nili relint,videlicet quàd diâi manentes Schabicantes non pofsint defendendo tantûmodo ah 
bt htigare quôd infra muros didz villz; Datum Sc adum,vt fuprà,Scc. Publices,Scc. 

AVT\E P\\yiLEQE 00'3VW£ AVX BO f'KG EO I S DE 
BttnijfhtrleRiy Lois xi.parUtjutlib font txtmjttsn’Altr outnit^eràlagucm 
fourraifon jes fiefs quils tunnenrxnFjn mit quatre cem,qujtre vingts. 

*■*“01 S,parlagracede Dicu,Roy de France,ànozamcz Sc fcaulxlescommidaires 

qui font,Sclcront par nous ordonnez,Sc commis à faire les mondres, Sc reueues # 
de nodre ban,Sc arrierebâ aupreuod de Paris,Sc à tous noz autres ludicicrs, Sc of 
,(ilu - • ■ ----- 



Sciers oui leurs licucenans,ulut Sc diledion.Noz trefchcrs,SC bien amez les pre 
i^j^uods des marchans,& efeheuins bourgeois manans Sc habitans de nodre bonne 
^ ville de Paris.nous ont faidexpofer.ouecôbien que par priuilepes à culx Sc leurs 
diccrUcurs la pieça odroyez par noz predcccQcurs R ois de France, Sc depuis par nous côfrrmez, 
ilsayentedé, Sc foyent quittes,&; exempts d’aller,Sc enuoyer en noz guerres, Sc armées , Sc d culx 
crotiucr,St enuoyer aux môdrcs,Sc reueues qui feroyci faides defdides ges de nodre bâ,Sc arriere- 
ban, pour raidm des Hefs & arrieceiicfs,Sc autres chofes nobles par eulx tcnues,Scpoiredees en no 
ftreRoyaume:Neancmoins,ilsdoubcent que foubs vmbre Sc couleurdecc que nous auonspuifna 
gucres mandé,Sc faidcrier.Sc publier en termes generaulx,Sc fans nulle exemption,Sc redridion, 
que toutes maniérés de gens tenansen fcf,ouarneref cfde nous ou autremcni,fuirent prcds,Sc fc 
nudent fus en poind pour nous feruir en nofdides guerres Sc armces,foyentpriuilegez ou non pri 
nilcgez,oudebailler,Scpayerpârceulxquine feroyct fuffifans,SCidoines pour nous allcrfcruir en 
f fonne,la moitié du reuenu de toutes leurs chofes nobles,ou feodallcs,pour edre didribuce à ceulx 
quiferoyct,ou pourroyct edre choifis,SC edeuz pour nous y feruir enlcurspcrfannes,ou lû voullid 
côtraindrCgOU autrement trauaillcrà nous aller feruir en nofdides armeesiEt pour raifonde ce,SC 
de ladide moitié d'icelle, leurs reuenues feodalles procéder alencontre d'culx.Sc de leurs biens Sc 
hcritages.Et mcfmcment de ceulx tenuzen fïcf,arrietriîef,ou autrement noblement par aucûs ac 
reds,ou empefchemés,qui feroit diredemét venir cotre la teneur d'iceulx priuilcges,dont ils ont 
iouy pai(iblement,Sc par long teps^en leur grand preiudice, &; dûmage ce qu'ils nous ontfaidre- 
mondrcr,requerans hûblcment fur ce nodre prouilion: Pou tquoy nous ces choies confiderccs,SC 
JesgrâdSjSc bons fennecs à nous par long temps faids par lefdids cxpofans,en plulicurs manières) 

Toulâsâ cede caufe leurs droids^ priuilegcs leurs edre gardez,obleruez,&: entretenuz . Côfidc- 
rans anfsi qu’il cd bien rcquiz 2c conucnabic , que Icfdidscxpofans facent relidencc en nodredi. 
de ville de Paris,qui cd la ville capitalle de nodre Royaumc,pour la gardc,tuitiû,&; defenfe d'iccl- 
le en nodre obciQ'ance.Pour cescaufes & conndcrations,&; autres iudes 2c raifonnabics à ce nous 
mouuans: Auons voulu te dccIarc,voulons Sc déclarons par ces prcfcnces,quc lefdids cxpofans,8c 
chacun d’eulx foyent Scdcmeurcnt en enfuyuât Icutfdids pciuilcgcs,droiâs Sc libcrtcz,quittcs Sc 
exempts d'aller le cnuoycr,ores ne pour le teps aduenir en nofdides guerrcs,Sc armées, ncd'cutx 
côparoir,ne prcfcnccr,n'autrespouc culx cfdides mondres fi: rcucucs,qui feroyent ou ferôt d'oref 
eoauant (aides defdids gens de nodrcban.Sc articrcban,nepour ce payer, Sc bailler aucune chofe 
da reuenu de Icurfdids ficfs,Sc chofes nobles, Sc feodalles pour quelque caufc,occaliô,ou en quel 
que manière que ce foit.Sans ce qu'au moyen,#: par vertu defdids criz Sc proclamaciüs,Scdes Ict ”lme«l>S 
très qui ont edé te feront par nousdûnces, Sc cômandccs pour mettre fur lefdids gens de nofdids 
ban Skarricreban .foyent ptiuilegcz 8: non priuilegez, lefdids cxpcfans.n'aucûsd'eulxfoycnr.ne 
puiilcnrcftre ten* nccôtraindsallcr,ou enuoyer cfdides armées, n'eulx pfentcr,nc cuparoir,n'au 
1 res pour culx clUidcs môdres, en maniéré quelcôquc.quclq part q foyer fitucz,2c afsis leurs fiefs, 
ictres,(cigncuries,ficchofe$noblcscnnodreRoyaumc,clcf^lcschofcsclucuncsd'iccllcs,nouslcs 
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auons,& chacun d’eulx pour plus grande approbation de nollre vouloir dir ce de nouuel & dabon 
danc entant que mc(lierell,ou feroit, quittez, & exemptez,quittons &exêptons de grâce cfpecial, 
pleincpuiifancc , & auâoritc Royal par cefdiâcs prefenies . Si vous mandons, & cnioignons,a: i 
chacundcvousfurce cequis:Quelcldiâsexporans,& chacûd'eulxvous faiâes, foudrez, & laidez 
iouir,& vfer pleinement,^ pailîblement de noz prefens grâce, & oâroy,voluntc,dcclaration,quit- 
tance S: exemption. Et faucuns de leurs bient,fiefs, terres feigneuries & chofes nobles , & feodal- 
Ics auoycnt ed;c,ou cftoyent pour ce prinres,railies,arre(lees,ou autrement cmpclchees,mcttez les 
leur,ou faiâcs mettre chacun de vous fur ce premier requis à pleine deliurancc : Car tel ell noUre 
plaiiir: Nonobdant quepar nozlettrcs qui ontedé te feront cy apres par nousdonnces,comman- 
dees,ou enuoyces pour taire crier & publier nodrcdid ban & arricrcban,& mettre fus & en poin A 
les gens d'icclIesrSoit mande en termes generaulx fans nulle referuation & exclulîon,que toutes 
manières de gens nobIc$,& autres tenansnoblemcot,priuilcgcz te non priuilegez, fc mettent fus 
Sr en poinfl,iSC foyent preds pour culx côparoir prelcnrcr,ou enuoyer de par culx cfdiâcs mon 
dres te rcucucs,{t nous aller feruir en nofdiclcsgucrres,& armées. En quoy n'entenduns lefdiâs 
cxpofansn’aucunsd'cuixedrecomprins en aucune manicrc,ne qu'ils foyent tenuzpourfaultede 
non y aller,ou enuoycr,de payer aucune ehofe du reuenu deleurldifts ticfs,S; chofes nobles Sc feo 
dalles en aucune manicreiVoulâs qu'au vidimus de ccsprcfentes,faid Ibubs fceaulx Royaulx,foy 
foiradioudeccomme à l'original. 

uite. Donne au Plefsisdu Parc lez Tours,le xxvij.iour de Mars,l'an mil.iiii.ccns.iiipxx; Et de nodre 
' règne le viiigtiefmc. Ainlïligné, Parle Roy,legouuerncutde Peronne.lebaillifde Rou- 
cn,&: autres prefens. G. De Marie. Et feelices fur iimple queue de cire iaulne. 

OI^DO'^'NJ'NCES Vy ^or CHARLES 
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H A R L ES,parlagracedeDicu,Roy deFrance:Cômefoubslamain,tuition &de- 
fenfede Dieu le créateur, nous ayons en nodre leune aage prtns& recueilly legou* 
uernement de nodre Royaumeidurant lequel rcinps il ait edé moult foullc te oppri 
mc,au moyen des grandesguerres te diuilïôs qui nous ont ede fufeiteespar plulicurs 
Rois & princes noz voifins & fubieâs: lefquelsd'ont voulu par force Scviolccecnua- 
dê'gaorc.^ hir pat plulieurs licux, & en toutes maiiicresà eulx pofsiblcs ; Aufqucllcsentreprinfcsauonstouf. 
iours par la diuinc puidancc,à l'aidedcs princes te feigncurs de nodre fang te lignage,prelats , ba- 
rnns,clicualicrs,2egensdenodreconfcil,vcrtucufcmentcelidé . Et linahTcmcnc voulant obuierd 
l'efFufiondu fang liumain,brudcmesdevilles &chadeaulx,violcn'cesd'cglifes,raui(rcmë$dc filles 
te femmcs,depopulation de pais, te autres grands exécrables te innumerabies maulx te inconue- 
niensqui i loccalion dcfdidcsguerres Stdiuifiôs fouuent aduienncnt,ayons libcralcmet entendu d 

plulieurs ouuertures qui no’ont ede faides de la part defdiih Rois St princes noz voifins te fubieéls: 
te apres plulieurs pourparlers laids entre les embelfadeurs pour ce par eulx envoyez deuers nous, 
& plufieurs grands notables perlbnnages,prelats,barons, chcualiers te gens de nodre cour de par 
ItmentiLelquels ayons depurez pour y befongiicr,à l'honneur S: vtilitc de nous te de nodre Roy 
aume,qui tant d'vne part que d'autre y ont vacqué.tellemét que à l'aide de Dieu,& du confeil det 
dids princes St feigneurs de nodre fang St lignage, & des detluldids nozdeputez,nous ayons tous 
ieeulx dilfercs pacifiez St misa finiEtaueciceulx Rois faid à toulioursbdnne te vraye alliacé, ami 
tié te confédération; Sr ieeulx noz voifins 8: fubieds reuniz en qodre bonne obeiilànce par bône 
& vraye amour,cn telle faf on que de prefent les fubieds de nodre Royaume, chacun en fon edar, 
peult viurc en repos.St redre à Dieu le creatcurgloire Si Ioucge,Sz ànous vraye St loyalle obeiil'an 
ce, dot de tout nodrccucur nous rendus grâces à Dieu te à toute la courccledicllc.Ét pourccq lef 
Cotmmor guerres St diulliôs ont edccaufc en nollredid Royaume depuettir l’ordre de iudicc,8t q du 
en Jcptturr tSt iccllcs elle n'ait peu edrcadnimidrceànoz fubieds, en tel te fi bô ordre corne eufsions délire: 
J|||'"‘‘''‘‘'Confiderâsqu'ctre toutes les vcrtuscardinalesc'cd la plus digne Stneceiraire,8t par laqileles Rois 
luihM,i>tin regnct,les Royaumes,principautez te monarchies font entrctenucs,St lesfubieds d'icelles cliacu 
dpaUTctiii en fon edat regiz te gouuerncz en paix St vniô.les vertueux te bicfaids honorez St piiiiez.lcs man 
uais St maléfices réprimez St amcdez.Et par defaultc d'icelle iullicc les Royaumes vont facilemcc 
en ruine St defolation. Et apres qu'il ed venu à nodre côgnoiirancc,q plufieurs faultes fe peuuét co 
mettre te cômettent chacun lour fur le faid de nodre iulhce,tant es cours St iurifdidions ordiiiai- 
res,quc fouucraincsiSt mefmcinent en noz cours de parlcmcnt,tant à caufe des grades longueurs 
qui font es proces,St des imponablcs fraiz qu’il conuicnt faire,à noz fubieds pour la conduide de 
iceluyiparquoy fouuct font coniraindSdc lailTcr àpourfuyuir Icfdids procc$,ou ils ont bon dtoid 
{par ce que les louables St ancicncs ordonnances des Rois noz predecefl'eurs ne font pas bien en- 
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üercinent|tedees& pbfcrueesONoasquidcfîlonsde cour noftrecucurnoz fubieâs'eftrccntre- 
leouz en pux te que bonne & bneue luihcc Icurfon adminiflrcc, & ait cours en noftrc Royaume, 
ayons commis &c deputd noRre crefeher fi: trefame frere fi: coudn le duc de Boutbonnois te d’Au- 
nergne , ficaucresplulieursd’iceulx princes fi: icigneurs de noRre fang 6: lignage, prélats , barons, 
cheuabers,noz prcRdens,aucuns confeillers,adoocats &; procureurs de noRrcdtâe cour de parle- 
snCDCpour fur icelles faultes fi: longueurs Tenquerir diligemment, fi: des remede Se prouiliou qui 
y feront neceflaires nous aducttinlcfquels y ont diligemment vacque fi: befongne. 

Sqauoirfaifons àtousprerens fi:aducnir,quc nousvoulans IcfdiRes faultes eRte corrigees,noz 
fnbieâs eRte releu ez detraiz fi: d'elpens,fi: luRicc leur eRre diligemment Se libéralement admini 
ftrcciEt pour Cipplicr les omifsions taiâes aux anciennes ordonances derdicRs Rois noz predecef- 
fëun,ice//es déclarer fi: y adiouRcr( félon que pour la variation des temps eR neceiraire)par le cd- 
(êil.aduisfi: meute dclibcratiô de plulîeursdefdiâsprincesfi: feigneurs de noRrediâ fang fi: ligna 
gc,ptelats,bar<3v,chcualicrs:noz prefidcnSjConfeillers.aduocats fi: procureurs en noRrediâe cour 
fit autres gens de noRre confeil.auons de noRre plufamplepuilTancc fi: autliorite' Royal faiR Se au 
thohfc,railbns Se authorilbtis ces prefentcs noz ordonnances, dont la teneur f enfuit. 

De l'heure que les prelidens fi: confcillcrs fe doyuent trouuer au Palais. 

Premièrement poucce que noRrediRc cour dcparicmct cR de prefent chargée degrande mul Article 
titudcdecau(cs,qui nepourroyent eRre expédiées de long teps,fi par noz prelidens fi: confeillers prctmec. 
en iccUcnoRccdiRc cour, n’y cR befongne pour ce faire en toute diligenceiOrdonnons fi: expref 
(êmentenioignons i nofdiRsprelidens te confeillcrs.que depuis lalainR Martin d'hiueriufques 
à Pafques,ilsloyrntcntrczfi: aircmbicz en toutes les châbres de noRrediRe cour, pour befongner 
aux affaires d’icellesiauât quefept heures foyer fonneesiEt depuis Pafques iufqucs à la fin du parlc- 
mêt,toR apres fix heures du maii,fans en partir iufques à la leuee d’icelle : fi ce n’eRoit p maladie, 
viedleflcou autre incâuenict.Et fi aucûs cRoyét couRumiers de faire le c6irairc,qu'ils foyct puniz 
par priuatiô de leurs gages,ljifpéfiâ de leur offices,ou autremet, ainfi q noRrediRe cour ordôncra. 

Q^edurant les plaidoiries les confeillers fe trouueront en nombre fuflifanc 
en la grand’chambre. 

Item,fi: pource que nous auôs eRc aduertiz qu’aux lours des plaidoyeries plufieurs de noz con '!■ 
fcillcrs de lagrande chambre fabfentcnt durant icelles plaidoiries,iellemenc qu’ils demeurent en 
C petit nombrequ’ils ne peuuent rien vuider par arrefliainfi quepourle biende iuRiceferoitexpe o6b>c ci> la 
diéi de faire;) Nous voulons S: ordônons que nofdiRs confeillers eRans en ladiRc chambre, tant 
gens d’eglife que laiz(excepté ceulx qui feront ordonnez pour eRre en la tournelle) afsiRent te fa 
cent rcfîdencecontinuelle efdiRes plaidoyeries. Et pareillement que ceulxd’icelle grande cham 
brefi: des chambres des enqueRes afsiRent à la prononciation des arrcR$,en tel fi: fi bon nombre 
que l'honneur de nous te de noRrediRe cour y foit garde. 

Que les confeillers nefabfcntent durant le parlcment,fans le congé dqlacour. 

Itcm,otdonnons fi: cnioignons aufdiRs prelidens le confeillers de noRrediRe cour, qu’ils fa- iii. 
cent tcfidcnceconcmuclleen icelle, fansce que durant le parlement , aucuns d'eulx fabfentcnt, t^feiUsoM 
poorallcrencommifsionne autre loingtain voyage,ou en leurs affaires , fans le congé de la cour, iIraD°'ic'pu 
fiirrnparlerenlachambrcd'ouilsfcronr. icncui. 

De tenir filcnce durant Icrapport des procès, fi:c. 

Irem,nous cnioignons i nofdiRs prelidens te confciilcrs,que durât que Ion expedira les procès iiij. 
fi: autres affaires cRans en ladiRc cotir,ils tiennent filcnce , tcllcmct que ccluy qui fera rapporteur 
(6k oy bien au long.EtC aucun dcfdiRs prelidens veulc ouunr quelque matière ou difficulté , foie 
oy fansintctniption, fi: icelle matière dclilictcc par opinions, fans aucunes rcdiRcs Se fans bruit: 

£t que l’vn n’entrcrôpe point raucrc,fi n'cRoit qu’il erraR en faiR: Auquel le rapporteur oupreR- 
dct,fi: en leur dcfault,vn de noz côfcillcrs le pourroit aduertir. Et cnioignôs aufdiRs prcfidés,quc 
nolljiRsconfcillers,rapporteursS:opinans,ilsoycncbcnigncmrtlcs vns apres les autres ; Et tous 
lefqucis nous voulonscRrc prefens aux opinions dcnoldiRs prelidens fi: confeillers, ficconcluiion 
du proccsiEt cnioignons â nofdiRs prefidens les y contraindre. 

Quedurant le rapport des procès, nuis des confeillers ne C occupent à autres alfaircs,8:c. 

Icem,pnutce qu’c expédiât te iugeât les procès, rcqucRcs fi: autres affaires de noRrediRe cour v. 

/ôuuenr aduicnt qucpluficurs de noliliRs confeillers fexeufent de dire leurs opinions, foubs cou- 
Jeurqu’i/s n’ayent entedu les matières defdiRs procès fi: af)âires,par ce qu’ils fe Icuent Ibuuéi deC- 
diâes chambres pour aller es greffes te autres lieux pour parler Se côfcrer les vns auec les autres. 

Et iufsi i caufe de ce qu’ils foccupent les aucuns à lire les rcqucRcs qui leur font baillées à rappor 
tcT,ftire RiâionSjcfcrire Icttrcsifi: les autrcs,â lire les regiRres , ouautres chofes non concernans 

procès Oc matières mifes en dclibcrationiNous défendons que durant IcfdiRcsexpcditiôs 
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nordiAs prefidcns le câfeillers ne roccupéc es chofes deirufdiâes, ne ancres qui les pourroyce ent 
pefeher àencieretnet encédre les mericcs dcfdi£ts procès 6c affaires fur peine de perdiciô de leurs 
gages,à tel teps q lacourverrae(lreàfaire;mefmeméc fur ceulx qui ferâc coutlumiers de ce faire. 

Quelcs greffiers ne facenc aucuns diâons duranc qucles citambres ferons allcmblces,6rc. 
vi. Item , défendons aux greffiers ciuil 6ccrimincl de noftredidc cour, fur peine ( la première fois 

qu'ils y feronr cncheuz)de perdition des gages de leurs offices par trois mois;6c ou fcroycccouftu 
iniers dece faire, de plufgrandc pcinc,àladifcretionde lacourique duranc que nollrcdiâe cour, 
fera aifcmblce pour befongner es affaires d’icelle,ils ne facenc aucuns diâons,inais entendent dili 
gemment aux expéditions qui fe ferôt,à fin qu'ils en puilfent rapporter la vérité. £c leur defendôs 
lur les peines defiufdiâcs qu'ils neprononcencaucuns diâons qui leur feroyenc baillez par lescon 
feilicrs.finon que premièrement ils aycnc elfcleuz en lachambre ou ils auront cflc expédiez ; 6c 
qu'ils foyenc lignez ou paraphez par l'vn des prefidens qui aura clic à rexpeditiô:6cou il n'y auroic 
point eu de prcfidenc,par le plufancicn des côfeillersqui aura cllé 6c prcfidc à l'cxpcditiô,6c aufsi 
par le cofeiller qui en aura taicl le rapport . Et défendons à nofdiâs confcillers qu'en l'ablcncc def 
difls prefidens ils ne procèdent à faire aucunes cxpcditions,finon qu'ils foyent dix pour le moins. 

Que depuis qu'vn procès fera mis fus pour cxpcdicr,que Ion n'y en mette point d'autre,6cc. 

Item , pourcc qu'il cil aducnupluficurs lois quand vn procès a clic mis fus pour cllrc expédie, 

. qu'on met autres maticrcs,parquoy lediâproccs ellinccrrompui&taduicnc fouucnc quand Ion cil 
feUtaKiu * elle, au moyen dcfdiàcs inccrrupiions,mal cntenduiNous défendons à nof- 

dtfls prcfidcs,quand aucun procès de longue vificaiion aura elle mis fus pour cllre expedic,ils ne 
boutent point d’autre procès de longue vifitacion l’vn fur l’autre en deliberation, iufqucs à ce que 
le premier ait elle conclu 6C décidé. 

De ne rcuclcr les affaircs,cxpedicions 6c fecrecs de la cour, 
viü. Icem,pource qncplulicurs incôuenicnsfcpcuuenc enfuyuir àcaufcdcccquclcs fecrecs de no 
llrcdiâc courfeteucIcniiNous défendons à nofdifts prefidens 6c copfeillers,noz aduocats 6cpro 
cooroefeiS* curcurs,grcfficrs,notaircs 6c huifsiers dcnollrediélc courfur peine de priuatiû d'office5,5c d’ellrc 
icoclcz. inhabiles à iamais de tenir officcsRoyaulx,6cd’autrcs grades peines pécuniaires 6c corporelles, fe 

Ion l’cxigccc des cas,qu'ils ne rcueiccpar ciilx ne p autrcs,dtrcâcmcnt ou indircâcmcc aucüs des 
alfaircs 6c cxpcditiôs de noArcdiClc courifoit aux pcics,aduocars,,pcuccurs,folliciccurs,ouaurrcs 

3 uclfcôques pcrfonncsqu'ils foycnc.Et cnioignôs aux prelides de noArcdiâe cour,fur les peines 
clfufdiâes, 6c de grandement encourir noAre indignation, qu’ils facct entretenir ceAe prefente 
ordonnance , 6c fcnquicrcnt diligemment des inlraéleurs;6c ou 6ccn quelque maniéré leur ferait 
dénoncé auoit e Aé faicl au cdtrairc,toutcs chofes iailfees,ils f informent delà vérité, 6c des cr^nf- 
grclfcurs qu'ils trouuerunc,ils les facenc punir par noArediâe cour des peines defl'ufdiétes. 

Qm les clercs desconfeillcrs ne Içachent le fecret de lacour. 
ix. Item, pourcc quf Icfdiéls rcuclemens onc fouuent cAc faiâs par aucuns des clercs de nofdiâs 
confcillecs,nous leur enioignons fur leurs honneurs 6c confcicnce , qu'ils gardent àleur pouuoir 
que Icfdiâs clercs ne fcachent aucüs defdiâs fccrccs,parquoy ilsen puilfent faite aucun rapport. 
Que les clercs des greffiers iureront tenirlccrets les aA'aires de la cour. 

X. Item,6c prource que nofdids greffiers ciuil 6ccrimincl font contraincls pour le deu de leurs of- 
fices,d’auoirplufieurs clercs pour faire 6c clcrirclcs expéditions de noArediéle couriNouscnioi. 
ronttbmâ. gnonsaufdicls greffiers qu’ils ne prennent ne mettent cfdiâs greAcs clercz qui à leurs conlcien- 
ces ne foyent pourgardet Icfdiâcs ordünances,6ccenirfecretcc qui fera faiâ en nuArcdiâccour. 
Et pour ce faire ordünons qu’ils reçoyucc d'eulx Icfcrmct de ce faire; 6c ou lefdiâs clercs fcroycc 
trouuez defaillans,nous voulonsiceulx c Arc puniz de grades pcines,tcllcs que lacour verra cAre 
àfaire félon l'exigence des cas. 

Des procès qui fciugent par commilfaires,6cc. 

xi. Itcm,nous défendons à nofdids prefidens 6c confcillers qu’ils Dciügcnt, n'expedient aucü pro 
'"'tCuio ” commiiraircs,ficc n'cA qu'ils foyenc tels qu’ils y doiucnt eAre expédiez, eûme matière de 

fruiâs,de criées 6c intcreA , 6c que le casait cAé mis par le rapporteur en pleine cour,8c par icelle 
ainfi délibéré le fairc:6c ne nômera le rapporteur les côinilfaircs qui fcrôraiugcr cclsproccs,m.'Us 
les nommera le prclidcnc,qui prelidera pour lors que le cas dudiCl procès fera mis en ladicte cour. 
Que les procès feront di Aribucz par les prefidens. 

xij. Itcm,ordonnonsquelcsproccscAanscsgrcAcsdcnoArcdiâccourfoycnt diAribucz parles 
SSnbun"' * feauoir en la grade châbre par les prefides d'iccllc,6c aux cnqAcs,]; les prelides des 

IUT ictpicS. enq Acs;6c leur defendous qu’ils ne les di Aribuct à auc un de nofdiâs cüfcillcrs iufqucs à ce qu'ils 
foyet ^duiâs,ou pte As à iugcr.ou receuz pour iuger. Et defedos à nofdiâs greffiers, fur peine d’a- 
mede arbicrairc,qu'ilsnc baillent aucüs procès pour rappottcr,à nofdiâs côlèillcrs , f'ils n’ont cAc 
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«iiftribaez en U forme ddTnlHii^r.rur peine de fufpeniion de leurs offices pour vnan.Ei fils en font 
Konuez coaftamicrs;dej>erdition de Icurfdiâs offices. 

Q^e tes procès nctoyenc diftribuczaux conte illers , qui auront pourchalTc les auoir,&c. 

Iicm,defcndonsànordiâsprctidcnsqu'cndillribu3ncleldiâsproces,ihnelaifrent,dillribucnt xiij. 
i audb de nofdiâs confeillersiqui aurôt pourchalfe ou prié pour les auoir,& qu'ils côgnoiftroy enc 
rjuc If parties pourchafTcroyent de les leur faire bailler plutlott qu'à vn des autres ; leur enioi- 
gnons qu%n diftribuam Icfdiâs procès à aucuns, ils ay enc regard à la qualité des matières, & le me s ■> 

nie des confeillets à qui ils les ditlnbueronc en gardant qu'ils ne dillribucnt lefdiéfs procès à au- 
cuns de nofdiâs côreillers,qui feroycntfufpeâs,& ayât regard es pais d'ou feront lefdiâs procès. 

Que les conlctllcrs ne baillent à leurs compagnons les procès qui leur feront diHnbuez,&.'c. 

lrem,ar poureequ'il adulent maintcsfois quand aucunsproces font dillribuez par l'ordonnan- *"'(■ 
ce detdiâs prcfidens,leconfciilcr à qui ilsoncellédi(hibuez,lcs baille à aucuns dcfescompa- 
gnons fans aducnir.&auoircongé de lacour,parquoyfetrouucnt fouuent es mains d'aucuns 
que les parties tiennent trclfufpcâsiNous défendons à nofdiéfs confcillcrs,furpcinr( la première ‘'“'■““'s- 
fois qu’ils y feront encheuzjdcliitpenfion de leurs offices par crois mois:& fils y rcnchccnt.depri 
uation d'iceulx-.que des procès qui leur feront ditlnbuez par les prcfidens,& donr ils feront char- 
gez es grefi'es,ils ne r en facenc aucunement dcfcliarger,& ne les baillent à aucuns autres confeil- 
tersimaislcs remettent efdiâs greffes,pour ellre ditlnbuez, comme didl etl. 

De faire collation aux parties de leurs pièces par les mains du greffier 
ou d'vn huifsierde la cour. 

Irem,& fi les parties baillent aucune requcllcpour veoir Je faire collation de leurs pièces, nous xr. 
défendons à nofdiâs confcillers fur les peines delluldidles, qu'ils ne baillent aux huifsiers n’autre 
defdiâcspieces.pour montlrer aufdiâes parties: Mais leur enioignonsqu'aptes qu'il fera refpon - 
du qu'icelles pièces feront môtbecs aufdiâes parties, les procès foyct apportez aux grclfes le plus 
diligemment que faire fepourra,pour par les mainsdel'didts greffiers ellre baillez àl'vn des quatre 
notaires, ou àl'vn des huiisiersdenolltediâe cour, pour icelles pièces ellre pareulx môllrees aux 
partiesiSr cmoùnons à nofdiâs notaires 8: builsiers,que ladiâe collation faiâc,ils rapportent lel- 
diâs procès auldiâs grcffcs,pour ellre baillez auconleiller, auquel ils auront ellé diIlribucz.Et ce 
fânspreiudice des droiâs de nofdiâs nocaites,& iufques à ce qu’aucremeneen foie ordonné. 

Que les confeillers ne prendront aucune ebofe des pai ries . 

Item, pour obuier à ce que le temps aduenir ne foyencdonnces aucunes plainâes, clameurs 8c xvj. 
charges alencontrc des confeillers de noârediâe cour , de predre aucune cliolcdes parties à leur 
Tolunté Se de leur propre authoricé, foubs couleur de leurs làlaircs ou autrement : Ordonnons & Confenian 
exprcflcmentenioignons,que tien ne fera pnnsdes parties dircâcment ou indireâement : Se fil 
y auoit chofeou il cheuft quelque taxation, il fera preailablemcnt faiâ 8c ordonné par nollrediâe ‘•'•“pmici 
couriEt ladiâe uxacion mife au greffepour ellre bailleepar les mains du greffier à celuy qu'il ap- 
partiendra. Et enioignons à nofdiâs confcillers,que ceftcprelcnte ordonnance ils gardent inuio 
lablement,8c lâns enframdre,fur peine depriilation d'office , 8c autres telles grandes peines , que 
nollrediâe cour.ordonnera. 

Prouifion fur ce que les eonfeilters ne prennent aucune chofedesparties,!Cc. 

Itcm,& pour dôner meilleur ordre au faiâ de nollre iullicc,8c obuier que d'orefenauât les con 
feillersde nollrediâe cour ne prcnnent.n’exigent aucune chofedes partiesiNousentedonsdeuâc 
le cômenccment de nollre prochain parlement à venir .pourueoir à noz dcfpcs à rémunérer Se re 
cdpenfernozconfeillers,quivaquerontdilipfment àl’expeJition 8c rapport des procès ellans en 
nollrediâe cour:en faifant mettre,pour ce taire,au grelTc d’icelle certaine fomme de deniers : la- 
quelle fera dillribure par l'aduis Sc Otdônancede nofdiâs prclidcs,tât en la gràd' cliâbre,enla tout 
oellc.qu’cs cliâbres des enqucllestaufqiieli decefaire.nous chargeons leur hôneur 8c eonfcience, 

8c furie deu Sc deuoir de leurs offices, le tout iufques à ceque par nous autrement en foit ordoné. 

Des confeillers allanscn commifsion,8c de leurs falaires,8cc. 

Item, nous défendons à nofdiâs prefidens 8c confcillers,que le temps aduenir,quand ils feront 
en toramifsion,ils ne prennent aucun don corrompables des parties oulrre leur falaire ordinaire: 

Se ne fc facent défrayer de leurs defpens,8c ne prenent pour vn mefme voyage 8c vn mefme teps, 
qu’vnlâlairefeulement:fur peine de recouurer fur eulx lefdiâeschofes par eulxprinfes contre no 
flrcdiéleordontiance,ptiuation d’offices,ou autres grandes peines,tellcsque le cas lerequcrra. *'*• 

Du ferment des aduoeats,procureurs 8c folliciteurs des parties. «rbîi'teto» 

Item voulons 8: ordonnons.que les aduocats.procureurs Se fnlliciteurs lurent que par eulx, ne pioi«<tire • 
parautres,ils ne bailleront ne promettront aucune chore,neferonibaillerncpromcttre aux com- 
flaires commis à interrog er les perfonnes delTurdiâes,n'autres quelfconques pour eulx. 
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De punit les panies qui feront aucuns dons aux conTcilIcrs. 

_ Item, en oultrcprolubons 8c défendons aux parties, qu'ils ne donnent, baillent ne promettet ad 
cunc cUofc,nc facencbaillec,donncr ne promettre par eulx ne par autres,pour les caufes dclTuldi- 
âes,n’aucrement,àaucuns de nofdiAs prendens,conlcillcrs,n'autres officiers de noflrcdiâccour: 
Dot» fraU & cc fur peine àceulx qui auront faiAs tels dds,d’e(lre decheuz de retfeâ de leurs caufes 8c marie 
rcs donc ils font pourfuice,au proffir dcicur partie aduerfe,8c d'en efirc puniz grieuemeni à^rdô 
nâce de ladite cour.finô que ccluy qui auroic baille ou dâné quelque cliofc cotre celfc ptefemc or 
donâcc,auât qu'il en foie accufc,le vit rcucler à iullicc:auql cas fera rémunéré, fi lactiofc cllauerce 
Que les roolles foyent expédiez fans aucune interruprion,Scc. 

Iccm,pourcc qu'àl'occafion desaudiences extraordinaires, qui fe donnencauxioursordinaires 
cfquels le doyuenr expédier les roolles des fencfcbaulcees 8cbailliages,fouuenc admet que lefdiâs 
roolles à la fin du paclcmcrncfont pasexpediez amfi qu'ils deulTcnr cflreiOrdonnons 8ceflroiâe 
rompu, ment enioignons aufdiâs prefidens 8c confcillcrs de nollrediâe cour, qu'ils depefehent Icfdiâs 
roolles ordinaires,fms les interrompre par telles plaidoiries cxcraordinairesifinon q par nollre di 
âe cour pour aucuncgrâdeScvrgctecaufe,eurefic délibéré dônericcllesaudicccs extraordinaires 
Du roollc qm fe doir faire aux lours extraordinaires, 
xxii. Item,voulôs Sc ordônonsqu'a'ux louts extraordinaires foit faiû rooIIe,feld lequel les caufes (c- 
depefchéi fans interruptiôiiinon que pour l'expedioô des pauures 5c miferables pcrfonnes,chofes 
Rooilrntri vrgetes 8c ircfnecciraircs,ou autres conlidcrations pour le bien de iullice ,foic neccfsité de bailler 
aiiüiuifc. audience,fans garder l’ordre dcfdicfs roollesiSurquoy nous chargeons l'honneur 8: côfciencc de 
nofdiâs prefidens. ^Des procès par efeript. 

Item, défendons qu'aucun procès parcicript ne foit receu pour luger en noflrediâe courifinoa 
qu'il appaioifTc que lcdiéf procès foit apporté en ladiâc cour,8c es grclTes d'icelle. 

Q^e les procureurs voifcnt conclurrc au greffe es procès par efeript. 
Itcm,ordonnonsque les procureurs des parties feront tenuz aller conclurre au greffe de nofirc 
_ diûe cour efdiéfs procès par cfcripr,dedans le lendemain qu’ils en feront requis par leurs parties, 
rn>w'™’n fur peine de vingt fols Parifisd'ainende,à appliquer aux prifonniers dclaconciergerie ou ailleurs, 
hSicXcI^- à ladifcretion de la cour,à predre fur celuy qui fera refufanc de ce faire: Sinon qu il y ait difficidcc 
'■ noiable,8cchofe qui fepuilfc bonnement faire hors iugemcnc. 

Des delaizordinaircs de bailler les caufes d'appel,8cc. 

XXV. Item,ordonnnns qu’apres les dclaiz ordinaircsefchcuz de bailler les caufes d'appcl,quc le pro 

mcîï&ae cureurfournilfcàl'appoinaemcntdelacouriautremenrfil vculcauoirauiredclay,qu’illcprcnne 
hiwugtcr au greffe auecIcprocurcurdelaparcie.Et fil attent qu'ilfoit appcilé en pleine cour, le procureur 
foie condemné en l’amende en fon propre 8c priué nom, laquelle foicleuec fans déport. 

Queles aduocats foyent briefs en leurs plaidoirics,8cc. 
xxvi. Item, 8c enioignons ànofdias prefidens 8c confeillers qu’ils ne fouffrenc plus les aduocats cllre 

«tbîîèf."’ ‘""B’ plaidoitics,caufesd’appcl,dcfcnfcs,dupliqucs,repliqucs,côtrcdias 8c faluations;8c 
caplniovr que ou ils les trouucront faire le concrairc,ransdiistmulation les condemnenr en l'amende, 8c ou 
ils feront couftumicrs de ce fairc,les fufpendcnt ou priuenr de pollulcr. 
xxvii. Itcm,û la matière cfl fubieéfc àrenuoy de ladiâe caulc d'appcl,lcs procureursdes parties,if’onc 

palferau greffe Icdiél renuoy,apres ce qu’il aurôt môflré leur cedule d noz aduocats 8c jicureuts. 

Que les griefs des procès par cfcript,fcronihorslesproces,8cc. 
xxviii. ^ Item,fien rcccuant les procès par efctipt,raduocat de la partie appcllante cil receu par la cour 
àbailler fes griefs: Ordonnons au greffier, fur peine d'amende arbitraire, qu'il adioufle audiél ap- 
poinétcmcnr,quc les griefs,qui feront bail lez, feront hors le proccs.Er en cas que les aduocats_pro 
poferoyent aucuns griefs , qui fcroyciit dedans le proccs,ordonnons 8c enioignons à nollrcdiâc 
cour,que fansdifsiniulation clic les condenme en l'amende : 8c pour congnoiflrc quels aduocats 
les auront faiâs,ordonnoos,que ceulx qui les auront faiâs, les lignent :8c ne voulons icculx cllrc 
Tcceuz par les greffiers de nollrcdiétc cour,l‘ils ne font lignez. 

Des apcltacionsinccricétccs des prcuollsou fergens RoyauIx,8cc. 
xxix. Iicm,quandaucunsprocureursdeno(lrcdidccour,fcrontappcllcraucuncsccdulesdesappcl- 
lationsintcricâcesdes preuofls , ou fergens Royaulx, ordonnons 8c enioignons aufdiéls procu- 
reurs fur peine de ccnruslsparifis d amende , ou autre plus grande, qu'ilscxprimerontcnlcurfdi- 
éles cedulcSjfi les prcuofls ou fergens , dont les appellations feront intcrieélccs , font exécuteurs 
de lettres Royaulx ou lentenccs 8c appoiniücmcns donnez par Icfdiéls prcuolls,commc iuges or- 
dinaires : à ce que noflrcdiclc cour puilfe fur le chap faire renuoy dcfdiCles appdlations aufdiâs 
iuges ordinaires, li la matière y cil difpofcc. 

De ne bailler aucunes cequcflcs,auaat que la caufe d’appel foit pla>dce,8cc. 
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liem,poatce que la lôgneur dei procès, grands fraia & derpens.qa'il connient faire aux parties, xxx. 
viennent foDuenc à caufe de la multiplication des rcqucfles,qui fc baillent en noftrcdiâc cour , S: 
incidens qni fottent d'icellcs,efqucls'connienc faire grands aducrtiiTcmcns & produâions,& obtc J 

nir atrefts interlocutoires, ordônons que d'orefenauâc en toutes rcquellcs qui Ce bailleront en no p'iplaid*- 
ftre^âceour auaht la caufe ptaidec, n’y foycntcommis aucuns confcillctspour oir lefdiâcs par- 
ciesÀais foyent rcnuoyccs itairc lefdiâcs rcqucftcscn plaidant leur caufe d’appcliilnon que pat 
la cont pour quelque iulle caufe & vrgcntc,autrcmcnt en fiillordbnnc. 

Dcsdclaia qui fedoyucnt demander en iugement. 

Item, ordonnons qu’aucundclay & compulfoircnefoitbaUlcparnolhcdiâecour,ouIrrclcs de xxxj. 
laizonJinaires pour produire: linon que lediâ delay&compuifoirceufl elle demande en iuge- 
meoten plaidant la caufe. 5cm«n°n 

Des complainâes en cas defaifine S;dcnouuellctf,&c. iogmoit.'' 

Item,ordonnons qu’aux caufes de complainâes en matière de faifine te de nouuclletf ,dont les 
cxploiAs contiendront le cas,& aufsi en macictc d’appel , les parties des ce que la ioumee de l’ad- 
ionmement fera efchcue,«: apres la prefemation faiâc, foyent preflcs de plaider les caufes , fans 

dcmâdcrdelay en la matière; car en icelles maticreslespticsdoyucccfirrinflruiâesdelcursfaiâs 

De vuidcr te expédier fur le champ les caufes d’appcl,fil cft pofsible. der dc™*û" 

Itenqotdonnonsquequandvne caufe d’appcl,d’a^oinaementoufcotenceintetlocutoircou xxxiii. 

drexetation(foit de fcntcncc diffinitiuc ou autre chofe^fera plaidec,le procureur de la partie inti- 
mée ait promptement en iugemen t,les aâcs & memoriaulx de ladiâe caufc,Sc anfsi les exploiâs 
& lettres d’exccuiion,pour en faire prompte foy en iugcmct,i fin que fil clf pofsiblc,la caufe d’ap 
pel fbit fur le champ vuidec te cxpcdicc. 

Que les procureurs des parties inonflreront les vns aux autres tous les exploiâs, 
lettres te impétrations, &c. 

Item.pource que les procureurs de noflrediâe cour difFctét te refufent môftrer leurs exploiâs ’xxxiiij. 
Ccaurreschofes qu’ils doyuent monflrer à leurs parties aducrlês,dontfouucntesfois font retardez 
lesproces,ordonnons que le temps à venir les procureurs des parties plaidâtes en noftredifte cour 
anantlesioursquelescaufesdclcursmaiflrcsdcurôrellrcappellcrsauroollcpoureflirc plaidees, 
monftreronti leurs parties aducrfcs,oultre & aucc lefdiâs cxploiâs,toutcs lettres d’imperration 
qu’ils auront obtenues , te dont ils fe vouldront aider en leurs caufcs:c’cfl à fi^auoir le dcmâdcur 
toutes celles de datte precedente la demande, qu’il aura intention de faireiSt le defendeur celles 
qu’il aura de datte precedente le iour qu’il fera les defenfes,foyent requellcs ciuiles,antieipations 
lettres d'eflat, de relieucment, ou pour conuerrir les appellations en oppofitions,ou les mettre au 
neâti&toutes telles te fcmblables impetrations,& autres lettres te munimcns, dont en iugement 
on eft tenu faire prompte foy, à fin quclapartic aduetfc fè puifTcapprcfler, tant de fon principal, 
comme à refpondre aufdiâcs impctrations,lettres te munimens delTus déclarez. 

De punir iesptocnteurs,lcfquels fauldront à monflrer leurs lettres & riltres à leurs panies. 

Item,& fi par le faift de la panie,qui deura monflrer lefdiâes chofcs.y ell faifle faulte,elle fera xxxv. 
priueederencâ defdiâes lettres, exploiâs,impetratiôs & autreschofes delTufdiâes:& aura la par 
lie à qui elles deuroyenr eflre monflrees , exploiâs alencontre de celle qui aura faift faulte à les 
jDonftrer,tels que de raifon.Et fi de lapartie du procureur feulcmct cfloit trouueefaulte en ce que 
diâefl, nous ordonnons que leprocureurquiaurafaiâ ladiâefaultccnfoitpunyàlapeinedc 
dix liures pari fit d'amendc,qui feront leuees fur luy fans deport.Et ncantmoins payera les defpens 
de la partie aduerfe,faiâs i caufe dudiâ retardement. 

De prendre les delaiz hors iugcment,8tc. 

Item, enioignons aufoiâs aduocats &; procureurs de nollredifle cour,que lefdiâs exploifls te xxxvi. 
antres lettres te munimens veuz,en enfumant les vfage te fliledu temps pairc,ils prennet hors iu- DcUi>icV< 
gemer leurs delaiz,tels que la qualité des caufes le rcquiert,fans tenir la cour pour icculx. Et fi par '*'*• “ 

cantelle & malice ils font troouez delayans de prendre lefdiéts delaiz , nous ordonnons aufdiéls 
prcfulens te confeillers ije nofhcdiâe cour,que par amendes arbitraires,felon l'exigence des cas, 
ils en foyent puniz te corrigez fans difsimulation. 

De nedemander delaiz fruflratoires par rcquellcs ou autrement. 

/tem,pource que l’occalion de la grande multitude des requellcsqui fcbaillcnt en noflrediâe xxxvii. 
cour,ciiacij iour aduicnnent innumcrabics inconueniens, tât pour la retardation des proces,q des 
Ctâîz qu'il conuient faire aux parties à caufe d’icelIcs.Sc dcsincidcns qui en foutdcnt .Nous défen- 
dons I cous les aduocats te procureurs de noflrediâe cour.fur peine de priuarion de parrocincr à 
lamais,dc d’amende arbitraite,qu’ils ne trauaillent noflrediâe cour par telles multiphcatiôs de rc 
quelles, Beqûs n'en baillct aucunes fruOratoites cotre les ordonnâces & flile de noflrcdifte cour. 
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foycc pour exquerir nouaeaulx detiiz ou aucreméc: ic defcndôs fur lefdiftes peines, qu’aucune ré 
qucftc ne foie baillee, qu'elle ne foit lignee par la parcic,ou du procureur qui la baillera. Et à fin que 
ladifte ordânance foie plus cdeoiclemccgardce,enioignôs ànollrediâc cour,que eouees & quan- 
tesfois qu'elle erouuera Icléliâs aduocaes Sc ,pcurcurs auoir faiâ edere ladiâe ordânance, elle pro 
cedefans difsimulaeiô ila declaraeiâ des pci ncs dclTufdiâes,en façon q ce foie cxcple aux aueres. 

Q^: lescommiiraircs commis par la cour, pour ouir les pâmes fur vnc rcqucfle,la 
décideront, fans en faire rapport à la diâc cour. 

XXX viij. Item, f|l aduenoir,quepour aucune caufe vrgenee noUrcdiâccour commill aucüs de nofdiâs 
Smmii'rùr confeillcrs,pourouit les parties fur aucunes requcdcs,St icelles décider, ordonnons que cculx qui 
n.|jcil«<lc feront commis,lcs décident & dctcrmincnt,fans en faire rapport à icellecoutilinon qu'il fuit que 
cuicigiu. (lion audicf incident,dc quelque chofe, parquoy en iceluy iugeât pat cautellc ou cauillationde la 
partie ,1e procès pcull cftre furci de deiay. 

De lignifier àla partie la requefte contrccllc impetrec,dcdanslc iour dcrimpccrationd'iccllc. 
xxxix. Item,Sc pourcc que fouucnt aduicnt apres que les procureurs ont baille aucune rcquellc à ladi 
ûc cour.combicn que par ordonnance d’iccllc ils foyent tenuz incontinent & fans delay les mon 
ftter 6 l Cgnifierà lapartieincâtmoins par malice, pour délayer le proccs,lcs retiennent pardeuers 
culx:Ordonnons,quc d'orefenauant ils facent inôlfrcr &: ligniRcr icelles rcquclles à la partic,con 
tre qui elles auront clic baillées , St la facent appcilcr par deuant les commilfaircs àcc ordonnez 
par nolfrcdiâc cour dedans lcdiAiour, ou le lendemain au plullard,fur peine d'elfre dcclieuz de 
i’clFcfld'iccllcs ccqucdcs,&: d'amendes arbitraires contre le procureur faifant le contraire. 

Que les procureurs bailleront des le faincdy au premier liuifsicr les ccdules pour le mardy. 
xl. ltcm,pourceqiic le lour de mardy les procureurs ne pcuucnr s eoir les ccdules qu'on appelle le 
dift iour,tant pour la multitude d’iccllc, comme pourcc qu'ils font occupczlcdiâ lour àl'cxpcdf- 
tion des procès par efeript , ordonnons qu'icculx procureurs bailleront des le famedy deuant vn- 
zc heures du matin au premier liuifsicr les ccdules qu’ils vouldront faire appcilcr le mardy enfuy- 
uant ; Lequel premier liuifsicr les bai liera aux huifsicrs qui deurôt appcilcr IcdiS mardy enfuy uât, 
parles mains dcfqucls huifsicrs , icculx procureurs pourront veuir Icfdiâcs ccdules ledid iour de 
famedy apres dd'net,& le lundy enfuyuant prendre les ccdules des parties dont ils feront chargez 
autres que des comparitions pcrfonnclles non prcfcntcs,&appcllees par l’ordonnance de ladide 
cour; Et le rclîdu dcldiâcs ccdules fera appelle par lcd iCL premier huifsicr, ledift iour de mardy au 
matin à la lcncllrc,Sc derechef par Icfdids huifsiers,& rapponc par icculx en iugement enladiâe 
cour,& en la manière accoulliimec. 

Q^e Icshuiliicrs feront tenuz monfttcraux procureurs les ccdules iculxbaillce«,&c. 
xli. Item, ic feront tenuz Icfdiffs huifsicrs, aufqucis Icdid premier huifsicr baillera Icfdidcs cedu- 
îonfi'cTut liî'ticcllcs monftrcr aufdids procureurs , à fin qu’ils puilfent prendre les ccdules dcspartics , pour 
nonllrniei Icfqucllcs ils feront prefcntcz,&: dcpcfchcr cculx qui pourront dcpcfchcr hors iugement. 

«ciulcs itii Que les procureurs feront tenuz lignifier leurs ccdules à leurs parties. 

Item,quc Icfdids procureurs fctôt tenuz de prendre les ccdules des pattics,dont ils aurdt char 
gc(commc dided) & les déclarer ou lignifier i nconti nent.au procureur de la partie , qui aura faid 
appcilcr ladidc ccdulcifur peine de vingt fols Parifis d'amende, d appliquer comme deffus. 

De ne laiifcr entrer au parquet autre que les aduocats iC prucurcurs,Sc 
les parties qui autant audience. 

xliii. Itcm,enioignons aufdids huifsicrs,mpfmcmrntàcculx qui feront du fcruicclc iour dcsplaidoi 

uîirl’rsTen' lailfcr entrer au parquet de ladidc cour , autresque les aduocats Sc procurcuts ficelle: 

nttaufâ- Sinon toutesuoyes les parties àrhcurcqu’cIlcsaurontaudiencciEtaufqucllcs parties ne laifTctot 
quel. les huifsicrs porter aucunes dagues, coultcaulx ncfcrrcmcns. 

Q^c les huifsicrs ne prendront aucune choie pour appcilcr leurs ccdulcs,&c. 
xliiii. Item, ordonnons S; défendons qu'aucuns des huifsicrs de nollrcdidc cour (fou le premier ou 

autres) ne prennent oucxigcnt aucune chofe des parties, pour appcilcr leurs cedulcs,aiidicn- 
coucchofo ces le procès par cfcriptifur peine dcpriuation d'office,ipfo fado,& d’clltc puniz corporcllcinët, 
rat 1 exigence des cas. 

De baillci les caafcs d’appcl,ou plaidoyer dedans la huidainc,&c. 
xlv. Itc,&: pourcc qu'il n'cllpofsiblc de faircappeller en lugcmct toutes les ccdules des defaulx Icca 
gez,ou les parties feroyet appomdccs àhaillcr leur plaidoycp clcript,&: q par cemoye les parties 
font côtraindes il'attédrc iiilqs à la S. Martin, ppurdemâdcr leurs côgcz & defaulx, enquoy font 
grademetendômagees &intercll'ccs:Nousordônons,que cotre toutcsics parties.quiaurôtàbail 
1er leurs caufes d'appel ou plaidoyc p efeript, ou ils ne les vouldroyct fournir dedâs huidaine apres 
les plaidoicies clchcucs,fcrom baillez & dehurez les congez & defaulx ou expIoids,pat faultc de 

non 
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aoA baiDtt kfdiftes catilcs I^3ppe) par ercripr.cous aind & en la maniéré quel! lelHiâs congez,dc- 
faolts 8( exptoiâs elloycDt demandez ou donnez en iugcmenc. 

l’exccutcur de l'arrcft delà cour ne pourra commcicre vn autreconfeiller.êec. 

Item, te û aucundc nofdiâs côreillers a à rapporter vn proces,& qu'au moyen dudiârapporcoa zitrji 
■otremeni,1uy fiift ordonnée par nollrediâe cour la CommiAion d’execucer l'arrefl ou appoinâs ' 
ment de la conr.Nous détendons qu'il ne fubroguc aucun autre de nol'diâs confcillcrs, pour met- 
tre lefdiâs anclls ou appoinâcmens à execution, fans en parlera la cour. Et fil luy cft permis par 
kcUe,otdonnons qu'il Toit tenu aft'etmer par rcrmcnc qu'il n'en aura n’erpere auotr aucun protfir. 

De punir les infraâeurs des prefentes ordonnances. 

ItSifil aduicni qu’aucun foie infraâcur de nofdiâcs ordonnâces,6e que pource il air elle en plai- xlvij. 
doirieon à lourde cdlêilcondcnc en aucunes peinesifoyct pecuniaircsouautrcs)nousdcfcn(i6sà annuftwi 
noftrcdiâe cour fur peine d'encourir grâdcmcnt notlre mdignaciâ,qu'cllc ne procédé aucunemet 
àrcmctCTC lefdiâes peines; Mais voulôs icelles peines élire execuceestc leuees fans difstmulatiô. 

Quclesfemcnces de fourniiremcnt de cojnplainâes lëront execucees nonobUant 
oppolirionsoii appellations. 

Item , combien que félon le droiâ & par les ordonnances on doyue procéder fommaireméne xlviij. 
en matière de nouuelletciiouicsfois par la fubtilitcdes praâiciens,lefdiâs procès, tant en matière 
]noplianequ'ecclclîallique,fonc immortels. Et auiourd'liuyfaiôloi^lufgrande procedure fur vn 
fourninfcmcnt,qu’on ne fouloit faire fut vnpoirciroire;& lefdiAspoUcIl'oires font plus longs qu'ils 
ne Ibuloycnt cllrciàcclle caufe en enfuyuant les ordonnances denozpredcceireurs,nous auons 
ftacue' & ordonnc,Haiuons & ordonnons que d’orefenauât touchant IcsfourniH'cnicns qui lëronc 
ftiâspar Icnteneedc iuee Royal parties oycs,fommaircmct le de plain Icfdiâes fentcnces feront 
mites à execution,nonôbAant oppciitionsou appellations, & fans prciudicc d’icelles : fans ce que 
letiliélsinges Royautx dilFcrcncaufi'itlcsappcIlations , ne pareillement aux appellations intcric- 
âees des intcrlocncoirc s prccedans JediCt tourmilcment. 

Que la partie qui fuccomberaen matière de nouuclIcté,fera condemnee es 
defpcns dommages & interdis. 

Item,& pource que fouuentesfois lonprcntcompIaintlecnmatieredcnouucllcic,fansgrandc xlix. 
*pparccc,te à caufe dcce femcuuent plufieuts te diucrs procès, dont noz fubietts font forttrauail- nûnugaai 
kz , noos auons ordonne fie ordonnons que pour reprimer celle voyc Ion condemne la partie qui 
ruccombcracs dcfpens,dommagesSe intercfls,fie en amendes arbitraires enuers nous. gncoui 

Q^’es incident on condemne viâum viûori in expcnils. ^ ' nooucUe 

Icem,&poorcc qu’es incides qui le vuidcc Ion rcicrue les dcfpcsen diDinitiue, les parties ne crai 
gnent point bailler infinies rcquellcs, 6: ttauailler cculx contre lefquels ils ont alfaire,nous auons Difphliret 
ordôné que d’orefenauât on ne les refetue plus, mais que Ion côdemne viflum viflori es defpcns. 

Que les fentcnces prouifionnaires feront exécutées nonobllautappcllations. 

Item, fit pource q les prouilîtis dûnccs en matière d’alimcs, douaires fit mëdicamens,au moyen Jj, 
desappcllariosqui mnt intcricdlccs,fouuctcsfoisaduiccquclc procès principal cllaufsi rollprcll sSiS»sproj 
àiugcrqnelcsptouilions:dont viennent plufieurs inconueniens, pat cequ’aucuncsfoiscculxaquij^^^'^ 
font tâiâes les prooilids en défailli d’cllre alimentez fit pcnfcz.chccnt en gricucs maIad;es;auons teetnnnob^ 
ordonndqo'cfdiâcs prouifions d’alimcns, douaires te mcdicamcns.les prouiGons dônecs par fen- ''•*«»' 

tdee de luge Royal ferdt cxecutccs,nonobflât oppolitiôs ou appcllatids,fi: fansprciudice d icelles. 

D'executer les fentcnces de iugesRoyauIx.quin’cxccdcrontlarom- 
mcdcdixliurcs. 

Item, fit qu’es caufes 8: matières pures perfonnelles qui n'cxccdcront la fommededix liurcs, h), 
les fentcnces diffiniciucs des iuges Royaulx feront exécutées nonobftant oppoliiionsouappclla* 
dODSintcricflccs en nollrediac courde parlcmcmific aufsi Cins prciudicc d icelles. 

Des fentcnces interlocutoires quipeuucnt dire réparées en diffinitiue. 

Itcm,fic fcmblablemcnt en toutes interlocutoires qui fepcuucnt réparer en difiiiiitiuc.les iuges Uij, 
Royiubi puilTent palTer oultre iufques à la diffîniiiuc,incluliuemcc,nonobllât oppofiiiSs ou appcl- 
lanons quelfconqucs intcricaccs en noftrediûe cour, fit lins prciudicc d’iccUcs,ainfi que did dl. 

Des obligations faiâcs foubs fcci Royal. 

Itcm,qoctontes cxccutiôs qui fc feront par vertu d’obligatidsfaiacs foubs fccI Royal, ou autre liiii. 
lêelaotentiquc.dcdans les fins fie limites ou il dl auicntiquc,quc nonobUant opiioficiâs ou appel EiccmIom 
btions quelfconqucs, fit fans prciudicc d'icellcs,la mainfoit garnie reaument fi: de faiâtfi: quepar ^î, 
quelques Jnhibinôs gcncralles(fi elles ncfont au cas particulicr)quc lô ne diilcrcdc paileroulttc. 

De faire fit parfaire les procès de vagabons,fi£c. 

Jti,qa'à f occafion des appcUatiôs interieaccs par les delinquâs le tcpspalTé desiuges Royaulx, "• 
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les prifonmers ont cfté foauct amenez & rameniez en ladiâc cour, qui font grâds frais pour les y 
iics,& de ceulxqui ont Ia iu(lice:aufsi fouuctesfois aduict ^lefdiâs prifonnicts c(chappét,& qu'il 
y a plulleursvagabôs en ce Royaume qui vût& vicnnct,8£ tooiinfiniz larcins, meurdres & autres 
maléfices: Auons Ilatuc & ordone toutes Se quâtesfois que par le luge royal ordinaire fera proce- 
■ décütrc Icidiâs vagabons, qu’on leur face 8c parface leurs procès, nonobftât oppofitions ou appel 
lacions qucIfconqucs,8c fans prciudice d'icelles:Sc qu'ils ne foyent amenez en ladiâe cour , ünoD 
en deux casic'eil à içauoir appcilans de la que(lion,de la mole, ou autre peine corporelle. 

Que le confeillerqui aura rapporte vne requelle ncfoit commis 
pouroir les parties,Bcc. 

Ivj, .1 tem.pourcc que Ibuucntesfois les parties fe font plainâes d’aucuns confcillcrs qui rapportent 
Omlcillas Icstequcibes de leurs parties aduerfes aufquels ils onccôgnoilTanccsiNousordônons que li aucun 
SSaîrMtur confeillcr eltcouftumicr de rapporter les rcqueftes dd’vnc partie, ou il foit befoing de commettre 
Riliicricxia' aucuns commiil'aires de ladiclc cour pour les oir, ellecâmctte autre que lediâ rapporteur: linon 
SntSnii' *1“® par iccllenoftrediÆc cour,pouraucuiiescaufes raifonnables autrement en foit ordonne, 
fouiellcs. Oncles fentences 8c arreds feront exécutez contre les délinquant. 

Ivi]. Item,fouuêtcsfois aduient que ceulx qui ont delmquc fabfentent, Sc e(l necefsitc de procéder 
par adiournemenspcti'onncis. Scies appellera ban 8c iourieulx afsigné,ils felailTcoc 
cMiréacliii mettre en default 8c donner la (cntcce,8c apres en appellctcn icelle cour,ou ils ne côparent point, 
cioicièrïn laiiTcnt mettre en default: 8c apres que la fcntcnce eft conformée par arrcll , ils fe tirent en 

îe'iégîîade b» clianccllctie,8c obtiennent lettres pour eftre receuz en leurs iu(iifications,en refondant lesdef 
rintcfcli Je pens des defaults : Nous auons llatue 8c ordonne que tel arrell fera exécuté reaumenc 8c de faiâ, 
fuue. {J;|oQ faforme 8cteneur,cn tant que coudre l’iniereil de partie,nonob(lant lefdiâcs leccrcs,CDbail 
lant caution par icelle partie de le cendre en fin decaufe , apres qu'on aura congneu dcfdiéles let- 
trcs,8c fi clics feront entcrinaes. 

Qu’en matière bcncficialc on procédé fommaircment 8c dcplain,8cc. 

Iviij. Icem,qu'en matière beneficiale en cas de douucIIccc Ion vuide 1a rccrcâce parles tiltrcs,8c <jne 

ony procédé parbricfs délais Sc fommaircment 8c de plain,8c qu’on ne ioigne aucun examenafu 
tur en matière de rccrcance. 

Des appellations qui ne font releuees dedans les crois mois. 

lix. Iccm,8c fl d’aucune fcntcnce y a appellation intcncâce en noftre cour de parlcmcnr,8c elle n’cft 

A|>rcl nâre rclcucc dedans les trois mois , le iuge pourra mettre à execution lafcntcnce,, nonobllanc oppofi- 
mu moî” appellations quelfconqucs , 8c fans ce qu’il foit befoing à la partie de faire adiourner l’ap- 

n'cnr<rclic pcilant en maticrede deferrion d'appel. Et neâtmoins ordonnons à nollrc procureur general qu’il 
ciccuiioa. pjf 2 adiourner rappcilanc en noRrcdiâe cour , pour le veoir déclarer dire decheue en amende 
de foixanec liuccs parifis. 

Des reliefs en cas d’appel. 

Ix. Iccm,8c fi ccluy qui fc feroit porte pour appellanc , auoit quelque caufe , au moyen dequoy il ne 
auroic peu rcicucr fondiâ appel, il fc pourra tirera nous, ou à nollre chancellerie pour le prouuoic 

^l« remede qu’on verra cArc àfairc:mais ncantmoins ladiâc fcnienccdemouccracxccutcc,iuf 

ques à ce qu’il fuit congneu fi les caufes dudiâ rclicucincnt font vrayes. 

De la taxation des dcfpcns,8cc. 

Iccm,8c ia^oit ce que par noz ancicncs ordônanccs,cn matière de uxatios de dcfpens Ion d oibe 
cotter l’article ou .articles donc on fcfcnc greuc-.toutcsfois auiourd'huylcspartiesp malice lailTcnc 
taxer les dcfpcns,8cdc ladiclc taxation de dcfpens, ils appcllct,fans déclarer en quel article on les a 
grcuez:8c à ccAc occafion faute alfemblcr gens pour les veoir, qui font grâds ff aiz Se lôgucurs pour 
les patries .Pour aufquellcs chofes obuicr auons Aatuc Se ordonne , que fi la partie cA prefence ou 
fon procurcur,8c que de chacun article qui fera taxé elle n'en appelle, ladiâc taxation demourera 
en fa force 5c vcrtu,cômc dcchofe iugec:8c fi lapartic en vcult auoir l’execotoircdl luy fera dcliurc. 

Q^e 1a partie appcllantc cotte les aniclcs,dont elle aura appcilé. 

Ixij. Icem,8c fi la partie cA abfcntc,ou il y a appel en concluant au proccs,cllc icra tenue de cotter les 

AppelUi Je articles dont elle cA appcllantc , âfin que fur l’article Ion faccdroiâ fculcmcnc par ladiâe cour en 
î^Ituci» ïUidantladiâccaufed appel. 

Qu^cIccominiAaire commis â taxer dcfpens paAeouItrcnonohAant l’appel. 

Ixiij. Item, S: fi en taxant lefdiâs dcfpens l’vne des parties appelle de la taxation de quelque article, le 

Appel n'cm commiiraire,nonobAant ladiâc appellation,paircra uultrc à taxer les autres articles. 

reeufations qui fe baillent contre les prefidens 8 c confeillers de lacour,8cc. 

Ixiiij. Item,Sc pourcc quelü a trouué que les parties ont baillé pluficurs reeufatiSs malicieufcmct,au 
deshdneur des prefidens 8c côfeiUcrs de noArediâe counStatuons Se ordôoons,quc pour quelque 



noumou. 



De^ai 



Ixj. 



Charleshaiâicfme. fueil.50 

recttfàtion an’ilfoit baillce côttc nofdiâs prcCdcs & cofcUlers,!)! nïfabfticnét d’clireau iugcmct 

procK:uDon que U rectifatiô foie baillée parauât q le procès foit mis fus,& quelle foie trouuee 
bône & radbnnable par noftrediae cour;à laquelle nous cnioignôs quelle ne remette point la de- 
cifîô de ladiâc recuutiâ,à la côfcicncede ccluy qui cil rccufc.Et aulsi fi elle trouue queladiâe re. Renotloa 
cufjtion foit iniurieufeencliargeât l’honneurdudiareeufe, qu’elle punilfcccluy qui l'aurabaillee, inimicoft» 
(icllca’cIlott(coinme dia efl)trouueebônc,raifonnable Si verifice.Et n'entedons pasquefifapres 
q k'dia procès fera mis fus)aucunes caulcs de reeufittion font venues à fa côgnoifiancc, qu'il n e les 
puifle ptopolcr,cn afiermit par fecmet ladiae caufe cllre de nouuel venue à lâdiae côgnoilTance. 

Des preuollcz en garde de ce Royaume. 

Iccm,pource que plufieurs rcmonftrances nous ont cite faiaes des preuollez de noftre Royau- Ixv. 
me, qui au teps pafle ont elle baillées àfermc,nous voulonsSc ordonnons que d'orefenauât feront 
Seulement ancrmccs les amendes & cxploias d’icelles preuollcz, à nollrcproffit,au plus olfranc Si 
dernier enchcriireur,&: àperfonnes rclrcâtes Si bien applegees,fclonlesordonnâces.Et au regard 
dcfdiacs preuollcz, elles ferôt exercées par genslcttrcz& bons coullumiers,bicn faniez Si renom 
mcz,qui leront cflcuz par les officiersdes lieux, appeliez les praaicicns d’illcc , Si feront inllitucz 
par nous i telles taxations qm leur feront ordonnées par noz gens des comptes & treforiers. 

Des reccueurs des tailles Si autres ofliciers,&;c. 

Item,quccoos rcccueurs de noz tailles, payeursde gages desofliciers dcnollrc maifon, desgés Ixvi. 
d’armcs,tc antres fcmblablcs,quidc leur nature font Si doyuent cllre rciiocabics à voIunté,S:n'c- 
ftoyenr d'ancienneté que fimpics commifsions , nous voulons Si ordonnons que d'orcfcpauanc 
pour obuicr anx inconucnics,qui font aduenuz des procès intcnccz,àcaufc dcfaiacs cliargcs,que 
nul ne fera receii i introduire n’iencommcnccr procès par appellation n’autrement, en quelque 
manicreque ce foit , foit en noRre cour de parlement ou ailleurs ; mais ceulx que nous en aurons 
poorueuz y demeureront tant qu’il nous plaira . Et tous procès qui à caufe d’icclIcs chargcs(com- 
mediél c{l;fcroycntcncommcccz,nousauons annulez & mis du tout au néant; fans vouloir pour 
unt aucunement preiudicicr aux nominations qui appartiennent auatprinccs Si feigneurs de no- 
ûre üng Si lignages , es offices cRans en leurs terres Si fcigneurics par priuilege à culx donne par 
aoz prcdcceReurs Roi$,!c par nous conferme. 

' Des officiers ordinaires du dommainc du Roy,&c. 

Item , Se n’entendons par l’article dcfl'ufdiû aucunement comprendre les officiers ordinaires Ixvii. 
lie noz dommaincs Si aides,Sur lefqucis voulons & ordônons que noz gens des coptes, treforiers 
Se gcneranlx de noz finances, chacun en fon rcgard,aycnt la première congnoilTance Si fuperin- SîîaiMi 
icndeocedcs faultcs, abus Si offenfes qu'ils pourroyent commettre en leurs offices, afin de punir 
ceulx qu’ils trooncront dcfaillans.par UiIpcnCon d’iceulx,dc leurs gages Si auitcment, ainfi qu’ils 
verront eRrc à faire.Et fil en cRoitappcllccn noRre cour de parlcmcnt,ou en la chambre de laiu- 
llice de nofdiâes aides, nous voulus que pendant ladiRc caufe d'appcl,& iufqucs à ce qu’il ait cRc 
congneu St difeute d’iccllc , les iugemens Si condcmnations de nofdiâs gens des comptes , trefo- 
riers a: gcncraulx ticnncnt,finon que par nous autrement en foit ordonnc.Maisf ilcRoit qucRion 
du droiadel’office entre deux pattics,les maiRres des requcRes de noRre hoRcl,ou gcncraulx fur 
le faid de nofdiâes aides cncongnoiRronr.ainfi qu’à chacun d’eulx appartiendra, en quelque re- 
Con que Icfdiéts offices foyent fituez. 

De n’acheter office dciudicaturc. 

Ité,nous ordônons que d’orefenauît aucun n’achctc office de prefidcc,côfcillcr ou autre office Ixviii. 
en noRtediRe cour.&fcmblabicmct d'autre office de iudicature en noRre royaumc,nc pour icculx 
Moir,baille ne promctte,ne face bailler nepmettre p luy ne autre,ot,argét ne chofe cquipolcteiSc 
de ce il foittenu faite ferment folennel,auantqu’eRrc inRituc ic tcccu-.Ht fil cR trouue auoir faiR 
ou faifant lecontrairc,lc ptiuons Si déboutons à prefent dudiaoffice,lequcldcclatos impctrable. 

De vuidcr fommairement les matières bcncficialcs,&c. 

Itcm,des matières bcncficiales Si ccclcfiaRiqucs qu’ô introdulR en noRtediRe coutpar appella Ixix. 
tiôs extraordinaires Si autres voyes obhqucs,q noRrcdiRe cour ptôptement.lbmmairemct Se de 
plein les vuidc,& aufsi d’autres incidés, p le moy c dciqls telle matière fmtroduifent en icelle cour, 
arrenuoyent le principal de la matière en cour d’cglifc,ou de fa nature elle doibt cRrc traiflcciEn 
gardant toutesfois nozdroiRs &: des lUgcs fcculiers de noRte Royaumctouchât IcspolTclVoircs. 

" La forme d’obtemperer aux lettres mifsiucs cnuoycesà lacour. 

Irem que fi par importunité de requerans , inaducrtance , ou autrement nous eferiuions cy a- Ix*. 

Otes aucunes lettres à noRrcdiRe cour,& qui luy femblaR qu’en la maticre,dont cfdiRcs lettres fe 
mEuRc mention y cuR quelque difficulté raifonnablc, ils nous en aducttiflcntoufaccnt aduer- 

i g„ J’y donnet ou faire donner telle prouilion qu’au cas appartiendra. 
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Q^c deux (reres ne feront rcccuz confeillers i la cour. 

Ixxi. Item, que d’orcfenauant on ncnife en noftrediûc cour deux frères en office de confcillenSc fit 
^ aduenoit que nousenfeifsions don à quciqu’vn qui euft frere confeillcr en icelle cour, ladiftecoar 
ne le rcccura fans premier nous aduertir,àfin que fur ce nous déclarons noz plaifirs & volunté. 

Des cuocations qui fc font pour le different des parlemens & cfrhiquier. 

Ixsij. Item, & pource qu’à eaule de la diuerCté des parlemens Bc efcliiquier de Normandie , furnien- 
EoocMjoni nent fouucnt pluficurs queff ions à caufe d’iceulx , que (i efdiâs cas aucune déclaration fe faiflfc par 
tédérS)^' confeil pour difcutcr,auquel dcfdifrs parlemens ou efehiquier la matière fera ren- 

' uoyee 8c commifciNous voulons 6c ordônons,quc iufques à ce que par nous 8c noffredia confeil 
foit difcutc.ou la congnoilfance de telles matières fera rcnuoyce,nuls d'icculx parlemensBc efehi- 
quier en entreprennent aucune congnoilfance; mais en laiffcnt faire aux iuges de nollrediâ con- 
leil: Aufqucis nous ordonnons quelommaircment 8c de plein 8c fans figure de proccs,ils décident 
8c déterminent ou ladiâc caufe fera traifree 8C renuoy ee:fors 8c excepte des matières dont notoi- 
rement la congnoilfance appartient à nous 8c à nollrcdiâe cour de parlement. 

Q^c lesbaillifs 8c fenefehaulx 8c autres iuges commettront leurs lieute- 
nans par l'aduis des praâicicns des lieux. 

Ixxiij. Item, nous ordônôs qucles fenefehaulx, baillifs,iuges 8c preoolb de noftre Royaume,furpcinc 

lîcioum (Je priuation de leurs offices.cômenront leurs licutenans par le confeil 6c aduiz de noz procureur, 
aduocat, officiers, praticiens 8c autres gens de bien de leur iurifdiâion,fenefcliaulccc,bailliageou 
preuoftcrLefqucls coutesfois feront tenuz lurerfçlcnellcmcm es mains dcfdits fenefehaulx, bail 
lifs,iugcs ou preuofts , de bien 8c loyaumcni les confciller en celle matière , fans faneur ou amitié 
quclfcôques:Mais côfeilleront celuy qui à leurs confciences femblera ellro Icplulidoine. Et ferot 
lefdits lcnefchaulx,baillifs,iuges le preuofts femblaWe ferment en noftrcditecour de parlemct, 
qu'ils ne prendront n’exigeront aucun argent ou auirechofe qui le vaillc,de Icurfdits licutenans, 
pour exercer la iulbcc n’autrcraent,cn quelque maniéré que ce foitqjour les commettre en iccluy 
office de licutcnant,ou pourlesy entretenir. Et en oultrc nous defendôs aufdits fcnefchaulx,bail 
lifs , iuges 8c preuofts , qu'ils ne rcuoqucni Icurfdits licutenans , apres qu’ils y auront vnc fois elle 
commis par culx, linon qu'il y cuftcaufcraifonnablede cefiirc ; laquelle par culx pourra eftrere- 
monftrcc à nous 8c à noftre confcifpour en ordônerainliqu’il apparticdra,8c verrons élire àfaire. 

De ne commctcrc en chacun ficgcqu’vn lieu tenant general 
8c vn particulier. 

Ixxiiij. Item ,8c femblablemcntauons ordonne à nofdiâsfcnclchaulx,baillifs,iugcs 8c preuofts, fur la 
peine dclfufditc,qu’ils necommenent en chacun liegedclcurs iunfditions qu’vn lieutenant gc- 
neral,8c vn particulicr,fans en commettre pluficurs , ainli qu’il a clic fait par cy deuant donc plu- 
fieurs inconueniens le maulx font aduenuz . Lequel lieutenant particulier toutesfois n'aura puif- 
fance audiff licge,qu’cn l’abfcncc dudift lieutenant general. 

Des gages des licutenans gcncraulx. 

Ixxv. Itc,8cà fin qu'iceulxlicutcnâs gencraulxdc nofdifrs fcnclchaulx,baillifs, iuges 8c preuofts ayet 
licwerMi caufe 8c matière demiculx 8c plul'câucnablcment exercer lefdifts offices 8c eftats,8c défaire 8c ad 
■g^g'gn miniftrer iuftice ànozfubic8ls,fans faire aucunes exaâions indcucs fur eulx,foubs couleur de ladi 
âc adminiftration de iufticc:Nous voulons 8c ordônonsquc Icfdiâslicurcnansgcncraulx auront 
8c prendront d’orefenauant la quarte partie fur les gages ordinairesqui font par nous ordôncz auf 
diÂsfcncfchaulx,baillifs,iugcs 6c prcuofts,àcaufcdclcurfdiâsofficcs:Sin6qu’iccuIx fenefehaulx, 
bailhfs,itigcs 8c preuofts fcilfcnt en perfonne rclidcncc fur leurs fcncfcliaulcccs,bailhagcs,iugcrics 
& prcuoftcziauqucl cas leurfdifts licutenans ne prendront aucune choie fur lefdiâs gages. 

Des cuocations qui fc font es requeftes du palais. 

IxxvJ. Item , pource que pluficurs plaintes lont venuesdes gens tenans les requeftes de noftre palais, 
Euocitioni de ce que fouucnt ils font euoquer par deuant culx pluficurs caufes , foubscoulcurd’vncrcqucfte 
attachée au committimus d’aucuns priuileges, parquoy les iurifdiâionsordinaircs font fort trou- 
Ail blces,8c les parties trauaillecs;Nous leur dcfcmjonsbiencxprcircmcnt 8c fur lcdcuoirdcicursoffi 
ccs,qu’il$ n vfenr dcfdifres cuocations,8c ne cognoiffcnt des caufes, linon de celles qui leur fcronc 
commifespar le committimus de noz officiers. 

Que les conicillcrs des requeftes du'palais nefabfentcntdc Paris, 8cc. 

Ixxvii. Itcm,pourcc que nofdifrs côfcillcrs tenâs Icfdiâes requeftes font en petit n6btc,8c quîd aucun 
Samo” d’i“ulx l'abfcnte pour aller en commifsion, ou leurs aftâircs,il en demeure bic peu au iugemet des 
«M ocl'ob- procès pendâs par dcuàt eulxiNous defendôs qu'aucu d’eulx ne fabfcntc de noftre ville de Paris, 
^^'“'l'ponrallcrcn cômifsiô,ou àlcurs propres affaircs,fi ce n’ell par c6gc 8c licccc des prclidcs 8c côfcil 
1ers de leur cbâbrc:6c ne voulus pour quelque caufe qcc foit,qu’ily cnaitplus d'vn abfcntà lafois. 
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La forme de iugcr les procès eftans efdifies requefles,&c. 

Item , ordonnons que durant le temps qu’onplaideraaufdiâes requelles , ceulx qui demoiire- IxxTiij> 
tons en la chambre pour juger, jugent les incjdcns &; pctis procès, quj ne font degrande côfcquen 
cc,Bc les procès qui lom d’importance, foyent jugez par eulx tous enicmble. 

Laformededjllribuerlesprocesdil'lînjtjfs aux requelles. 
ltem,noas enjoignons &; cômandonsà nofdjâsconfejllers denofdiAes requelles, quelespro- Ixxix. 
ces difSnitifs appointez en drojâ pardeuanteulx, & prclls à juger, foyent baillez & dillribuez 
par le prcfideot a vn d’entre eulx, pour iceulx vcojr,vifiter 8c faire extraiH , Sc iceulx rapporter en 
pleincchambrepardeuantculx tousenfemblc. An. 

Que les aduocat S; procureur du Roy, fe trouuent au matin au palais. 
Jtem,&pourcequcnollredjâecourieplujrouuentanancqu’emrerenlavjlîtatjonordjnajredes Izxx. 
pFOces,a accoullumé dedcfpelcher les prifonn iers te adiournez en perfonne, te fur ce ouy le rap- 
port de noz aduocat te procureur en noilrediâe cour , te aufsj pluiieurs requelles qui nous tou- 
chent : ponrfcxpeditjondes chofes elle a accoullumé de mander nofdiâs aduocat ïcprocureur, 
ordonnôsqu’icculx noz aduocat Se procureur viennent bien matin, à ce que prompte expédition 
lêpaillc&iredes matières donc auront la charge, ou feront mandez en noilrcdiclecour. 

Que les aduocat 8c procureur du Roy ne tiennent aucunclerc qui 
puilTc reueler les procès. 

ltem,pouccc que Ibuuentles informations &: ptoces font monllrez 8c baillez par l’ordonnance Ixxxj. 
de noRrcdiâecour à nofdiâs aduocat te procureur , nous leur défendons qft’ils ne tiennencauec 
cobt aucuns clercs , qui foyent procureurs oufolliciteurs des pactics qui plaident en noRredifle 
cotir,ne autres qui foyent pour communiquer aux partielles informaciom,picccs 8c procès. 

Qm: les gens du Roy,ne prennent aucuncchofe des parues. • 

Item , 8c pareillement défendons à nofdiâs procureur 8c aduocat , fur fcmblables peines qu’a- Ixxxij, 
Dons ddius faiâes à nofdiâs prefidens te confeiIler5,de non prendre aucune chofe dcsparties,foit Adgotits 
pour vilitation des informations 8c procès qui leur liront monllrez par l’ordonnance de noRredi- 5 L°r”c 7 ”o 
âecourpour les congezd’accorder,pour eulx adjoindre aueclesparties,ou pour quelque autre ex p'eixiroDc 
pedition qu’ils facent,à caufe de leurs offices. w 

Des rappons 8c remonllrances quefontdla cour les procureur 8c aduocat du Roy,8Cc. 

Iccm,8c i ce qu’aucune interruption ou difeontinuation ne foit faiâc en la vilitation ou opinion Ixxxiij, 
des procès iroccalion des rapports,rcquellcs 8c remonllrâces,que nofdiâs aduocat 8C procureur 
viennent faire en noRcediâc couriNous leur défendons qu’ils ne viennent faire lefdiâs rapports, 
requelles 8c remonllrâces,durant que noRrcdiâecour cR furla vilitation,ou furies opinions d’au 
cnns proccsiCnon qil’il y cuR quelque caufe vrgcntc.pour laquelle UfuR promptement nccclTairc 
de dite 8c remonRrer quelque chofe à noRrcdiâc cour. 

Desconcluûons du procurcurdu Roy,contrc les dclinquans,8cc. 
lcem,8c quant aux matières des prifonniers 8c gens adiournez à côparoir en pcrfonnc,ou autres Ixxxiiij. 
qnicheiront en plaidoiric,nous voulons 8c ordônons que noRrediâ aduocat qui plaidera la matic 
re pour nous/ccitc bienau long les chargcs,inforraatiôs8c confcfsions,&prcnne côclulionspctti 
ncnces,âcc que les dclinquans puilTcnt côgnoiRrc leurs faultcs,8ic que ce foit cxcpic à tous autres. 

De faire regiRre desprifonniers 8c adiournez à comparoiren perfonne. 
lcem,8c ponrcc qu’il aduicnt chacun jour , fi toR que les prifonniers 8c adiournez d comparoir Ixxxv. 
CDperfonne,pour quelque crimeou dcliâ que ce foit,fonc cflargiz à caution,ou autrement ebeuif 
Icntàleurs parties,8c jamais n'cneRpatlé, te demeuret pluiieurs grands crimes te deliâs impuuiz, ^‘•oocu* 
■O grand détriment S: intcrcR de la chofe publique: Nous enjoignons 8c commandons à nolÜiâs 
aduocat 8c procureur,quedc tous les prifonniers foit faiâ regiRre, es grclfcs,chacun à fon regard: '««■f'ocr» 
Et aufsi qu’ils facentappellct au jour dudiâ cflargiiTcmcnt toutes les deux parties , ii mcRicr cR,à 
fin de fçauoir 8c congnoiRre que lefdiâes parties auront faiâ . Et fi elles ont appoinâc cnfcmbic, 
de veoir raccord,pour y garder noRre droiâ 8c ccluy de iuRicc. 

Des prouifions de prinfes de corps ordonnées par la cour. 

Item,8c poorcc que fouuent noRrcdiâecour de fon office 8c pour le bien de iuRice,ordtine au Ixxxvj. ' 
cunes prouifions deprinfes de corps,adiourncmcs pcrfoncis, ou autres arrcRs interlocutoires ou 
diffinitifs,lefqucls demeurent à exécuter par la negligcccdc nofdiâs aduocat te procurcur:Nous 
enioignoos 8c commandons iicculx noz aduocat 8c procureui',fur le deuoir dcicurs offices, que 
roarcs/esprouMions,artcRs ouappoinâcmesde noRrcdiâc cour, ils faccntexccuier rcaument te 
deâiâ, par les iugesdes lieuxou autrement , cnmanicrequc noRrcdiâc cour en foit certifiée de 
iuslctcmps qui pour ce faire Icurfcra ordonne 8cprcfix:defquellcs expéditions Irgrefficrdc no 
lrediâecoarIeraFcnufaicercgiRic,8c du jour qui leur fera afsigné. 
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Or Jonninccsdu Roy 

De ne faire adiunâion par le procureur du Roy,que lamaciere ne Ibic deltberee,&c. 
Ixxxvij. Itcin,& afin que les procès ne foyer delailTez, ne les parties trauaiHces au moyen dei’adiûâlon 

Ptocufcur je nollre procureur , nous cnioignons ànordicls aduocars te procureurs , qu’ils oc façent aucune 
iûodrr^ue adlunAion qucprcmiercmcnt la macicre ne foie dcliberce entre coIx,St qu'ils nccongnoilTcm que 
hnaiicre nous auons droiA & inicrcll en ladicfc matière ; dont nous chargeons leur honneur & conlciccc. 
^foiidcU. 0 ^ pourucoiraux offices de la cour de gens notables tc expérimentez. 

Ixxxvii). Itcm, 8 c quand il vaquera aucun office en nollrcdiâe cour, nous voulons tc ordonnons que nof 

dicts aduocat & procureur aducrtilfcnt nollrcdiâc cour de bons & notables perfonnages de noftre 
Royaunic,capablcs,idoincs & fuffifans pour cRrc pouiucuz en icculx offices^ ce qu'icclle noftre 
cour y ait regard, en taifant leur clcâion. 

Uc vacquer à l'expédition des prifonniers. 

Ixxxix. Itcm,nousordonnons5rcnioignonsànordiâsprclidcns&conrcillers,qu'ilsvacquent&cntcn 
rribniiicn dent diligemmct à l’cxpcditlon des prifonniers tc criminels eftans es prifons de noftredifte cour, 
üroDKlili- ^ le moins vn iourlarcpmainc:&: de ccchargcons leur honneur frconfcience. 

ci^^n! Qit° lesprelidens tc conicillersvacquent à la tourncllc ^ l'expédition des criminels. 

xc. Item,pourcc que fouucnt les prefidens tc confeillcrs qui doyucnt tenir latuuinclle,& expédier 

les matières qui y font pendantes , n'y font point de rcfidencc continuelle , nous leur enioignons 
que d'orefenauant ils y vacquent le plus diligemment que faire fc pourra. Et de ce fcmblabicmenc 
chargeons leur honneur 8 r confcience. 

* De non appcllcrdcsadiourncinens pcrfonels. 

xci. Item, pourcequ’àl'occaliondcs appcilationsqui fouucnt fintericâent des adioumemens per- 
ApptU’ad- fonnels faiâs par ordonnance de lUgc ordinaire, les iurifdidions ordinaires en font fort troublées, 
I»ïbcr/l°‘ ^ punitions Scs crimes dclayccsiNous ordonnons que le temps aduenir aucunes appellations 
ncicnicc» nc foycnt rcccucs dcfdifts adiourncmcns pcrfonels faiÂs par ordonnance des iuges Royaulx or- 
dinaires fur les fubicâs tc es limites de leur lurifdiâion. 

De mettre par deuers la cour les charges tc informations des adiournez 
à comparoir en perfonne. 

xcij. Item, ordonnons quetoutes patries pourfuyuantes aucun emprifonnement ou adiourncment 
perfonncl faiâ à leur requefte, feront tenues dedâs le iour de l'afsignation faire apporter & mettre 
au grefiê de ladiâe cour les charges &: informatius, par vertu defquelles ils pourfuyuct lefdiâs cm 
prifonncmcs ou adiournemés pcrfoncIs,fur peine d'eftre dccheuz de leurs pourfuittcs,Sr dcrccou 
urcr fur culx les dômages tc interefts des pries adiournees tc emprifon nces,& d'amëdc arbitraire. 

Des charges Sc informations des adiournez à comparoir en perfonne. 
xciij. Itcm,enioignos aux procureurs tc follicitcurs de noftrcdiâe cour tc autres qui feront commiz 
Inrutnu- pout apporter aucunes charges ou informations contrclcsprifonnicrsdcnoftrcdiâccour,& ad- 
îaàu^tcfc tournez à comparoir en perfonne en icelle , qu'incontinent tc faosdelay ils mettent icelles char- 
ges CS greftes d’iccllc epur , pour cftrc diftnbucz i aucuns des confeillcrs de noftrcdiftc cour par 
les prefidens d'iceilcdc tout lur peine d’amende arbitrairc,à la diferetion de noftrediâe cour. 

Q^c les greffiers nc baillent aux confeillcrs aucunes informations fans le 
conge des prefidens, &c. 

xcüij. Itcm.àce que l'ordonnance dclTufaiâe foitgardce inuiolablcmentSc fans enfraindre, défen- 
dons aufdiâs greffiers fur les peines dciru'H lâcs qu'ils ne baillent ou diftribucnt aucunes dcfdiâcs 
informations a aucuns de nofdiâs confeillcrs , finon qu'il leur fois ordonne par Icfdiâs prefidens 
ou aucuns d’cuix& fans mettre au dos dcfdiâcs informations le tradita-.aufquels nous défendons 
qu’ils nc rcçoyucnt aucuns dcfdiâs confeillcrs à faire rapport d'icelles informations , finon qu'il 
apparoilfc par le tradita Icfdidcs informations auoir elle diftribuees par la forme dclfuldiâc. 

Qu: les confeillcrs qui iront en cqmmifsion remettent au grcnc de lacour lcsproccs,&c. 
xcv. Itcm,ordonnons tc enioignons à nofdiâs confeillcrs, qu’auani qu’ils partent de noftre ville de 

Pans pour aller en commifsion ou faire autre voyagc.ilsapportenr tc mettent cfdiâs greftes tou- 
tes les informations qu'ils auront pardeucrseulx,IUr peine d'eftre fufpcnduz de leurs offices par 
tels tcmpsquelacoucvcrracftrcàfairc,fclon rcxigcnccdcscas,& de rccouurerfureulx Icsdom- 
I ^ages tc interefts que les parties auroyent foufrcrtes,à caufe de la retenue dcfdiâcs informations 

ficfcmblabicmcnt remettent augrelfc les petits procès fcincidcns qu'ils auroyent aufsi par deuers 
culx,dcfqucls n’auroit efte faiâ extraiâ. 

Q^e les adiournez à comparoir en perfonne neferont interroguez Cans 
l’ordonnance delà cour. 



xevj. 



Item,fi( quand aucuns font adiournez àcdparoir en pcrfonne,ou amenez prifonniers es priions 
de noftrcdiâecour,nous défendons àtous noltliâsconfcillcrsffur peine d’eftre fufpcduz ne leurs 



Charles huiâicfme. 



fuctl .$2 



offices P ceruin réps,<clon I’exig£ce du cas)qu'ils ne procéder à interroguer aucûs des adiournez f 
^ c6patoir en perfonne, lino que g ladiâc cour{informatiôs pceallabicmcr veues)aic elle ordôae. tnrtigon 
D'expedier prompccmenc les pnfunniers. oio«'deïï" 

Item, ordonnons que quand aucuns pnlbnniers appellans feront amenez es prifons de nollre- cour, 
diâecour.qu'ils foycnc promptement interroguez: 8c iceulx interrogatoires veuz auec les char- xcvij. 
ges 8cinfornuicions,roycnc Icfdiacs appellations vuidees,fans ce qu'au moyen de ce icelle nollre Pufcnnicrt 
diâecânc retienne la congnoilTance du principal de la matière, linon qu’il y eull grande 8c vrgen 
te caufe,dont nous chargeons leur hon ncur 8c confcience. 

De otr les parties fommairement fur leurs caufes d'appel . 

Item, pareillement ordonnonsquand quelque appellation fera intericaee d'aucuns adiourne- xcviij. 
meosperfonnels,es cas permis d'appeller,que les parties foyent promptement oyes fur leurs eau 
tcsd'appel:8c icelles oyes,foit ladiâe appellation vuidee,fans ce que la cour rcticne le principal de |>ctibiiiiclcS 
bmatietc-.Sinoa que corne delTuSipour queltjue grade 6c vrgente caufe elle vill que faire fc deubt. fc" »iii- 

D’expedier les adiournez a comparoir en perfonne. 

Item,Toiitons 6c ordonnons que ceulx qui font adiournez à comparoir en perfonne en nollre xcix. 
diaccoor,ibyeoc le plufdihgcment que faire le pourra expédiez 8c deliurez : 8c f il elloit ordonne Adtounml 
ouippoinaé par nollrediae cour qu’iceulx adiournez à comparoir en perfonne fulTent interro- 
guczpar aucûs des confeillers d'icelle, nous voulons que ceulx quiferont commis àfairc Icsinter- tomiiUjciB 
togatoircs,les facent le plufdiligcmmcnt que faire le pourra, 8c y procèdent tSt au matin qu’apres ">î<i«tai»; 
dimer auxheures extraordinaires que la courue lied point , linon qu’il fait ordonné par les preli- 
densicar qnid ceulx qui doyucnt élire interroguez ont delay de penfer aux interrogntoiresqu'on 
leorfaiâ,louuentesfois ilsfc confetllenc,8cforgemleuts matieres8c rclpôfcs en telle manierc,qu'à 
grand pcinc8cdifiSculté on en peult fçauoir la vérité. 

Du falaire des confeillers com mis pour interroguer les prifonniers. 

Icem,femblablemcnt ordonnons que li aucun falaire doit élire baillé aux commilTaircs qui au- c. 
ront faiù lefdiâs interrogatoires,qu'iI foitraifonnablement taxé par les prelidens , appeliez auec latcnogi- 
eu Ix aucuns de tadiélccour,8c qu'iceluy falaire en enfuyuant les ordonnances, tant anciennes que 
nouuellcs foit peins for la partie dénonçant , aceufant ou poutfuyuant : linon que par noUrediclc dc«Hi(ini. 
cour autrement en fiill ordonné. 

De ne faire adioornement perfonnel fans auoirveu les informations. 

Item , pource que plulieors grandes clameurs 6c plainâes fe font fouuent àcaufe de la grande cj. 
nmlritudc des adiournez à comparoir en perfonne, 8c dont nollre cour eû fort chargec,tellcmen t adi«in>e- 
cjn’i grand peineellepcult vacquer à l’expédition des caufes ordinaires d’icelleiA ce que le temps 
i venir ne foit li Icgierement procédé à tels adiournemens perfonnels ; ordonnons qu'aucun ne ncrioiiniar 
(bit adioutné à comparoir en perfonne,linon que,les informations preallablemcnt voues 8c loues 
en ladiâe cour,foit par icelleordonné,en ayant aufsi par elle regard à la dillance dos lieux, gran- 
deut des matiercs,8c que par l’ordinaire n’y peut ellre pourueu. 

D'amener lâns feiour les prifonniers à la cour. 

lté,poarteque fouuét fcll trouué q ceulx qui font ordôncz pour amener aucûs prifonniers en jjj_ 
no(lrediâecoor,les ticnet es hollcllcries 6c aucreslieux,fans les amener dircélcmcr es prifons de prirosnlnt 
noftredidecour,eôtrerordôn5cedenozpredcceireurs:nous vouIôs,ordônons8cenioignôs à no- •"ôtdi'ta» 
(lrcdiâecour,qu'elle ,pcedelâns difsimulation cotre ceulx qui cnfraindrôt nollrediéle ordônan- 
ce,ppriuaciâ d’offices 8c autres telles grades peines qu’elle verra ellre à fairc,lélâ l'cxigccedes cas 
Que les greffiers ne refpondent les requcllesdes parties. 

Item,dofendons aux greffiets ciuil 6: criminel de nollrediéle cour , fur peine d'ellrc fufpenduz ciij. 
delearsofficcsparrefpaced’vnmois,pourla première fois, 8c fils y récheent, de plus longtemps, RtsntO»» 
è la diferetion tfela counde nerefpondre aucunes requelles , folles n’ont cllé rapportées en plei. 
necour,8c deliberees en leur prefenceili ce n’ell q ce loit pour l’expédition des delaiz ordinaires, iciiicê^ 
Desgrefliersciuil 6c criminel. 

Item,nousdefendonsau^i aufdiélsgrefficrs,ciuil 8c crimincl.qu’iisn’expedient ou baillent au- ciiii. 
cunbcommifsionàaucûsdc noldiéls confeillers,foit pour faire enquelle$,examens,recollemens, 
executions d'acrcH,ou de iterato ; linon que la matière full li grande que par noflrediâe cour fuH 
ordonnéquel’execution fe deuil faire par l’vn des confeillers d'icelle. 

De l’expedirion des commifsions quant aux prifonniers. 

Item, (eur defendonsque es commifsions qui feront par eulx expediees pour faire amener au- cv. 
cons es priions de nollrediéle cour,nefoit mis qu’ils foyent amenezàleurs delpés,linonqu’il eull PuToniiiin 
eÛé par noftrcdiâe cour expreflement ordonne. 

Que le greffier ne prendra rien des cl1argiircmens,linon du premier. at^u. 

I iiij 
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cv). Icem , aufsi défendons audiü grefbcr criminel , qu*il ne prenne aucune cbôic d'e/Iargiflcment 

emSico* pnfonniers ou adlournez à comparoir en pcrfonne,(ïnon du premier eflargiirement: tcllemcc 

pu°i dïôm que fii y a pluficurs rnargiiremeiis,8c àdiucrs temps, il ne prendra rien que du premier, ainC qu'il 
etlirjirc. luyed taxe ce ordonne par les anciennes ordonnances. 

Du falairc quedoyucntauoir les greffiers pourl'expedition de ce qui fe 
faiâ es chambres des enquelles. 

evij. Item , pourcc qu’il eft quelque rumeur que es greffes de noflrcdiAe cour pour les expéditions 
OrefSm IM d'icellcon prend des parties plus qu'on ne doibtiNousdcfendonsaudiâ greffier ciuil,fur peine de 
nfrîî^dèi*' priuation d'office, ou autre telle peine que nofttedifte cour ordonnera, que des iugemens qui fc 
io^ciqai font es chambres des enquelles de noflrediâe cour , il ne prenne rien , n’aufsi fes clercs qui les eC- 
criront.fi ccn'ellpar honncfleié pour le vm du clerc qui les auroir efcripts; Auquel nousdefendôs 
fur peine de punition corporelle, ou telle autre grande peine que noflredifle cour ordônera, qu'il 
ne prenne deldiâes parties plus de quatre fols pour peau. 

Des làlaires des greffiers ciuil & criminel. 

CYiij. Icem,ordonnonsSrcnioignonsauxprclidcnsdenollrediâccour,qu'appcIIezaueceulxnoZad 
uocar Si procureur.ils f’cnquyercnt diligemment des falaires que raifonnablement noliliâs gref- 
fiers peuuent St doyuent prendre pour Tes cxpcditiôs de noflrcdiâe cour, eu regard aux charges, 
peines & defpenfes qu'il leur conuient fairc,Sr comme le remps palfé ton en a vlc,& de tout nous 
en facent rapport, pour y ellrepar nous pourueu côme il appartiendrait que neantmoins ce téps 
pendât ils ne prenent que feize fols parifis pour peaude lettres qu’ils collatiôneront audiâ greefe 
L'ampliation tconnefbonou addition à ces prefentes ordonnances. 

cix. Itc,t pour pouruoir àplufieurs chofes touchant le faiâ de noflre iullice,qui ne feroyct côprin- 

OiJonnan. pjj articles delfufdicls.nous voulôs & ordônons, que fi le teps à venir aucunes chofes venoyct à 
nollre côgnoiifance,ou il full befoing dôner prouifiun pour le bien d'icelle,q les articlcs,cdidls Se 
ordânâces.quip nous feroyct cy apres faifls,loyent ioinâs à ces pfemes noz ordônâces,t demeu 
tet de tel Se femblable etfcÀ Se vcrtu,& tout ainli q fi defmainienât ils efloyét couchez 8c inferipts 
De fairebonne diligence de congnoillrc les infracteurs de ces prefenres ordonnances, 8cc. 
ex. Item,àce que Icsordônanccs des Rois noz prcJcccfTcurs Se les noflres prefentesloyent d'oref 
enauant gardées 8c obfcruccs, 8c les rrâlgreireurs d'icelles puniz des peines contenues en icelles: 
Nous ordônons 8c cnioignôs cccfcxprelfcméc , que les prefidcs de noflredifte cour f aircmbict du 
AlTcmliicc moins, chacun mois,vne fois,8c côuoqucnt 8c appelletauec eulxles prclîdens deschâbres des en. 
dacUbrn. quedcjd'icelle nollre cour, 8c aucûs de nozcôfeillcrs, aufsi noz aduocat 8c ,pcureur;8c entre eulx, 
diligement finformét fi lefdiâcs ordonnâces ont cflc bien gardees,8c fil y a eu aucûs trâlgrelTcurs 
d'iccllcs:8c cnioignôs à tous les dcifufdiâs 8c chacun d'culx.qucdece qui leur fera dénoncé, ils fa- 
cent leur rapport en ladiâc airemblcc,fansaucune amitié ou faueuripour par nofdiâsprefidens Se 
autres par eulx pourcc conuoquez , en cflrc faidc plufgrande inquifltion Se diligence , fi pour le 
bien de iullicc ils voyent que faire fedoyue, afin qu’ils puilfcnt auoir congnoilTance fil y a aucuns, 
infraéleurs de nofdiâes ordonnances: 8cfils en trouuent , nous leurenioignons, 8c cxprclTement 
commandonsfur leurs honneurs 8cconfcicnces,8c lefcrment qu’ils ont à Dieu 8c i nous,qu’ils en 
facent rapport àlacour fans difsimulation: 8c nonobflant quelconque prière , amitié ou alliance, 
en facent taire les procès en façon 8c manière, que fi aucuns font trouuez infraéteurs dcfdiâes or 
donnanccs,ilsfoyct puniz par nollrediéle cour des peines côtenues en icelles . Et à ce que puifsiôs 
fçauoir Icurfdiâes diligences de faire Icfdides conuocations,a(remblces8c inquifirions,nous leur 
OrJnnnaa. enioignons aufsi que dcfdiâes conuocations 8c inquifitions ils facent faire fccret regillrcpar le 
greffier de noltrediâe cour,enfcmble des chargcs,f aucunes cfloyent trouuccs fur les officiers d’i- 
‘ celle cour,ou autrcsià fin que par iceluy regiflrc puifsions pour Icbicn dciullicc(quand bon nous 

fcmblera)ctlrc acrrtcnczdc rciitrcrcncmcnt de nofdiâes ordonnances,ou infradions,f’aucuncs 
en efloycnt fiiéles,pour y pouruoir en manière qu’icelles noz ordonnances foyent gardées , fans 
aucunement les enfraindrc,aubien dciuflice 8cfoulagcment de noz fubicéls. 

. La forme 8c manière de garder ces prefentes ordonnances. 
Itc,8cpoutIefqucllcsordônancesgarder,obfcrucr8centretenlrdepoinûenpoin£lfclôlcutfot 
ol&icnci ^ tencur,nousauons ordôné 8c ordônoiisque lousnofdiélsprefidens 8C côfcillers, procureur 
Ucouiian- 8c aduocat,les quatre notaires.grefïiecs 8chuifsiers,fccôt le fermer en la forme 8cmaniere qfcfuit 
*°°iloea5 Eepremiercmct.lefdiéls prefidcs iurerôt de garder 8c cntretenirces prefentes noz ordonnâces,8c 
aufsi les ancicnes fjiélcs par noz predecelfcurs Rois,par celles nô derrogees: Aufsi iurerôt lesfairc 
entretenir à noz côfeillers de ladicle cour de poinélenpoïifl 8c promettrôtff ’il vict à leur côgnoif 
Tance qu’aucûs des côfeillers foyer infraéleurs d'icellcs)dc nous en aduertir,ou ladiâe cour n’y au 
loicpourueuiSc de mettre toute dihgcceàculxpofsibledefcquerir des trâlgrclTeurs.Scblablemcc 
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feront tel fennent qae delTus,1cs prefidens des enquçlles , faire garder & entretenir nofdiâes or- 
donnances ebacun en leurs chambres Bc nofdiâs confcillers mreront comme deirus,dc porter 
hâneur te reuercce d leurs prelidcs,& obéir à ladiâe cour: Aufsigardcr& entretenir ccfdiftes pre 
(entes nos ordonnances, & les ancicnnes(commc did cll)par celles non dcrogccs , fans aucune- 
ment les entraindre , ne venir an contraire , & ce oultrc les autres fermens qu’ils ont accoutumé 
défaite . Et pareillement noz aduocac &; procureur generaulx , les quatre notaires , greffiers te 
hndsiers de nolltediâc cour, feront Icfcrmcnt deflufdiâde garder te entretenir nofdiâcs ordon 
nances chacun en fon regard. Et à fin que ce foit chofe fetme & fiable a touliours,nous auôs faid 
mettre nofirc fccl à ccfdiftes prefentes. 

Conné à Paris,aa mois de Iuillct,mil cccc.xiii.Ec deaufsi nofire règne le dixiefme. 

Sic fignatum fupra plicam. Par le Roy en fonconfeihauquel mcflcigncurs les ducs d’Otleîs 
te de Bourbon,les contes d’Angoulcfmc,dc Montpcnfier,dc Vcdofme,dc Focs,d’Auxcrrc,de Li 
gnjjtc de Guifc les atchcucfques de Natbône& de Scnsilcs (cigneurs d’Orual,d'Auaugour,d’EC- 
QUcrdcs,dclaTnmoillc,deGic,dcGrauille,dcBaudticourt,deMiolas,d’Aubigny,dcGtimault, 
denne,& iTArgcmonimefirc lehan de laVaqucric,chcualiet,prcmicr prcfidctimaiftrc Thibault 
Biillct,RobertThiboufi,& Ichan de Gannai,prcfidcns,mcfsire Adam Fumce,chcualicr,fcigncur 
desKochc$,maiftrc Martin Ruzc,Robert Bticonnet te Nicolasde haqucuille ptefidens es chani- 
btes des tcqucfics:lchan Simon,Ichan Pehcu,& lehan Bourchart confcillers en la cour de parle- 
mét à Paris: Icsaduocat te procureurgcneraulxdudifi feigneur &pluficurs autres cfioyét. l'.ohier. 

Etcfilcriptum: Lcifla,publicat3 & rcgifiratadomino noftro Rcgein fuaparlamenti curiafe 

deoce.vndecima die Iulij,anno domir.i miîleCmo quatcrccntefimo nonagefimotertio. 

■ Sici^atum, DeCerifai. CollatiofaSacumoriginali. 

Siefignatum, De Cerifai. 
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ORDO'N'NA^CES KjyYAVLX DY CHASTELET 
de Paris faifles par grande (p- meure deliberation de confèiljen t an mil ccccjxxxv. 
lejquelles doyuentejlre leues chacun anje lendemain de Q^fmodo,&' le premier 
tour platdoyable tf apres vacations de vendengts:0’ les promettront lureront 

garder O" obferuerles gens dudill chi^det, chacun pour 
tanteju'àluy peult cÿ - pourra toucher. 

Remicrcmcnt nous auons ordonnés: ordonnons que le preuofi ou garde de Article 
la prcu’ofic de Patis , fera déformais tenu en tout temps de venir te efirc audiâ premier 
chafielct poury bcfongncr.&cntcndreaufaifideionofficeàfcpthciircsau 
matin. 

Item,lediA preuofi te les autres officiers te praticiens dudit chafielct , fc- jj. 
ront tenuz d'aller te efirc audit chafielct pour exercer le fait de leurs offices f crin du 
ordinaires tous les ioursque noz confcillers de parlement feront en iccluy pat 
Jemcnt,cxccptcz les iour& fcficsdc faint Denis, fainte Catherine, faint Nicolas en lucr.faint 
Germain l'AuxciToiSgSc les vacations d’Aoufi te de vendanges. 

Item , auons enioint te cnioignons audit preuofi qu’il vifite ou face vifiter par fon lieutenant 
chacun iour les tablcaulx te regifttes dcscmptiibnnczdu iour precedent, ûc que chacun lundy le- 
dit preuoftou fon lieutenant vifitcles pnfonniers dudit chaftelcc,poutvcoit leur cfiat:ou les fa- 
ce venir deuant luy fur les quatrcaux.pout fçauoir fi aucuns griefs ou opptefsions leur ont elle fai 
tes par les geôliers ou autres. 

Itcm,quc ledit preuofi ou fondit lieutenant facent tenir Icsprifons netes. jjji_ 

lté, défendons à iccluy pteuoft que déformais il n'exige diretement ou indiretemet des fer- y. 
gesou autre officiers dudit chaftelet,chapôs,or,argct ou autre chofcàcaufe de leurs infiitutiôs. 

Item, que dorcfenauanc il ne prenne ou applique a ion proffit les ccinture$,ioyaux, habits, vc- y^_ 
/Icmensou autres paremens detenduz aux filcttes 6c femmes amoureufes ou difiblucs. 

lcem,enlolgnons audit preuofi fur peine de priuation de fon officcqu'ilpouruoycll'office de yjj. 
clcrccnmincl de bonne perfonne idoine te fuffifantc , à fin que pat le fai t d iceluy clerc aucunes 
faukeAm inconueniens n'aduicncmrcar fil en aduenoit,lcdit preuofi (croit tenu d’en tcfpôdte. 

ltc,ordônohs que ledit prcuoft.l'on licutcnât,6: les auditeurs dudit chafielct ne pourrôt faire 
aucuns renuoiz de caufes par deuant autres iufticiers,nc faire redditions de prifonniers, ne taxer 
hhites ou dcfpcns fur nous, fans appcilcr nofire procutcur.8c voulons quelcs taxatiôs qui feront 
&tes fat nou 5 ,foyent fignecs par celuy ou cculx qui les fecont,8c par le clerc. 




Ordonnances Royanlx fur le ftilc 

Des auditeurs du chaftellcc. 

Article Remierement nous auons aufsi ordonne & ordonnons que les auditeurs de noRre chaRellet 

premier de Paris , ne congnoiRront d’aucune caufe qui monte oultre vingt liures oariCs , ne de caulô 
d'Iieritage , & ne pourront donner aucun decret neeommifsion fignee , tors es caufes 8c iuf' 
ques à la Tomme tant feulement donc la congnoiflànce leur eR baillee. 

0- Item , que d’orefenauanc lefdiâs auditeurs de ooRre chaRellet feront mis 8c inRituez de pat 
nous, pat bonne eleRionou deliberation, 8c auront pour gages chacun foixanec liures pariCs,8c i- 
ueccc feront nozconfcillersaudiâ cbaRcllet,8c auront 8c prendront chacun la penfion accouRu~ 
mce,8c ne feront aduocats,procureurs,peniionnaires ne confeillers d’autres que de nous, 
iü- Itcm,Scferôctenuz lefdiAs auditeurs d’cRre8c feoiren leurs places 8c auditoires à huiâ heures 
toMcnncU matin en temps d’eRcic’eR à fçauoir depuis QuiSmodo iufques aux vacations de vendenges, 
Suiâbciuxs te àneuf heures en temps d’hiuer c’eR àfçauoir depuis lefdiâes vacations de vendenges , iufques 
Q_ualîmodo:8c faucuncs caufes reRcnc au matin à expedier pardeuant eulx,ilsferôc cenuz de les 
expédier apres difner,autanc qu’ils en pourront expedier. 
iiii. Icem,nousdefendonsaufdiclsaudiccurs,qu’ilsn appoinôécen eferipeures, aucunes parties plai 

dances deuanc culx,fi ce n’cR qu’il leur fcmble en leur confciencc,que la chofe ne puiilc aucremcc 
proufficablemenc eRre expediee.Sc que ce foic,pour caufe montant au dclfus de vingt fols parifîs, 
8c ne feulïrcnt lefdias auditeurs les clercs des procureurs des parties , occuper pat deuanc eulx, 
ne ligner par leurs tabellions aucuns appoinâemens prins auec IcfdiRs clercs. 

V. Item , auons ordonné 8c ordonnons , que quand aucune partie demandera l’amendement au 
preucR du iugement d’iceuixauditeurs.ellc fera tenue de teleuer dedans quinze iours , fur peine 
de vingt fols parifis d'amende, 8c de perce de caufe,f’ellc ne renonce dedans huiâ iours : auqqel cas 
• elle payera cinq fols feulement; 8c fera tenue de ligniher à lâpartic,ou à fon procureur, ladiâe re- 
nonciation dedans trois iours apres ce qu’elle l’aura faiâc. 

I tem,fi celuy qui aura demande l’amendement en dechet.nous voulons qu’il paye quarace fols 
parifis d’amende,ou plus,à la taxation de noRrediâ prcuoR,fclon la qualité de la caufe, 8: condi- 
tion dclaperfonnedcquel preuoR congnoiRrafommaircmcnc8c dcplain,de la caufe de tel amen 
demenc d’amendeiSc luy enioignons qu’ainfi le face. 

Du procureur du Roy en cour d'eglife. 

Article ■! Tem,8c à fin que les officiers de la cour ccclefiaRique n’entreprennent fur la iurifdiRion tempo 
premier ■‘•relie , nous enioignons à noRre procureur en cour d’eglife , qu’il aille pat chacune . fepmaine es 
iours de mecredi & famedy 8c autres iours plaidoyableses auditoires des euefque, archidiacre, 8c 
chapitre de P aris,S; face diligence d’ouir durant les plaidoiries lesmatieres dont Ion y traiétera. 
ii. I tem.nous auons ordonné 8c ordônons que les procès de noRredidchaRellet (byent fi fecrette 
ptoco fost ment baillezde par noRrediél preuoR à vifiter aux côfeillcrs d’illec,que les pâmes ne puificnt fça 
lï^îriVÎÎ! “O'f ptoccs ‘"cf» baillé à vifiter: Sc fi le côfeiller ou confeillers à qui le procès fera baillé àvi- 

pocKi. fiter.y trouuent aucun dcfaulc,ils le rapporteront fecrettement audift prcuoR,ou au clerc de la pre 

uoRé , 8c non point à la pattie:'8c ne receuront IcfdiRs confeillers aôcs,letrres-, n’auires chofes de 
la partie pour ioindre au proces:mais feulement fera ioinél au procès ce qu’il y faudra , par la main 
dudiél preuoR ou de Tes clercs de preuoRé. 

lii. Item.Sc auons ordonné qu’iceulx confeillers feront tenuz d’eulx alfcmbler auec lediRpreuoR 

ou fon lientcn ant, par chacune fepmaine , le iour du vendredy , pour entendre à l’expédition def- 
diébproces,au faid de l’exercice de leurs offices. 

iiii. Itcm,8c leur défendons que déformais iisnciugent aucun procès au rapport dcTvndc nofdids 

confeillersimaisfoycnticeulx procès veuz 8c vifitez au moins par deux ou trois d’icculx nozcoo 
.' ' fcillcrSjlcfqueIsloycnt Concords en leurs opinions:8c au cas qu'ils nefcrontconcords, Icdiébpro- 
ces fera rapporté par Ivn defiliRs conlciUcrs,cn laprelcncc des autres qui l'auront veu 8c vifité:8c 
aufsi des autres,!! meRier eR. 

Des examinateurs du chaRellet. 

Article "DRemieremcnt nous auons ordonne 8c ordonnons , que dorelcnauant aucun examinateur ne 
premier Icferra aurengdufiegede noRrediâpreuoR:8c noiera aduocat,notaire,pcnlîonnaire,ne pro- 
cureur:8c ne tiendra autre office, fors l’oflicc d’examinateur. 

Itcm,que les faiûs 8c articles des parties ferôt baillez à nofdias examinateurs,de par mîRrcdia 
puoR:8c ne feraaucû examinateur oaroyc àptiequi le rcquyerc : 8c fitoRqles articles ferôt bail- 

lezal examinatcur,8cqlespartiesaurôtleursiefmoingspreRs,rexaminatcur examinera icculxie 

moings continucllcmet:8c fil aduiet que les tefinoings feiournent à Paris ou ailleurs, par la faulte 
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te coulpc deseuminaceurs,cc feraoux propres couds &: dcfpcnsd’icculx examinateurs. iij. 

Item^iaaciin ilefault ed irouud en leur examination ou procès, que d ccluy procès ne le puide 
ioger.ils examineront de rcchcf les tdfnoings,6t repareront leur fiultc i leurs propres eouds ; & isîlm^âd 
ceulx qui fcroyent trouucz coudumiers défaire telles faulccs, feront odez de leurs offices. 

Item, que toutes les examinations qui fc feront par efeript le fur article , feront faiâcs par lef 
di&s cxammatcuts,& tout ce qui chet en leurs offices, & non par autrestSt feront nommez Se don Euaim. 
nez pat le iugc.ee non pas edeuz des parties ou de leurs procureurs; & ferôt les c^ics des articles «"n feront 
de autres edtiptures faicf es St lignées par la main de ladiâecour,autrcmct n’en lcra nen taxd: St pu 

ne mettront Icldiâs examinateurs aucunes relponfcs en copies d’articles , l’ils ne voyent qu'iccl- fe roge. 
les coptes (ôyent ylfucs St baillées de la cour. 

Item.nous auons ordonne; St ordonnons que nodrediâ preuod ou fon lieutenant, pour la po- 
nreté iêi parties ou autre iude caufe,St non autrement, pourra donner commidaires aux pais, aux 
partics,f elles le requièrent. 

Item,auonsordonnc St ordonnnns,que d’orefenauât les parties, ou leurs procureurs, feront te’ vj. 
nuz en leurs perfonnes d'adèrmer leurs articIcs,St de rclpoudre àceulx de leur partie aduetfc,par 
deuant lefdiÀs cômiiraires,lefquels ne reccuront aucunes reffionfes impertincntes,nc par efeript . yjj 

ltetn,nous auons enioinâ St cnioignons aufdiâs commidaires,que déformais ils facent le rap cSmilTiim 



port desatreds des biens parculx fccllcz,St des fergés mis engarnifon eshodcls des malfaiteurs fttontnp 
on crinunels,Bt d’autres trcfpadcz fans hoirs, le lendemain apres ce qu’ils les auront fait: St qu'ils 
lefàcent cnregidrer audit chadclict en leur prclênce,ainli qu’il apparticnt,fur peine de dix hures fecUn. a la 
d’amendc,Scdc rendre dommages &imcreds aux parties. 

Ttem,ordonnons que d’orefcnaiiant les examinateurs qui auront amené ou fait amener aucûs auin. 
phdmoiérs audit chadeIlct,(cront tenuz de faire leur regidre audit chadcllet le lourde l’empri 
Ibnnement fur peine de dix liures d’amcndc,6t deredituer l’intered à partie; lice n’edoit poqr au 
ctmscasqa’ücôuint tenir fecret pour le bien de iudicc; St fur la peine dcirufditc,fcront tenuzde regiAr» d« 
rapporter le lendemain l’information qu’ils auront faite fur ce. Et aucc ce feront tenuz dcdccla- 
rcrau regidre dclful'dit rcmprifonncment,à la complainte St requede de quelles ges ils ont ou 
•iront mené Icfditsprifonniers. , 

kem , St ordonnons que quand Icfdits commilTaircs auront fait adioumer aucunes perfon- ix. 
nés itroisbriefs ionrs,au gredé criminel dudit chadcllct,ils feronttenuz , furpeine de dix liures 
patids d’amSde.dc rapporter audit grclFc,audi t regidre,lcurs cxploits,le iour qu’ils ferôt faits, 
on le l'cndcmain; tellement qu’aux iours des adiournemens, nodre procureur puidc requerre St 
prendre le proffit dcfdits cxploits,telsquc de raifon. 

Item,anon$ enioint St enioingnôsaulUits commilTairés,que tantod apres l’an du trelpas des x. 
tcdatcurs,ils contraingncntlcs exécuteurs d’icculx tedateurs à rendre leurcompiedcfditcs exe E«c»M»r» 
cations , fil n’y a empefcliement ou caufe raifonnable pourquoy faire nelc puilTcnt . Et en oultre 
fils y appetçoiuent aucun droit pour nous , qu’ils le dénoncent à nodrcdit procureur, fur peine i,i,nâ> r™ 
de le rccouurer fur culx.St d’en edre punis. 

lrem,nous auôs défendu St défendus aufditscômiiraires,fur les peines deirufditcs,qu’ils n’cm 
portent aucôs biens hors des hodcls ou ils les aurôt arrcdcz,iufques à ce qu’inuétairc en foit fait. 

Item, auons défendu St défendons aufdits commillaircs , qu’ils ne copient d’orefenauani au- xji. 
cnns ates ou appoitemens , ou autres lettres produites , pour mettre icelles copies en forme de 
prcunc;liccn’cdque lapartie produifante le requière, St que la partie aduerfe foit prefenteou ap- 
pellee i eollationner icelles copies aux originaulx. 

Item,S: ne prendront lefdits examinateurs aucunes taxations de defpens à fairc,(i ce n’cd pat xiii. 
les clercs ouclerc de l'auditoire, St que premièrement ils ayent leur commifsion toute lignee : St 
leur taxation faite,bailIeront St rendront à la cour , St non pas aux parties ou à leurs procureurs. 

Item,que lefdits examinateurs mettront cfdites taxations à chacun article ce que taxé aurôt xiiii. 
du contenu en iceluy ;8t fera ce mis en la marge d’icelles taxations, endroit , ou à la lin d’vn cha- 
cun article. 

Item,ordonnons que les déclarations des defpens foyentfaites le plus iudement que Ion pour xv. 
ra, St alfemees par ferment, St aufsi les diminutions, en defehargeani la cour , le miculx St le plus 
que pourra eftrc fait;8t que fc aucun falaire eft demandé pat les aduocats ou procureurs , nen ne 
en Cai taxc,iufqac$ à ce que le commilTairc aura parlé à l’aduocat ou procureur, ou qu’il luy apper 
ra deuemcntdc ce qu’il en aura tcceu. 

Itcm.auons enioint aufdits commi(Taires,que déformais ils taxent efcriptures.i côptcrtren- xvL 
lehenespour chacune fueillc,8t feptâte lettres pour lignc:exccpté que pour chacune clpacc d’en 
ne deux suticles fera dcfcomptcc vnc lignc,St non mie félon le nombre des fueillcts. 
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xvQ. Iccm,I!e quant au falaite defcljâs examinateurs, nous auons ordonné SC orddnons,qae pour oit 

tiUtreiTni les rerponfes des caufes communes, & les mettre en efeript au procès principal & er copies depar 
aduerfi;,vn examinateur aura huiâ fols pariiîs de chacune partie; Sc fils foi deux examinatcuts 
piara. enfembleàls auront chacun huiâ fols .Et h la caulc clloit li grolTc te pefante qu’en vn tour les exa- 

^rTtSî'i- n® peulTcnt oit les celponrcs,Sc y conuint vacquer par pluiieurs iours.lcs examinateurs 

rStoarciaiii auront plus grandralaircic’eftà Içauoir feize fols patilis pour chacun d'eulx,pour toute la caufe; Sc 
en pctitcscauTcSitant d’enhaulc comme d'embas, auront quatre fols parills pour Icfdiâes refpon - 
î^àfiSet. fcs,& au deiToubs,rclon la pourcté des parties:& feront tenuz Icfdiâs examinateurs d'oit les icC- 
ponfes en pcrfonnes,8c lesefcrire ou faire efenre en leur prcfcncc,& des parties. 

XTÜi. Item, pour cxamincrtcfmoing$,&cntendre diligément vn iour entier, lîmsailleurs befongner 

SaliiitiTtu à l’cxamcn de tcfmoings,chacun defdiâs examinateurs aura d Paris feize fols parilis pour iourific 
pc!» nami fds vont hors Pans encômifsioc,ils aurontchacun trentedeux fols parifis pour chacun iour qu'ils 
dcuboioip vacqueront diligemment à examiner termoings,comme diâ câ;& pour chacun des iours,d'allec 
& retourner de ladiâe commifsion,autant:mais ils ne compteront rien des minutes de leurs exà 
mens,ne pour leurs clercs. 

Itcm.pourmcttrc les depoGtions des tcfmoings en parchemin, ils feront roolles d’vn pié de le 
' te de deux de I6g à tout le moins, & aurôt quatre fols pariCs pour chacun roollc: & y mettrôt tant 
cianâ,scdii de lettres qu’ils pourront bonncmcnc, fins iraudc.Et quant aux copies qu’ilsfctont,lcs roolles des 
U ificnli. copicj feront d’vn cfpan de lc,5t de tel long qu'ils câticnncnt foixantc lignes, à compter l’efpace 
d’entre dcuixarticics ou tcfmoings, faucunsen y a,pourvne ligne, & en auront deux fols pahlis: 
Sc aura deux doigts demarge en rorigiha1,fur le moins,SC vn doigt es copies. 

XX. Item, G vn ou deux examinateurs ne vacquet iournee entière pour befongner, ils feront payez 
^‘Tcâm- dccequ’ilsy feront, parponion de temps qu’ils befongnetôt,& n'auront pas G grandfalairc, conv- 
meScroni mcdeiruseft diâ:& Icronctcnozd’cntrcr en befongne auiour , qu’ils feront à iournee à telle heu- 
re que l'on a accouif urne d’entrer en Gcge,Sc y befongner continuellement tout le iour , iufques i 
tant qu’il foie tempsdclaiQeri’acuurc,à heure defolcilcouchant,ou vn peu apres. 

lcem,Sc pareillcmcc à faire iaformaiions,ouir comptes,8cfaire autres befongnes appartenantes 
lofoSsî à leurs offices, Sc qui leurfcronccommifcs , ilsferont payez de leurs iournccs fur les parties qui les 
mettront en befongnciMais f’ils font iiitormation pour nous Sc d’office fans rcquclle de partie, ils 
ne prendront ne demanderont falaire à celuycontrc qui ils feront l’information, 
xxii. item, quant aux taxationsde delpcns, dommages Sc incecells,ils ne prendrût que huiâ deniers 

liurcimais moins en pourront Sc deuront prendre en menues chofcs,Scde pourcsgens, Sedé 
poutuxcdc petites caufes, félon ce que Iccas qui ycfcherraiScfilconuyent faire informations fur les domma. 
deifadom gjs intercfts.ou fur autres chofes ou"il cher information àfaire,ils en feront payez félon les iour 
u>Sl ° »ccs qu’ils y vacqueront, eu regard au prix cy dcGus déclaré. 

xxiii. Iicm,iccoIx examinateurs mettront en efeript les deniers qu’ils rcceuf ôt à caufe des chofes def 
Gifdiâcs,Sccn baillcrot Ictucs foubs leurs fcaulx,ou feings manuels aux pties,ou à leurs ,pcureursi 

Des aduocats Sc procureurs. 

Article 'DRcmiercment nous ordonnons qu’aucun ncpoucra patrociner ne praâiqucr au faiâ d’auoca 
premier ccric ou de procuration du chailcllct de Pans, fil n’cârcccu à ce par le prcuofl oufonlieutc- 

nant , Sc par le confeil d’aucun afsillantde lacour dudiâ cliaUcIlet : Sc fils n’afaiâ le ferment de 
loyaument patrocinet Sc praâiqucr. 

jj. Item.qucd’orcfcnauâtvicdrontSc feront tenuz venir ^ladiâe cour les aduocats Sc procureurs 
à heure de fept heures aumatin,cn tout temps, fois d’hiucr oud'cllé.pour deliurer leurs caufes. 
ji|. Item, que Icsaduocats Sc procureurs ne partiront dudiâ clialiclict, depuis qu’ils feront entrez 

en iugcmcnt.fans licence dudiâ preuoil ou de fon lieutenant, ou Gins neccfsité,ou fans caufe rai- 
fonnablc,fur peine d'amende arbitraire. 

iiU, Item, que les aduocats feront deliurer à leur pouoir,par les procureurs, les caufes là ou il n’ef- 
cherra plaidoycrie.Sc monllrcr les cxploiâsqui feront à mon(trcr,cndcfchargeant le iuge,5c pro 
cedant à l’expédition des caufes . 

V. Item, que Icsaduocats ne plaideront caufe, fils n’en ont faiâ parauant coIlation.Sc n’en feront 

pas collarioncn iugcmct.mais fils la veulent faire, ils iflront hors de l’auditoirc,Sc lafcrôt à part, 
vi. ltem,que chacun aduocat aura ou pourra auoir par iour, quatre caufes à fon audience , Sc non 
plus,G lepreuoll on fon lieutenant en la Gn de fon audience ne luy en vcult aucune donner, oultrè 
le nombre dcfdiâes quatre caufes.fclon ce qu’il vcrra,à fa difcretion Sc ordonnance. 

vü. Iccm,qucquandvnaduocat aura fon audience, tous les autres aduocats fe lcrront , pour el^ 
coûter le plaidoyé , Sc aider à confeiller Sc aduifer la cour : exceptez toutesfois ceulx quiducon- 
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^ (èront de k cauTc,c]ue l'aduocat qui aura audience to uldra platder,& fealxquiTouldconcde- 
Kndrclacanfe. 

icem/urleklaire des aduocacs , ordônons que les aduocats pourront dcmâderde falaire pour viii. 
I^aidercaulcs cornu nés, le deuifer toutes les ctcripiurcs qu’il fauldra faire en vne caufe iufqocs en f 
difiSniriucdurques si dix liures parifis,fic non plus:S: des groiTcscaufes & rubtilcs,iufques d ictze li- dufttUct. 
tues pariGs,rupporc qu'ils foyent deux aduocats en la caufe. Et files parties ert veuict auoir plus de 
deuxd^airetc pourront à leurs dcijpcns:& ne fera point taxe plus grand falaireque dclTus ell diâ; & 
fily apctiicscanfi:s,ou gens poures,ils fen payeront modercetnent te courtoiiêtnct/ans en pren. 
dre ne demanderfigrand £>laire,comme diftcfi.Et filconuient faire aucunes efcripturcsfur accef 
Ibirt5,qu’ils ne foyent de l'eficnce du principaldes aduocats en feront payez oultrc le taux dclTuf- 
diâ:& icor en fera taxe fiilaire conuenablr,cu regard aux eferiptures qu'ils feront fur l'acccIToire. 

Jtcni,les aduocats qui Ibnt penfionnaircs d'aucunesgens, plaideront & confeilleroitf les caufes ix. 
de leurs peDConnaires,&; les mèneront iufques à diffinitiue, fans demander, n’auoir pour ces eau- 
ta autres fiüaires que leurs penfions fculemér, fi ce n'eft pour les eferiptures qu'il conuiedra faire. ' 
Item,fil aduient qu'aucune caulc prenne fin auant qu'elle foit en dimnitiue,par accord des par- x. 
tics ou aucrcmct,lcs aduocats ne pourtôt demâdcr pour ce tout leur falaire, tel que deifus ell diâ: 
mais feront payez pour portion de tant qu'ils aurôt eu de peine de ce qu'ils auront faiâ,eu regard 
au prix dciTuliliâ:u ce n'eft qu'ils euifent efté payez en tout ou enpanic de leur falaire , auanr que 
lacaufe ait ptins fin; auquel cas ils ne feroyent tenuz de rien rendre ne reftituer,f il ne leur plaift. 

Item,nous défendons qu’aucun aduocat ne figne eferiptures, fil n’aplaidoyc la caufe, ou efte du xi. 
Kàûfeil d’icelle. Er voulons que l’aduocat qui fignera eferiptures les vifitc tout au long auant qu’il 
lcsfignc,furpeined’vnmarcd’argcnc,ou d’autre amende,alavoluntdduiuge. 

Item.ordonnons des caufes qui cherconcenplaidoycrics,furl'aircrciondcs faiâs des parties,les xii. 
procureurs feront tc feront tenuz de bailler leurs faiâs pour eferire , par manière de mémoire, 
dpecialicmcnt desgrolTesicfubtiles caufes :Sr que les aduocats ne plaideront aucuns faiâs que 
cetilx qui Icurfcront baillez. 

lrcm,&ponrce qu’on appelle les audiences par cedules,& que les procureurs font fouuent im- xiii. 
portuns deoailler à l’aduocat,qui cft à fon audience,cedules dont il vient fouuent tumulte en l'au 
<btoirc:Ordonne eft que puis qu'vnaduocat aura commence fon audiencc,aucun ne luy baille ce 
sliile,n'il n’en rcjoyueaucuneimais luy foyent baillées les ceduIes auant fon audience cômencee. 
ltem,qu’en vne cedulelon ne mettra qu’vnc caufe fculcmcnt,fur peine de l’amende. xiiil, 

ttem,auons ordonné 8r ordonnons quedeformais aucun aduocat ne faceappellcr àfon audien xv. 
ce aucunes pe£fonnes,fil n’eft du confciIdclacaufc,& charge d’iccllcplaider; tc neantmoins fera 
tenu garder l'ordreSc iour accouftumédes audiences dpdiâ chaftellct,fans toutesfois demander, 
ou auoir aucun proffir à caufe d’icelles audiences, foitpar l'aduocat ou par le procureur. 

lccm,oousdeifcndons aufdiâs aduocats,& aufsi aux procureurs tc autres qui feront audiâ cha- 
ftellcc,que le iugeeftanten Ibn fiegc,&eulx eftansenl’auditoire tc au parquet , ne parlent enfem- 
blc,8c ne facent noife nedeftpurbicr au iuge,fur peine d’amende arbitraire. 

Icem,nons ordonnons qu’aucun procureur ne pourra faire ne deuifer eferiptures de caufes de- xvij. 
jueoces en hault deuant lcdiâpreuoft ou fon lieutenant. Et défendons qu’aucunes eferiptures ne 
fbyet reccues illec,fi elles ne fôt figneCs du feing manuel de l’aduocat quiaura plaide la caufcifauf 
tootcsfoisquefiiccluyaduocarauoitcxoine au lourde bailler, ou eftoit hors tellement occupe, cjuraCeme 
que le procureur ne luy euft peu faireligner lefdiâcs efctipturesila cour reccuta Icfdiâcs efcriptu 
ICS , pour clcheuer la perte de la caufe; mais le procureur feracharge de les faite iigner le l’ende- 
main,outcpluftoft qu'il poUrra,fur peine d’amende arbitrairc,comme diâ eft. 

Icc,q les aduocats tc procureurs baillerôt lettres de quittâce de leurs falaircs,qu’ils aurôt euz,f ils xviij. 
en Ibntreqsi&aufsi les clercs mettrôtpefetipt ce qu’ils predtôt de leurs cfcriptures.f ils en fôt rcqs. 

Itcm,dcfcndons qu’aucun aduocat ne fe mette en interlocutoitc,fil ne f^ait certainement , ou 
croye en la confcience,que le cas y efchcc . Et voulons que fil apparoift au preuoft ou lieutenant 
que calumniculêmem l'aduocat f’accouftume^ ce faite, iccluy preuoft ou lieutenant IcnpuiiT» 
punir,comme au cas appartiendra. 

Item,nous auons ordonne tc ordonnôs,que les aduocats dudiâ chaftcllct,fcront tenuz deferf- xx. 
rc,ou faire eicrirc en chacune fueille de papier de leurs eferiptures, trente lignes , & feptâte lettres £fci.>t»rM 
en chacune ligneicxceptc que pour chacune efpace d’entre deux articles , fera defeomptee vne li- 
gnerfk nepourrontdcmander ne prendre,oultre deux fols huiâ deniers parifispourchacuncfueil iira*i«" 
leur clerc pour la minute huiâ deniers parifis,fir pour la grolTe autres huiâ deniers parifis. 
k Itcm,& aufsi auons ordooné,quefiparappoinâeihcntdeiugesoudecommifraires,aucunsaru xxù 
tktetoÙcz OU dcbat’par partie aduerie demeurct es eferiptures, aufquels panie aduerfe n’ait nue 
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fuffilâmment rcrpondiLpat les Hennés, icelle partie y pourra telpondre , par deux oir crois articles 
ou plus, félon l’exigence du cas : Icfqucis feront ioinâs & coufuz aucc les eferipeures prineipalles, 
auiiî qu’on aaccoulhimd de faire es cours de parlement & des requeftes de nollre palais , i^s cc 
que Ion puifle faire à caufe de ce,nouuelles eferiptures. 
xxii. Item, défendons que nul prociireurne fefee entour le buffet de l’auditoire dudiâ pteuoft , fi cO 
n’ell pourfaire cnregiftrer les defaults, ou faire les regillres des fentences 8c appoinâemens don- 
nez pat lediâ preuolt ou Ton lieutcnatiSc aufsi qu’ils ne mettent aucunes de leurs lettres ou papiers 
fur ledid buffet , afin qu’elles ne foyent enrremeflees auecques les lettres de la cour , 8c qu’on ne 
prcnnelcsvncs pour les autrcs,fur peine de cinq fols pariCs d'amende ; 8c que fur peine de ladiâe 
amendc,cbacun fi tolf qu’il aurafiift enrcgilher ce pourquoy il fera traiâ audiâ buffet , f en voife 
feoires lieux 6c Heges ordonnez pour lefdiAs procureurs. 

. xxiij. tcc,qu'aacun procureur ou clerc de procureur,ne fe fee dedans le fiege des clercs aux auditeurs, 

fl ce n’elf pour faire enregiflrcr leurs defaults ou appoinâemens,8c cantoft apres fe leuenc. 
xxiiii. ltcm,nous ordonnons que les procureurs ne le chargeront de caufes,fils ne font bien inffruiâs 
8c par bonne collation,8c fentirontffils peuucnt)qucllc preuue leurs maiffres aurdt, pour les auoic 
quand mellier fera : 8c mettront en mémoire tout le faiâ de leurs maillres , poury auoir recours 
quandbcfoingfcra,parquoy ilsncfcpuilfent exeufer d’ignorance.Etfçaurontlcfdiffsprocurcnrs 
ou leurs maillres dcmoureront,8c ou ils les pourront trouuer,pourleorfaircf 9 auoirreflatde leurs 
canfcs.à lin qu'ils n'ayent caufe d’eulx exculet denon parler à leurs maillres; 8c que pour caufe de 
telles allégations delay ne leur fera donne par le iuge apres la conteflation,oultre les delaiz accou 
ftumez, 8c tels comme lî les maillres elloyent prefens. 

XXV. Item, que les procureurs foyent diligens de faire leurs collations à leurs aduocats , 8c ne les re- 
quièrent de plaider,fans bonne collatioo precedente, 
xxvi. Item , que les procureurs monflreront l’vn à l’autre les adioumemens , ades 8c exploiâs qni i 

monflrerleront ; 8c ne les refufetont à monflrer ou à voir malicieufemcnr, ne pour clelayer leurs 
caufcs,fur peine de dix foisparilis d'amende pourcliacune fois, 
xxvii. Item, queprocurcurs ne feront de leurauchorité continuationsne dilations,!! ce n'eflàlavolun 

td de leurs maiflre$,on en cas de ncccfsit^,par le confeil de leurs aduocats,oude la volume duiuge, 
fur peine de ladiâc amende. 

xxviii. ltem,deIiuteront les vns aux autres leurs caufes amiablemenr,le iuge feant 8c non feant, de tout 

cc qu’ils pourront bonnemccdcIiurer,fans ncccfsité de plaidoycrics;8c toutcc qu’ils auront accoc 
de entre culx pafTcront 8c tiendront de bonne foy. 

xxix. Iiem,refpondront aux anicics diligemment 8c loyaumcnt, ou feront rcfpondrftieurs maiflreS 
dedans l’afsignation qui furcc fera donnée; 8c ne nieront couflumcs n’vfagcs qu’ils fçaehent ou 
croyent cflre nocoircs:8c fils ont à rcfpondrc à aucunes couflumcs ou vfages donc ils facent doub 
te,iis f en informeront aux aduocats, auantqu’ils rcfpondent. 

XXX. ltem,defcndons que procureur ne foie fi hardy de plaider , ne de haultemenr ne defordonnee- 

menrparlcr en iugement i fon aduocatou au procureur ou confeil de fa partie aduerfe, tant com- 
mefon aduocat pIaidoycra,n’autrement;maisfaucunc chofe vcult dire a fon aduocat, luy dife en 
l’oreille ordonneemcnt;8c ne fbit fi hardy d’cllriucr au iugc,fur peine d’cflrc mis en prifon, 8c aulst 
d’amende telle que le cas le requerra. 

xxxl. Item, ordonnons que fi d’orcfenauantvn aduocat ou autre, faiâappcilcr aucune partie qui ait 

procureur audiâ chaflcllcc, 8c le procureur n’cfl trouuc prefenten lugement pour dcliurcr lacau- 
fe,Ie procureur ainli dcfaillât payera cinq fols d’amcnde,fi ainfi n’clloit qu’i celle heure il fufl hors 
par le conge delà cour,ou qu’il euH aucune autre iullc 8c loyallc cxoinc. 
xxxii. I cc,quc les déclarations de deipcs foyct faiftes le pluliullcmct que Ion pourra, 8c affermées aufsi 
les diminutlôs;8c fi aucû falaire cil demadepour aduocats ou procureurs , rie n’en foie caxc,iulq$ à 
cc q le cômilfaire aura parle à l’aduocat ou procurcur,ou qu’il apperra de cc qui en aura ellcrccco. 
xxxiit. Item, défendons que d’orefenauant les procureurs dudiâchallcllec nepalfentafsignations ou 
Continuations de leurs caufcs,f ils ne vont en iugemcnt,ou deuant les regiltreurs,lc iour qu’ils ac- 
cotdcront,pout les palfet 8c faire enregiflrcr. Et Hain ficfloitqu'icculx procureurs fuircnttcllcmct 
occupez qu’ils ne pcoirentbonncmcnt Icdiâ iour palTcr lefdiâcs afsignations , en cc cas ils feront 
tenuzde les paflerau plullard , dedans 8c auant Iciour del’afsignation ou continuation qu’ils au- 
ront prinfciautremcnt l’afsignation oucontinuation fera nulle, 8c nefera figncc n’cnccgiflrcc pic 
Icselercs des auditeurs dudiâ challcIIct,ou aucun d’culx. 
xxxUii. Itc,ord(5nonsqucd’icy cnauancaucûsdcsprocurcurs8caduocatsdudiAchalleIlet,ncfcrôt cd- 
tin ucz en l’auditoire hault dudiâ challcllet,finô par cdgc,Iiccce 8c aut horirddu prcuoll ou fon lie# 
tenâc,foitiiourotdinaireou extraordinaire, 8c qu’il y ait caufe raifonnablc de ce faire;8cfil aduiêi 
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«jd’wcfiadoocatou procureur foiccotinuc à lourordinaire.fjcSdnuatiûferapabliccàhauIic voix 
parle clerc de la cour.cn criât l'audiccc ou rabats des détaillas, à fin qu'aucii ne le puilTc ignorcrilc 
li aucune côtinuatiô cil par lcdiâprcuoll faiâc aux heures de rciciicc ou apres difncr dcfdi Us iours 
plaidojrables ou autres tours cxtraordinaircs,aafi]ucls iours on ne cric aucune audience ou rabats, 
icelle côiinuation fera publiccparraudiccicr de l’auditoire hault&ordinaircdudiâchailcllct.ou 
parle fctgctqui gardera le guichet dudid auditoire fcant,& en laprcrcnccdccculxquiillccarsifte 
rt>ot,âcc qu'aucun ne le puill'e ignorer: &: fi autrement cil faift.la côtinuation fera de nulle valeur. 

Item.cft ordonné que fi aucuns dcfdiâs procureurs fc veulent faire continuer par l'ordonnance xxxv. 
des auditeurs des caufes qui feront pendâtes deuant icculx auditeurs , ce foit auat qu’icculx audi- 
teurs rntreot en iugcmcnt,{c quclc clerc ou clercs des auditeurs mettent en efeript les noms des 
procureurs qui feront continuez en la veue des autres procurcurs:& aufsi qu’iccllcs côtinuations 
iojientpubtices au greffe par le crieur de l’audience, autremet Icfdiâcs côtinuations feront nullcs. 

Item.quant aux ùlaitcs des procureurs, nousauons ordônc & ordonnôs que les procureurs du xxxvi. 
cbaAclIct pour leur falaire des caufes cûmuncs.pourrôt dcmâdcr pour le démené d'vnccaufc cota 
jnnneiufqucscn diffinitiuc,iufqucsâquacrcliurcsparifis,& no pnSt des grolfes caufes Ce fubtilcs 
iufqnesâhuiélliiirespzrifisi&filsfoncpcnfiônaircsilsrccicndruncpourconccnsdcicurspcfions: 
te depetites caufes au detfoubs ferôt payez: & fil adutctqucla cauic ne foit pas meneciurques en 
dif&utiuc,& qu'elle prcnc auantfin.ils en fcrôcpayez pour porrion.commc diâcfl des aduocats. 

ltcm,quclcs procureurs poflulâs douant les auditeurs pourront auoir Ce prendrcpourchacune xxxvii. 
ioomee qu’ils plaideront vnecaufc.ou appoinâeront icelle, deux fols panfis, Sc non plus:Ce fil y a 
aucuncsaisigaatios d’eilatrien ne leur ferataxe ne payc:Ce fil aduicnt qu'il faille faire eferiptures 
deuant lefdids auditeurs, les procureurs qui les fcront.fcrôt Icsroollcs, quantau nôbrcsde lignes 
te de lctrres,en la manière que dclTus ell diâ des aduocats:Ce pour leur falaire de dcuifcr Ce ordon 
nerlefdtâcs eferiptures aurôt huiâ fols parifis.cn cas d'iniurcs Ce d’autres caulcs menues, Ce déplus 
groifes vingt fols panfis: mais fils font penfionnaires.ils ne pourront prendre que leurs pcnfiôs. Ce 
leurs fâlairesd’cfcriptures.f ils en font: Se ne pourrôt faire aucunes elcripiures lefdiâs procureurs, 
fils n’en font cxprcfTcement requis Se chargez de par leurs maiflrcs:Se fi autremet le font, rien no 
leur en fera taxc.Se fi l'amenderont à l’ordonnance de iuflicc,c’efl à fyauoir de quarâte fols panfis. 

Item,faucuns dcfpcns fontadiugez à partie, les procureurs ne les pourrôtprcndr'c ne reccuoir, xxxviii. 
ficc n’cfl par le conge Se volute de leurs maiHrcs,ou par la licence Ce authoritc de iuflice fur peine 
d’amende d’vn marc d'argent. 

item.nous auonsordonne Ce ordonnons qued’orefenau,int n’aura oultrclenombredcquaran xxxix. 
te procureurs praâiquans es auditoires d’cnhaultdudiâchaflelIcnSe ne pourront iceulx quaran- 
te ou aucuns d'eulxpradiquercsaudicoircs Ce fieges d’embas en icc|uycballcllcc. 

Iié,ordonnôs que d’icy en auant les aduocats,procurcurs,cômiiraircs,notaircs,fcrgcs ouautres xl. 
officiers 8e praâiciés dudiCl chaflcliet,ou leurs heritiers, ne pourrôt faire demâde ou pourfiii tee de 
leurs üil.uccs3prcs v n an d’iceulx falaircs dcfTrruiz.Ce fi ne pourrôt les viuâs dcmâdcr arrerages de 
leurs pcfiôsplusq de trois ans palfez.cu cfgardautcpsdclcutsdemâdcs: Seaurrgarddcshcriiicrs 
des tre^aircz,ils ferôt ten’ d’en faire poutluitc dedâs l’an du crcfpaircmét:S; fils attedet plus d’vn 
an, ils n en pourrôt faire pourfuitc que de deux ans:Ce f’ils attedent deux ans,ils n’en pourront fai 
repourfiiitequcd'vn an:Se fils attendent oultre trois ans.ils n’en pourront iamais faire demande. 

* Item.nous defendonsaux parties S: à leurs procurcurs.fur peine de quarâte fols panfis d’amen xlii 
de,qu’ils ne facent aucuns accords en cas d’amendemens ou d’cxccs, ou autrement en autres eau 
fesqui nous tcucbcnt,fansmonllrcrraccordànoflrc procureur. 

Item nous auons ordonné Sc ordonnons quedorefenauant aucun ne foit rcccuablc bailler con xlij. 
trcdiâs ou reproches contre tefmoings.aprcs publication faifte. 

Item auons defendu S: défendons auldiâs aduocats Sc procureurs, qucdcscaulcscommcn- xliij. 
ecesouintroduiclcs par deuant l'vndcsauditcursdlsncfacent ou confentent cllrc faiâ aucun 
senuoy deuant l’autre auditeur. 

Des notaires du chaflcllct. 

J Tem,nous auons ordonné Scordonnonsque les notaires S: aufsi les commilfaires dudiâ challcl Article 
lec de Parh,dcrocmais feront tenuz de rapporter à nollrcprocurcur tous les mucntaircs, arrclls premier 
& autres cxploiûs qu’ils auront faiâs pour nous dedans le lendemain qu’ils auront cflé faicis,fut 
peine de vingt liurcs d'amende. 

Xrcm.pou rcc que Icfdiâs notaires pour ellre payez de leur falaire d’aucuns inuctalrcs par culx ii. 
fiiâs,font aucuncsfois prcndrc.arrcftcr , prifer Ce gager de leur authorité oulcre le gré Ce volunté 
jdesparries en leur prriudicc: Nous auons défendu 6c défendons i iceulx notaires que d'orefena- 
* tant ne le fâccnc,fur peine de dix liurcs parifis d’amcndc,Sc de tcllicuccl’iotctcll de partie. 
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iii. Item, pource que leTdifis notaires es lettres des contrats &obIigatiohs pafleespâr dettanr eatic 
Kouim DI infèrent aucuncsfois plufieurs clanfes dont Icfdiâcs parties ne furet onques aduertis ex^reflèmét 
8c longues cfcripturesfupetflucs.aueegrande multiplication de termes fynonimes : Et acaufede 
îrapaitin cc exigent tc prennent lalaires excefsifs , au préjudice & à la charge de nofdiâs fubicûsi'Nous a- 
M loni ail- uons défendu Se défendons que d’orefenauant ne le faccni,fur peine d'amende arbitraire. 

”'™”iiii Item, nous auons défendu K défendons aufdiâs noiaircs;à peine d’amende arbitraire, ïc de re- 

’ ftitucr le double,quc d'orefenauat ils n’exigent pour la groifedes lettres de fimples côiraâs,& de 
Salaiie <lc procuration (ignée d’vn feul notaire,oulcrc la fomme de deux folside procurations Se d’autres let- 
très communes (ignées de deux notaircs,oultrc deux fols huiftdcniers pari(is:& des breuets defdi 
âcs lettrcs,oultrc la fomme de feize deniers; St autres lettres & brcucts,à l'arbitrage du iuge. 

V. Item,& feront tenuz d’orefenauant d’eferire es breuets Se lettres qu’ils feront, tout ce qu’ils re- 
ceuront,à caufede leurs lalaires dcircruiz,pour la façon d’jcelles lettres St breuets. 

vi. Irem,S; défendons aiifdifls notaires,que pour leur falaire de chacun jour qu'ils entendront ou 
vacqueront dedans la ville Se banlieue de Paris,au faift d’inuentairesdebiens , ils ne prennent ou 
demandent oultre la femme de dix fols parifis pour chacun d’iceulx notaires. 

vii. Itcm,eiiioïgnôs à iceulx notaires qu’ils mettet Se redigenr pleincmét Sf entieremer parelcript 
lesconrratls qui feront palfcz par deuanreulx: St apres cc qu’ils feront ainfi clcripts,qu’ils les lifcnc 
au long en la prcfencc des parties auant qu’ils lignent ne baillent les lettres d’icculx contraâs. 

viii. Itcm,8t feront d’orefenauat tchuzlcfdiffs notaires d’cnreginrerlesconuenaces,obligations St 
Nonirtifc. côtraflsfaiâs&palTczpar dcuîteulx,fil’vnc des parties lercqiiicri,8t en gardera lcrcgiiltcleplus' 

ancien defdifts notatresrSt ferdt tenuz d’aduertir St interroguer les parties (1 elles veulet leurs cou 
lilopaicici ucnâccs,ohligatiôs St contrads dire cnrcgiftrcz:St quand ils grolToyerôt les lettres defdjâescott 
aiietuoie uenîccs St cfitrach,ilsfcrôi tenuzd’cfcrirccn icellcs:Faia,p3(lc St cnregi(lrc,Stc.Et au regard des 
icçiiacnt. q[,| jj oôtrifts donc ne fera point faifl de regiftre , les notaires apres cc qu’ils 

auront faiâ St grolfoyc les lcttres,feront tenuz de châcclcr les brcucts,St iceulx garder par deuers 
eulxiSt ne prendront pour lediâ régi (Ire oultre ce qui cil ordonne dclfus predre pour les breuets. 

Des clercs ciuil St crimincl,St des auditeurs. 

Article 1 Tcm,auons ordonne St ordonnes que les procureurs du chaftellet de Paris, ne facent ou palTcnc 
premier -^entreeulx afsignations ou continuations de leurs caufcs,f'ils ne viennent en jugement le iour 
l'rooirtun qo’,is lej accorder6t,pour les palTcr pat deuanr le preuo(l,fon I icuicnant Se auditeurs,ou les clercs 
r6tJlÎCT*ir dcfdiils auditeurs députez il I faire St reccuoir telles afsjgnations,i’ainlî n’cdoit que IcfdiSls proŒ- 
ÉjnaiiSiDu reursfulTcnt tellement occupcz.qu'ils nepeuirent bonnement pader lefdnSes afsignations lcdiâ 
cuiuiiwti jgyp. juqugi cas ils feront tenuz de les palier par deuant IcfdiSls preuo(l,auditcurs,ou leurs clercs d 
cedeputez , au plus tard dedans les iours que lefdiâes afsignations ou conciniiarions efeherront: 
autrement elles ne feront de là en auant pairecs; St défendons à tousics clercs defdidls auditeurs, 
qu’aprcsledidltemps ils ne lignent telles afsignationsou côtinuations,ncles cnrcgillrcnt en leurs 
Iiurcs,fi ce n’edpar la maniéré dclfufdiÆe.fur peine d'amende arbitraire, 
ii. Item, cnioignôs aux clercs ciuil St criminel dudiStchadcllet,S.'aufsidcfdiSts auditeurs, que def 

ormais ils facent leurs fcntcnccs Se procès par efeript fans fuperfiunc de language , St le piusbrict 
ClcraJa qu’ils pourront , fans incorporer cfdiûes fcntences ailes n’auircs lettres non ncced’aires, St qu’ils 
Euflaoù n’oiiltrc la fomme dcleizcfols parifis pourrcfcripturcd’vnepeau 

de parchemin commune , St de la moitié d’vne peau de parchemin , huifl fols pahlis : St de pluS, 
Eimi. plusiSt de inoins,moins:Sc eferiront en la marge dcfdiâs exploiilscombicn ils auront receuiSt au 
regard des autres Icttres.ailes St cxpIoi£l5,lcfdiéls clercs fc payeront modcrccmcnt St raifonnable 
ment de leurs cfcriptures,felon les taxations cy apres déclarées : c’ed à fçauoir d’vn petit rapport 
' d:fergcnc,ptcndront quatre dcnierstd’vndcfault commun concluant,douze deniersiSt fi l’clcri- 
pturc cd moult grande,St que la matière le délire, ils en prendront plus.fclon cequcdeuemcntle 
cas le requerra, par iude taxationdu iuge : d'vn congé de vendre , huiil deniers : d’vn memorial, 
deux dcniers,cxcepté des memoriaulx dcpublicr,de rapporter l’cnqucde.St de ceulx efqucis y au 
ra dedans aucune confcfsion.ou ordonnance de iu(licc,defqucls ils auront quatre denicrs:St d’v- 
nc fauiiegarde douze deniersid’vne commifsion pour faire adiourncmcnt,douze deniers; St d’vn 
rapport (ut ladiâe commif5ion,douzedcnicrs;d'vric commifsion fur fentence, ou d’vne commif- 
fion prcmiere,furlcttrcs cfqucllcs fera faiéle mention du contenu es lettres ou fentcnces,dcux fols 
pari(is,St fcmblabicmcnt d’vnc commifsion à parfaire execution deux fols parifis. 

J jj ltcm,d'vnc condcmnaiion fans procès de quarante fols Se au dcllbubs,douzc deniers,St d’vn a- 

£te,douzc deniers. 

iiij. Itcm,d’vnc fentence fut procès pendant,feIon cc que la peine St indullrie de l’cfcripture mon- . 

(Ireront raifoiinablcmenr,à la taxation du iuge. 
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Item.des fentcnces fur contumaces ils feront petites fcntences annexeesparmy • , <{efaults,& v. 
t)iun<l lesfommcs ne paderontpoint foixantcfols,en auront deux folsrSt files fommcs^(f(,|(îoj Scniknbr 
•Xante Ibis parifis , ils feront les Icntences des contumaces , ou le procès fera narre le plus Tjefuc- 
mentque Ion pourra lâns annexer, & en prendront fclon l'cfcripiure, indullric & peine railt^na. 
blemcnt à ladiâe taxation. 

Iiem,Iesroolletdes copies auront trois cfpans de long,&vn cfpand’cfcripturc dclc:cfqucls et^vi. 
pans les marges ne leront point comprinlê$,& contiendront du moins, Ibixantc lignes , St en au- 
ront deux fols fix deniers. 

ltcm,dcs criées d’heritage, les clercsaurfitpour leur peine de les cnregillrcren leurs papiers Sc vii. 
eroflb)rcr,huiâl fols parifis,Sc quatre (bis pour le fergent qui faifl les criées : St fi la déclaration des Siliirepw 
héritages cftgrande,ilscn feront payez (clonrclcripturequiy iêra,leplus iufiement qu'ils fepour 
ront payer St en cas de debat,le taxera le lUgc. 

Itein,poor enrcgiilrcr vne oppofition aufdiâes criées, ils auront douze deniers parifis. viii. 

] tero,pour cnrcgillrer vne eochcre,douze deniers parifis. ix. 

Itcm,nous défendons que lefdiâs clercs , pour leur falaire de faire collations de petit St com- x. 
îBunsproces,ne prennent ou reçoy uct oultre la fomme de dix fols parifisiSt de grands procès oui 
tre 1a lomme de vingt fols parifisiSt enioignons qu'iceulx clercs cfcciuent ou facent eferire au dos „ 

tficeulx procès ce qu’ils auront receu,pour en faire collationiSt f aucune des parties vcult auancer «>rô) 

Texpedition de fon proces,cllcferatcnue d’en faire faire coIIation,Stc. 

Item,defcndonsaux clercs defdiâs audlteurs,qu'ils ne pratiquent en iceulx auditoires durant xi. 
le icaip$,qn'ils tiendront leclergc. 

Xtem,ordonnons que Icfdiâs clercs,ciuil St criminel , St aufsi les auditeurs du chaftellet feront xii. 
tenazdefignet Sefaire expédier franchement lesrcquclles prcfentccs aux iugcs,St par iceulx ref- 
pondues St cxpediees,làns ce qu'ils puilTcnt prendre aucun falaire pour ce faire,fur peine de vingt 
fols parifis d’amende,St de rendre ce qu’ils en auront reccu. 

Item,dcfcndons aufdiâs clercs deldits auditeurs,fur peine de crime de faulx, qu'ils n’enregi- xjjj, 
firent aucuns defaults contre aucunes perfonnes, fi ce n’ell au rapport St tcfmoignagc du forgent Defuin m 
qui les auraappelleziou fils nelcs ont oiz appeller par iceliiy forgent. 

Des audiences. ripponte 

lTem,dcfendons i l’audiencier du fiege ordinaire dudit preuofi, qu'il n’appelle aucune perfon- 

c,ou à l’audience de l’aduocat. * '' 



'^ue fi ce n’efipar le commandement du iugc,i 

ItéjSt defendôs aufdits clercs, ciuil St criminel, q durât le teps de leur clergd ils n’exorcci 

riocipaulx clercs bons St fufBlàns,( 9 achâs lire St c 



Article 

l’exercct autre pfcj>her 

ofikeiSt leur enioignôs qu’ils ayent leurs priocipaulx clercs bons St fufBlâns,r 9 achâs lireSt enten- '1* 
drcLatin,àfin que parleur ignorance ou infufilîfance elclandres ou inconucniens n’aduicnnent. 

Item, St défendons audit clerc criminel qu’il ne rcçoiuc oultre la fomme de quatre fols parifis üj. 
ponrlcregifiredcrinfiiiution de quelque office que ce fois, 8c quepourl’efctoueStrcgiilred'vn SiUireJc. 
cfiacgiircment il ne préne oultre lafomme de douze deniers, fil n’y a cauiion,auquel casilenpour [ti'cpîten'** 
ra encore prendre douze deniers , St non plus pour la caution , quelque nombre de pleges qui y t’ctiKe & et 
/byent , St pour les autres eflargificmens enfuyuans , n'aura que douze deniers , fi la caution n’eft 
inueeiSt felleeft muee,ilauta autres douze deniers pour la caution oouuclle. 

ltem,St défendons au clerc criminel St auxautres officiers dudit chailellet.quc des côfefsions j,jj_ 
rédigées par e(cript,ioformations St procès par eulxfaitsà la rcqueftedenollrc procureur, ils ne siljire<no. 
xeçoyucnt aucuns falaircsdes prifonniers, foyent abibuls ou condcmnezimais des informationsSt 
procès par eulx faits à larcqueftv defdits prifonnicrs,ils pourront demanderSt rcceuoit d'icculx 
prifonniers falaire raifonnabic St moderf. pMipubo 

ltein,nous ordonnes que ledit clerc criminel fera tenudebaillcrchacun lundy par roolle tous ° 
les defaults dcscflargiz dudit chafiellet au receueur de Paris,ou aufermier d’icculx defaults. 

Du fccllcur. 

N Ous auons ordonne St otdonnonsque déformais les fccllcur St chaulfecirc dudit challcl- Article 
Ict qui ont gages ordinaire! de nous, ne pourront prendre que deux fols parifis feulement ppemiec 
pour la nouuclle inlbtution de quelque office que ce foit. 

Item , nous enioignons audit fecUeur que d'icy en auant il foit par chacun iour plaidoyable en jj_ 
fbn fiege audit chaltellcc depuis huit heures iufqucs àvnzeheurcs deuant midy , St apres difncr 
depuis trois heures iufqucs âcinq heures en yuer , St iufqucs à fix en etc i St qu’il baille du iour au 
lendemain au fermier dudit fcel ce qu’il en aura reccu. 

ltem,Sc auons enioint St enioignons audit fcclleurqu’il prenne St reçoyue des fergens dudit üj. 
thaftellet àleur nouuelle infiitutiô bône St feurc cautiâ des ibmmcs ancicncs accourtumecs.c’cfi 
àlcaiioir duferget âchcual,cct hures parifis: St du fergent â pied cinquâtcliurcs parifis, St par bône 
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informatior cefaiâe.tf que nodre procureur dudiâcbadellet Ibit i ce ap^Ud. 
üii. i'^outcc qu'il aduieuc fouucm que depuis qu’aucunes lettres font paflees par deuSt deux 

notaire du cliadellct , Sc depuis grolToyccs Sc iignccs par Tvn d'icculx rculcaaent,poucla mort ou, 
jbfef^c de rautrc,Sc fecllces par le feelleur dudiâ chadcllec qui a veu le breuct ligne de ij. notaires 
le fecl d'icelles lettres ainli grolTayecs , cd apres cafle ougade , Sc n'en apperc rien : & pource 
^uand on requiert lediâ feelleur d'icelles refeeller,!! n’en vcult rien faire, pour ce qu’il n’y a que le 
-U ^‘"8 notaire, parquoy plulieurs perfonnes perdent l'eSect de leurs lettres: Nous auôs enioinâSe 

au'sg’aa enioignôs audiâ feclleurpourremedier aufaifb incôucniens, que déformais quâd aucunes telles 
, lettccsluyfcrôtapportcespourlêellcr,qu’auant ce qu'il lesfccIleilefcriuecnlaHndeladiâelcttre, 
mtqu'ii s en lieu d’vn (ingd'vn notaire mort ou abfcnt,quc tel iour apres qu’il luy ed apparu du breuct d'icel 
vguleiiog les lettres fignees des Gngs manuels de tel 3c tels notai res, il a rais lefcel à icelle Icitrei&qu’apces h 
aulûbcIlCT. celle cfcripturc il mette Ion dng manucl,St que dedorfenauât ii telles lettres font de(I<:cllees,q fans 
autre foicnitéceluy qui fera feelleur, relfeelle lefdidcs lettres iignees 3c cfcriptes,commc diâ ed: 
3c pour foo falaire de faire ce que did cd,aura lediâ feelleur de la parue quatre deniers parids. 

Desfergens. 

Article ^TOus auons ordonne Sc ordonnons qu’aucun ne foit receu à office defergent , fil n’cdpur lay 
^ ' ou maric,non portant tonfure,ou continuellement portant habit raye ou party. 

ltc,(|u'aucû ne fou rcccuà l'office de fergét à clicual fil ne fjait lire Sc cfcrire:& enioignôs àiceulx 
fergens à clicual qu'ils lignent de leurs Gngs manuels toutes les rclatiôs des cxploiâs qu'ils feront, 
iii. Item , que tous les fergens edaiu en l'ordonnance feront tenuz d'edre rclidcns en la banlieue 

de Paris.cxceptczics gardians députez dcparnousl garder le temporel de l'euefque&du chapi- 
tre de Mcaulx:&;lc députe gardien de Lagny fur Marnc.Et faucuncdoit trouucdcmourantbors 
ladiâc banlicuc,il luy fera commande' de venir demourer â Pans: Sc fil n'y vcnoii dedans le mois 
apres le cômandcincnt.ilfcra du tout mis hors de l'ordonnance,& y fera mis vn autre en fonlieu, 
ainGquc fil'officevaqualf par fa morr. 

iiij. ltcm,qu’aiicunfcrgentavcrgencpuiircfergenterhorsla banlieue de Paris. 

V. I tcm,q d'orefenauât Icidiâs fergens ferôt tenuz de déclarer aux parties en les adiournât encha 
dcllct,les lieux & auditoire ciuil2t criminel, P deuât Icql auditeur ils ferôt les adiourncmés,àpcine 
de v.fols parilis d'amede Srinteredde particiK dcce Sc de to’lcurs autres cxploiâs ferôt ten’ d'en 
faire leurs rapports deuers ludicc, dédis iii.iours au pludardiautremet Icurcxpluiâ fera réputé nul 
V). Itcm,ordonnons que d'orefenauant quand aucun lcrgent vouldra entrer en vn hodcl pour fai- 

te execution il fera tenu d'appcilcr aucuns des voiûns , pour vcoir faire ladiâc execution, & faire 
cLpow inuentairedes biens qu'il prcndra,auant que les emporter, it baillera le double d'iccluy inuentai* 
te à la partie,!! auoir le vcult,& fera tenu iceluy ferget de mettre iceulx biensau plufprochain lieu 
feur de l'hodcl ou fera faiâc ladiâc exccution,fur peine de foixantc fols parids d'amende. 

Itcm,ordônons que Icfdiâs fergens d’orefenauit quand ils amèneront prifonniers audiâ cha- 
ftcllct,fcront tenuz aiiit qu'ils fe partent de la geôle, de faire leur regidre contenant les caufes au 
vray,pour Icfquellcs ils auront amenclcfdiâs prifonnicrs.ou par quel commandement, fur peine 
de dix fols parids d'amende à payer à noiis,& de redituer ruitcrcd de parue, 
viii. Item, défendons aufdiâs lcrgens que d'orefenauant ils ne ficent nuis rapportsde naurcutcs.fil 

n'y a playes & fang,-ou rupture, ou batturc énorme , Sc leur cnioignons qu'ils faccntleur rapport 
certain Sc véritable le plus qu'ils pourront. 

ix. ltem,&: défendons aufdiâs fergens que d'orefenauant ils nefacentadiournemens à trois briefs 
iours ne mettent aucuns au gredeou en prifon,St aufsi ne fc mettent en garnifon en aucun hodcl, 
fil n’y a commâdcment du lugc.ou qu’ils ayent ede prefens au dcliâ qui delby fuit cas criminel. 
X. Item, nous détendons auldiâs fergens qued'orcfcnauantdc leur authoritc fans le commande- 
ment de nodrccliancclicr.oudc la cour de nodrcdiâ parlcmcnt.ou dudiâprcuodde Paris, oude 
autres ayâs àce puill'ancc,ils oemcinent aucuns prifonniers qu'au grid cha.dcllctdc Paris.ou font 
les prifons ordinaircs,dir peine de foixantc fols parids d'amcndc.Sc de rendre l'intered à partie, 
xi. ltcm,nous auons défendu fc défendons aufdiâs fergens que'd'orefcnauât ne facent pour nous 

aucuns arrcds,gagemcns, adiournemens ou cxploiâs , fans authoritédc iuge , ou fans la requede 
de nodrediâ procureur, auquel ils rapporteront incontinent leur exploiâ , fur peine de foixantc 
fols parids d'amende, &dc reditution dedommagesfe intereds de la partie. 

Xü. Item, défendons aufdiâs fergens que d'orefcnauanr ils ne foyent prifcurs de biens, fC ne fentre 

mettent de faire appréciations de biens arrcdez.fcprins par exet ution. 
xiii. Ité.ordônonsquît aux falaircs d’icculx fergés, que pour faire vn adioumemet dmpic en la ville 
de Paris,fciufqucsauxfolTczdclafcrmcturcd’iccllcdeqlqucpcrfonneqccfoufcculicrcoud'egli 
le, ou il ne eduietpas ailioumer chapitre,lcs fergés aurôt pour leur iàlairc quatre deniers; fie fi l’ad- 



«eoiir faire 

ctecution. 

vij. 
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ionrnemcnt cft faift en ladiâc ville de Paris, à gensd'eglifc ou il conuient aflemblerchapirrc, ili 
en auront douze denien. 

Item, que pour faire vn adiournement hors de la ville de Paris,& dedans i demie lieue près de xiiii. 
Paris,cûme£iinâ Germain des prcz,Nodre Dame des champs, rainâMarciicl,Coupcaulx,rainâ 
Vidor,Ies tuillcries vers le Louurr,la granchc biftclicre es marc(lz,rainâ Ladre,fainâ Laurcns,es 
couttiles hors du Temple, les preflbirs d'entour l'abbayc fainâ Amhoinc hors Paris,Sr riioftel de 
AoiUy,qutcft auprès, lefdiâs iergens aurôt douze deniers pariûs'.& fi plus loingvont faire adiour 
Dcmens,comme d’vne lieue loing de Paris,dedans labanlicue, ils auront deux fols parifis ; Sc fils 
vont oultre vnclieue,iufquesà la fin dcladi^tc banlieuc,ils auront trois fols parifis. 

item,& pour faite aucun adiournement en cas d’appel, ou ilconuiennc adiourner le prcuollde xv.' 
Paris, Se intimer à partieen la ville de Paris , ils auront pourec douze deniers parifisiSc fil'adiour- 
nemcntellfaiâaudidcasd’appel, contre eglifesou il conuienncaficmblcr chapitre, ils auront iicrd‘ip"<L 
pour ce douze deniers parifisidc radiournement en cas d’appel,vcnans des cours fubicâcs en la- 
diâe ville de Pans,douze deniers. 

Itc,& fil admet qu'audiâcas d'appel câuicne intimer à pluficurs perfonnes en ladide ville de Pa xvi. 
tis,le(did$ (erget aucc Icfdiâs douze de.parifis, coprins en vne dcfdides parties, intimée pour cha- 
cunes dcfdiâct autres pcrfonnes,auroncquatrcdc.parifis;&:i’il côuient taire Icfdidsadiourncmcs 
Ce knümznoos en cas d’appel hors de la ville de Paris,& dedans la banliciie,lcldids iërgcns feront 
payez de kun lalaircs,fclon l'ordânancc defiiis dcclarce&la limitation des lieux dcITus déclarez. 

Irem,& fi Icfdids fergens fontadiourncmens en cas de faifinc & de nouucllete' en la ville de Pa xvii. 
risàcomparoirfiir vn lieu cftant en la viiledc Paris , & à comparoir par douant le forgent qui fera 
i*adioumcment,aara pour fon falairc de faicclediâ adiournement, & oir la complainde,cinq fols 
parifis filera paye de rcfcripturc de la relation qu’il fêta foubsTonfccI félon ccqu’cllc conticn- 

dTa,àladircrction du iugci&filcdiâ fergent faid l'adiuurnemct encas de nouuclletéen la ville de 
Paris icomparoir par deuant autres commis, que par douant luy,il aura quatre deniers parifis. 

Jrem,8c b Icliiids adiournemcs font faids hors de la ville do Paris, à comparoir à Paris, ou hors xviii. 
Paris dedans la banlicue,ils feront payez félon la limitation Sc taxation dcuantdides. 

Item, fi vn fergtnt fignifie vne fauucgardc donnée du Roy nofire lire, ou fignific fauuegardc du xix. 
commandement du preuoft de Paris,dc fes lieutcnans,oû des auditeurs,àvnc peribnne en la ville 
deParis,il auradouze deniers; & fi lafignification ellfaide horsde Paris% dedans la banlieue, il 
CD fera pf yd félon le taux dcflurdid,eu cfgard aux limitations delfus déclarées. 

Irem,qucfi vn fergent cfiprcfcnt à faire vne veue en ladiâc ville de pans, il aurapourcc douze xx. 
dc.panfit:flef'd lafaidhors Icsfoirezde Paris.dcdâs labanhcuc,il fera paye félon Ictauxddlus dc- 
clarciCc au cas que de plufieurs lieux & hcrirages il côuiendroit faire vcuc,Cc que Icdid fergCt y vac 
queroit p plufieurs ioumees cntietes,il aura pour chacune lourncc v.f parifis,lbit en Parisou hors. 

Itcm,Sc fi vn (crgcnt i verge faid exccutio en la ville de Paris,par venu de lettres obligatoires, xxi. 
oadclëniencc,par vertu dcdebitis,& il vacque en faifant celle execution parvn iour entier, il au- 
ra pour iour cinq fols parifisiS: fi plus ou moins y vacque, il fera payé félon le temps qu’il vacque- 
ra,au pris de cinq fols parifis par iour. 

Itc,& fi vne cxecut ion eft faidc hors de la ville de Paris, Sc ilcdîs la bâlicuc,lefdids fergés en fc- xxii. 
rôt payez fclô létaux déclaré auprccedct article,Sc la limitatiô &: dilUce des lieux deifus déclarez 

ltcm,4:fivnarrcfteftfaiâenlavillcdePari5ducômandcmctde iugc,oufanscômandcmct,& xxiii. 
àlarequcflcdcpartie,ou parlepriuilegeauxbourgeois,!! aura pour fon falaire douze d.Sc fivn 1 er sjbUcpo«i 
-ger efiprefent en la villede Patis,à la gagcric quêtera vnbourgcois,ou autrepcrlbnne.pour faren 
|e,Ct le ferget adiourne la partie gagcc.à vcoir védre fon gage,il auia pour fon falaire quatre dcn. 

Icem.Cc filcdiâ iergent faid hors de ladidc ville de Pans,& dedâs la banlicue.'aucûs arrefis ou xxiiii. 
eftprefent àgagct,& a adiourner la partie gagée à veoir vendre , il fera paye de (bn falaire félon le 
taux déclaré au precedent article, Sc félon la limitation Sc difiance des lieux cy delTus déclarez. 

Item,Sc fils conuient que Icfdi ds fcrgcnsfacent relation foubsicurs fccls des executions ou ar xxv. 
relbqu’ils fcront,ils feront payez de l’clcripturc de lcursrclations,fclon ce qu’elles contiendront 
d’efcripturc,Sc que le iuge arbitrera fur ce: mais i'ils rapportent de bouche leurs exploids p deuers 
. Ja rour.SCquepar la cour ils foyent rédigez par cfcript,ils n’auront point de falaire pour refaire. 

Item,fi vn forgent cil prefent à accompagner aucun fergent ou commilfairc venât d’autre cour 
quedela cour dechallcllci,pour faire aucunexploid en la ville de Paris ou dehors icelle , SC en la 
banlieue.il aura pour fon falaire d ouze deniers : Sc hors la ville iufqucs à demie lieue , il aura deux 
ibis panfis,f il va oultre demie licuc,il aura trois fols parifis. 

Item,fi vnfergent meinc va prifonnier de la cour de chadcllct en la cour de parlemcr,Sc que ce xxvii. 
iôitilarequcllcdudid prifoiuiier,oupour l’cxpcdicion de facaufc,il aura deuxfiils: Sc fil y a phi- 
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ficurs lcrgcns, chacun aura deux fols. 

xxviij, Iccm,ü vn fcrgcnc â la rcquclte d'vnpnfonnier,ou de les amis,vaparle commanderaencduprc 

SaUinpoor uoddc Paris oude Ton lieucenanc, quérir iccluy prifonnieres prifons d'aucun feigneur ou iufticier 
*°’r'ac^ * Paris, pour amener audiûchaftellet.lediâfcrgent aura pour fonfalairc deux fols: Jt fi Ic- 

dift fcrgcnc va pour ce faire à fainâ Germain def prez,ou à nofirc dame des champs, à (âinâ Mar 
duAcikç cel,à fainâ V idfor,à fainâ Ladre,ou ü fainâ Laurens,il aura pour fon falaire rrois fols parifis. 
xxix. Item, fi vn forgent va pour ce faire plulloing que les lieux dernièrement déclarez. Et dedans la 

banlieue,il aura pour fon fiüaire cinq fols parifis. 

XXX. Item, fi vn fergent mcine des prifons de chalfellet vn prifonnicr au parquet ou Ion plaide.en li 

chambre du grctfier criminel audiâ challellcr,par le commandement du preuofl de Paris, ou de 
fon lieutenani pour l’examiner fur les cas de fon emprifooncmct,ou pour autre cas qui toucherotc 
vne tierce partic,ou faperfonne,iln’en aura rien. 

xxxi. Item, fi vn fergét va feeller en l’hollel d'vn delinquît ou d’vn crefpafiÜ en la ville de Paris , il au- 

Siiurepoiit [2 pour fon falaire douzedenicrs.St fil y va hors de Paris pour ce faire; c’ell afçauoir il fainftGet 
bcllciluitel prcz,ànoftreDame des champs,à falnû Marcel, à fainft Viaor,au moulin decoupeaulx 

aux tuillerics vers le Louure,i la grandie barelierc,à faina Laurens,i faina Ladre, es marefis d6 
Paris,i faina Amhoinc hors Pans , Et es lieux fcmblabics delfus déclarez , il aura pour fon falaire 
deux folsrSt filcdia fergent va plufioingic'efià feauoir à demie lieue de Paris, pour ce faire il aura 
pour fon falaire trois fols: St fil va oultrc demie lieue de Paris,St dedans la bilicuc,il aura pour fon 
falairequ-itrelbls parifis. 

xxxii. I tcm,li vn ferget cil mis en garnifon en vn hoftcl en la ville de Paris,il aura pour fon falaire pour 

siUirepoiu ioupqujtpcfols parifis,Et n’auraaucunsdefpcns:maisfe nourrira,Et fera tenu de vacquer en cec5 
tinuellemcnt,fansfaire autre choie. Mais fil adulent que luy eflant en garnifon il voifc St vienne 
en la ville pour faire les befongnes , ou ce que bon luy fcmblera : St n'ira ou viendra en l’hollel ou 
il fera en garnifon, fors vne fois ou deux le iour,ficomme il cft fouucnt aducnu,iceluy fergent aiira 
feulcmenc pourfon falaire deux fols : Et fi lediâ fergent efl enuoyéen garnifon hors pans , c'eft 1 
fçauoir à fainâ Germain des prez,St es lieux dcfluidiâs ellans près de Pans,il aura pour fon falat- 
re trois fols: St fil elt enuoyé plulloing en garnifon qu’es lieux delTufdiâs , c’cll i fçauoir i demie 
lieue hors de Paris,il aura pour fon falaire,pour chacun iour qu’il fera en garnifon quatre folsiSt fil 
cil en garnifon plulloing que dcmielicue,Et dedans la banlieue il aura pourchacun iour cinq fols, 
Et fi fera tenu de vacquer tout le iour en ladiAegarnifon: autrememl'il femployoit à vacqueren 
autre befongne,il luy feradeduiâSt défalqué fur fon falaire. 
xxxiii. Item,vn Icrgent aura pour Ion falaire,pour prendre Et cmpriibnner vne perfonne en la ville de 

tili»cp<»' PariSg^our delict à la requelle de parue, douze dcniersiEt l'il le laicl fans requclle de partie, pour ia 
cmprifoone (,y pour ofilïce,il n’en aura rien. 

xxxiiii. Item , nous ordonnons que d’orefenauant aucuns fergens ne prendront ou pourront prendre 

Sert»» ne argent ne deniers furcculx iurqui les executions feront par culx faiâc5ou rcquifcscllrefaiâes,fu 
£riCT«"!èt P®'"® depriuation de leurs officcs/i ainli n’ell qucptcmicrcmcnt,Etauant ce qu’ilscnrcçoyucnt 
ceaii<|ni fe- aucunc c!iolê,la dcbtc princi^allc , dont l’cxccution fera rcquifcfoit premièrement payée entière 
roi,t eietu- nient : St cc qu'ilsreceuront acaufede leurs falaircs leur foit baille amiablement,fans aucunc con 
trainûc ou execution de celuy ou cculx qui auront cllé Et feront exécutez: fit ordonnons quece 
qu’ils en auront receuils eferiuenr en leur relation. 

De l'audicncicr. 

Article TOusordonnonsque l’audiencier duditl challellec St fon compagnon, ferôt tennz de venir 

premier 1 ù fept heures au maiin,fic d'ellre St afsiilcr coniinuellemenr deuant le prçuoll tant comme 
Auaiccicrsç Ion pIaidcra,pour exercer leursofbccs,tâipourgarder le guichct,cômc à faire faire 1a paix, 
îiêodroo ”l I*"* '■’ partir hors,fi ce n’elloit par le côgé du iugc,ou qu’ils ayent autre iulle Et loyalle exoine, fur 
fcfi lieiim. peine de dix fols parifis chacun pour la première fois:St pour la fccôdc vingt fols parifis,ou autre i 
l'ordonnance du iuge. 

ij. lccm,que ledict audiencier & fon compagnon foyent p.ireillcmct de rcleuce audiâ licu,àl'heu 
cc que le prcuoll licd,pour faire Icurfdiâs offices comme delfus, Et fiir la peine dclfufdiâc. 
ül. Item, que l'audience du greffe dudiâ challcllcc fera criée à la dixiefmc heure de l’orloge du pa 

lais,St non plulloll. 

Du clerc de la geôle Et geôlier. 

Article NOVS auons ordonne Etordonnons que le clerc de U geôle du challcllet de Paris pourra rece 
premier uoir les oppofitiôs de ceulx qui fc vouldronr oppofer à la dcliuranccdcs prlfonnicrs,pourucu qii'i 
cculx oppofans cllironc domicile^ Paris,St feront enrrgiArcr leurldiâes oppofitions : fit payerôc 
quatre deniers parifis pour lcdiâ regifttc,dont les prifonnicrs ne payeront tien. 
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ltem,<ra8jordôn#& or Jônôs,qiicd’orcfenauâtaunî ne fera receu en l’oflicc de geôlier ducha ü. 
flellet de Paris,Pd n’eft pur Jay ou marie, câtinuellcméc ponâc habit raye ou pty,ou loir (as c6fure. 

Itcro,qae routes manières de prifonnicrs qui emrerôr au guichet feront rcuerfca.à fçauoir Pils ili. 
(ont cicrez oonon;&(bit enregiilré l'habit St cftat ou iis font iSc foyent croifcz ou lignez au papier 
ceulx qui font clercs, à peine de quarante fols parilis. 

Item.que quans aucuns prifonnicrs fcrôtamenczpour cas criminels, le geo lier fera tenu de les üii. 
mettre enprifon fcrmee,en telle manière que nuiz ne parlent a eulx; St en cepoinâles tenir tant 
qu’il aifl autre mandement du preuoftou de fon lieutenant. 

Item,qucle geôlier foit tenu d’auoir vh Iiucc,auquel fera mis St enregi lire par maniéré d'inuen v. 
raire,rout ce qui fera trouut; fur iceulx prifonnicrs crimineIs,foit argent ou autre choie , pour cHre 
gardéSt confetuc à ceulx à qui il appartiendra. 

Item , pourcc que audiâ chaftcllct a continuellement grande quantité de prifonnicrs , tant de ri. 
l'ordânanccdu preuoftdc Paris,commedcs autres, le geôlier fera tenn d'eftre luy cinqicfmc: c’eft 
à anoir luy,fon clerc, St trois varicts. 

Item, que le geôlier , fonclerc,n‘autre de fes gens, ne lailTcnt parler aucunes perfonnes aux pri- vii. 
lônniers crimincls,li ce n'cll par l'ordonnance du preuoft ou fon lieutenant. 

Iiem,fil adnient qu'aucunes petfonnes vcuict parler à aucûs prifonnicrs pour cas cjuils,ouIeur viii. 
xeulcnt apporter àboirc & à manger, ils ne pourrôt palier l'huis des dc^czimais feratenu le geô- 
lier ou fes gens d'appcllct les prifonnicrs fut les quarreaux, pour parler a leurs amis , St boire auec 
cuIx,fiMcurplaill. 

Item , legeolier ne fes gens ne pourront demander ne prendreargent d'aueuns prifonnicrs ne ix. 
de leurs amii,pour les lâire parler à eulx fur les quarrcaux,n'autrc part. 

Itc,qu'aucû prifônicr n'ait cicritoitc, encre ne papicr,St feratenu legcolierdebicPcpndre garde x. 
Itcm.qu’aucû pnfonnicr ne faee ou face faire, n eferire lettres clolcs,ny autres chofes en la geo xj. 
le,fi cen'cll par congé,8t qu'elles foycot qtonllrccs au preuoll ou à fon lieutenanr. 

Irem,quc legeolier, fon clerc, ny autres de fes gcs,ne puill'cnt lefdiâs prifonicrs muerde prifon xij. 
cnaotre,quâdils rerôt cômandez par le prcuoH ou fon licutcnâr, cllrcmis en aucunes prifons fcc 
inees, ou autre ptili ce n'cll pour cas de maladics,ou pour autre caufe ncccirairc.laqllc fera pmicre 
m£t diâc an ^oÛ ou à fô licuccniir,qui en ordôncra,St ferade ce fcauoir la vcrité,lt bô luy Irmbic 
lté, nous auôs ordonne St otdûnons que chacûprifonnierfoit mis St logeen ladiétcgcolcfcld xüj. 
lônellat.le cas dcrépnfonnemcnt ouïe madement du luge ou feigneut qui l'éuoycra pnfonnier. 

Item,li vn comte ou baron, ou vnc comtclTc cil mile en prifon audiâ chaHclIct,fcra paye pour .... 
(bp geolage d'entree St yiruc,dtx hures narilb. 

lcc,payera pour fcmblable caufevn cneualier bâncrec ou vne dame bâncrette,vingt fols p.trilîs x^. 
ltem,vnlimplc chcualier ou vnc limpledamc,cinqfols parilis. xvj. 

ltem,vn cfcuyer ou fimpic d’amoifclic noblc,douze deniers. 

ltcm,vn Lombard ou Lombarde pour ce mefmc douze deniers., x viij. 

Item,vnIuifou luifiic pour fembiabic caufe deux luis parilis. • xix. 

' Itcm,tpus antres prifonnicrspour ce mcfme,huiél deniers parilis. xx. 

Itcm,li vn prifonnicrgill cschaincs , en Bcauuais, en la motte ou en la fallc , il payera chacune jxj. 
miiS pour liâ quatre deniers pari lis, St pour place deux deniers , St fil vculc faire venir fon lid de 
là maifon, faire le pourra,S{ ne payera que deux deniers pour place. 

Itf, chacune perfonne qui fera empnfonnee en la bouchcric,cn bcaumorou en lagriefehe, qui xxü, 
font prifons fcrmccs,paycra pour nuiél quatre dcniers,St deux deniers pour place. 

Itemdi vn prifonnicr cil mis en Beauuais,St il gillfur nattcs,ou fur couches depailleou de feur- xxiÿ. 
lepldoifat pour chacune nuiâdcux deniers. 

Itc,li vn prifonnicr cil mis en la folfc, il doibt,quad il a dequoy payer , vn denier pour chacune ^xy. 
nui& St Al cil mis en la gourdainc ou betfueil ou en oublicttc,il doibt autât que fil elloit en la folTc 

Itcdi vnc perfonne ellmife en Batbaricou cnGloriettc,il doibtautant qucfil elloit mis en Be xxviii. 
anuaisiSt fil a Iiâ,doibc quatre deniers ponr liâ. 

Itcrn^ vn prifonnicr cil mis entre deux huis,il payera autant qu'en la folTc, c’cll àff auoir vn d. 

Itcm,li vne perfonne ell amenée pourdebte au chaAellet,lc clerc aura pour chacun rabat qu'il ^xvlî. 
fera des prifonnicrs deux deniers. 

Icc,lcra tenu Icdiâ geôlier de bailler 8: liurer à fes dcfpcs pain St eauc aux priibniers qui n’aurût 
dequoy viurc,au cas qu'ilsncferoycrcmprifonnczpoordcbteiauquclcaslcurs créanciers feront 
lenuz de leur quctir,à l'ordénancc du prcuoft,St félon que viurcs ferôt chers ou à grand marche. **'*• 
Itcm,ell défendu audicl geôlier, qu’à prifonnicrscriminels ilne baille pour leur viurc quepam 
*eaue,furpcine de perdre ce qu’il leur baillera oultre,lî ce n’cft pat le commâdcmcnt du preuoA 
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Les droi As derexccutcur de li luulte lultice. 

? R.emicrement toutes perfonnes qui amcinent fruiA nouuel es halles, luy doyuent chacune pet Article 
Tonne vu denier,excepte2 Iesdtancs.& ne durequ'enuiron deux mois. premier 

Itcm,dc veriuAs & raiCns, tant comme ils durent, autant. ii. 

Item,des noix nouneUes,tant de couldre comme d’autre, autant. iij. 

Item,du foin qui demeure apreslen(>uueau,lcs marchant de Paris n'en doyuent rien:mais les iiil. 
mirchans de dehors en doyuent chacun vn denier, exceptezies francs. 

Itcm.d'vnc Tomme deeuTs iladeuxccufsiStfivne perTonne ne portoit i Paris pour vendre que v. 
vingt tcofr,iI en aura dcux:Sc de la Ibmme n'aura il plus. 

Ir^de la Iaine,qu 3 d ce vient i la nouuellet^,iI a de chacune toiTon qui vict du plat pais,vn denier vi. 
It^deceulx deParis,ncâc:mais lés marchas publiques repairans es halles de Paris, tant de Dam- vii. 
marrin q des bônes villes enuirô Paris, doyuétchacû iâmedy vn denier: 8c dure ce enuirô.ii.mois 
Item,il prend (ûrpetit pontpourrente,pour le palTage deldiAs fruiAs Sepotages nouueaux,qua viii. 
treliurcs parifîs:6c labailteivne cenainc perTonne à ferme. 

Item,des chalTemarecs pour chacun cheual,vn denier. ix. 

Icem,dc chacun malade de Tain A Ladre lefqucls demeurent en la banlieue de Paris, il a quatre x. 
(bhpar^s par an:8cTe payeront aux quatre termes à Paris accoullumez. 

lc£,pourtes galleaux q vienct la veille de l'â 8c de rcpiphanie,il a de chacune charrette vn gafreau xj. 
Item,de ^cune perTonne qu’il met au pillory,iI a cinq fols parifis. xij. 

Item,chacan des Mnes gens du plat pais qui apportent creTçon, ils doyueut chacun iour qu’ils xiii. 
viennent, vndenierimais les marchans de Paris qui rcucndent,n’cn doyuent rien. 

Item,chacnn de ceulx qui vendent poutceaulx qui viennent de Kouucnil 8c des villes ailleurs xiiij. 
eouiron Paris,doyuent pourchacun iour qu’ils vicnnent,vn denier. 

lteffl,fûr ozeilles 8c vettes,de tous ceulx qui doyuent 8c ne font francs,ils doyuentpour chacun xv. 
iour qu’ils viennent vn denier. 

Itf.Tur chariots qui amenét marées ou harccs,ils doyuét iiij.deniers patiTis,8cla charrette deux. xyj. 
lrem,des poutceaulx qu'ils prennent dedans les portes de Paris,8c les mement à Thofrel Dieu, xvü. 

A en ala tefre,ou cinqTols,focs des porcs de TainA Antoine. 

Item,chacunc Tomme de balais doibt vnbalay. xviij. 

Item,la charrette deux balais. xix. 

Item,vingtquatre fols pour ceulx qui vendent poilTond’eaue doulce ila pierre aupoilTon, c’ell xx. 
à Icauoir Cir les forains. 

Item,furchacnnclâchee decheneuis,vn denier Turlesforains. xxj. 

ltem,Tur le fcneuc,vn denier. 

Item,des droiAs dudiA exécuteur, eft i noter que quand vn homme eft iufricié pour Tes demeti xxiii. 
TCs,ce qui eft au deflbubs de la ceinAure eft ü luy,de quelque prix que tout Toit. 

EXTK.AICT DV STILE D V CH ASTELET 
touchant U Maçonnerie. 



De$venes,eTgouts,euiers 8c glafoirs. 

N cas de veues,d’efgoufts,d’euiers,glaçoirs,ptelcription n’a point de lieu telle Article 
met que de long vfagequ’aucun en ait fut la maifon,ou héritage d’auiruy à Pa premier 
ris,8c au preiudice d’iceîuy, en autre maniéré que félon l’ordonnance 8c confti 
tuu6 de Paris,ville 8c faulxbourgs reulcmct,aucû droit ne luy en pcult cftre ac 
qui$,fors q tiltre cTpecial TaiTant exprelTe métioncôme il a lefdiAes feruitudes. 

Deux paires demursfontic’eft àfçauoirlcs mursmoitoyensScperfonicrsiSc ii. 

lcsauttesnon,maispromptemcntfonttousiccrtainesperfonncs. 

L‘vTagc,couftumc,8cobferuance de la villede Paris Tonttels 8c tous notoiccs,qu’aucuncpcrfon iii. 
ne ayant mur,fiippolc qu’il l’oit tout fîen,ioignât fans moyen 1 aucun héritage ou maifon, ne peult 
en iceluy murauoirfencftres, lumières ou vcuesfuticeluy héritage ou maiion, auprciudice de ce 
Iny à qui l’heritage ou maiTon cft,f ils ne font aux rez de tetre,à neuf pieds de hault , quant au pre- 
mier eftage:8c quantaux autres eftages,au rez de chacun plancher,^ fept pieds de hault, 8c tout i 
Ter & à verre dormanr:8c il de TaiA aucun les auoit plus bas ou autre maniere,celuy qui les y auroit 
ftroit tenu 8c contrainA( Pii en eftoit fuffifamroent requis 8C pourfuyuy par deuât iuge competét) 
de les eftouperifes defpens, on de les mettre en ladiAe haultefle 8c manière : Nonobftant cjnelf- 
conques laps de tcmps,par lequel il euft aucunement tenues icelles: Toutesfois C de ce il n’auoit 
tilcre elpccial,ouautrc chofe qui levaile. 

ltem,paijcû. vcttltfaiteaucû édifice en yncplace,iardin ou tetrevuidequiadioigtjeCmsmoyen yj,'. 
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mur delà maifon d'aucune autre perfonne.qui n’eft pas moitoyen,it peut faire adiooroer icelle 
Tir“môfta. peri<>nne,8( ccquerre quelle foie condemnec & contcainâc à luy védre la moitié d’iceluy mur, SC 
la loy lailTcr pour iulle prix, pour cdifier Cas-.Sc ainC luy doibt eltr^ faiâ.Et G les parties ne peuuent 
eGre d’accord du prix, le iuge enuoyera des maçons lurez auec aucun commifUire,qui lesy meine 
ra,oufans autre commilTaire qu’eulx,yront fur le Iicu,Sc prifetont tout lediâ mur,au feur de la toi- 
fe,ou autrement, félon que miculx leur femblera,&eo ferôt rapport à iuilice;St par payant la moi- 
tié du prix total, il aura la moitié dudiG mur. 

T. Item,chacundespcrfonniers dudiA mur moitoyenpeulticeluy mur faire percer tout oultre,& 
bouter tout oultrc,iufques au rez de la partie & coGé do mur qui eG par deuers Ton perlbnniet/oli 
ues Sc autres colomnes,oumerrien neceGairepour faire fes planchers Ecaifemés prouG tables pour 
fa maifoniSc apres faire lefdiâs troux cGoupet deuement Se conformement, félon l'exigence du- 
dift lieu,à fes couGs d'vn coGé Se d’autreimais fil y met grand merrien , comme poultre , Se aufsi 
gros ou plus, ou tel que par ce le mur peuG empirer,il doibt faire piUier de pierm de taille,mouuac 
de terre,fuffifant pour le fouGenir: Se fil ne meut de terre,G doibt il eGrc fondé fur fon fondement 
ou mur de pierre de taille. 

'"j Item, Se ü aucun veuls faire cheminee,atre,chaufedos,ouchaufecon contre tn mur moitoyeI^ 

(wdoibiGa '1 doibt faire contremur de tuileaux ou de plaGtc,dc demy pié d'efpcircur,Se en certaine quantité 
ncair«aor dehauIt,Se félon lamcfure e'n tel cas accouGumee entre lesmaçonsiàGn que par labalIcSe lagran 
de chaleur du feu,lc mur n'en puifle nullement empirer. 

vu. Item, qui faidcGable contremur moitoyen,il doibt faire contremur dedemy piéd'elpes,ouau 
moins del'erpcifcur accouGumee entre les maçonsiSc doibt eGrc depuis terre iulques au rezdeU 
mangeoire, pour les Gens quipourriroyem lediû mur. 

V'"- Item,qui faiG glaiçoirs c’cG à fçauoir aifance,contre mur moitoyen,ou aucun mur fans moyen, 

^iBiuûô'ce d doibt faire contremur d'vn pic d'cfpcs.ou de l'ofpcGcur en tel cas accouGumee entre les maçôs, 
pource qu’autrement laGentc Sc le pilfat pourriroyent IcdiG mur. 

' Itcm,G vn homme à place, iardin ou autre lieu vuidc ioignant fans moyen d mur d'autruy ou à 
' mur moitoyen.Sc il veult faire la terre labourcr,cultiucr, & Gimer, il fault qu'il face contremur de 
certaine ctpcGcur,àGn q le fôdemet dudiGmur ne reuafc,p dcfault de fermeté de terre ioignâte. 
Terre ce»- ' gcncralcmct quiconque veult mettre terre,gctiircs cotre mur moitoyf , ou d’autre pcrionné 

r6f< le mur. fans moycn,il y doibt faire contremur de rcfpciTcur accouGumé, pour la terre qui corrôpt lé mur. 

xi. Item,à mur moitoycn ne pcultl’vne des pcrrunocs,fans l'accord 8c confentemet del'autrc/al- 
refeneGreou trou pour veues,cn quelque manière que ccfoit,à verre dormant ou autrement. 

xii. Nota qucG aucun a tiltre d’auoir fur fon voiGn certaines vcues,8cncditpoiot de quellegrâdeur 
Feneftreien nc de quelle longucur,S: le mur dcuicnt ruincux,parquoy il le conuicnne abbairc,il cG bon de de 

prouiGondc iuGiceic’cG à fçauoir qu'auantquc lediG mur fou abbatu,ccrtains iurez 
ou commis voyent la longueur,largeur Sc afsictS des feocGrcs,à6n que quâd on les fera fur le nou 
ucau mur il n’y ait point de débat. 

, Iic,qu’en vn mur moitoycn entre deux voiGns,l'vn ne peult auoir aduatage nc (êruitude quclcfi 
que au prciudicc de l’autre, las luGc Sc exprès ciltre,foitcn cheminee,cnchaufedosou en chaufecô 
oucnfcncGrcs ou en glaçoirs,ou en cuicrs,ou autremet quece foic,nepcul(rôprclcdiGmurhaulc 
nc bas pour faire fcncGrcs aucunemcnt,nc bouter Icsbouts des Ibliucs dedans ,f il n'y met àfesdef 
pens chaine de pierre de taille ou corbeaux Sc fablicrcdcfuG,qui porccrôtScfouGicdrontlesbouz 
d’icelles foliucsimais côuicntq IcdiG mur foit Sc demeure tout entier, tât comme il cGmoitoyen. 
xiiij. Et fuppofe que l'vn voiGn ait fouGcrtà l'autrepar aucû temps,qucl qu'il fuit, ait audiG mur moi 
Scnindes toycn faiG aucune chofe Sc mcfmcmct qu'il ait p artic,Sc qu'il ait faiG en iceluy chaufedos, ou che 
cêiéreiiûi? minee,fcncGrcs,ou quelque chofe qui puiGc tournerà charge ou à fcmitude,il Icspeult faire oGcr 
CineSer. SC rettairc,Sc réparer le mur Sc mettre en eGat toutes les fois qu’il luy plaiG: SceG tenu l’autre voiGn 
d’oGcr SC rettaire , Sc réparer à fes propres couGs Sc dcipens toutes telles charges Sc feruitudes , SC 

! toutes autrcs,G toG que deuant lUgc competent il en cG fommé Sc requis de fondiG voiGn,nonpb 
Gant qucifeonques laps de tempsiSc nc peult en tel cas courir prefeription, fil n’y a luGc tiltre ,bu 
conlcntement departieiSc ainG eG tenu Sc garde en la ville, ruburbc,faulxbourgs Sc banlieue. 

XV. Itc,G vn proprietaire de pluGcurs maifonsentretenâs qui les a acqucGees Sc alTemblccs en la vil 
le de Paris,de pluGeurs Scdiucrs propriccaircs,cbargces de diucrs cenGersJSc depluGcurs Sc diuerfes 
charges vcd,dânc,ou p aucG autre tiltre met hors defes mains rvncdefdiGcs mai(bns,auec toute 
fes veucs,efgouts Sc appartcnâccs gcncraIctnct,c’cG à entedre des vcucs,e|gouts Scappartenances 
qu’elle pouuoit Sc deuoit auoir raifonnabicmct fclû les vfages de la ville de Parisiicellcs parollesge 
neralles ne peuuct ne doyuct cGre ne Ibnt reputees tiltre iuGe ne valable, pour auoirfcruitudelu 
autres maifons q demeuret au bailleur des veucs des clgouts,Sc des glaçoirs,ne de fcblables chofes 
* Sc 
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te contre les cou Aumes, mais doyucm touHouts cArc ramenées aux vfages 8i cooAumes de ta vil- 
le de Patis/il n’eA efpecialement.cxpreiremem &: nommeemem diAat déclaré en faifant le bail 
deladiâe maifon, ou depuis que lerdiétcs feruicudes doyuent demourcr en feftat qu’elles font au 
temps du baihec les conuientexpreflemem nommer, declarer.fi: mettre aucomraadubaiIqu’eI-*f^‘îl,"^ 

les doyuent ainfidemourer perpétuellement, ou autrement elles ne doyuent demouter au preiu- otO. 
dice d'iccluy qui abaillc la mailon généralement comme ill'auoit prinfe,auec Icsveues , elgouts, 

& fembtabics motsgeneraulx qui n'obligent poiDi,nc nedonnent tiltte lofte ne valable.ïtcT 

Itc,ioutes übes ou mebruresdepiette detaille,parpaignes afsifes au rez de chaulcce, ot«n ter- *vi. 
rcmoitoyennr entre deux voilins ou il y a harpes failans partemcntd’voc part & d’autre : c’eA à ■"“«•"A 
ftauoirpardeuctschacûde deuxvoifin$,& font borne & diuifiô demoitoirie entre les dciTufdiûs 
deux voifinsiit qu’au regard ic allignement dcfdiâes harpes deiâbcs,ou mcbturcs,doyueni eftrc 
faiâs &atlignez les murs ouautrecloifon,qui doyuent cAre& faire cloAoremoitoycnnc dcfdi^s 
deuxvoifins:& icelles iambes&mcmbrctires valenttiltrefuffifantàchacund’iceulxdeux voilins: 
mefmemct quand elles font afsifes fut ferme terre,& qu’au deflbubs n’a celier,caue n’autre eftage, 

Icem.fil eAoit & eAainli qu’entre deux voilins euft & ait mur moitoyen quifacccluAureentre xvij. 
culx:lequel mur Ibit fondé aufondsdc ccliers defdiâs voilins 6:en terre moitoyennc,il conuient Mmmoitoj 
8teA neccfsitéque toutes les cloifonsqui font diuifiâ & clofture entre lefdiAs deux voilin 5 ,fuirent 
& foyâfondecs £: afsifes fur le milieu dudiA mur,tout droiA en ligne tout contremôt.li aiiifi n’eft 
quei’vnedddiâcs parties aittiltrefuffifanc & valablequ’il doyucautrement cftce:8clil’vne dcfdi- 
âes paniesàaucpnecloifon fur fonvoifin portant lfaulx,& non mie fur ledidmur moitoyen e- 
Aant & alsisentrc lefdidi eeliers,ec coulent qu’icelle cloifon foit remife ic afsife aplomb liirledid 
mur deuant Iddids deux celiets,& aufsi coniremont au plomb te ligne, li ainA n’eA que ledid voi- 
ûn quia ladidecIoAurc fondée àfaulx,peuA 8c puifle monArer Scfiirefoy partilttefufAfa:it 8c va- 
Jable,qu’aioAdeu A 8c doibt demeurer 8c doibt eArc fouAenu. 

Et fil y a vn mur en vn celier entre deux voiAns,afsis en terre moitoyenne, i deux parcmensïu xviil. 
membrures de pierre de taille, qui emportent chamfrains ou harpes,ils font 8c ponent borneseen 
Kc la moltoyennerie,A ainl^’eA qu’d n’ait tiltre par lettres ou autremet folAfamment , qui dero- 
goent ou foyent au contraire n onobAât qu’il y ait aucunes membrures du rez de chxulcee alsifea 
Scfbndccs en 8c fur faulx,au dedans d’icelles membruresou murs dece lieu. 

Itdm,que l’vn voi An fur l’autre ne peult acquérir droidde prefcription,neprelcrirc valablemct, xix. 
fans auoir de ce tiltre fulAAint 8c valable, efpecialement en chofes latentes 8c obfcures, 8c donc Ion 
ne peult pas bonnement auoircongnoiliance. 

De dénonciation de nouuel œuure. 

I LeAlnoterque A aunnhommefaiâaucunediAccautremcntqu’ilnedoibcaupreiudiced’vn 

aucre,celuy au prciudicc de qui c A l’cdiAce faid,doibc prendre trois picrrcs,8c luy doibt dire par 
nois fois:vous(tel]icy ouurez au preiudicc de moy,8: en mon dômagc,ievous dénonce nouuel 
«euure,8c vous défends d’ouurcr 1 mon prciudice: 8c ainA le doibt direpar troisfois,8c doibt illcc le 
âetvne pierre 8c retenir Icsnoms destefinoings,parleA]uels ilpuiAc tefmoigner : 8c apres il le 
doibt faire adiourner dedans les iours de nfiuuel crouble8c rmpelchemct,8C pourfuyure la denon 
ciacion;8c quand il viendra au iour,il peult ainA former fon libcllede 8c iceulx donc l’ay caufc,fom 
mes 8c auonscAé en lâiAne 8c de A long temps qu’il n’cA mémoire du contraire , parmy vne voye 
CO fentier, 8c fins empefehemet aucun de nulluy ;là cAoyeallécn côcinuant mafaiAne,ou y ay trou 
vc lehan,qui cy cA,qui ma^onnoitou faifoic maçonner,au preiudiccdc moy,8fde ma lâilinc,8c A 
luy ay dénoncé nouuel oruurc,aux vs 8c couAumes,8c commelon doibt fai rc:depuis 8c nonobAâc 
ladiâe denôciation il y a ouuré ou faiâ cuurerrfil requiert qu'ainA foit, ic requiers 8c côcluds con 
treluy.que tout ce qu’il a ainA ouuré ou cdiAé, faiét ouurcr ou cdiAcr,nonobAant 8c depuis ladiAc 
detiunciacionfaiétc,foit mis au néant, 8c Asicabbatu du tout auanc tout œuure, 8c qu’illbit condem 
né k amender au iuge 8c à partie , 8c àdemohr à fes pcopres couAs 8c deipcns tout ce qui ainA a cAé 
£|^A que tout trouble 8c empcAthement foit oAé:8c fil nye,8cc. 

LETTRES PATI LESUVELLÈS LE Ti^OY DEFFE^D 
^nthtinepmerelouxntjrapsdefyejtnoagmsaeilts: FAfltspttrltT^py 

. ClJorltthmllKfmtJîanrmlquittnctns epMtnvmgtO'cincj, 

Harlcs,par la grâce de Dieu,R oy de France, a tous ceulx qui ces prcAtntcs lettres ver- 
ront,lâlut.Commc la chofe publique de no Arc Royaume foit fort endomagee k l'oc- 
caAon des grâds fraiz, 8c dcfpcs que pIuAeursde noArc Royaume font en habillcmés 
trop pompeux 8c trop fompeueux, non conuenabics Heure Aat.Parquoy,8c aufsi que 
Hcelsaouzloncdefplailàns iDicu noAtccteatcur , fuA iapieça pat noz prcdeccAcois 
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défendu, & prohibé de porter vcHcmés,& habillemcs de draps d'or, d'arget & de ^ye , dont grâd 
defordre fcft cnfuyuy,*: griefue foulle à noftrc peuplc:£t pluspourroit cllrcdîprôpte prouilîô n’y 
cHoit Jônce:Sçauoicfairons,c{uc nous deficâs remettre lcschorescab6neordrc,8e faire garder les 
bânes ordonnâces de nofdiâs progeoiteurs.Eti fur ce,raduls des princes de noilre fang,& gôs do 
nodre grâd conicil: Auons par cdiâ perpétuel défendu £eprohibc,dcfendâs Scproliibos generale 
ment, à tous noz fubicifts,que d'orefenauât ils n'aycnt à porter aucûs draps d'or,d'argct & de foye, 
en robbes ou doubleures,en peine de perdre lefibâs liabillcmés,& l'amcder arbitrairemet enuers 
nous:^ufSe referuc les nobles viuans noblement, nez, Srexcraifts de bonne & ancienne noblefle, 
nontâifantcbolê dérogeant à icelle: Aufquels nous auons permisse permcttons,qu’ils fe puiflcnc 
vellir 8e habiller de draps de foye.foubs la modification cy apres déclarée : C’ell à fçauoir, que tes 
chcualiers tenans deux mil Iiures de reuenu par an, pourrot portertous draps de foyedequelquo 
fortequ’ilsfoycntiEtlcsercuyersayansremblablemcncdeux mil Iiures de rente chacun an, draps 
de damas,fatinfigurc;mais non point vcIoux,tantcramoli,qu’autrcfigurc,àlapcincqucdcirus. 

Si donnons en mandement au prcuolt de Paris,à tous noz baillifs 8e rcnefchaulx,ou à leurs lieu 
tenâs, 8: à chaeû d’eulx,que ccfdiàes preientes ils facct publier, 8e d’iccllcs le double figne de notai 
res,cn 8e p tout les lieux ifignez 8e afsis es mettes dcleurs offices 8e iurifdifbüs. Et les irâfgrcITeurs 
puniflcnt.en manière que nollrc ordonnâce 8e ediâ foyent gardez fans enfraindreiCar tel cft no 
arc plaiiir. Voulant qu’au vidimusde cesprefentes,faiâ foubsfeel Royal, foy foit adioullee com- 
me a ce prefent original. En tcfmoingdc ce nous auos faifl mettre noilre fecl àccfdiftcs ptefentes 
Du». Donnf à Melun, le dixfeptiefmc iour de Décembre, mil quatre cens quatre vingts8ecinq;Et de 
nofttcrcgnc,lc troilicfmc. Ainfi ligné. Pat le Roy,monlicur le duc de Lorraine, les com- 
tes de Clcrmont,8e de Védorme,vous les cucfqucs de Pcrigueux,lcs lires de Grauillc,dc riflc,8;da 
Plcfsis,Bonorc ircforicr de Francc,lc baillif de Meaulx,8e pluficurs autrcs,prcfcns. Parent. 

OTiDO'N’^^l A’KC £S Dy K^OY LOIS DOVZIESUEy . 

t puilutsfanmdquamamtjii^mviiigtsiüxmiif, 

O I S, par lagrace de Dicu,Roy de Francc:Sçauoir faifons à tous prefens 8eadue ' 
nir,Qtu; nous confiderans , comme ainli que iullicccll la première 8e plufdigne 
des vertuz cardinalcs,aufsi ellcllela principale Se plulhcceiraire partie de toutes 
monarchics,Royaumcs 8e principautez bien conduiélcs 8e ordônces:parlaquel- 
leles Rois regnct,8e Icsfcigneuries fentrccicncnt,quâd ils lafonc bien Sedeuemet 
rendre & adminiRrcr à leurs fubieâs, félon quil cil ordonn c de Dieu , 8e qu’ils y 
font tenue: Et qu’ainC foit que ce Royaume(pat la grâce de Dieu)cll le premier Semiculx doue de 
toutes chofes que nuIsautres.Aulsiail communccmét cRé de tous temps miculx regy Segouucr 
né que-nul autre monarchic,cn iuRice:Iaquclle y a cRéiullcmcnt 8e egalement adminiRccc à tous 
, ■■ fans acception de pcrfonnc,mcfmcmct entant qu'il a peu toucher les defirs,votiloirs 8e affcélions 

" . des Rois noz prcdeceircurs:lcfqucls en eulx voulus acquiter enuers dieu 8e leurs fubicas,ont faiél 

8e cllably pluficurs bonnes fainâcs.iullcs 8e trcivtilcs eonRitocions 8e ordonnanccs,pour àl'hon- 
ncurdc Dieu faire rendre Se adminiRrcr deue Se vrayeiuRice.au peuple Selubicasqu’il leur ac5 
mis. Etoultrçcc, pouriccllcsfairemcttrcàdeuccxcciition,ontordonnéa:cRablycntouslcs 
, quartiers Se prouincesdcce Royaume grand nôbrc d’officiers dciuRicc,ianifouucrains qu’auttc$, 

Icfqucls ils ont biéh Sc grandcmcot ralaricz,fans y vouloir aucune chofe elpargner pour le bien de 
lcurpcup]c:cnquoy ils ont bien voulu autant employer Se dcfpcndrc que pluficurs autres Rois.Se 
grands princes ont de reucnuidont àuccques lesautres bonnes oeuures ils ont acquis 8e mérité fur 
' tous autres Rois 8e princes , le nom de TrefclircRicn . Toutcsfoispoucccqucnous auons cRé ad- 
OnKhIcci uertiz , que tant àl’occaiion des guerres 8: diuifions qui ont parcy deuant régné en ccdia Royau- 
oiiiobrer- mc,coinmc pat lafaulte Se négligence de pluficurs noz officicrs,lefquel$ negardetpas fi fongiieu- 
STgôârè.^* fement qu’ils deutoyét icelles ordonnâceSjains en côtreuenant àlcurfcrmët Se au deuoir de Ic^ 
offices font maintesfois Iccdirairc.Et aufsi pourccqlcld la variété 8e châgemet des tcps,pluficins 
chofes pourtoyct cRte adiouRccs oudimiruies Aifdiaes ordônâccs pour Icbiédc ioRicc 8e de nof 
dia$ fubieas.Parquoy no’ qui defitôs fur toutes Icschofcs mortclles.q de noRtc teps 8e règne nof- 
dias Royaume 8e fubicRs foyet bic regiz 8e gouucrncz par bône Se doue luRicc 8e police, auôsfâia. 
venir Se aircmblcr en ccRc noRre ville de Blois aucûs prclais,prcfidcs Se cûfeillcrs de noz cours de 
picmet de Paris,dc Thouloulc,Bordcaux , Se aufsi aucûs de nozfcncfchaulx Se baillifs:Lclqls aucc 
noRre amé Se fcalchancclier,noRre amé 8e féal coufin 8e coniciilcr rcucfqucd’Albi,aucuns denoz 
cfaâbcllans,8ê les ges de noRre grâd côleil.à ce par nous cômis Se ord5ncz,ont entedu, vaque 8e bc 
fongne aux choies dclTufdiacs en trclgrâd foig,cutc Se diligece p pluficurs ioutnccs. Se ont mis Se 
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rédigé par ercripC plufieurs points & articicl pour le bien b acceleraciô de la iullice,proufit & vri 
I lté de nofdiSs royaume & rubieâs,quc depuis nous auôs faift veoie en nodre prefencc,b de plu- 
ûeav% princes & feigneurs de nodre (ang:par le confeil bdeliberacion derquels,& aufsi de noz def 
conrciIlers,auons de nodre plulàniplc puidance & auâoritc Royal, faiA & auchorife, fai- 
• font & auchOnfonspar cèdes itouliours, pour ordonnances fermes & dables: Icfqucllcsnoas vou- 
lôsicoDliours inuiolabicmcc & iâns cnfraindrc,cdrc gardccs,cnirctenucs te obleruccs depoind 
enpoinâ pat noz officiers & fubicâs.fans aucunememy contreuenir, félon leur formeb teneur. 

De garder & obfcrucrinuiolabicmcnt les fainâs decrets & pragmatique fanâion. 

Et pource que la première & principale partie de indice c'ed religiô,pour laquelle fairegarder Article 
te oblemer ayent ede faiâes plulîcurs bcllcsconditutions contenues es làinâsdecrets de Balle b premier 
pragmatique (iinâion,donc fommesproteaeurs, Icfquelles pat cy deuât ont ede mal oblcruees b 
girdeesti cede caufe enliortons tous les prélats, chapitres b gens d'cglifc de nodre Royaume de * 

taire faire les rcfidcnces,lcaures b prédications par les chanoines,prebendcz es eglifes metropoli 
caincs b cathedrales,des prebedes theologalcs-.b au fsi de garder b obferuer,b faire garder b ob 
(ênerdc^ioina en poindle contenu es rubriccs concernits le feruice diuin b autrement inferees 
en ladidc pragmatique fanaion,au tiltre, Q^omodo diuinum officium Ht cclebradum, b autres 
cnfuyuansiautremcmcn Icurdefaulty fera pourueu comme de raifon. -3 

Du tour desgraduez llmpics bgraduez nommez, 

Itcm,b iaçoit ccque par les decrets de Balle b pragmatique fanftiâ(dont fommes protefteurs h- 
b eonfcruateors)ayent ede faifts plulîcurs decrets b côditutionspourpourueoiraux graduez Cm 
pies b graduez nommez des rniuerlitez,toutesfois pour la difficulté de lapreuue du tour,les mai pia. 
ftrts regens bautres graduczfont frudrez de reffeétdcfdias decrets, b les coUateurs ordinaires 
perturbcz.£tauec ce pour l’incertitude d’iceluy tour.to’les bénéfices font litigieux bquercleux; 
pour anfquels abbuz qbuier,b à ce que lefdi As decrets b pragmatiquefortiflcn t leur edcA, auons 
ordonné bdeclarc, déclarons bordonnons,quele tourdcfdiâsgraducz (implcsb graduez nom 
mcZjCommcnccra le lendemain de pafques prochainement venant, qu'on dira mil cinq cens. 

Q^e les collateurs feront regidre de leurs collations,bc. 

Item, b comme protcAeur dcfdi As fainAs decrets b pragmatique,auons enioin A b enioignôs iü. 
irons les prélats, chapitres b autres collateurs b patrons ecclefiadiques de nodre Koyaume le 
Daulphiné,dc faire regidres loyaux b entiers de toutes collationsb prefentatios faiAesparculx, ncfiraLar 
ou leurs vicaires, b iceulx rcnouuellcr de cinq en cinqansilcfqucis regidres IcfdiAs prélats b col ''siftia. 
lacenrs feront tenuz de mondrer b exhiber aufdiAs graduez (impies b graduez nommez toutes 
fois que par eulx ou iudice en feronctequis , b qu’à ce faire feront contrainAs par toutes voyes b 
jnanieres deues b raifonnablcs. 

De ne promouuoir aucun à quelque degré fil n’edidoineb fuffifant. 
Item,enioignonsauxTniuer(itezde nodredi A Royaume b Daulphiné,fur peine de fufpenfion üii. 
b priuation dcspriuilcgcs,par noz predecelfeurs à eulx donnez, b autres peines arbitraires , que 
d’orefenauant en dccetnant les nominationspar les fuppods defdi Acs vniucrlîtez , ils fc rcigicnt 
félon la forme b teneur de ladiAe pragmatique fan AiondepoinA enpoinA, fans omettre aucune 
choiê,rant pour le temps de l’edude des efcoliers,qucpour les dcgrcz,cum rigore exammis,b au- 
tres choies requifespar ladiAe pragmatique; b qu’ils ne promcuuent aucun àdcgréb h6iieur,fil 
n'cd idoine b aporouué de mœurs b dcicicncc,b qu’il ait mérité. 

Du temps d’edude des graduez fimplcs bgraduez nommez. 



Item, b pourpIûCimpledeclaratiâauôsendcclairancladiAepragmatiqueordôné b ordônons v. 
en enfuyuât icelle pragmatique fanAion,quc les collateurs ordinaires b patrôs ccclelîadiquesde 
noftrcdiARoyaumeb Daulphiné, neferonttenuz conférer latierceparticdcs bénéfices clUs en 



leurcollaiion ou prefentatiô, à aucûsgradueziimples ou graduez nâmez, linon qu’iceulxgraduez puin>p< 
«ycnr edudié par temps fuffifant,b qu’ils foyent de la qualité,b ayentfaiA leurs diligcces de tout 
Cilon la teneur de ladiAe pragmatique, c’ed àfçauoirles maidres licccicz ou bacheliers formez en 
"théologie, pat dixansiLes doAeurs ou licenciez en droiAcanon.ciuil, ou en médecine , par fepe 
ansiLes maidres ou licenciez es arts,b ailcc rigueur d'examen, par cinq ans, à logicalibus inclufi- 
tié,ou en autre plus haulte b fuperieure faculté ; Les bacheliers (impies en Thcologiepar lixans: 

Les bacheliers en droiA canon ouciuil,par cinqansifinon qu ilsfulTcnt noblcsex vtroque parente 
b d'anciene lignee, auquel cas il fuffira qu’ils ayent edudié par trois ans. Et ferôt tenuz iceulx gra- 
duez faire foy de leurfdi As degrez,tcps b noblelTe dclTufdi As,par enfeignemes légitimés aufdi As 
prélats b collaceurs,donc ils feront tenuz leur lailTet les doubles, li lefdiAs collateurs le rcquierct. 

Des eglifes parochiales cHans dedans les villes murées, bc. 

Ilé,fêroac tcauz les graduez voulâs auoir les eglifes parochiales edans dedâs les villes murees, vi. 
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auoir elladiç par temps de(rardiâ,& faire tout ce q A deiTus cft di£t; A tout le moins feront lenuz 
auoir eftudic en théologie, ou en droi A canon ou ciuil,par trois ans;ourecôt tenuz d'eftte maîftres 
es arts envniucrlîicfameufe Je priuilegicc. 

De la qualité des graduez qui obtiennent nominations,8fc. 

vii. Itcm.auons ordonné îf ordonnons, que lesvniucriitezqui vouldrôt nômerau(HiAspreIats,col* 
^jJ^^^l3tcursoupatronsccclc(iaftiques,enenfuyuatlatcncurdcladiAepragmatique,ncpoutrôtnômer 

fmon les graduez aAuellcmct reitdens & lans fraude en icelles vniuerljtez; 8t en leurfdi Aes nomi 
nations feront tenuz déclarer les degrez 5c le nôbrc & qualitez des bénéfices de leurfdi As nomez. 

De l’infinuation des degrez 5c nominations tcmporc quadtagefimz annislingulis. 

viii. Item,auons ordonne 5c ordôiions que pour ofter coutesdiuerfitez d'opinios,qu'en enfuyuat les 

decrets 5c pragmatique fanAion,que tous 5c chaefis les graduez, foyent fimples ou nômez, 
cbuunu. feront tenuz d'inlinuer leurs degrez 5c nominatiôs chacun an au teps de carefme aufdiAs prélats, 
colIateurs,ou à leurs vicaircsiautrcmct nefe pourrét aidcr,ne prendre droi A es bencfices,commc 
graduez fimples, ou graduez nommeziains les collations qui cncecasfcferontparlcfdiAs prélats 
ou collateurs,! autres qu’aufJiAs graduez fimples ou graduez nommcz,tiendront 5cva||ldronc. 

De procéder fommairement contre les graduez qui n’auront inlinué leurs 
nominations dedans le temps. 

ix. Item,Sc pource qu'auons eflé aduertiz que plufieursdefdiAs graduez fimples , 5c aufsi graduez 
Cradoeiiiii nômez, ont mis en procès pluficurspcrfonnes,ia 9 oit ce quelefdiAs degrez 5: nominatiôs n’aycnt 
efte infinuez au temps de carefme, en venât dircAemct contre l'intction deladiAe pragmatique, 
ittcmpiiic Pour CCS caufes 5c autres àce nous mouuâs, 5c aufsi pourccquc(cômediAcfl]fommesproteAeurs 
cucCne. ladiAe pragmatique,inandons Sc neantmoinsenioignons aux genstenans noz coursde parle- 

ment, baillifs,fenefchaulx 5c autres iufticiers 5c oliliciers,qu'informacion préalablement faiAc,fom 
maircment 5c de plain,dcs infinuations defdiAs degrez 6c nominations , ilstC chacun d’eulx pro- 
cèdent au lugcmcnt des procès defdi Aes matières pendantes par douant eulx,qui ne feroyent en- 
core conceflez,5c fur Icfquels n’auroit elle donnée fentence ou arreft de recreance, oufur le plein 
poifciroire defdiAs bénéfices , fans auoir efgard aufdiAs graduez fimples 5c nominations defdiAs 
graduez nommez , qui n'auront infinuc leurfdiAs degrez 5c nominations dedans lediA temps de 
carcfme,aiirdiAscollaccurs,ou leurs vicaires : en maintenant 5c gardant audi A cas (fi meftier efl) 
ceulx quiaurontles collations des ordinaires. 

De punirlcs graduez fimples 5c nommez qui calumnieufement auront 
intempté proces,5cc. 

X. Item,auonsordonnc5c ordonnons que la ou il fera irouuéen fin de procès que IcfdiAs graduez 
mBiJcii'iü graduez nommez auront calumnieufement mis en procès quelqu'vn pour raiion d’vn 

BcuxcSmc bénéfice, qui ne feroit ou cherroit en tour defdi As graduez fimples ou nommez,ou feroit trouuc in- 
'nii piiiin capable: En cecas lefdi As graduez fimples ou graduez nommez ferôt au cas dclTufdi A priucz Sc dc- 
to ptiaile- priuilcge d'auoir5c obtenir bénéfices , par vertu dcfdiAs fain As decrets Sc pragmatique 

fanAion,iufqucs à fix ans pour la première fois :5c pcrpctucllemét pour la fccondc:lc tout des huiA 
icfines articles prcccdens par manière de prouifion, 5c iufques à ce que par l’cglifc Gallicane , que 
entendons exhorter de foy a(rcmblcr,3utrcmcn t en foit ordonné. 

Des collations en régale. 

xJ. Item,auôs fiatué 5c ordôné,ftatuôs Sc ordônons qu'es collations en regale,qui par nous d’oref- 
Regile. enauant feront faiAcs,fcra déclaré le téps de l’ouuerture d'iccllc:5c fi au parauât trëtc ans l'onuet 
turc auroit efic,que Ion ne depefehe IcUliAes collatiôs 5c donsen rcgale.Et fipar inaducrtance ou 
autrement lefdiAes collatiôs eftoyent dcfpcfchecs,quc Icsiuges à icelles n’y ayent aucun regard, 
lefquclles audiA cas nous auons dcclarees 5c dcclarôs defaprefent nulles 5c de nul etfcA 5c valeur. 

Qm: les officiers du Roy, ne fc mettent es prelaturcs vacantes,finon qu’il y euft 
caufe vrgentc,5cc. 

xii. Itc, auons défendu Sc defendôs d tous noz officiers,qu’es archeuefchez,euefchez,abbayes 5c au 

très bénéfices de noftre Royaume,ciqls n’auôs droi A de regale ou de garde,ils ne fe mectët dedîs 
ne es fortes places d’iceulx, finô es bciicfices Sc places fortes q feroyët afsifes es fins Sc limitrophes 
denoilrc Royaume,Sc autres pais de noRre lubicAiô,dôt incôucnict en pourroit aduenir à no* 5c 
à noIlrcdiA Royaume : Auql cas nofdiAs officiers ne pourrôt pour la garde 6c tuitiô dcfdiAes pla 
ces,prcdre aucune chofe desbiës 5c fruiAs defdiAs beneficcs,fur peine de priuatiô de leurs offices, 
rcRitution defdiAs fruiAs,Sc bicns,Sc dcfpcs.dômages 5c intercfls.Mais quand il feroit qiieftiôdc 
taxer aucune chofe à nofdiAs officiers pour lagarde S: tuition dcfdiAcs places,ils fc pourrôt tirer 
par deuers noz cours de parlemët,au rcfortdelquelslefdi As bénéfices 5c places fortes ferôt afsifes, 
& bailler leur requefle à ccRc fin,pouf par nofdiAes cours eftre procédé a ladiAe taxatiô,fi faire fe 
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doibl,c£ine de rai(bn.£t défendons à tous nobles Ce antres petfonnes prinees,qu‘ils ne (c mettent 
ou coirent dedans lefdiâs beucfices^urpeincd’cAre punizcommefacnle^es,&cominettansfor- 
cc pnuee onpublique.Tuutesfoisparce n ’entendonspriuer les pretendansdrciâ de garde efdifls 
bénéfices vacans , Icrquels auroyent obtenu rciiicncc eu arreft dudicl droiâ ; mais voulons qu'ils 
enioidenten cnruyuSt Icfiliâes fenicnccs ou arrcÀs.Et quant cAdesautres prctcdanslcdiâdroiâ 
de gardc,qut n’auroycnr obtenu leAliâes fent cnccs ou arre As touchant lcdiâ droiâ,nc pou rroiit 
cubt mettre n'entrer cfdiâs bénéfices de lcurproprcau[horiié,combicqu'ilsfuAcnt en poflcfslon 
cTiccluy dtoiâ; mais audiâ cas pourront culx tirer par deuers nous , ou noArediâ chancellier,& 
nous donner ientcdrcleurdiâ aro;â,pourlcur cArc pourucu au casparicttres addrcAancrs à noz 
iuges urdinaircs.commederaUbn , les loix , ordon nanccs & louables couAumescunccrnantcs le 
fa:â de la confection ces inucntaircs des biens meubles cAans dedans Icfdiâs bénéfices, tant de la 
iuril'diâion ccclcfiaAiquc.quc temporelle, demeurans en leur force & vertu. 

Dcn’examinerque dix tclmoingsfurvn faiA. 

Item,qoe Ion ne pourra(quclquc maticreque ce foiOlur vn mcfme fai A contenu es eferiptures 
ft additions dcfdiAcs partics,pcoduirc nefaireexaminer q'ic dix tefinoiags pour le plusiic ne fera Xtfc&'M*» 
comptée vnc turbe que pour vn tcfmoing , es cas qu’on a accou Aumé examiner termoings en tur- mionrurra 
beiSclescclino'ngsquilcronccxaminczeulcrelcdiAnombrededixd'erontrcicAc.'.ifCn aura Ion 
aucun regard àleurs diAs Ce dcpofîtiôstScaucc ce fcralccommilTiirc quiaura examine plu: ce dix de<Ui. 
tcfmoingsfar vn mclmc faiA,mulAé à l'arbitrage du iuge , en l'auditoire duquel fera rapportée la- 
dîAc enqucAc.Et ficfdiAcs elcripturcs &: additions deldiAcs parties y auoit articles failans men- 
tion d'vn mefine faiA,Nousordonnonsque IcscommiAaires qui feront lefdiAesenqucAes accob 
leront les articles failans mention d'un mcfme faiA. 

Que les commilTaircs es enque Acs feront culx mcfmcs les interrogatoires & exaoiens,Scc. 

Itcsi,quc tous commilTairesbcfongnans cscnqucAcs,foycntde noz cours dcparlcment, bail- xiiij. 
Jifs,fcnrfchaulx,iugcsRoyauIx,leurs licutcnansou autres, facent culx mcfmcs les examens f; in- 
terrogaioircsdes tcfmomgSiprcfcns leurs adioinAs,£c nomment leurs dcpoliciuns,ouelcr:ucnt,fi càmiSîLa. 
bon leurlêmble , en leur defirndantqu'ils nefacent faite lefdiAs examens de tcfmoingr par Icurf 
diAs adioioAs ou clercs aios les facent en leurs pcrronncs,commc diA cA. 

DcscommiAaircs. 

ltem,quc cous commiA'aircs qui examineront ccfmoings,foycnc cenuz de les inter rogucr de la xv. 
nifim de leurs diAs fi: dcpofitiôs, Sc icelle raifon rédiger par cfcripcauccladepoficiondcfdiAstef 
moiogs,(ur peine d'amende arbitraire. 

De relpondre par crédit vel non ctcdit,par fctment,f;c. 

Icem,nous ordonnons qu’apres que le demâdcur aura pofé Ce efièrmé par Icrmcntaux lâinAcs xvi. 
eoangiles deDieu,qu'il croit le contenu en fa demande Sc eferiptures cArc véritable, tant en noz 
cours de parlemenr,que par deuant tous autres iuges Royau!x,lcdcfendcur fera tenu en Ci perfon 
ncff'il cA au lieu ou fera demend le proccs(refponarc par crédit vel non crédit pci cinemmenc, par 
{bn ferment auxeuangiles,àchacunarticlcdcs eferiptures du dcmandcur.Et ou icetuy defendeur 
lcroicabfcnt dudiA l:eu,8cremblablcmcm le demandcur,fcronc ernuz d'enuoyer l'affirmationSc 
polîcion de leurs faiAs,ScIa rel^onfc pertinente par efeript, figneede leur main (filsfçauent elcn- 
te}ou linon du notaire Royal si leur reque Ae, fur vn chacun article d'iceüe demande Sc defenfes i 
Ieunprocurcurs,auec procuraciô ruffifantc,poury rcfpondrc Sc procéder par IcfdiAs procureurs, 
lelon le contenu delUiAs atticlcs,figncz comme diA c A. 

Des clercs des ccmmiAaircsbcfongnans aux enque Acs S; de leurs falaires. 

ltem,auons ordonne Sc ordonnons que Icsclercs descômiAaircs,Ec dcicurfd. AsadioinAslfoit ivij. 
qo’ik foyctcôfcilIcrsdcnofdiAcs cour5,bailltfs,fcnefchaulx,8c iiigcs,ou leurs licuienâs gcncraulx 
ou parTicuhcrs.Sc autres iugcs)nepuiAent rie predre dcceulx pourqlcurs maiArcsaiirfit befongnd 
cfdiAes enqAcsifors Sc excepté puurles efcripiures,leurs minutes & groAcs d'cnqiieAcs Stprocc: pwvicofrf- 
Tetbaulx,fclôIesordonnâccs de noz ptedcccflcurs,Sc que railônnabicmem Usent accouAumede"'^®^ 
•uoir pla taxatiô qui leur en cAfaiAe par nofdiAcs cours, baillils,rencfchaulx,ouaucrcs noziuges. 

Qm: les clercs ne rcuclcnt le fecret dcscnqueAcs. 

Item,neantmoins ordonnons que les clercs fetonefermenr à leur mai Arcs,& mcfmemétcculx xviij. 
de noz prelidens,côfeillcrs en nofdiAes cours de parlemen t,dc non rcuelcr aucuncchofe du fecret cimn» r< 
ddHiAes coque Acs,cxamen de tefmoing$,ou quelque chofcconccrnâtc le faiA de nofdi Aes cours 
Qm les confciltcrs de la cour n'iror.t en commifsionduranc le parlemcnc,Scc. 
item,auons ordonné Sc ordonnons que les confeillers de nofdiAes cours dcparicmcc ne pour- xut. 
nac aller en efimifsiop hors le parlemct,fiiion qu'il foicqucfdô de bardnie , cha AcIIcnic ou autre 
Audere qui fiift de la valeur de deux cens hures de rcte ou au deAus,ou d'cuefcbc,abbayc,prieuré 
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conuccucl.dignitc, ou autre bcncGcedcla valeur dcquatrecensliuresponcg&lapartiele requiert, 
& qu'il t'iiH en ce cas dchberc par Ia cour que la câmilsion le deuil addceiTcr à nofdiâsconreillers: 
Tuutesfois n'entendons qu'es cas ou ladiâc cour en vojrant le procès, vcrroiicilre àpourueoir ex 
ofEcio,cs grandes matières criminellcs,ou de limites, qui boonemcc ne Ce pourtoyent autrement 
aducrcr,ouvuider,clic ne le puilTe faire à fa difcretion. 

Quelles commifsionspeuucntcftreexecutdcs par les ptelidcns de lacour,8tc. 

XX. I tem, que nofdiâs prefidens ne pourront exécuter les commifsions qui leur aduiennent en di- 

rrtliacni (lribuiion,ou autremcntrfinon qu'il full quellion de duché, comte , baronnie ou autre feigneurie 
liurcs de rente &au dclfusiou d'eucrchcz,abbaye$, ou autres bénéfices vajans deux mille 
ucat uioii. liurcs tournois portez Sc au dcirus,& que la partie le requière. 

Que durant le parlement il ne pourra aller en commifsion qu'vn confeiller 
feulement dcchacunechambre. 

xxi. Item , auons défendu iedefendons à nofdiéls ptclidens&conrcillccs, qu’ils ne voilent pour les 
Contcillcn parties en com mifsion,lc parlement fcanr,foit par nollrc congé,ou de nofdiâcs cours ; fmon qu'il 
ronaUnéii Y ^ caufe vrgcntc,& ^u'il full quellion defdi&cs matières de duchcz,comtcz,baronnie,challcI 
camniruSs lcnic,&: autrcsdc qualité dclTufdiéle es precedens ariiclcs relpeâiuemcnt,auquel cas la maticrelc 
lepulcméi deliberation en nofdiâcs cours. Et fi 1a caufe elloit trouuce par noldiâes cours li trefvr 

genre St necclfairc que prelident ouconfciilcr y deuil aller lediâ parlement feant,en ce cas nofdi 
dcscours rcfpcéliucmcnt pourcont(fi les parties lerequiercnc}ordonner cômifsion élire dcliuree 
à nofdiâs prclidcntsouconfcillcrsipourueu toutcsfois que de chacune chambre dcnollrcdiâc 
cour de parlement de l’atis,il n'en pourra audiâcas aller qu'vn dla fois,8t pour le plus,dutât lediâ 
parlement: Et de nofdiâs parlement de Thouloufc S: de Bordeaux, vn feulement de chacune de 
nofdiâcs cours,fur peine de priuatin de leurs gages de trois mois,pour la première fois,St fufpen- 
lion de leurs offices d'vn anpour la féconde: St pour la tierce de plufgrandc peine arbitraire. 

Que Icj conlcillcrs allant en commifsion ne prendront despartics 
leursdcfpcns,Stc. 

czrciiimai ^tem , auons inhibe St défendu , inhibons St défendons à nofdiâs prefidens St confeilicrs, que 
U> en cSmir d’orcfcnauant ils ne prennent leurs delpcns, ou autre chofe cquiuaicnte à icculx , foi t que lefdiâs 
dront'eon* dcipcns leur fuifent offerts voluntaircment,libcralemcntouautrcmcnt, en quelque maniéré que 
abrpcniiia celoit, fur pcine d nofdiâs prefidens St confeillcrsde priuation de leurs gages pour vn an , pour la 
fiitici. première fois; St pour la féconde de fufpcnfion de leurs offices, St autre peine 3tbitraire;St aux par- 
ties aufsi d'amende arbitraire. 

Q^e tous les prefidens St confcillersfe trouueront diafainâ Marrin,Stc. 
xxiil. Item.ordônons qu'en cnfuyuât les ordonnaccsfaiâcs par noz prcdecclTeurs,que tous nofdiâs 
Moditf Cf prefidens S: confeillers fe trouueront à la fainâ Martin fut la peine contenue efdiâcs ordônanccs. 
•prei. déclarons St voulons pour quelque lettres mifsiucs qu'eferiuons à nofdiâs prefidens Se côfeil- 

1ers pour les faire demeurer St retarder apres ladiâe fclle fainâ Manin,ou aller en cômifsion du- 
rant lediâ parlement pour lefdiâcspartics,ils nccontrcuicnnct à ladiâc ordonnâcc:Stqucfoubs 
vmbre d'icellcs ils ne puilfcnt prétendre n’allegucr exeufation legitimeicn déclarât les cnquclles, - 
executions d'arrells St autres cxploiâs faiâs par nofdiâs prefidens^ côfcillers,durant lediâtcps 
en contreuenant à nofdiâcs ordonnances,foubs vmbre de nofdiâcs lettres St autrement, nuis St 
de nul effeâ St valcur.Et en ouitteenioignôs auxgreffiers de nofdiâcs cours, de ne baillcr,figner 
ne deliurcr aucuncscômifsions es cas dcifufdiâs â nofdiâs prefidens Se confci llers,fur peine pour 
la première fois,de rufpcAfion d’vn an:Se pour la fécondé de priuation de leurs offices. 

La maniéré defaircauxconfcillcrsladiflribiition dcscommifsions,8tc. 
xtiiij. Irem,St ilafindu parlement les dillributionsdcscnmmifsionsfc feront en la manière qui l’en 
Comoulii*» fuit ; C’ell à fçauoir les cnqucllcs Se examen en la manière accouflumee . Et au regard des cxecu- 
dfftnlw'en' tions d'arrells, chacun des rapportcurspourrachoilir vnccoqimifsiô dcfon rappon telle quebon 
sai coaTal- luy fcmbIcra.Et la relie des commifsions d’executions d’arrcll qui chet en commifsion , fc dillri- 
*"'• bucrafclon l’ordre St antiquitc,8t cschambtcs ou ils auront clic rapportcz,par les prefidens ou au 

ttcment,St ainfiqiie lefdiâs prefidens verront dire àfairepour le miculx. 

Que les confeillers ne fc pourront abfcntcr fans le congé delà cour,Stc. 

XXV. Item , pourcc quefouuentcsfois aduient que pour maladie des pcrc ou mere , St fuccefsionsef. 

‘ conisitlan cheucs ànofdiâs confeillers , ou autre caufe railonnable touchant leurs affaires particuliers , nof. 
rô'nînmiè' diâs confeillers font contrainâsculx abfenter hors nollrediâc cour : Ordonnons que ce faire ne 
congiJeU pourront, linon par congé St liccncede nofdiâcs coursilefqucllcsrcfpcâiuement leur arbitreront 
le delay plus brief que faire fe pourra,pour le retour, félon l’exigence de ladiâe matière , furquoy 
nous enchargeons la confcicnce de nofdiâcs cours. 
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Qm no1 confeillcr ncpourra biiller Ci commifsion à autre, fans congé de la cour. 
lcem,oc<iânons que lî aucunde nofdiâs côfcillcrs eftoit occupé, tellcmêc qu'il nepcuftou voul **''*• 
lift aller en cSmiriion,il ne le pourra bailler à vn autre, fans côgé & permifsio de nofdiâs prclîdcs. 

La forme d'obreruer te garder ces ptcrcnccs ordonnances. 

Icem,&pource que voulons &cmcndonsnordi3esotdonnances,8: chacune d'icellcs,mcrmc x’tvij. 
mencccllcs qui touchent le faiâ de noftrediâecour de parlement , élire entièrement gardées te 
oblêruecs par nofdiâs prefidés, cdfeillcrs & autres fuppolls d'icelle cour , 8: lî aucune chofe elVoi t 
paccy apres fiiâe au contraire,prouilion ycllre donnée, tellement que faulic , inconuenient ou 
fcandale ne feen puilTcenfuy1iir:Voulons& orddnons que d’orcfenauâidc quinzeiours enquin- pouriicon- 
ze iours,ou du moins vne fois le mois,lcs prelidens de nollre cour,enfcmblc ceuiz des cnqucllcs, 
raflemblerontau mercredi apres difner,leIon Sc en enruyuâtl’ordonnancc aucresfois faiâc,pour 
laconlêruation 8c cntrctcncmcntdcfdiâcs ordonnances. 

Que les prelidens fenquierent des infraâeurs despreicntes ordonnances. 

Iicm,8C auquel tour ils appelleront auec culx tel nombre de confcillers de ladiâc cour iulques xxviii. 
à deux de chacune châbre du n.oins,tclsqu'ilsaduircrom;Aurqucls nous auôs chargé 8:enioinâ, 
chargeons &enioignonsfurIcurhonneur8cconfcicncc,S: le dcuoirdeleur'ofKce,qucoul<rcIes 
antres matières, dciquclles audiâ iour de mecredi ils doyuct délibérer 8c communiquer fclô ladi i^iiition 
âeotdonnance,ilsrcgardcnt,aduifcnt 8c prennent cnfcmbleconfeil,aduis S: meure deliberation 
de ccolx de ladiâe cour,foyeni prelidens,c6fcillers ou autrcs)Icfquels en mcfprifanr,côtrcuenant 
ou mettant ànonchaloir nofdiâcs ordônanccs, feroyent trouuczirrcuctcs Sc dcfobeiirans d nous 
àladiâe cour, ou aux prelîdes d'icelle: ou qu’il lcroyct négligés ou nonchallâs de venir cniadiâe 
cour aux iours 8c heures qu’il câ requis,8c y faire la rrfidcnce deue 8c ordôncc:ou qui ne feroyent riiiiitea 
leur deuoir de rapporter SC extraire les procès 8c tnatiercs dont ils font ou feroyent chargez, fans 
vacquer aux deliberations 8c confeils de ladiâc cour, rapports 8c opinions des prelidens & confei 
lcrsd’icclletou quede leur authoritc feroyent chofe rcprehcnliblcou dcrogancc à nofdiâcs ordô- 
nanccs,à l’honneur 8c grauité de ladiâc cour,Sc des prelidens d’iccllc. 

De punit les conicillcrs qui feront trouucz irreucrens ou ncgiigcns au faiâ de la cour,8cc. 

Item , 8Caulqucls prcfidcns Sc confcilets aïoli aifcmblcz qucdiâcll, auons donne 8c donnons 
charge , commifsion, puiifanccSc authoritc , 8c exprelfcmcnt cnioignonsde rcmonllrct aufdiâs 
prefidens, côfcillcrs 8c autres fuppolls de ladiâceour qu’ils ttouucrôtcllre coulpabicsdcs faiiltcs, 
nreucrences 8c négligences delfufdiâes, ce qu’ils verront à remon llrcr , 8c f'ils voyent la matière »pro. 
dilpolce,& que le cas le requycrc-.furquoy chargeons leur honneur 8c confciencc,commc.dcirus, 
de Cufpcdxc les dcirufdiâs,8cchacnn d’eulx, de leurs gages ordinaires 8c apres indignes de ladiâc csrciltms 
cour,& de l’cntrec d’iccllc cour pour vn mois,ou tel autre temps moindre, 8c au dclloubs, qui leur 
fcmbleraellreraifonnablc à faire,fclon l’exigence du cas en ayant regard àcculx qui feroyetpius , 

couftutnicrsd’cnchcoirefdiâesfaultes,coulpcs,ounegligcnccs,8cfupportantceulx qui font plus 
coullutnicrs de faire leur deuoir,8cfc acquitet diligemment en Icutfdiâs offices , ou de faire cap- ^rf'betllis. 
port en ladiâc courdefdiâcs faultcs,coulpcs 8c ncgiigenccs.pout en faire telle punition que par, <ieU co«i. 
icelle fetoit aduiféiSc aufsi de nous en aduertirquâd mcllicr fcra,8: bô leur fcmblcra,pour y ellrep 
nous poucuco,fclon que trouueronscllrc à faire par.raifon.Et oultrc cnioigiions 8: commandons 
au/Hiiâs preCdcns,qnc des delfufdiâes a’ircmblccs,inqiiilitions,dclibcrarions8c punitions ils facét 
faire rcg;illrc,àlîn quepar iccluy puifsions pour le bien dciuHicc,deux fois l’an, ou quâd bon nous 
Semble ra,cllrc aducctiz 8c accrtcncz de l’cntrctencmcnt de nofdiâcs ordorfnanccs, ou des infra- 
âioos d’icelle. 

D’examiner ceulxqui feront pourueuzdes offices de la cour,8cc. 

Item.voulons 8c ordonnons que d’orelênauant quand par nous Icrapourucu i aucun office de ***• 
prclidenc ouconfcillcrscn nofdiâescours, qu’en ce cas ccluy qui fera ainli par nous pourucu foit 
examine partons les defliifdiâsprclidcsjnppcllc’aueceulx tel nôbredcconfcillersdcfdiâcscours l*côur. 
qu'ils verrôt cllrcà fairc,8c bon leur lcmblcra.Et fil cil trouué fuffifant 8c idoine pour lcdiâofficc 
excrccr,procederont à fa réception 8c inllitution. Et femblablemét fil n’cll trouué idoinc.fuffifant 
ne capable,en ce cas ne fera par culx rcccuimais nous en aduertiront,pour y pouruoir d’autrcpcr "’l'if 

Ibnnage habile jdoinc 8c fufl^ant,ainli quepour le deuoir de iullicc femmes tenuz de faire. 

De l’eleâion qui fc doibt faire des confeilicrs de la cour,la vacation occurcntr,&rc. xxxj. 

Item,& poorccquc parautres ordonnances ellexptcircmcnt ordonné qu’auant que nul pullfe 
ellre pourucu d’aucun office de prelident ou côfcillcr de nofdiâcs cours,il cil cxpcclfemcc requis 
qu’il mit efleu ou nommé pat nofdiâcs cours,8c qu’à faite Icfdiâescleâions 8c nominatiôs fc peu 
nenifairc Se commettre des abbuz: Auons à celle caufe ordonné 8c ordonnons que d’orcfcnauàc 
eu faiCanc Icfdiâcs clcâions 8c nominations dcfdiâsprcCdcns ou confeilicrs, iccuU nofdiâspceh 
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dcstf cârrilIenainCcflifâns &n6mâs,iuter6trur Icsfatnftes eu!^esdeDieu,esmaiiU(iaprefflicr 
d;uigi°DÔ- prcfidcncdc ladiâecour,ou au[re,quicnfonabfcnce ptcGdera,d'cflire furfon Iiôneur&conGâen- 
n«- ce, ccluy qu’il fçaura & côgnoillra cftrc le plulleurc, expcrimcncé, vule Se profficablcpour lefdiâs 

ofÉccsccIpcâiucmcnt exrjcec au bien de iuftice,S( chofe publique de noltrc Royaume. 

Q^e les confeillcrs le doiuenc cûice viua voce. 

xxxii. à fin que lefdiâes nominacions ou clcâions fe faceocfiins faucuc Sc fraude, voulons Se 

MoSiUcs ordonnons en oultre,que d’orefenauanc lefdiâes nominations Sccleâions le feront tmbliquemcc 
■r'*’- de viue voix,Sc non par baIloâcs,8e que des trois perfonna^cs qu’on a accouftume d’efiire Senom 

mer, ne fe pourra nommer ou eflirc qu’vn perfonnage natii ou refidrnt en nollre ville de Paris. 
Que les iuges Royaulx ne pourront ellrepenfionnaires des prélats, 
on autres feigneurs temporcls,Scc. 

xxxiii. Item,que noz bailli(s,fenelchaulx,confeillers Sc prefidens de nofiliâes cours de parlement, Sc 

autres noz officiers Sc iulheiera ne pourront cfire confeillers penfionnaires , officiaulx ou vicaires 
gcneraulx d’aucun prélat ou feigneur temporel, fur peine de fufpenfion de leurs offices , Sc priua- 
tion de gages,ainfi que par nofdiâescours fera aduilc. 

' Des aduocatsSc procureurs du Roy. 

xxxilii. Itcm,auons défendu Sc dcfcndonspareillcmct î noz procureurs Sc aduocats,de non plaidoyer 
ne confulter les parties contre nous,fur peine de femblable peine de fufpenfion delcurs offices , Sc 
priuation de gagcsiles ordonnances de noz prcdcceflcurs , touchant uoz procureJirs Sc aduocatt 
en noz cours fouueraines,dcmourans en leurs force:: Sc venuz. 

Que les iuges Royaulx ou leurs lieutenans ncprcndrontaucuns 
gages de leurs fubieâs,Scc. 

XXXV. ltem,au. ms defenduSc defendonsànoz baillifs,fcnelchaulx,procureurs,ou leurs lieutenans-de 

ne predre aucuns gages ou penfiôs des fubieâs de noz bailliages Scfcnefchaulcces:Sc que iiofdiâs 
baillifs,fcnefchaulx Sc iuges ou leurs lieutenans , ne foyct iuges chaftellains ou baillifs des iullices 
refiortiflantes à Icurfdiâs bailliages, renefcliaulcees,ou iurildiâiôs, fur peine de femblable peine. 

Des adiomâs dcscommillaires. 

Item,que le fils,frere,gendre,neueu 8c clerc,nc pourront cAreprinyx 
mifiaire ordonne dfiiire enqueAe,pofc ores que le» parties y conientiflci 

Des recufiitions qui fe pcuuent faire contre les iuges. 

Item,que nofdiâs prcfidcns,conlcillers,baillifs, fenefehaulx Sc autres iuges ou leurs lieutenas, 
ne pourront eAre n’afsi Acr au iugemet du procès d’vn prélat ou collateur,ou d’aucun feigneur du 
quel ils,leurs enfans, frétés ou coufins germains direâement ou indireâemcnt obtiendront d’o- 
refenauant aucun bénéfice ou office formd Sc intitulc,quand les partiesles reeuferont. 

Q^elcs requcAes de reculàtion feront couchées dedans l’inuentaire,Scc. 
xxxviii. Item,que les requcAes de reeufation qui ferôt baillées à nofdiâes cours de parlcmenc,ler6t cou 
chees dedans l’inucnuirc de la partie baillant ladiâc reque Ae,pour preallablcmeni y faire droiâ 
Q^c les prefidens fenquyerent de cculx qui rcucicnt les fecrets delà cour. 

xxxix. Itcm,auonscnioinâSccnioignonsànofiliâsprelidcns 8c confcillers,d’eiilx informer dcccuiz 
Skkii de U qui rcucicnt les fecrets de nofdiâes cours,pour l’information faiâc 8C rapportée par deuers nofdi 
procédé à lencôtrcdes delinquâs par fufpenfion 8c priuation de Icutsgaircs 8c offi 
■elex. ccs,Sc auttcs pcincs 8c amcndes,fclon l'exigence des cas.Et ncantmoins mâdonsi nofiLâs prefi. 

j^cmial: dens qu’en enfuyuant les ordonnancesde nofdiâs predecefleurs, ils fe trouuct cnfcmblc de quin 
zainc en quinzaine les iours de mercredi, pour aduiicr des faultes qui fe pourront commettre pat 
nofdiâs confctllcrs,8c autres officiers de nofdiâes cours,pour nous en aduertir, Sc y mettre ordre 
8c donner prouifion telle que de raifon. 

De n’acheter office de iudicature,SCc. 

xJ. Item,côbien que par les ordônances aucun ne puiiTe ^licter office de iudicature : neantmoins 

oficadeia foubs couleur de queitjue congé qu’ils Ont obtenu de nousou noz prcdcccncurs,ladiâc ordônan 
ce a cAe cnfrainâc, Sc a ccAe caufe au 5s déclaré 8c déclarés que n’ctcndôs déroger cfùiâcs orafi 
laiôalitcoa nâccs.Et fi parimportunité ou aucremeten cômandôs aucunes Icttres.dcfcdôs ànoArechicchcr 
ÏBB dacSxS Je ne jes feeller. Et fi par furprinfc ou aucremet elles cAoyct fccliccsmrohibôs 8c defendôs aux gés 
tenas noz cours deparlemct, bailli fs, fenefehaulx 8caucrcsiugcs8comcicts,ou leurs lieutenas pour 
quelque cômandement ou lettres iteratiues qu’ils puifTcnt obtenir de no’,de ny obéir n’oblcpcrer 
Qiu; le pere 8c fils Sc deux Aeres ne pourront cAre en vnc mcfmc cour. 

Itcm,auons ordonné 8c ordonnons que le pere 8c le fils 8c les deux Acres,ne pourront cAre en 
‘ vue mefinecour. 

Pes euocations qui fe font es rcqueAcs du palais,8cc. 
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our adioinâs par le corn- 
ent. 
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Item,ponrce que lesgenstenins Icsrcqucftesde noftre palais i Parisfont rouucmcuoqucrplu xlij. 
(leurs canlesfôubs couleur d’vnc requefte attachée ît la garde gardicne d'aucuns prélats, abbez ou 
chapitres, ou autres priuilcgicz d'aucuns priuilcgesjfans ce qu ils ayet aucunes lettresde commir- 
timus de nousiNous leur défendons bien expreifement que dorefenauant ils n'vfcnt de telles euo 
canons & n’entreprennent aucune congnoiiTanee, linon des caufes qui leur feront commifespar 
noz lentes decommittimus,Sr dedans l'an de la datte defdiâes lettres de committimus. 

De quelle matière peuuent congnoilfre les feigneurs des requclfes du palais. 
îtem,nous défendons à nofdiâs gents defdiâes requclles,que foubsvmbre defdidfs committU j|jj; 
musn’autrementjils n'entreprennent congnoilTance,fînondes caufes perfonnelles ü pollclfoires imiaiiiMa 
& ù aucunes parties ou leurs procureurs vouloyent confentir eftre renuoyez par deuant nofdiéls 
cens deldides rcquelles,pouc autres matières que pour celles dont nous voulons la cognoilTance ’’ '' 

Icitr appartcnir,comme did eftinous enjoignons à nollrc cour de parlement & à noz procureuric 
aduocatgeneraulx, qu'ils empefehent Icfdids renuoiz , &; que dorefenauant tels renuoiz ne fc fa- 
cent, ne l’enregiftrét en noz cours de parlcmct,lâos les monllrf r à nofdiâs procureur & aduocat, 

La forme d’expedier les procès efdiâcs requelf es. 

Item , nous enjoignons ü nofdiâs confcillers des requeftes , en enfuyuant les ordonnances fai- xliiii. 
ftesparnoz ptedcceireurs,qu’ils ne puiflent luger aucun procès, linon qu'ils l’ayent baille à veoir 
patticulictcment,! quelqu'vn d'entrceulx,lequel fera tenu le rapporter en plain bureau; & enioi- îéooSnîi 

f nonsli noftrediâe cour de parlemcnt,&: à noz procureur & aduocat en icelle , qu'ils facent gar- 
er celte prefente ordonnance. 

Des caufes propres desfeigneurs des requclles,ou dcicurs enfans,&c. 

Item , nousvoulons que fil aduenoit qu'aucun denoz confcillers dcfdiâcs rcqucllcs du palais 
aaoyenr aucun procès en matière perfonnclle ou polTciroirc par vertu de ltÿrcôniittiinu5(ouIcur 
enfans) pendans cidiâes rcqucftes;cn ce cas nous voulons que les maillrcs des rcqucllcs ordinal 
tes de nolbehollcl en leur auditoire à Paris,aycnt la congnoiiTanee dcfdiâcs matières. 

Qm les feigneurs des rcqucllcs ne prennent aucune chofe de la clollure 
des cfcripturcs des parties. 

Item, nous défendons à nofdiâs confcillers cfdiâes rcqucllcs,qu'il5 ne prennent aucune clio- 
le pour la clolhirc desefcripturcs des parties plaidâtes par deuât culx,linô qu eulx mcfmcs en per 
fonne vaquent comme commillâircs, à onyr les parties furies rcfponfcsparcrcditvcl non ctccbt. 

La forme de faire Tcleâion deslicutcnans des baillifs,fcncfchaulx & autres iuges. 

Celle ordonnance n'cll oblcruec,car cil déroge à icelle par ediâ du roy,qui pouruoit 
aux offices dcfdiâs licutcnans. 

Iccm,nous ordonnons queen Tcleâion des licutcnans des bailIifs,fcnefcIiaulxSr autres noz lu- 
gesde nolbe Royaume , fe fera en plaine alTcmblec , qui fera tenue en Tauditoircdcfdiâs lieges, tiJn.fi*'* 
appeliez noliliâs ,baillifs ,fcncrchaulx & iuges,aduocats , procureur , & autres noz officiers def- ntfiiuDiicS 
diâsbsAIiagcs,fencfchauIcecs 8c liege dedâs quinze iours apres les vacatiôs dcfdiâs offices, linofJJiJ"”' 
diâs baiIIils,lcnc(chaoIx ou iuges, ciloyct prefens ou fils ciloyct abfcns dedâs vn mois.Et ne pour 
rontnofdiâsbaillif$,lênefchaulx,8c iuges nouuellemcnt venuz cfdiâs officcs,cIiâgcr ne muer les 
lieotenas delHiâs bailbagcs,frncfcliaulcccs ou ficgcs royauIx,qui p eulx ou leurs prcdecelTcursy au 
royct elle misitoutcsfois fils auoyctcaufcraifonnablcpourchâgcclcfdiâslicutcnâs,lcpourcôt rc 
môflrer à nous,nollre côfeil,ou nozcoursdc parlemct,pour en ordonncr,ainIi qu’il appartiendra 
De la qualité des licutcnans gcncraulx,dcs baillifs 8c lcncfchaulx,&c. 
Itcm,quedorefeDauâtlcsUcutcnâsgcncraulxdcnozbaiIIifs,fencfchauIx8ciugcs,ncpourront xlviii. 
dire eleaz.ou cômis,lind qu’ils foyent doâeurs ou Iicécicz in altcro iuriû,cn vniucrlitc fameufe. 

Qjuc les licutcnans gcneraulx des baillifs,fcncfcliaulx 8cptcuolls,auront la quarte par- 
tie des gqgcsdcfdiâsbaillifs,8cc. 

Itc,&pourccqnc par feu nollrctrcfchcrfeigneut 8c coulinleroy Charles huiâicfmc de cenô xlix. 
a e(lc,pourobuierâ toutes indcucsexaâions,ordonncquelcfdiâslicutcnâsgcncraulxauroyct 8c 
prcndcoycnt la quarte partie fur les gages ordinaires, ordonnczaufdiâs baillifs 8c fcocfch.iulx, 
iuges Scprcuollsacaofcde leurs officesiunon qu’icculx baillifs, fenefehaulx, iuges 8c prcuoUs fcif 
(cntenperfonne relidéce en Icutfdiâs bailliagcs,fcncfchaulcccs,iugcrics 8c prcuollezfauqucl cas 
leurfïliâs licutcnans nepourront prendre aucune chofefur Icurfdiâs gagcs)auons en déclarant la 
diâe ordonnance,otdonnc que nonobâantla rcfidcncc queferont dorcfciiauât nofdiâs baillifs, ncuuii la- 
lcnefchaulx,iugcs 8c preuoRs en Icurfdiâs bailliages , fenefcliaulcccs, iugcrics Bcprcuoftcz , leurs 
licutcnans gencraulx prcndrontla quarte partie dcfdiâs gages ordinaires 8c en feront payez pat gjg« j/tui 
nozreceucursordinairesparlcursquittâccsiLaquclIc quarte partie dcfdiâs ^agesordinaircs,ainlï «fi.* ic»d- 
payeeaulHiâslieutcnans,fcrarabbatucdeIaccccpte,8eallouceescomptesdiceulxreccucurs,par ‘ ° ' 
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les gensde noz compces,(àns qu’il Toic befoing en auoit autres quittances de noüliâs bailli6,fencf 
chaulx,iugcs&: prcuoHs;linô toutes voies qu’icculx noz baiUifs,l'encrchauIx,iugcs Srprcuofls fcuf 
fcntlctircz & graduez, & qu’ils téiflent refîdencc Sc cxerçaiTenten leurs perfonnesleurfdiâs offi- 
ccsiauqucl cas ils prendront leurs gages entièrement, K aufsi iânsdiminucion aucune. 

• Que lefdiâs licutenans feront Icrmcnt de n’auoir baïUc aucune chofe.pour cftre com- 
mis audtâ office, &c. 

1. Item,ordonnons que lefdiâs licutenans à leur inilitution feront ferment folennci prefens noz 
aduocat St procurcur,qu'ils n'ôt baille direâcmct ou indireâcmét ànofdiâs baillifs,tcnefchaulx, 
iuges & prcuolls,aucunc chofc,pour auoir clic inllitucz & obtenir Icfdiâs offices de licutenans. 

Que les baillifs & fcncfchaulx feront ferment n’auoir receu aucune chofe pour l’inlli- 
tution de leurs lieutcnans,&c. 

!i- Ité,ordonnons que nôfdifts bailhfs,rcncfcliaulx,iuges S: preuofts feront femblable fermée àleur 
in(litution,dcnc prcdrc,n’auoircuSr prins aucuncchofcdiredcmentouindircâcmctipourrinlli 
tutiondc Icurfdiâs licutcnâs,pour les in(iituer,fairc auoir le obtenir Icurfdiâs offices dclieutcnâs 
Ou filairc des licutenans allans en commifsion hors leurs tcrorts,&c. 

lii. Itcm,nous ordonnons que quand Icfdiâs licutenans gcncraulxirontcn cômifsion pour befon 
BiUirede^^ gncr pour aucuncspartics,commccommiiraircs hocsieursbailliages ,fcncfchaulcccs ou reforts, 
dsnc pourront prendre pour leur vacation qucfoixaniefols tournois par iour:& quâd ils iront en 
mirrioiilion commifsion dedans leurs bailliages, fencfchaulcccs S: reforts ,dchorstoutesfois du lieu ou iis de- 
Icnr^cfliro j^jufcnt.îe ne prendront que cinquante fols tournoisiA: pour befongner es lieux ou ils aurôt leur 
domicilc,S: tiendront leur fiege,ils n’aurôt que vingt fols toumoispar tour; Sten tous Icscas dcfliif 
diâs Us ne pourront prendre leurs defpens. 

Du falaise des licutenans particuliers. 

liii. Itcm,& au regard des licutenans particuliers,quâd ils iront hors leurs bailiiages,lênefcbaulcces 
ou reforts, ils ne pourront auoir ne prendre quccmquantc fols tournois par lour ; & quarante fols 
quand ils befongneront en leurs rcforts,&: hors leurs domicilesi&quinzcfols, quand ils befongne 
rom ou ils ontleucsdomicilcsilànscc qu’ils puilTcnt prendre leurs deibés, pote ores quclcspartics 
libcralcmct les leurs vouUîlTent faire ouitre Icurdiâfalairc ordinairctfur peine aufdiâs licutenans 
gcneraulx te particuliers de fufpcfion de leurs officcs,& priuation de leurs gages pour vn an, pour 
la première fois;& pour la féconde, d’amende arbitraircific aux parties d’amende arbitraire. 

Que les baillifs,fcncfchaulx le iuges n’inftitucront le ne créeront aucuns fcrgcns,ne 
autres officiers nouucaulx,8rc. 

liiii. Item,nous defcndonsàtousnozprcuofis, baillifs, fcncfchaulx le iuges , quequand ilsfcront de 

nouucl inibtuez en leurfdifts offices, n'aprcs,ils ne facent n’inibtuent nouucauxfcrgens,n’aucrcs 
officiers nouueaulx,nc création nouucllc de mclber,& aufsi leur défendons fur peine d’amede ar 
biirairc,que dorefenauant ils ne prennent n’exigent dcfdids fergens ou autres officicrs,qu’ils trou 
. f . ucront élire inllitucs du temps de leurs predcccireurs , aucunes fommcsd’argcntouauiacchofe, 
t^atJnQ pour leur monlircr les lettres de leurs offices , comme on dift qu’il ont accoullumc de faire . Et 
en rcicuant nollrc peuple des gricfs,cxaâions le vexations qu’ils ont & foufirct à caufe de la mul 
titude des fergens extraordinaires qui font en nollrc R.oyaumc,auons ordonné le ordonnons que 
le nombre ancien de nofdiâs fergens, par les bailliagcs,fcncfchaulcecs&; iurilditiôs;dc noftrc Roy 
aomc,fcra reduift le rcmis,cn rcicâans tousautres lcrgens extraordinaires oultrc lcdiâ nombre: 
pourucu toutesfoisque cculx qui dcmourcront efdiâs offices de fergent feront de bonne & hon- 
nefte vie,& f^autont lice le cfcrirc:& pour réduire Icdiâlnombrcdcluiéls fergens,nous en dônons 
la charge i noz cours de parlementicu prcallabicincnt fur ccradui$dcnozbaUlifs,fcncfchaulx 8c 
ingcs,ou leurs Ueutenans. 

Que les fergens ne feront aucuns foubsfergens. 

Iv* Item,nousdcfcndonsaufdiâsfcrgcns,qu’ilsnefaccncâucunsaidcsou foubsfergens, fur peine 
de priuation de leurs officesrS: les exploits faiâs par Icfditis roubsfcrgcns,declarons nuis: & ncâc 
moins Icfdiéls'foubsfcrgcns feront amcndabics enuers nous d’amende arbitraire. 

Que les fergens ne facent aucun cxploiâ fans record, &c. 

J’d- Item.prohibons le défendons à cous fcrgensqu’ils ne facent aucuns adiournemcs,ou autres ex 
ploiâs fans record Sc atccRaiion de deux tcfmoings,ou vnpour le moins, fur peine d’amede arbi- 
crairc,cs grades matières ou autres, cfqucllcs p vn (euldefaule laptie pcult obtenir gaingdc caufe. 

De la taxation que doyucnc auoirics iuges rcIbrcilTans fans moyen en la cour,pour la 
vificacion des proccs,&c. 

Ivü. Icc,nousordounâs que les iuges Royaulx ou leurs licuccnâsrcfortiirans ($s aupû moyc en nofdi- 
âcs cours,qui ont accoullumede predre aucune chofe pour la viiltaciô des proces,nc pourrôt pré 
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dre dotcCenanaiit aucune chofc pour lavificatlon d’itculx procès, qu'il ne loir cnregidri^ par leurs 
gccfficrs,pat les mains dcfqucls lcrdiâs iugcs pourront prendre ce qui leur fera taxe raifonnable- 
ment,en efcriuant & lignant de leur main fur le diâum,ccqui aura ellctaxc pour la vilitation. Et 
dau.amage nous ordonnons ^uclefdiâsgtcfficrs feront tcnuzd'cfcrite,& ligner fur le repiy de la 
(cotencc,cc qui aura efté taxe pour la caufe dclTufdiâe. 

Des procès appoinâez en droiâ,& prefts à iuger,&c. 

Itcm,pour donner ordre i l'abbreuiation des procès ellans par deuant noz iugcs, nous ordon- Iviij. 
nons que les greffiers des gens tenans les rcqueftcs de nofire palais à Paris.bailliagcs, fcncfcliaul- pflSot^re 
cees,{c tous autres fieges Royaulxdc noftte Royaume, incûtinent qu’ils auront aucun procès en £^1^” 
droiâ Srprcfl à iuger, feront tenuz dedans la huiâainc apres enfuyuant au glus tard, fur peine d’a- ro appoin. 
0iendearbitraire,d'appottcrlefdiâs procès par deuant Icfdtâsiugesoulcutfdiâslicutenâs, St fiii 
re regiftredu iour,qu'ils les auront prefentezanfdiâsiuges on lieutenâs; Leiquels iuges dciTus nô 
niez lëront tenuz de vuider les incidens le plus diligemment que faire le pourra, & les gros procès 
dedans trois mois,à tout le moins dedans fix mois pour le plus tard,fur peine d’amende arbitraire 
£>e punir les iuges errans raanilcdcment en faiâ ou en droiâ,&:c. 

'Iiem,8C li en iugeant le procès Ion trouuoitpar la vifitaiion d’iccluy, que noz iugcs rcfortilTans 
&nsmoyen en noldiâes cours culfent erre manifcllcmcnr en faiâ ou en droiA: Nous cnioignôs 
& ordonnons à nofdiAcs cours, qu’cnce cas ils foyent mulAez,Sc punizen amendes arbitraires, à, 
ladilcretionde nofdiûes cours. 

Des preuofts en gatdc.Sf de l'eleâion d’iceulx. * 

Irem.les prcuolls en garde de nolltcdiARoyaumc f'eflitôt d’orefcnaiiât es auditoires des bail- 
Iil^es,fcnclchaulcees & autres fieges, ou feront afsifcs & relbrtirôt Icfdiâes preuodez, àiour plai- rR,'oih cj 
doyablecn pleine alTcmblcCjprefcns & appeliez noz baillirs,fenefcliaiilx , & autres noz iuges des ntfetom 
protitnces,ciqucllcs feront afsifcs lefdiAes preuodez: cnfemblc noz aduocat 5 l procureur cfdiAs 
bailliages &rcnefcliaulcees,& autres officiers du diâ fiege,ou fc fera ladi Ae alTcmblec. Et feront les 
«liliuis ferment debien & loyaumet dire celuy qui en leurs câfcicnccsils trouucrdt Icplus idoine 
te rufifiiàt pour exercer lcdiA officc.LcfqucIs preuods ainfi cicuz ferôt tcnuzdc refider en pfonne 
• Du ferment que doyuent faire IcfdiAs preuods. 

Item,8c feront tenuz IcfdiAs preuods en gardc,de iurer en l'inditution de leur office, qu’ils n’au 
ront aucune participation ouintcliigccc auccles fermiers dcfdiAcs prcuodcz,& f'ils cdoyct trou- scrâm ia 
nez faifmt le contrairc.nous entendons qu’il foit proccdéalencôtrcdcfdiAs prcuods,par fiifpcn- 
Con fit priuatlon de leurs officcs,8t d'amende arbitraire. 

De ne faire adiourncment perfonnel,fans ordonnancedu iuge. 

Itcm,qu’aucun en matière criminelle ne fcraadiournd àlarcqucdc de nodre procureur, linon |x„‘. 
qu’il y ait decret de iuge,&: ne pourra inteter nodrediA procureur aAion de procès en matière ci- adionnie- 
uille,fans auoir leconlcil de nodre aduocat,cs lieux ou auons aduocat, fur peine d’cdtc côdemne 
en Ton proprefit priuc nô es defpens,dommapcs fit intereds de la partie intcrcirce,fit en amede ar cuudenu 
bitraitccmiers nous,aucas qu’il fcroittrouue calumnicufcment,fit pourvcxeraucuaauoirintcté "•«‘“gc. 
lediAproccs contre nodre prefente ordonnance. 

Que pour les ejufes du Roy qui feront démences es cours de parlemct, les receucurs des amen 
des retiennent pardeuers culx Icsfommes d’argent icy contenues,fitc.pour conilcriir,&:e. 

Item, nous ordonnonsque pour noz caufes fit procès, qui d’orefenauât feront demenez en noz Ixüj. 
cours de paricmeneffoit àcaufede noz droiAsfic domaine, ou autres, ou qu’il y ait aucun cxploiA Rcmiran 
àfâire,pour le bien de iudicc,par nofdiAcs cours ou aufsi par leurs ordânances) que les receucurs 
quels qu’ilsfoyent ( qui d’orefenauant receuront les amendes Sc exploiAs qui nous feront adiu- p<wia|>«ir 
gezpar nofdiAs cours) retiennent fit gardent par deuers culx : c’ed a fçauoir à Pans la foinmc de 
mil liurcs tournois chacun an , fit en noz cours de Thouloufc fix cens liurcs tournois, fit de Bot- ' 
deaux cinq ccslmres tournois,8tdc Diiô trois ces liurcs aufsi touri]ois,dcs premiers deniers deldi 
&a amendes fit exploiAs qui efeherront en icelles nofdiAcs cours dcparlcmcnt,leschargcs ordi- 
naires fit gages preallablcment payez,pour conuertir es chofes dcITuldiAcs , fit non autre part fur 
peine de rccouurct fur culx,fit d'amende arbitraire i la difcretion dcfdi Aes cours :aulqucllcs apres 
ce qn'enplain parquet de nofdiAcs cours aura elle conclu aucun procès, enquellc , information, 
ouautre cxploiAdciuflicc, dcuoircUrc faiA peur le bien de iulhcc , fit quelle fomme d’argent il 
fâuldra pour ce faire: Nous donnons pouuoir fit .authoritc dccontraindre noflrcdiArcccpucurà 
paycria fommepar culx dclibcrcc,comme pour noz propres debtes, pourueu toutesfois que nof. 
diAsrcccucurs.pourcompter fitallouer en leurs comptes la fomme atbitrec.aycnt mandement ë 
eulx addreflant,pairc par nofdiAcs cours, fit Cgnd pat les greffiers d’icelles , fit fcclld par Icfccl de 
nolhe chàoccllcric,vctifié fit Cgnc par deux des prefidens , ou l’vn d’eulx des plus anciens denol- 
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difles cours:Pâr vertu duquel mindement lihfi expedid.nouj voulds la (omme que nolUlât tec6 
ueurspayeroneSt baillcroncpar vertu d'iceluy.ellrc allouée en leurs comptes par les gens de no» 
compccs/ans di(ficutcc;aurquels gens de noz comptes Sc aufsi i noz treroriers,qui font ou feront 
pour le temps à venir, nous défendons exprelTemct qu’à nofdiâs gens de noz parlcmcns,& à noz 
reccueurs,ils ne dünent en cc,facent,ou tacent faireou donner aucun emperchement:& fils font 
le contraire, nous par cesprefontes donnons pouuoir,authoritésrpui(Tance à icelles noz cours de 
parlement de les côtraindre d'eulx en defifter,pat toutes voyes & maniérés deues St raifonnables. 

Que les iuges fans moyen befongnans pourlc Roy,ou pour le bien de iu(lice,puiiTent cha- 
cun en fon refort contraindre le receueurdc bailler la fomme d'argent neceflai- 
, rc,pour faire ladiâe befongne,8cc. 

Ixiiij. Itcm,Se entât que touche noltre preuofl de Paris, noz autres baillifs,fenefchaulx le iuges refor 

tiflans fans moyen en nofdiftes cours de parlement , nous voulons St ordonnons qu'aptes ce que 
par eulx Sc par l'opinion de noz aduocat St procurcur,St autres perfonnes notables accouftumez 
élire aux confultatiôs de nozbefongnesdc leurs auditoires,aura ellé deliberd aucune chofe pour 
ii^poitr- nous,oupourlcbicndciullicc,ellrcàfaire,Stpourfuyuirquclcfdiâspreuolls,bailhfs,fcnefchaulx 
^ & autres noz iuges tels que diâ cH,fans autre mandement de nous de nofdiâs gens des comptes 

ou treforicrs,puiircnt contraindre chacun an en fa preuo(lc,fencfchauIcec,bailliage ou iugene, lo 
iunMûiit i rcccueur d'iccluy bailliage,fencfchaulcee ou iugene,à bailler St payer reaument St de fai£l,la fom 
SînToi^^n nie qui fera neceflaire pour faire Stpourfuyuirce que parles deifufdiâs fera delibcrcipourucu que 
■inpaiir le ' pour vnc année chacun d'eulx ne puilfe côtraindre le receucar,dc (à preuoHc,fencfchaulcce, bail 
faia Se iuiU iugerie.oultre la fomme de deux ces liures tournois; St fil aduenoit qu’aucunesfois en vn 

U an il faulliu gteigneure fomme que la de(Tufdiâe,ils fe pourront traire par dcuccs nofdifh gens de 
lunrai U. parlcment,lefqucls appeliez auec eulx aucuns des gens de noz comptes Sttrefoners,lcur forôt fat 
rc telle pro uillQn,commcilfcradcliberc par eulx: St à ce contraindront Icfdidh receueurs St tous 
autres qui feront à contraindrc,comme il leur femblera bon ellre à faire. V oulôs en oultre St ordô 
nons que tout ce que par chaeû des receueurs defdiâes preuoHcz,fcnefchaulcccs,bailliages ou io- 
geries auracllc paye pour lescaufes dclTufdidlesiufquesàla fommede dcuxccsliures tournoispar 
chacun an,par mâdemcnt defdiâs prcuoll,fcncfchal,baillif,ou iuge,chacun en fa iurifdiclion, au- 
quel foyent exprclTemcnc nommez reulx qui auront clic prefensSt appeliez à la dehbcratiô foire 
St lequel fera ligne par le clerc ou greffier de ladiâe preuollc , lêncfchaulcce.bailliage,ou iugerie 
foitalloué es comptes dudidt reccueur qui l’aura payclas côtredifl ou diflîcultd aucune,enfemble 
ce qu’iceluy rcceueur surpaye oultre ladifle fomme pour vn an par mâdcmét cxpcdic,cômc dift 
ell.£t dcfcndôs(cdmc dcmis}à noz ges des côptes St trelbriers St autres quelcôques,ayans le gou.. 
uernement des finances de noUre dummaine,quifont St fcrôtpour le temps à vcnirdurpeinc d’é 
ellre puniz,qu'eschofcs dcirufdiflc5,ds ncdôncnt aucun empefehement à noz officicrsdciulhcc 
Q^e les notaires ne receuront aucun contrafl,fils ne congnoilTcnt les contrahans,Stc. 

1 ^ Item, que les notaires ne receuront aucun contradl , fils ne congnoilTcnt les perfonnes, ou que 
' ils foyct certifiez St tcfmoignez ellre cculx qui côtraâcnt,fur peine de priuation de leurs offices. 
Qu'vnfcul notaire ou tabellion ne puilfe rcccuoir vn contrafl,lans tcfmoings,Stc. 

I . Itcm,qu'vn fcul notaire ou tabellion ne puilfe receuoir aucun contraâ,làns ce qu’il ait deux tef 
moings,noDobllant quelque coullumc locale conttaitc,laqu:llc auonsdcclarcc St déclarons nul- 
le St abufiue. 

Que les greffiers ne prendront aucunes choies pour les confignations,Stc. 

Ixvij. Item, 8t ne pourrôt prendre les greffiers de noz cours de parlcmcnt,bailliagcs,fcnefchaulcces 

CreAim ne St autres iurifdifhonsdc nollre royaume,n’autres cômilfaircs quclconques,aucuns falaircs pour 
confignacions qui fc feront en leurs maii^simais fil aduient qu'il faille faire en iuflice quelque 
gniunui gamifon de main,conlîgnation oudepoll,lcs fommes confignees feront mifes entre les mains de 
quciquebonbourgeois des lieux, cicu du confentement desparties,!! faire fcpeiiltilinun demou- 
rera es mains dcfdiâs grcffiers,lcfqucls greffiers ne feront tcnuz,Gnon comme fimpics dépolirai- 
res de la garde defdifls deniers confignez ou depofez. 

Quelcs greffiersdcsbailliagesSt fencfchaulcecs efcriuent fur les fcntcnccs 

ce qu’ils auront tcccu pourlcfdiâcs fcntcnces. , 

Itc,nous voulôs que tous les greffiers de noz bail!iages,fencfchaulcccs St autres liegesRoyaux 
efcriuent au dos des fcntcnccs St appoinâemcns de leurs mains , St fublignëtde leurs paraphes la 
fommede deniers qu’ils auront eue pour lefdiâcs fcntcnces St appoinflcmcs,fur peine d’amede. 

Dcl’idoinctc des greffiers St notaires mettant à pris les grclfc$,Scc. 

Itcm,quât aux notaires Stgreffiers des cours ou licees de noz iurifdiflions,lcfqacls prénent les 
greffes ou notaircries defdiâes cours à ferme auôs ordonfi Stordônôs q dotefenauât ne fera receu 

aucun 
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«ican aouite à mettre à pris lefdiâes notairics ou ctcAcs dcTdiâes cours & iuriftlitions , n’iccllcs CrefBm 
exercer comme dernier cncheriircur,Cil n’cft trouué idoine , & luflifant , bien renommé & experi- 
mente en icelles cliofcs:Sc au cas qui Iccüa dernier encheriiTcur ne fera trouué idoine & fuffiiânc, Sî 
pour l’cxctcer^ payeraJa folle enchère, ou fera mis par les ofiieiers de ladiâc cour, home ruffifant 
& idoine à exercer lcdiél greffe ou notairics,au pcrilsac fortunes dudid dernier enchcrifTcurdequel 
fera tenu exercer ledid office en fâ pcrfônnc , fans y pouoir commettre autre , fi ce n’eftoit en cas 
d’rt|cntcnccefetc,auquel cas il pourra commettre autre perfonne idoine &fuffifantc approuuee îo“““ 
parfaneborité de la cour ou fera exercé ledid greffe . Et aufsi eff défendu aux aduocarsdes cours Mr«om 
n’dbc grcffieis ou patticipans au proffit des fermes defdid^rcffcs, fur peine d’eftre priuez de po- f„ 

(hilation icponiz tf amende;#: feront tenuz les greffiers laiflcr lespapiers 4: regiflrcs en vn lieu pu mn J»" 
blique Sc icut,à f ordonnance du iugc,foubs lequel fera lediâ greffe exercé. 

Que nul autre que le prince ntymifle donner gracc,pardon,nc rcmifsion,#:e. Ju'rîêc « 

Item, combien qu’i nous feul,#: à noz fucceffeurs Roys de France, apparticnc de donner grâces, 
|iardons Sc remifsions;£t auec ce que nous auons pluficurs droids fingulicrs Sc priuileges, qui font bujas' it 
a nous,#: à noz fucceffeurs Roys de Francc,rcfctucz,cn ligne de fouuerainctéiNeantmoins aucuns f™'- 
noz Ucucenam Sc gouucrneurs,#: auisi leurs lieutenâs par nous cllablis en pluficurs contrées de no *’'*• 
Sre Royaumeont entreprins,#: fcfforccnt foubs couleur d’aucun pouoir qu’ils difent auoir obtenu 
de nous,ou de noz predcccfrcurs,donncr grâces, remifsions Sc pardons, foires, marchez, anobliffc- 
mens #t Icgiiinutions,#: cognoiftre des maticrcs,tant ciuilcs que criminelles de partie i partic,lâns 
appel ou râbmEt auec ce euoquent les caufcs,qui font par deuant noz fcncfchaulx,baillifs,#: autres între'sM 
ingesordinaiies,cn perturbât les iurifdidions ordinaires de nollrc Royaume.Pour ces caufes auons t" '* 
reuoqué 8: reuoquons,par cdidpcrpctuel #: irrcuocablc,lcurdidpouoir Scpuilfance quant à ce , en 
Icurfaifânr inhibition #: defenfêquc dorefenauant ils nedonnentgraccs,remifsions#:pardons,foi- 
tcs,inarchez,aiiobhircmcns,#: légitimations;#: qu’ils n’cuoquentles caufes pendantes par deuât les « 
itiges ordinaires,nc d’iccUcs cognoilfcntcn quelque maniéré quccefoit ; En enioignant toutesfois »#«>(«» 
aufHidsgontietneurs qu’ils facent exécuter les fentcnces de noz baillifs,lcnefchaulx 8: autres iuges, 
cniëmblclcs artelfs donnez par nofdidcs cours de parlement,dc tenir le pays à culx commis en feu Roy. 
retéde garder dcpillcric,vifitcrlcs places #: foncrcifcs,#: nous aduertir des entteprinfes que lô pour 
roit faire ennofilids pays Sc Royaume,#: défaire tout ccqui appartict en toutes autrcschofcs à bons K 

gaiinemeurs,pour 1a tuition Sc defenfedes pays âeulxparnous commis Sc députez. ror> Je 

De réduire le nombre des procureurs ennombre fiiffifant,&c. piiienci. 

Item,le nombre des procureurs,qui puis n’agueres iufques à prefent a efté Sc encore efleffrené en Ixxj. 
noz cours de parlcmct Sc ailleurs en fi grade multitude, que les vns ne peuucnt viurcpourles autres, fooc».' 
Sc ticnenctoufionrs les procès en lôgucur,à la grande foulle de noflre pcuple,fcrareihiid en nombre 
c6petent,ainfi que par noz cours de parlcmct fera aduifé,quc efdidcs cours , Sc noz autres iuges en J">â* J 
leurs iurifilitions Sc relforts,lcs gés de bié Sc fuffifans retenuz , Sc les infuffifans refequez &: reiedez. 

De tenir les grans iours par les prefidens Sc confeUlers,£:c. 

Item, Sc pour le fmgulier défit que nous auons i rendre iuffice i vn chacun , Sc mettre noz fub- il- 

Icds hors de procès,#: eu regard à la grande multitude des procès qui font de prefent en noz cours 
fbuucrainc^tcque difficile choie feroit en auoir prompte expeditiô, C par nous n’y cftoit pourucu; ioonfcti 
pour ces caufes auons flatué Sc ordonné,llatuons Sc ordonnons, que les grans iours Ce tiedront par 
les prefidens Sc confcillers de noftre cour de parlcmct à Paris en leur rclfort,#: es lieux ou d’ancien- c«' 

ncté on a accoufhimé les tenir; Aufquels grans iours afsiflerôt d’an en an,aux gaiges accouffumez, 

Tvn des quatre prefidens de noftre cour,L’vndcs maiftres des requeftes de noftre hoftel , L’vn des 
cjiiatréprêfidensdes enqucftes,aucc treize confcillers de noftrcdide cour;Sçauoir cft ,huid de ladi- 
aegrandc chambre,#: cinq de ladiftcchambrcdescnqucftcs,lclon leur ordre icancienncté.Er ne- 
ammoins auons voulu Sc ordonné que les confcillers , iufques au nombre de treize ( donc il y aura 'csaXiM 
hniâlaisiqni vouldront vaquer â l’cxpeditiô desproces,tanc criminels que ciuils,aucc nofdiéls pre- 
fidens durât le temps de vacations feront payez tout ainfi que fi parlement fcoic;#: les iugemens qui cruJc 
pat eulx fetont donnez iufques à cent liurcs tournois de rente, 4: mille liures pour vne Fois payées, j ■ . 
Sc des bénéfices iufques à deux cens liurcs toumois,auôs authorife Sc autliorilons,tout ainfi que fils jn^tTS 
eftoyent donncz,lcdiéf parlement fcant:cn leur enioignant qu’ils vaquent prcallablcmcnt à l’cxpc- 
dirion des macicrcs criminelles le plus diligemment que faire pourront, cnprcnant lettre de nome Imiu.' 
chanccleric couchant les macicrcs criminellcs,cn laforme accouftumec. 

Que les confeillcrs Sc prefidens qui vaqueront â l’expédition des procès 
durant vacations,fcronc payez de leurs gaigcs,#:c. 

Icem,anons ordonné Sc ordonnons que les gens cenans noz cours de parlement de Thouloufc Ixxiij. 
t:Botd»mx, tiendront Icfdids grands iours de deux ans en deux ans , chacun en leur reffort cefpc- 
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^ucmem,& lieux qu’ils verront dire i faire pour le tniculx, en enfuyuât la forme que nolHiâspre 
Cdcns & confcillcrs de nolfrecour <ic parlement de Paris ont accoulhimc de tenir:rcferué qu’ils ne 
&unL"i! liront que neuf. S^oir eft,vn prdîdct & huiâ confcillcrs:dont y en aura cinq laiz,& trois ctercz. 
lenaa £t neancmoins ordonnons qu’vn prclldcnt , auec huiâ de nofdiâs confeillcrs de nofdiâes cours: 
TMora ‘■‘"‘1 ^ clercz , qui vouldront vacquer a l’expediiion des procès , tant 

criminels que ciuUs.durant lefiliâcs vacations, feront payez tout ainfique lî Icfdiâs parlcmcns lêoy 
cnt. Et auons autorifc & autorifons les iugcmens quipar eulx feront donncz^ulques à lafommc de 
cent liurcs tournois de rente, & de mille fiurcs pour vne foisicn leur enioignant qu’ils vacquent pre 
miercment à l’cxpcdition des matières criminelles,en prenant noz lettres toucliant lefdiftes ma- 
tières criminellcs,en la manière accoulhimee. 

Du degré Bc prceminence des conlcilleTS de la cour. 

Ixxiiij. Item, voulons ic ordonnons que d'orclcnauat quand par nous fera pourueu aucun d'officedeno 

CodIoI - (Ire cofeiUer en noftrcdiéfe cour de parlcmét de Bordeaux, que lcdiâ ainli pourueu Ibit mis Sc entre 
te roque en ladiâ e chambre des cnqucHcs,h: le plus ancien receu de ladiAe grande chamim , voife & entre 
ftetiuSc en icelle grande chambre. 

nombre des confeillers es chambres duparlement de Bordeaux, Atc. 
fiumbre. Item, auons ordonne & ordonnons que ladiâe chambre des enqueftcsennoftrecourdeparle- 
Ixxv. ment de Bordeaux fera fournie de douze,cantprdldensque confeillers, tantlaiz que clercs,dcsplus 
î« "s'ilot nouucllcmcnt & dernièrement receuz, félon l’ancicnnetc de lcurreception:& la^âe «âde cham- 
duiu. bre,d'autres quatorze.Les buiéf defquels de chacune defdiâes chambres,auec vn prcfident,ponti6c 
donner &: fau-e arrelldes matières qui n'excedront deux cens liures de rente, ou l’equiualcnt, ou 
quatre mille hures tournois,poiir vne fois. 

I Q^'vnproce5nefoitpartypourladiuerfitéd’opinions,fil nepalTededeuxopinions,&c. 

1 tem, 8c fil aduenoit que nofdiéls confeillers de l'vne defdiâes chambres le trounalfent en diuer- 
fiiir <il fitc d’opinions au iugement d'vu procès, tellement que Ion voullift dire le procès élire pany , en ce 
. cas ne voulons n’entedons lediâ procès ellre party,f il ne palfoit de deux opinions. Auquel cas noz 
■loûk confeillers 8c prcildens de l’autre citambre deparuront lcdiâ procesiSc en ce cas , 8c pour lediâ do- 
partement fulhra qu’il palTe d’vn. 

Que ladiftribution des procès fe fera par noz prelidens 8c conlcUlcrs à Bordeaux,8cc. 

Ixxvij. Item , ordonnons que la diilribution des procès en nodrediâe cour de parlement de Bordeaux 
putribi fc fera par noz prcildens 8c confeillers, ainli que noz prelidens 8c confeillers de noltrc-cour deparlo 
cnlVur ment lie Thouloufc ont accoulbumc de faire. 

iituu. Q^e tous les iuges de ce Royaume fçaehent les ordonnances RoyauIx,8cc. 

Ixxvii). Item,8c cnioignons à cous noz prcfidcs 8c confcillcrs, baillifs,fcncfchaulx 8c autres iugcs,que de- 

réception de leurs olBccs , fur le deu de leur ferment , ilz ayent les ordonnances par 
ifioroM nous faiâcs 8c noz prcdccelTcurs, icelles voyent 8c fyachent à leur pouoir,entam qu’à vn chacun de 
la eiika culxtouchc 8c pcult toucher.Lclqucllcs voulons ellre lcues,unt en nollrediâc cour de parlement, 
Oïdan'm qu’es auditoires de nofdiâs,bailhts/cncfchaulx 8c iuges , deux fois l’anic’cll à fçatioir le Kndcmain 
“> de la fainâ Martin d’hyucr, 8c le lendemain de Qualimodo. 

Su ^ Q^’cn chacune cour de parlcmcnt,8c es auclitoircs des fcncfchaulx8c iugcsy ait vn 

liurc des ordonnances Royaulx,8cc. 

Ixxix. irem , voulons 8c ordonnons qu'en chacune cliambrc de noz cours de paricmenr , 8c lêmblable- 
ment CS auditoires de noz bailhfs, fcnclchaulx 8c iuges , y ait vn hure defdiâes ordonnances , afin 
que li aucmic difficulté y furuenoit on ait promptement recours à icelles. 

Q^e les fcmenccs prouifoires des iuges Royaulx,8cc.lcront exécutées, 
nonobllant oppolltions ou appcllations,8cc. 

Ixxx. Itc,8c en oultrc auons ordonné 8c oruonnons,q les fcntcnccs qui le doueront pariuges Royaulx 

en matière de doc ou rcpcciciôd’iccluy,de dation de tuccle,dc côfcâion d’inuctairc,d’mccrdiâion$ 
R de bics .aux prodigues ouinfcnfez,refcâions deponcs 8c de palTagcs,8c aufsi quâd ilferaquellion de 

urowoi- lâlaircs ou loyers de feruiccursde trois années 8c au dcflbubsiQ^e les fcntéces prouilbircs de noz iu- 
”à»M 8^* feront exccutccs,nonobllât oppofitions ouappcllations quclfcôqucs,8c fins prciudicc d’icelles: 
orroiuis en baillât toutcfuoyes par Icliiiâs Icruiteurs caution telle qu'ils la pourrôc bailler, de rendre Icfdiâs 
falaircs ou loycrs,f d citoit diâ en fin de caufe : les autres ordonnances de noz prcdccclfcurs failans 
bsiiinr* mention d’alimcns,douaircs,medicainens 8c autres prouilîons demourantes en Ictir force Severtu. 
Muüoii. Quf les fcntcnccs des iuges rcirorcilTans lâns moyen en la cour de parlcmcnt,cn matière pure 
perlbncllc.non excédantes la fomme de vingteinq liures tournois, feront exécutées, 8cc. 
Ixxiy. Iccm,8cpourobuicràlagrandc8cinfinicmulcicudc des procescllans en noldiâcs cours: 8cque 
noz fubicâs ne confommcnc plus leur temps ne leurs biens en vain,8c en petites caufes 8c matières 
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■uont ordonné 8e ordonnons qnc les rentcnces de noz baillifs,(ênefcliaulx & autres noz iuges ro- 
ibirifl'ans Cmnnoy en en no&LÔes cours, qui feronipar eulx données en leurs lieges principaulx, 
le CS autres eCqucIs ils ont accouftumé de tenir leurs aTsifeSiSc durant icelles en matière pure ciui- 
le te pcribncUc,qui n’excederont la fomme devingtcinq liurcs tournois, ou la valeur d'icelle, pour 
vnc rois payer, fcronc miles à execution:en(cmble la condemnation entière des defpens, nonob- 
ftant oppoGcions ou appellations quelfconqucs te £ms preiudice d'icelles,en baillant bonne &: fuf- 
'fiiâote caution de rendre le tout,ril eiloirdiâ en 6n de caufe que faire fc doyue : lefqucls dclpcns 
lcront taxez par autre lieutenant ou commis,qucccluy qui aura donne la fcntcnce. 

' , Des fcnteôces interlocutoires données pourraiibn de la fomme qui 

n'excedeta vingteinq liures tournois,&c. 

Irem,& C lefdiâesparties appelloyent d'aucunefentencc interlocuioire,au parauant la fenten Ixxxii. 
ce qui (croit donnée pour raifon de ladiâc fomme de vingteinq liures tournois te au deflbubsdci^ 
didfsbaillifs , feoefchaulx & autres noz iuges refortilTans lans moyen en nofdiües cours (comme reianuuô- 
diâcft'nedifG;rcTOntdeproccdcrauiugcmcncdudiâpcoces,nôobllantlcdiâ;appclouappcaoix, Rioooncc 
Ce (ans preiudice d’|CcuIx:linon qu'il fuft appelle des interlocutoires qui fcroycc dônez (ûr la com- 
pctcnce ou incompétence des iugcs,ou en matière de recufaiion. ccrirurp». 

Que les Icntcnces de rccreancc,ou de plein poifeiroire données parties ouyes paries iuges te- J™?"*?* 
fortilTans (ans moyeD,6cc.fcront executees nonobdant oppofitions ou appcllations,&c. 

licm,fie côbico que par les ordonnances de noz pcedcce(rcurs,lcs maticrcspoiTciroiresbcncIi- Ixxxiii. 
cialcs fc doyuent vuider fommairement & de plein; ncantmoinspour la fubtilitc des parties clics <)• 
ontcfté.C; encore font,immottclles,dontplufieurs maulx te inconueniensiî en aduicnncnt.Pour 
au^ucllcs choies obuier,&: afin que les eglifcs ne foyent longuement en fcqucllrc,auons voulu^ foire acoi. 
ordonné.voulonsScordônonSjquclcsfciiFcccsdc rccrcanceou de plein polTciroirecxpcdiccspar 
liitres,(ânt foy arrcdcràla rccreâcccn matière bcneficialc,qui (ont dônccs parties ouyes,par noz 
iuges en leurs fieges principaulx,&tqu'ilt donneront es autres lîcgcs cfqucls ils ont accoudumcdc 
tenir les afsifesjfic durant icelles refortilTans fans moyen à nofdiâcs cours,fcront exécutées , non- 
obdanroppolîtiont ou appellations qucirconqucs,fiC fans preiudice d'icclles: cnbaülant bonne Ce 
fiiffilântc caution par la partie qui aura obtcnu,de rendre les fruiâs,l'il cd diâ que faire lé doyue. 

Deproccdercs matières de recrcanccs nonobdant l’appel. — 

Item,&t lî Tvne des partics,au parauant la rccrcance adiugee , appclloit de quelque iffcrlocn- Ixxziiii. 
toire,neammoinsnofdiâs iugcsrefortiiranslânsmoycn(commcdiÀ ed)ne didereront de procc- 
dcr,nonobdant Icfdifis appel ou appeaulx,8: fans preiudice d'iccuIx:finon qu'il fud qucdion de la 
compétence ou incompétence du iugc,ou de la rcculâtion d'iccluy. 

La forme de procéder au iugcmentdcsrecrcances es matières bencficialcs,&c. 

Irem,& à ce que nofdiâsbaillif5,fenefchaulx,&; autres noz iuges rcibifiirans fans moycnen noz Ixxxv. 
conrspuident plusfcurcmcntproccdcr au lugemcnt dcfdiâcs rccrcanccs,auons cnioinâ & cnioi 
gnonsànofdiÂs iuges qu’ils appellent aucc culxfix [ou quatre pour le moins)dcscôlcillersou pra 
dbeiensde leurs fieges te audiioire,non fufpcâs ne fauorables à Tvne ne à Tautte dcfdidcs parties: 

Lelqucls (ctoni tcnuz,auec nodrcdid iugc,dc (ignerla fentencc oudidon d’iccIle. 

Que les parens des iuges qui auront congneu du foueniflement de complainde,ne 
feront commis au régime &: gouucrnemcnt,&c. 

Item.quad aucune cdplainâc fêta fournie/oit en matière bcncficialc,ecclcfiadiquc ou proplia Ixxxvi. 
ne,noz iugcs(royct prclidcs,c6rcillcrs ou autres noz officiers q aurôt cogneu de la matière ) leurs 
cofans & parcs ne pourrôt edre cdmis au régime & gouucrnemct de lacliolccootenticufciinais 
ferôe tenuz de cômettre autres gcnsnotablcs,nô fufpcâs ne fauorables à Tvne ne à l’autre des par- 
ties,à moindre^aiz q faire fc pourraifur peine de fuipcfion de leur officc,& autre peine arbiiraite. 

Qu’es matictes qui doyuent edre exécutées nonobdantTappel,foit procédé fommairement. 

Itcm,qu’cs matières qui doyuent edre exécutées nonobdant oppofitions ou appcllatiôsquclf Ixxxvti. 
cooqucs,&lâns preiudice d’iccllcs,nofdiâs iuges exécuteront leurs fcntcnccs,fans attendre noz 
lettresdechancellerie,necommifsionncauthotifaiiondenofdiâcscours. • 

Ptopofition d’erreur n’a point de lieu en matière poircflbire,foitbcncficialc ouprophane. 

Item, te combien qu’aptes que le podeiToire cd vuidc,foit en matière beneficiale ou prqplianc, Ixxxviii. 
les parties pmlfcnt auoir leur recours en matière pctitoirc : T outesfois aux trps palfcz ils (ont vc- vropafinoa 
nuz par propolitiâ d’crrcuc,dont nofdiâcs cours ont edé moult trauaillecs, fit font dcmourecs les 
clio/es conrcntieulcs longuement en proccs,dont pluficurs inconueniens font aduenuz. Pour auf mptopiu. 
quels obuler.auons ordonne te ordonnons qu’en matière podefibirc, prophane ou eccicfiadiquc, 
aucun d'orefenauant ne fera receu à propofer errcuriToutcs autres ordonnances concernans Icf- 
diâspollciroiccsdemonrans en Icut force te venu. 
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De rordonnanccfaiâe parle Roy Lois vnzie(me,qDaiicaux 
proportions d'erreur. 

Ixxxix. Item, ordonnons que l’ordonnance taîAc par feu noftrcccelchcr feigncur te coulîn Lois Tnzief 

îtoîrer' Wâ nom, en Nouembrc.rail quatre cens feptantencuf,Icue, publiée 8r enregifttcc en nollre- 

twôümScc diâe cour de parlcment,touchantlcspropofîtions d'erreurs Sc dcterminatiôsd'iceuJx,lcra entro- 
aoRoy Uu tenue.obferuee & gardée, félon la teneur d'iccUc:& fbrtita fon plein te entier eifeâ. 
yazitSme. Q^elcs iuges fans moyenproccdentcontrcles eiroreilicz,banniz te lu(ligoez,fil$ font 
par eulx de rcchcf reprins,iulques à fentcnce difü nitiue,nonobftant,&c. - 
xc. ltem,ordonnons que quant aucunsqui auroyent e(lccondcmnez,à cllre fu(liguez,ciroreillez, 
Bannh.clTa banniz,ou eu quelque autre griefue peine corpotelle,par fentcnce de iuge côpctent,fet6t rtprins 
par noz baillifs/cnefchaulx & autres noz iuges rcfortilTans fans moyen en noz cours dcparlemcr, 
rràceaurn pour autres cas,crimes te délits par eulx de nouuel câmis,iceulx noxbaillifs/enefchaulx ou leurs 
lieutcnîs te autres noziugcs refortilTansfaris moyen en nofdiûcs cours,poorroniproccdcrà&irc 
mioo riiRi- te parfaire les procès defdiâs malfaidcurs 8c criminels en leurs Ceges principaulx , 5c es autres ef- 
^ofeùint'rM q“'ls ds ont accouftumede tenir leurialsifcs, 5c durant icelles feulemér,nonobft3c oppolitions ou 
ura aiŒai appellations quctfconques,8c iufqucs à fcntencc diffînitiue incluüuement,5c iïelle faire exécuter: 
Sinon que ladiâe fentcnce difdnitiue en full appelle en nofdiâescours; Auquel cas le procès def- 
diâs criminels aucc iceulx crimincls,fera enuoyc en icelle cour par noldifls bailbfi , (énefehaulx 
te autres noz iuges dclTufdiâSjle plus tod que faire fe pourra, pour iceluy veoir 5C iuger. 

Que les iuges refortilTans fans mo^cn,5cc.feront 5c parferont les procès 
des vagabons lufques a fentence inclulîue,8cc. 

xci. Item, 8cc6bien que parles ordonnances de feu nodretrelchcr feigneur8ccoudn(queDicuab> 
v<ga^ M f(fulc}eull clic ordonne de faire 5c parfaire le procès des gens vaglibons quclon trouucroit dclin- 
prXaprT quâs,nonobdaut oppolitions ou appellations quclfcom^ es, linon en deux cas-.c’cftàiçauoir quSil 
ccilurcmT-^ ils font appcllans de laquellion,oudela mort,ouautrepcinccorporeilc.Neâtmoinspourccqu'en 
f Royaume y a grande multitude de vagabôs,8c qu'on a irouué par experiéce.que foubs cou- 
M. leur dcfdiàés appellations qu'ils intctieâcnt,plulicurs larcins,5c autres maléfices fe commettent: 

Orddnonsquc quandtels notoirement vagabons feront prins te apprekedez parnoldiâs baillift, 
fenefehaulx Sciages rcfortilTans fans moyen en nofdiâes cours, ilspourtôt parcillcmct faire 5c pai- 
fairclc^roccs dcfdiâsvagabons en leurlHiâs lièges principaulx,5c es autres cfqucls ont accoullu 
me de tenir les alsifes:5c durant icelles feulement iufques à Icntcnce diffinitiue incluGuemct,non- 
■ obdant oppolitions ou appellations quelfconqucs : 8c icelles fentenccsdiffinitiuesfaireexecutcr, 
linon que a icelles en Toit appelle en nofdiAes coursiauqucl cas furferra l'execution d’icelle fenten 
ce:te feront lefdiâs criminels menez en nofdiâcs cours aucc leurs procès. 

Des vagabon*apprehendez par autres iuges que par les iuges refoniflans 
fansmoyen en parlcment,&c. 

xcii. Itcm,li telles manières degens vagabons 5c autres qui auroycced^fuiliguczieiroreillcz, bannis 

Vigtboot te puniz d'autres griefiics peines corporelles(commc diâ eddelTuslelloycnc de rechef apprehen- 
dez pour autres cas par eulx cômisde nouuel , par autres iuges que nofdiâs iuges rcforcilTans fans 
iifniiKiii moyen en noldiâescours,lcldiâsiugcsquiainfi Icsauront apprchcdczicurpourront faire 5c par- 
«ooi J [jyf proces.MaisClefdiils criminels appelloyct d’eulx , ils feront amenez par deuers notice 

■ iuge fouucrain,oulediâ appel celbrcir,pour par luycognoidre de TarticIedudiÀappel. 

Des vagabons Sedes fcntence's contre eulx données, 
xciii. Icem,8c filelloit diApar nollrcdiâ iuge qu’il eull elle mal iuge parlediâ iuge inferieur SC fubat 

Tagabopt temc,nollrcdiâiugc pourra faire 5c parfaire le procès dudiâ criminel, nonobdaocoppolitions ou 
appellations quclfconqucs,ain(i qu'il ed diâ es anicics preccdés.Et l’il cdoit did bien iuge par Ic- 
geWcn:at diâ iugc inferieur,8c Icdiâ Criminel enappciladànous OU ànofdiâcscours.ncâtmoinsnodrcdiâ 
U NI rcnuoycca par douant lediâ iuge inferieur, pour mettre i execution Et fentcnce, linon que 

elle fud dil1initiuc,auquei cas oncnuoycra lediâcriminci aucefon procès par deuers ladiâccour, 
rtc félon qu'ilcdcontgnu es articles precedens. 

La maniéré de procéder alenconrre des vagabons,quant à infliger les peines corporelles, 
xcüii. Itc,8c à fin que lefdiâs baillifs, fenefehaulx 8c iuges Roy aulx puilfcnt plus feuremêt procéder à 
ne décerner^ baillpr la qdiô,tort ure,rcntcce de mort ou autre peine corporelle aufdiâs elTorcilIcz, 
rnoni coa- bmniz ou vagabôsIdontdclTus cd faiâe mention) auons ordéne 8c ordûnons qu'ils appellct aucc 
grÎMiMiys culit lixouiiijlpour le moIs)dcs cûfcillcrsSc praâicicsdelcur auditoire.nô fufpcâs ne fauorablcs; 
'''ntîiRis* fignct le jpces.fcntécc ou diâô q fera donc aiccôtredefdiâsprifonniers: fans dero 

“ "^6*'' toutefvoyes auxcoudumcs,vfages 5c droiâs oblëruez en pluficurs lieuxpticuliersdc nodre roy 

aume,ou on aaccoudumc de iuger lefdiâs criminels enafsidcce g homes lugeSs ou autre notable 
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on competent nombre.Et pourront nofdiâs iuges contraindre lefdiAs praâicicns à aliiller àfair* 

IcutdiQ procès, Bc à leur donner conlcil touchant les chofes deflufdiâcs , par rufpcnlion de poAu- 
1er, Se pat mulâes & autres peines pécuniaires , ainli qu’ils verront cAre à taire par raifon : uns ce 
que ponrlescholcs deflurdiâcsils puiAcnt demander falaire. 

Que les informations Se produâions fc ferontes mains des greffiers, &c. 
liem,ocd6nonsqueIesinformaiions & produStionsdes parties fe fctontd'orcfcnauât esmains xcv. 
dcsgtcfHcts de nozbailliages Se fenefchauicees Se autres fieges Royaulx : rcferuc les produâions 
qui en d'aucuns lieux de noAcc Royaume fc font esmains des enqucAcursiLcfquels cnqueAcurs, gieCo. 
incontinent que les lacs feront fourniz Se pre As à iuger , feront tenuz de les apponcr es mains du- 
diâ grctfierJequel grcifiet fera tenu d’enregi Arer IcfdiÂcs informations Se produâions qui luy fe 
root Millees/ans ce qu'il en prenne ricmfinon qu'iccllcs parties, ou aucunes d'iccllcs , voulfiiTcnt 
&rccollaaonsd'aucuncs de leurs picccs'.auqucl cas ilfera raifonnabicmentpayé de lôn faIairc,Ai 
km la vacation qu’il aura faiâe en la manière accou Aumee,ou par la taxation raifonnable du bail' 
lif^lencfchal,ao Arc iuge,ou leurs lieutenans,fi mcAier e A. 

Que les greffiers ferôttcnuz bailler aux iugcs,dedans trois iours,les produâiôs Se informations, zevj. 
Itcm,Se lequel grcflfier,incontinent lefdiâes informations Se produâions parluy rcccucs,Sedc 
dans lediâ iour qu’il les aura cnrcgiAiccs,entanc que touche lefdiâes informations,8e pour les au laramîùss 
très procès , dedans trois iours , pour le plus tard , fera tenu les prefcncerànofdiâs baillifs , fcncf- 
cliaulx,oaiugcs,ou leurs licutcnans,^ ce qu’il les prenne ou face prendre par qui bon luy fcmblcra. 

Et fera iccluy greffier mente Se eferirepar celuy qui les predra fon nom furie chef dudiâ regiArc, 
&leioarquM aura prins lefdiâes informations Se produâionsiSe l'cn defehargera quandilrccou 
nrerale diânn de l’ordonnance auec les facs des parties. 

Qim les informations fcrontdiAribuces àgens de bicn,&c. 
ltem,nousenioigndsàtousnozbaillifs,fcncfchaulx Se iuges Se leurs licutcnans,qu’cn toute dili xcvij. 
gcnce ils prennent deuers culx Icfiliâcs informatiôs ou produâiôs,ou les diAribuct ou facent bail 
Kroarlcbliâs greffiers fi ges de bicn,non fufoeâs ne fauorabics aux parties,aprcs qu’ils aurôt peins uom & 
lclermencd’culx,qu’ilsn’auront eAé,nc ne leront du confeildcfdiâcs parties cfdiâcs matières. Juaioa». 

De procéder fi toute diligence fi vcoir Se vifiter les informations,8ec. 

Item,enioignons aufsi fi nofdiâs baillifs , fcnefchaulx Se iuges ou leurs licutenans , qu’ils procc- zcviii. 

, défit en toute ddigcncc fiVeoirou fairevcoirlefdiâes infoi'mationsiSepourdonncrlescômifsions 
Alt icelles ils appellent nozaduocats Se procureurs pour les leur communiqucr.Etcefaiâ,Se apres aciaa pro- 
di^beration prinfe fur lefdiâes informations , fera faiâ vn diâon pat efeript , ligne de la main de 
celuy qui les aura veucs Se rapportées: qui contiendra les prouilions , tant d’adiournemens perfo- 
nels,prinlê de corps,8e autres . Et fcmblablcmcnt fera faiâ diâon par efeript par la forme deuanc 
diâcjdcs fcntenccs diflfinitiues Seinterlocutoircsfur les produâionfdcs parties: Lelqucls diâons 
fêronrbaillczaux greffiers auec les facs defdiâes informations Se produâions. 

Que les greffiers leront tcniiz d’cnregiArcr les diâons des fcmenccs,Sec. 

Item,que nofdiâs greffiers,auant que rien foit fccu, prononce' ou communique aux parties, fc- xcix. 
lonttenuzd’enregiArcr lefdiâs diâons,Se Icscnfilcrenfembic , Se garder les faespar deuers culx, 
pour en rclpondre,6e bailler les informations aux iours des adiournemens pcrfoiicls,ou fi to A que mtcut.ftifT 
^r vertu d’icelles prouifions aucuns feront emprifonnezà celuy qui aura la charge de les interro- 
guer,oufaireIeur proces,8e lefdiâs facs Se produâions pour les rendre auxpariics apres Icsfenten 
cesparloydiligcmcnt Se véritablement groffoyccs:oo(lSl en cA appcllé)les clorrc Se euangelifer. 

Deneprendre aucuncchofe pour la vilitation des procès auant le diâon prononce.Sec. 

Ité,8e ne fera demadé aucune chofe aux parties pou t la vifitation dcfdiâs procès par lediâ gref- c. 
fietifinon aptes les diâons pron6ccz,rcferu(! pour les gros procès Se de lûgucvifitatiâ, côme pro- 
ces de frmâs,dccriees,dedifcufsi6s,d’hipotcqucs Se taxatiôs de dcfpcns,Se autres procès, cfquels 
fctoit befoingaffemblergcns dcconfcil Se cômifiaires,Se les payer comptfit:Auqucl cas les parties 
mettront pat deuers le greffier, ce qui fera ordonne Se taxe taifonnablcmct par nofdiâsbaillifs,fe 
ndchaulx Se iugcs,ou leurs licutcnans,pour payer Se contenter lefdiâs confcillcrs Se comiflaites. », 'alite.. 

Que les greffiers ne prononceront aucuns diâons fans auoir les facs deuers culx,Sec. 

Itc^uc lefdiâs greffiers ne prononcerôt aucun5diâô$,ne les enrcgiArcrôt, fils n’ont les facs ci. 
deuers eulx.pour faire lafentenceauvray.fclonlcplaidoyc des parties, fansfuperfluitcdclîgagc: 
dôcils prédtôt(Se de toutes autres lettres d’importîce,8e quircquerrôtminute)ila raifon dcvingt 
fols tournois pourchacune peau de parchcmin,dc grandeur fuffifantc,Se loyaumSt eferipte , pour iimitUriit, 
leplus,ou moins,felonlescouAumcsSevfagc$dcslieux:Efquels(cncequifcroitmo!nsqucdcIadi 
âe raifon de vingt fols tournois pour peau de parchemin) nous n’entendoos aucunemet déroger, rua» r». 

Du falaire des greffiers. 
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Ordoniunces du Roy 

cii. Item, 8c au regard des autres lettres qui ne requièrent minute, commeTidimns,atrache^ au^ 
très lettres cômunes,Ierdiâs gccfliers en feront paycz,fcIonIes coullumes raifonnables deslicux. 

Q^c le geôlier fera tenu de faire regillre des prifonniers,8cc. 
ciii. Item,vouIons 8c ordonnons que le geôlier ou garde des Chartres 8c pnfons feront tenuz de fai 

Ceolien fe- re vn grand regidre de grand volume de papier,li faire fe peult,dont chaeû fueillet fera ployé par 
d°t le tndlieu: 8c dvn code feront eferipts do iour en iour les noms 8c furnoms , edats , 8c demouran- 

■icn. ces des prifonniers qui feront amenez en ladidc chance,par qui ilsferont amenez, pourquoy,à la 

^equede de qui,8c de quelle ordonnance , 8c dc’cd pour debte , 8c qu'il y ait obligation dml» fecl 
^ R oyaI,la datte de T obligation,8c le domicile du crcancicr,y feront cnregidrez fcmblablement. 

Que le geôlier ne dcliurcra aucun prifonnicr,fans auoir l'cfcroue,8cc. 
ciiii. Itc,8cde fautre code de la marge dudifl fueillet fera enregidre l’efcroue,cl1argiircmcnt ou def 

ïcwà'rTtî' eharge dcfdids prifonnicrs,tellc qu’il luy feracnuoyce 8c baillee parle greffier, lurlercgidre du- 
ptironnict diâcmprifonncmcnc,fans ce qu’il puilTc mettre horsoudeliurccquelqueprifonnicr,foitàtort on 
Umtrcroae. ^ droia,lins auoir ladifte cfcrouc dudiâ grcfficr,fur peine de l’amende enuers nous,d’edre con- 
traint dercndreledi£lprifonnier,oufatisfaire pour luy. 

Q^c le greffier fera regidre touchant les prifonnicrs,8cc. 
cv. .Item,lcdit greffier feratenu d’auoirvn regidre auquel il eferira la deliucâce,cilargiircmenc, le 
toutes autres expcdidôs dccliacû prifonnier,cnbricf,cn mettât le iour defon croprifonncmct,pac 
loucluiK lc< qui,8c cômét il fera expédie iSas toutesfois déclarer les procès ne les informatiôs qu’il gardera par 
Ti«°.rcf." *^“”5 luy. Et incôtinent ladite expeditiô faitc,bailfeca ou enuoira ledit greffier audit geôlier, 
ooaic. ou garde des prifons vnecfcrouc ou breuct,contcnâtleiour8c forme de l’expcditiô.Et aura ledit 
greffier pour chacune cfcrouc 8c cxpcdition,quinze deniers tournois,8c non plusfou moins,felon 
les coudumes des lieux)Sinô que ledit greffier cud vacque à interroguer 8c faire le procès dudit 
prifonnier; Auql cas il fera paye de fa vacation raifonnabIcmct,ainfi qu’il cd accoudume de faire. 

D’intccrogucr adiligencclcs adiournez à comparoir en perfonne. 
cvi. Item, que touscmprifonncz,arrcdczou adiournczàcomparoircn perfonne ferotpar nofdits 
baillifs,fcnefchaulx 8c iugcs,ou leurs licuccnans,inccrroguez à toute diligcnce:8c feront les marie 
CCS expédiées fommaircmenc 8c de pIain,noz aduocat Sc procureur Scies parties ouyes. 

De mondreraux gens du Roy,lcs informationsdes criminels,8cc. 
evij. ltcm,incdntinét feront mondrees lès informations 8c confefsions dcfdits adioornez,arrcdez . 
ou emprifonncz à noz procureur 8c aduocat, pour requérir ce qu'ils verront edre i requérir, pour 
le bien de iudice ou nodreintcrcdiSansce que rienenfoitmondre oucommuniqué aux panies. 

Forme de procéder contre les aceufez de crime 8c adiournez d comparoir en petfonne,8cc. 
eviij. Itcm,8c ce fait , fera appointe que Ion procédera extraordinairement , ou fi les patries feront 
vribnnim ouycsiauqucl cas elles feront buyes eniugement en plein auditoirc,auant qu'y donner appointc- 
fj"''^^^^mcnf.Et ccfait,fcrontlcfdites parties appointées par nofdits baillifs, fcnefchaulx 8c iuges,ou 
reineni m leurs lieutcnans (ainli que raifon deura) Iclditcs informations 8c confefsions demourans (ccreccs 
Cifnfeft^ deuers ledit grcffictiSmon que nodre procureur, par le côfcil de nodre aduocat, voulfid prendre 
depiiiba- droit par la confcfsion dcfdits adiourncz,arrcdcz ou cmprifonncziAuquel cas la partie aduerfe 
adioumcz en pcrfonnc,3rrcdcz ou emprifonncz,lcraappcllce , le luy fera ladite confef- 
qneiàpir- lion Communiquée (li cllcicrcquicrt) par les mainsde noz aduocat 8c procureur : à fin de déclarer 
fi elle vcult prendre droit ou non par ladite confcfsion. 

Des conclufions baillées parefeript contre les dclinqiians,8cc. 
f Iccm,Scfi nodrcditprocurcur,ou la panie,vouloycntprendredroitparladite confcfsion, ils 
Concloiiôi bailleront Icuts conclufions par cfcriptleuIcmcntiAufqucIlcsIeconfeflantpourrarcfpondrc à fin 
oînîincita feulement. Et ce fait leur fera fait droit,ainfi que de raifon. 

De faire fccretemcni le proccsdcscrimincIs,8cc. 

ex. Item,quant aux prifonniers ou autres aceufez de crime, aufqucls fauldra faire procès criminel, 
proetictimi ledit procès fc fera le plus diligemment &: fccrctcmcnt que faire fc pourra , en maniéré qu’aucun 
fiiauccre foitaduerty,pour euiter les fubornations 8c forgemens, qui fe pourroyent faire en telles ma- 
tomeni S( lU cicrcs,cn la prefcnce du greffier ou fon com mis , fans y appcilcr Icgcohcr , fergens , clercs , ferui- 
ligemuicM. ccurs,8c tous autres quiaurontlcfermentànous8c àiudice. 

Que les rccollemens 8c confrontations des criminels fc feront lecrctcmcnt, 8cc. 
cxi. Irem,irfcront toutes les diligences necclfaircsde plus amples informations , rccollemens ou 
confrontations de tcfmoings,ou pour la vérification de l'alibi ou autre fait faucun en y a receua- 
blc,pour,ou contre le prifonnter,lcplus diligemment 8c fccrctcmcnt que taire le pourra,cn manie 
re qu’aucun n’en foit aduerty. 

Comment 8c en quel lieu Ion doibt délibérer de la quclHon. 



r 



Lois douziefme. 



fueîl.70 

Item,Se lefdiâs procès fxiâs 1 toutes les diligrces <ic(ruriliâes,iulques à la queftion ou torture exij. 
noTdiâs bailliü , rencfchaulx &iugcs ou leurs Iieutenans , lcront délibérer ladiâc queftion en la Q»ciu«iW» 
chambre du confcil.ou aut^e lieu Iccret.par gens notables & lettrez non fufpcfts ne fauorablcs.it " « 

qui n’auront efté du confeil des parties , prelens ou appeliez noz aduocat & procureur, & ladiâe l>chst« du 
queftion dcliberee la ficrontincontinent exccuter , fans diuertit à autres aftes, fi faite fc pcult, fi- 
non le four enruyuant,fàns rien en dire ne reueleri perfonne. 

Que le greffier eferira la forme de la queftion, & les prefens.Bt c. 

Itcm.qt^à exccuter ladiâe queftion ou torture, lediâ greffier fera prcfenr.qui eferira les noms exiij. 



des fergcns,fk autres çrefcns.la forme te maniéré de ladiâe queftion,& la quantitcde l’eaue qu’ô 



aura baillée audiâ pnfonnicr,& parquantcsfols la réitération dctorturc,fi aucune en y a, les inter 
rogatoires te refponfes,aoec la perfeuerance du prifonnicr,la confiance ou variation: te le Icndc- ^ p«rfe»ni 
main de ladiâe queftion, fera de rechef interrogue Icdiâprifonnier, hors du lieu ou il aura eue la 
dtâe torture, pour vcoirfâ perreucrancc,& fera le tout efeript parlediâ greffier . nier. 

De nereiterer la queftion fins nouucaux indices. 

lccm,nous défendons à tous noz baillifs,fcncfchaulx,& iuges ou leurs lieutenans, qu’ils ne pro cxiiil. 
cedenc à réitérer de nouueau ladiâe queftion ou torture audiâprifonnier,fâns nouucaux indices 
De tenir fccrcts les procès criminels. 



Item.qu’apres le dcuoirfaiâpar iufticc,tant de qucftion,confromation,ou autrement , lediâ cxv.' 
pcx>ccs,ectouc ce qui aura eftéfaiâ en la matière, fera veu& vifitcpar nofdiâs baillifs.fcncfchaux >■'<>'« 
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te iuges ouJenTslieutenans:8c eu fur ce confcil de gens non fuipcâs ne fauorablcs ( corne diâ cft 



defrus)prefcns noz aduocat te mocurcur,pour prendre leconfcil , de ce qui fera de faire , pour le rrefenre 
biende iuftice:& eferira le greffier les opinions &dclibcraiiom:b fera le tout tenu fcccct,ftir peine 
de punition corporelle contre les rcuelans,ou autrement félon l’exigence des cas. fcnm.”™ 

La forme de prononcer la fentcnce criminelle contre Icprifonnier. 

Item,8c fil eft conclu que lediâ prifonnierfoitcfidcmncàmort, ou autrcpcinecorporcllr,nof. cxvi. 
diâsbaiUifs,fenefchaulx te iuees ou leurs lieutenans, prononccrontlcurfcntcce en plain auditoi scmmcccrt 
te, ou en la chambre du confeiT,luy eftan t en la chartre & prifon, félon les louables couftumes des 
lieuxicfqucis lieux de l'auditoire,ou de l.idiâcchambrc fcramcnclcdiâprifonnicr,S:luy ferapro 
nonccc ladiâe fentence en la prefence du greffier qui l’cnregifttcta au liurc des fcntences : 8: fil 
nVtreft appellc,afsiftcra aucc lediâ prifonnier,& l’accompagnera lufqucs à ce que ladiâclcotcn 
cefôitexccntee te le iour mcfmc. 

Des cas non requerans punition corporelle. 

♦ Item, quantauxautrcscas non requerans punition corporelle, fi noz aduocat 8f procureur cxvii. 
voyent^e la matière foitdifpofce à prendre droiâ parlcproces,lapartieferaappclIcc, S; liiy fc- 
rala conrefsioncômuniquee parles mains denoz aduocat te procureur, pour dire procédé ainfî 
que diâ cft deffus. 

La manicrede procéder en procès ordinaire contre vn prifonnicr,&;c. 

Itetn,G par lediâ procès extraordinaire deuemer faiâ on n’auroit peu rien gaigner , le il feroit cxviij. 
befuiDgoirlcspanies,Sclesreceuoircnproccscxtraordinaire,nofdiâsbai!lifs,fenefchaulx,&:iu- Ciimindcj 
ges ou leurs lieutenans ordonneront que les parties feront oyes par confeil à certain iour, auquel 
le prifbnnierfèra mené en iugement, & la matière plaidoyee puÛiquement : &; feront les patties apra rroto 
eyeSySe aufsinoftre aduocat ounoftreprocureurpourleprifonnier prefent : le filcdid criminel c- 
ftoitportcurdclcttresdcremifsion ou pardon, il les prefentera à genoux pour au furplus les ap- 
pointer en iugement te au confcil,ainfi que de raifon. 

Derelargifremcntd'vnprifonnier,&:c. 

Itero,& en matières criminelles,quand les parties font appoinâecs contraires , le en enquefte exix. 

(C la maticTc y cft dirpofcc)lc prifonnier fera clargy,cn baillant bonne&fuffifantc caution de com 
paroir en perfonne au iour que l’cnquefte fe deura rapporter ou dire recrue. 

Queceluyqui aurafaiâ l’information contre le criminel,fera rapport de 
toutlc fecret de ladiâeinformation. 



Itcm,qu’en toutes matières criminelles l’ent^uefteur ou celuy qui aura faiâ les enqueftes , fera ca x. 
tenu de faire rapport du fecret defon cnqucfte,a noz baillifs,fcncfchaulx, te iuges ou leurs lieute- infunuiiô 
nans,6c(Cmeftiercft)mâftrcr le cotterics principaulxtefmoings ànofdiâs bailhfs,fenefchaulx& 
iuges ou leurs Iicutcnans,en la prefence de noz aduocat &procurcur,ouiceulx appeilcr auât leur 
rapport ou réception de ladiâe enquefte, pour côclurre le délibérer entre eulx pour le bien de iu 
ftice,comme on deura procéder cotre l'aceufé au iour de fon elargiffemct, à fin de le reftraiodre, 
ftürcconfrontations,ou autre procedure contre luy,fclon que la matière y fera difpofce. 

De reftraindre vn ptifonnicc elargy,auant que procéder à la condemnation,8rc. 
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Ordonnances du Roy 

Item, qu’en toutes matières criminelles fi Ion trouue qu'en voyant & conrulcancle procès otdi 
naire,le prifonnicr elar^y doyuecilre condemne en aucune peine corporelle, crimincUe ou ciui- 
le,nordiàs bailhfs,rencichaulx,Sc iugcs,ou Icurlieutenâs ferôt rellraindre lediâ prUbnnicr,ou en 
aduertirôt nofili£h aduocat & procureur,pour en faire la diligcce, à fin que iullice foii alTcuree de 
la perfonne du c6demnc,& que la fcntence foitpronôcec en fa prefcnce. Se incôtinent exécutée. 

De la taxation des amendes. 

Item, que toutes amendes feront taxées par vn mefme regi(tre,auec la condemnation,appelIez 
noz aduocat Se procurcur,Se autres ayans intereils , 8c eulx ois,iâns les taxer fccrettement ne par 
regifircàpartide laquelle taxation nollre rcceueurpourralcucrvnroolle,libonIuyrcmble. 

Q^e les condemnez en l’amende enuers le Roy,tiendront prifon,8cc. 

ltcra,que les condenez en l’amende enuersie Roy tiendrontprifi>n,iufques àce que payeméc 
foit faiâ,8e ne pourra le greffier bailler eferoue ne deliurance audiâ condemnc.fil n’a quitâce de 
nofirediâ receueur ou les deniers en fes mains donc il fera tenu refpondre à nofirediâ receueur. 

Qim les condemnez en amende tiendront prifon poucl’interell de partie. 

Icem,tcmblablemenc les condemnez en amende,8c à tenir prifon pour l'incereft de partie , ne 
feront deliureZjfans ce que le confencemet deladiâe partie foie enregillce', duquel lediâ greffier 
fera mention en fon eferoue. 

De cculxqui à tort font faire emprifonnemenc. 

Item, Se au regard de cculx quiauronc faiâ faire aucuns emprifonnemens ü tott,iIs tiendrôt pci 
fon iufques ice qu'ils ayenc paye' les dommages Se intereils tels qui ferôt taxez pat iuflice,Sc qu’il 
en foit apparu par l’cfcrouc dudiâgceffier. 

La forme de prelcnter vne remifsion par le criminel. 

Icem,quc cous porteurs de remifsion, pardô ou aucres,de quelque ellac qu’ils foyent ferôt tenuz 
de les prefemeren iugcmcnc,8e en ferataiclc leâure en leurpreicnee, nue celle Se à genoux , noz 
procureurSe aduocat SC les parties( f aucunes en y a ) appelleesiSe fera le requérant incerroguif par 
ferment fi Icfdiâes lettres contiennent vérité. Se f'il en demande renterincmenc,8e inconcinct re 
quiere ou nô,fera renuoyé en la prifon pour ellre plus ampicmec intetcoguc fur le cas, mermemet 
lur les informaciôs,r’aucunes en y a: Se lil y a informations precedentes ou fubfcquentes, lefdiéles 
lettres qui le chargent plus que le côtenu en fes lettres S: la matière y cil difpofec, ion procédera 
contre luy extraordinaircment,fur la furreption ou obrcpcion dcfdiéles lettres , félon le contenu 
cfdides informacions,ainfi que dtâcll delfus des autres criminels. 

Que les gens duRoy feront oiz fur les lettres de remifsion Sc pardon. 

Iccm,Sc fi Ion trouue lefdiéles lettres de remifsion,pardon,la côfefsion dudiél prifonnier, 8c 
diéles informatiôs côformcs Sc côfonnances, noz aduocat Sc procureur auec les parties feront oiz 
pour au furplus ellre procédé à l'cntretcncmcc dcfdiélcs lcttres,ainfi qu’il appartiedra par raifon. 

De ne prendre aucune chofe pour les clargiflcmens des adiournez à 
comparoir en perfonne,Scc. 

Itc,nous defendôs à cous nofdiâs baillifs,fenefchaulx Sc iuges, oulcurs lieutenâs,noz aduocat 
Sc procureur, tous greffiers,enquellcucs, Sc tous noz autres officiers , qu’ils ne prennent n’exigenc 
d'orefenauant cinq fols tournois, n’aucrcs fommes de denicrs,ne cliofes equipolentcs,par eulx ne 
par interpofees perfonnes pour les élargi ifemencs defdiâs prifonniers,adiournez à comparoir en 
perfonne ou arrcilez,quelquc coullume locale ou vfage qui foit au contraire: laquelle nous auons 
abolie Sc abolilTons:Sc Icmblablemeoc dcfcndons,tant à nofdiâs baillifs , fenefcluulx Sc iuges ou 
leurs lieutenans, enquellciirs Sc greffiers Sc à nofdiéh procureur Sc aduocat , que pour rcnccrinc- 
mcnc dcfdiélcs lettres de rcmifsion,pardon ou rappeau de ban , ils ne prennent aucune chofe par 
eulx ne parinccrpofcc pcrfonnc,fur peine de fufpcnlion oupriuationdc leurs olfices,quclquc edu 
Hume ou vfage qui puilTe ellre au contraire. 

Q^c les greffiers feront rcgillres de tous appoinélemcns,fentcnces intcrlocutoircs,8cc. 

ltcm,nou$enioignons aufdi&s greffiers qu’ilsfacencrcgillrc de tous appoinélemens, fencccei 
interlocutoires, Sc autres aélcs iudiciatesifiir Icfqucls rcgillres Icfdiélcs expéditions feront leuces 
quand les parties le requerron t,par vn petit brcucc de parclieminfquanc à celles qui ne fer uéc que 
pourinllcuétion de la caufc,Sc n’cninorcct aucunccommifsion oudccilion,fil n’en elloic appellé) 
lequel brcuct fera fignédudiél greffier ou fon commis feulement, fins y faire appofer fignet, Icel 
ou marque de nofdiéls baillifs,lcnclchaulx,SC iuges Royaulx ou leurs lieutenans, Sc fans pcendro 
autrcchofe que ledroiél du grcffier,ainliqu'il cil accouilumé raifonnablcmcnc. 

Du clerc qui ligne en l'abfencc dugrcffier,8cc. 

Itcm,nous defendôs à nofdiéls greffiers qu’ils ne fignenc nen des expéditions Scappoinélemés 
qui ne foyet côccnuz en leur regilltc,8c qu’ils n’ayct qu’vn clcrc,qui Cgnc en leur abfêcciSc oulcre 
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^tt’Usn'^ntaueuns clerci,de<]aoy Ils nevuci{lcnt rcrpondce,8:qttineroyct expmscnpraâiqnc 
bienfamez8{ teoommcZjSc qu’ils ayencfôiâ lelcrmem à iullice. 

De vacquer à l’expcdition des priTonnicrs leiourdu vcndredy,Kc. 

Item,nous ordonnons que noCücts bailiifs,rencrcliaulx & iugcs,ou leurs Iicutenans,lycc ionrs cxxxi. 
ordinaires &: députez, pour oir les plaidoiries, & autres iours de conicil,pour iuger les procès , fe- 
Ion Icscouftumes louables desrieges;& es lieux ou il n'yauroit aucune couflume de ce, nous vou dïnî*'*'*" 
tons y eftte pourueu par noz otficiers:& voutôs qu'ils foy ent tenuz de vacquer à l’expcdicion des 
prifonntets au iour de vcndredy,& cous les autres iours de la fcpmaine, quand meiberfera. 

Qiic les buUifs te reneicliaulx,n’inftitucnc aaicunsofficiers,rans appcllerles gens du Roy. 
ltem,nousdcfcndÔ5itou$ nozbaillifs,fcnefchauIx &iuges,qu'ils ne tacent aucunes infticutïds cxxxii. 
d’aueds ofdctcrs oudemaiftres de mcftier,iàns appcUcr noz aduocac & procureur,^ autres ayâs 
torrreilsen la macierc,cn déclarant tout ce qui aucoii e(ld faiâ au côiraire de nuleflcâ te valeur. 

Q^e les iiigesauanc que Te leuer de leurs lieges feront publier les dcfaults,&;c. 

Itc,nous enioignons àtous noz badlifs,fenelchaulx & iuges ou leurs lieucenâs, qu’auîc qu’eulx cxxxiii. 
leoerdc leurs <icges,ils facct lire te publier cous les defaulcs,qui pareulxou l'vird'culxauroycccflc ià- 

baillez cediâ iour, 8: qu’ils facct que les prefeus foyct rabbatuzfans tien payer, en prenât appoin 
âemenc Stprocedant a lacau{c;&; ccfaiânofdiâs iugesou leurs licutenans leuez, ne feront plus ‘"gcrèune 
t^bbatuzleldifb defàulcs fans caufe legitime,ncfansappcllet les parties qui les auroyce obtenuz, 
te fans ce que ccluy qui aura obtenu lediff dcfault,puillc cilre miscndcfault dudiAiour. 

Qw; les procurations des procureurs feront mifes au greffe, 8cc. ' 

Item.queles procurcAts qui cotnparoiilcont pour les parcics,(cronc tenuz démettre leurs pro otzziiii. 
CKaiions au greffe fils en font tequis:& feront tenuz lefdiâs grcfiîcrsdc les cnrcgiftrcr, fi IcfdiAs 
ptKurcurs pour lespartics les veulent tecouuccr , finonics enfiler te garder , pour iccuir te valoir 
eequederaiibn. 

<^e Iccliancclier Icra tenu de fcclcr ou reicûcr les lettres, félon la debberatiô du confcil.BCc. cxxxv. ’ 
lcem,auonsenioinAàno(tre chancelier, ficluy defcnd6scxprciIcmcnt,qucquclquccliofcquc imrade 
Iny puiftions dire ou eferire au côtrairc,par importunité de pouifuiic,ou autccmét,que les lettres 
qui feront délibérées par noftre côfeil pofe ores quelles fufient par nous cômâdccs ibyet fccliccs dieu rdJn 
bexpediees ou rcieâees,fclon Se en cnfuyuâc ccqui en fera côclu Se délibéré parnoftrcdiAcôfcil 

Quelcs parties ou autres pour elles n’encreront au feaude la chancellerie, &c. cxxxvi 
ltem,nons ordonnons qucles principalles parties, qui ont lettrcs'à feellcr, leurs fcruitcurs le Co cl>i«Uef[« 
licitcurs,n*cncrcroncpoint aufeau , afin que les lettres puiffent miculx & plus franchement cftrc *■ ‘1“' 
debberccs Je dcbatucs en leur abfcnceiJe aufsi n’entreront aiidiA feau que les maiffres des reque caKcS»!* 
ftes de noffre hoftel,confcillcrs,fccrctaircs 8; autres ncccffaitcs.pour le faiA dudiA feau , lefquels 
feront tenuz de faire ferment es mains dudiAchancellicr,de non rcuelcr en maniéré aucune aux 
parties les diAs 8c opinions de cculx qui auront parlé de la dcpefclie de leurs lettres. 

Duferment des rapporteurs de la chancellerie. 

Item,que les rapporteurs de la chancellerie feront fermée de dire 8c déclarer la difficulté qu’ils cxxxvii. 
verront 8c trouncront offre cslciccesqu’ils rapporteront. 

Du ferment des icetettaires, 

Item, que noz fecrettaircs feront femblablcmcnt ferment de non rien prendre pour la feule Se cxxxviU 
ümplciîgaanirc des lettres. 

Des corpeesJc autres charrois extraordinaires, quepluGeuts feigneurs 
lieuenc fur leursfubicAs. 

Item,8epoorceqnefouuentaduicnc quclcscomccs,barons,cheualiers gentilshommes Scaucres cxxxix. 
ayans tcrrçs,hômes 8c fubie Ay en noff re Royaume, pais Se feigneurics fc trauailicne ioumcilemcc tïe»iilil>o« 
de Icucr fur Icurfdi As hommes te fubieâs,&; autres leurs voifins.pluficurs femmes de denicrs,qué " 
lité de grains 8c de vin$,coruces,charrois, 8c autres chofes extraordinaires, tant par remonff races 
qu’ils leurs font 8c font faice,dc les garder des gëfdarmcs, mcnaccs,qu'aucrcs voyes indeues te def 
rai(bnnables,à lagrand foule de noffrcpcuple.Voulans à ce pourucoir,8c garder nofdlAs fubirAs 
de toutes opprefsions 8c foules(comme roilon cff)nous auons fai A 8c faifons inhibition le defenfe 
à toutcmianicres des gcns(dcquelqucautoricé,prccmincnce 6c qualité qu’ils feycnequ’il ne pren 
nenr a'exigcncgou permettent ptendrén’exigcr en leurs terres, 8c fur leurs hommes le fubicAs ou 
aatres,aucunes exaAions indeues par forme de don,taiiles,aides,coruecs,ne autremet indeueraét . 

iinon es cas,cfquels iis leur ferâc tenuz redcuab]es,8cles y pourroc côtraindre par iullice fans leur 
vouloir sê cfifencement, fur peine de redre le doubleiSc quât auf parties payâs,de peine arbitraire 
Que les fenefchaulx baillifs te autres iuges ne prendront aucune chofe des fergens. 
kcm,poutce qu’auûs efté aduertiz que noz gouuerneurs,baiilifs,fenefebaulx te iuges, leurs lieu- cxl. 
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Ordonnances du Koy ^ 

[cnans fie autres noz officiers , foubs couleur de Icuts offices prennent pluCcnrs dons notai* 
res,fcrgcns fie autres eitans de leurs ^ouuernances,baiUiagcs,renerchaulcccs,fie iuriidiâions : Ki-, 

‘ cculxpouc ces cauicsauons prohibe Se défendu, prohibons fie defcndons.qu’ils neprennentne ro ' 

{oyuct par cuix ne par inicrpofees pcefoones aucune cho{ê,lbit par forme de don gratuit, liberale 
ment faiâ,ou autremet en quelque maniéré que ce foitidefdiAs notaires, ferges, fie auucs noz fub 
leds dclTufdiâsirur peine de prtuatiâ de leurs offices: fiequât à nofdiâs fubieâs,d'amcde arbitraire 
De ne mettre parles feigneurs aucuns nouucaux fubildcs fur les mareban 
difes allans par les riuicre5,8ec. 

exii. Item, fie pourcc qu'auons cllé aduertiz que pTulieurs feigneurs fie gctilshommcs mettet par cha 

Mucl»n> ' cuniour,leuagcsfie nouucaux fubfidcs fur les marchâdifes,qui fc mettent furies riuicrcs fieflcuucs 
^tSeCaire nauigeables,à la grâd' charge de noftrc peuple: Pour ces caufes auons ordônc fie ordônons qu*en • 
chacun Acuue ou riuiere nauigcablcs,les marchans frcqucntanslcfdides riuicrcs Se flcuucs, pour 
tion poyt U ront faire bourfe commune, Se impofer fur leurs marchSdifes aucunes fommes de deniers pour la 
Irann»- ^ dcfcnlc dé leurs raarchidifes, le tout en la forme fie maniéré de labourlc citablie par les 

ebu^ics. marchansfrcquentanslariuicrcdc Loire. 

Touchantlcpcticrccldc Montpellier. 

cxlii. ltcm,fiepour obuicr aux abbuz qui ont efte faids par cy douane es léaulx rigoreux,fiemcfmcmcc 

smI Ue Mit du petit fccl de Montpcllicr,cIl ordonne ce qui f enfuit: Et premièrement que d'orefenauât d’vnc 
mcfmc dcbtc( terme ou fomme efeheue àpayer) le créancier pourra cxpolcr vncclamcur detou- 
tcladidc dcbtc,ou partie d'iccllc ainfi qiicbon luy fcmbicra , iufqucs à ce que ladiâe clameur lotc 
entiercmem fit deuement cxccuice.Et Ihi adulent qù’il y ait oppolîtion,lcdid créancier ne pourra 
autrement clameur cxpofer,iufqucs à ce qu'elle foie vuidee fie terminée par fcntcncc,nonobllanc 
qu'en l'indrumcnt les parties ayent confenty fie accorde do contraire. 

Q^eJa garde du petit fecl ou Ibn lieutenant nepourront rcceuoir aucune clameur, 

(ans veoit l'obligation pajree,S:c. 

cxliU. ltcm,quc la garde dudid petit fcel ou fes licutcnans,nc pourront rcceuoir aucune clameur, Ems 

cuaxtattia vcoirl'inlbumcnt obligatoire palTc à la rigueur dudid petit fccl,figné Se tabclhonc,fie que Iccrean 
ou i'acc mettre par main du licutcnant,par lequel l’cxpofera ladide clameur,au dos du 
“ did inftrumcnt,ia fomme pou r laquelle il voüldra expofet ladide clameur , fie le hure ou fueillec 
ou il fera cnregidré. Se par qui fera expofé. 

Lafbrmcdc faite exécuter les obligations faides (bubs ledid petit fecl. 

cxliiii. Itom, que Icfdids créanciers feront tenuz expofer lefdidcs clameurs qu'ils vouldront cxpolcr 
ERcotiiiii contre leurs debteurs au plus prochain licge,d’ou fera lediddebteur ou crcSciCr,Se lefquclles cla- 
meurs ledid créancier fera exécuter par les prochains fergens dodid petit feei dudid licu,d'ou le 
MSiytOia! ta ledid debtcurifie fera permis aufdids creâcicrs de porter fi: prefenter eulx mefmes, ou faire poc 
ter fi: prefenter fans fergens dudid petit fcel ,lcfdides clameurs aux iuges fi: officiers ordinaires, 
d'ou feront leurs dcbtcurs,pour le faite mettre à cxccotion.Et en cas de refus ou dclay,quc les ordi 
naires ncvouldroyct exécuter, ou faire exécuter lefdidcs clameurs, fera licite aux creâcicrs ou mef 
làgersprcdrc les plus ,pchains ferges de ladide cour dudid petit fccl,d'ou fcrâi lefdids debteurs. 

Que les gardes du petit Icel ne pourront prendre à ferme les cmolamcns,S:c. 
cxlv. Itcm,lcfdidslieutcnansdeladidc garde ne pourront ne deurontarremer, ne prendre à ferme 
les décimés Sc cmolumcns dudid petit fccl, n'aucun membre d'iceluy . Et pareillement ne pour- 
ront cdcc pccfonniecs,n'auoit intelligence auec les fermiers dcfdides décimes Sc cmolumês,poor 
_ obuicr aux concuisions fi: abbuz qu'ii y pourroyct faire Sc commectcc:fur peine de priuation d'of- 

fice,S: d'amende. 

De l'execution desclaméurs dudid petit fccl,fi:c. 

exivi Itcm,qu'apresqueladideclafflcur fera cxpofceiladidegardc, fcfdids lieutenâs Sc fermiers def 
Eienuui dides dccimcs,fi: emoIumens,attendront trois mois,ou que le quartier foitpalTcjauant qu'ils puif 
foar cil - contraindre ledid debteut pour ladide dccimc,contrc qui fera expofec ladide clameur, pour 

lîncnidi'’ Icsdccimcsficcmolumeiis d'icellesifi: 11 lediddebteur foppofcalcncontrc de l'execution dcladi 
fuû bd. ûc clamcur,pareillcmcnt nepourront exiger,ne leuer Icfdides décimes Sc emolumes iufquesà ce 
que ladide caufe fuit finie S: terminée par fcntcncc . Et ce faid dedans le temps fi: terme de cinq 
ans deura exiger fi: recouurcr f emolumet defdidcs clameurs Sc décimés , làns ce que paflë ledid 
• temps luy foit permis en demander aucune ebofe. Et en enfuyuant les ordonnances anciennes fi: 

Aile dudid petit fcel feront tenu^ Icfdids gardes Sc lieutcnans ou fermiers demander les cmolu- 
mens fi: dccimcs defdidcs clameurs audid dcbteur:â leurs dcfpcns vnc fois tant léulcment auant 
que pour icelles Icspuilfcnt enuoy cr exccutet ou fairedcfpenfc. 

Les lieges du petit fcel de Montpcdicr. 
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Iteinp«utee<)ue les gardes dudift petit Icelle temps paife ont employé 8c augmente les liegesj cxJvij. 
plus (SUC le nombre comcmi es ordonnances te inlluutions dudicl petit fccl , oultre les lieux ordon sicgn dû 
nez (î ancienneté, c'eft i fçauoir de Pczciias,Caicanbnnc,Clermont en Auucrgne,Thouloufc , Al- f*” 
bi,ViUe6anchc,Mendc,Villcncuuc lez Auignô,le Pontfainâ clpric,le Put, Lion , Sainûflour Vzes, 

Gignac & Tulle: 8c ont cllably licutenâs en autres diuers lieux oultre les lieux de<rul>liâs,8c en plus 
«andoombte; A elle ordonné que les lîcgcs ou licutenâs Icront reduiâs audiâ nombre ancitm feu 
L-men r , félon Udiâc inibtution 8c fondation dudiâ petit fccl. 

Des g^ges des licutenans 8c officiers dudiét petit lêel,8cc. 

Item icaulê que par cydeuant Icfdiâs licutenans prenoyent cinq fols tournois pour les régi- rxlviij 
ftresjettm te fc<il,A efté ordonc,quc d'orclcnauât ladiâc garde ne Icitiiâs lieu tenâs ne prendrot 
ne lecounrcront pour leurs emolumens dcfdiAcs clamcurs,IInon ce qu'andennement te par la fon pour lu 
dation dudiâ petit fccl, leur a elle taxe te ordonne, qui cft pour la fondation, cômifsion, te clameur 
du leel,douze deniers Pahlls,8c pour quittancc,douzc autres deniers tant feulement, qui Ibnt deux 
lobe lîx deniers tournois: 8; toucihant la dccimc ne fera Icuéc que la iullc te vraye décimé de la Ibm 
■ie,poDr laquelle la clameur a dlc expofcc,aucc l’émolument d'vne maille pour bure, quand la de 
bce excédera la lômme de vingt bures tournois. 

les beutenans feront regiftres pour enrcgillrcr les clameurs, 8cc. 

Item pource que Ion a trouuc en pluficurs beux les clercs ou commis des gardes 8c beutenâs,qui ç^[,v 
ponoyent grande multitude de roolcs pour exécuter 8c Icucr les décimes des clameurs , parquoy Rcgmrts 
lcfiiloyent4ceommcttoycntplulîcursabuz8cfaulfctcz,ac(lcadujfc que chacun lieutenant fera 
vn bure ou chattic li bcfoingell , c'cll à ftf auoir vn pour chacun quancron , lequel liurc ou bures le *,*,'1* 
lont rebez en bonne forme , 8c aptes fera efeript au commencement dudiH liurc par lachéle garde «!•»(»■ 
ou Chi beutenant principal, le nombre des fucillctz, 8c ligne apres de fon feing manuel , te iceluy li- 
Brecndlic te feellc du fccl de ladifte cour,à fin qu’ils ne puifient changer. Et pareillement fera mis * 
au ddfus dudiâ liurc le nom ou lettre de ladiâc garde ou fondiâbcutcnant , qu’on vouldra que fe 
nomme lediû burcdcfquels beutenans de ladiâc garde, feront tenuz porter Icfdiéls hures pour les 
l^er Se Iccller.commc diil cil audiél Montpellier chacum an à la fefte faindl Loys,ou que ladiâc 
garde ou Ibndiâ beutenant (fi bon luy femble) puilTe aller fur les lieux 8c lièges pour ce vùtc. 

La forme d’enregiftrer les clameurs auant que bailler aucunes lettres, 8cc. 

Itcm,quc leldiâs licutenans feront tenuz enrcgillrcr audiâ bure incontinct les clameurs expo- 
fies,auât qu’ils en puilTcm bailler aucunes lcttrcs,8c ferôt Icfdiâcs clameurs eferites li près l’vnc de 
J'aattc,qu U n'y pourra aucune chofe élire adioullce, 8c continuées iufqucs à la fin du hicilict , â fin «■>(• 
que pareillement aucune choie ne f y piiilTc adioullcr ou mettte , 8c apres vnc chacune clameur Ce- 
ta toyee : te ce qui demeurera i eferire de la bgne au bout du fuetllet , 8c i la fin de chacun quarte- r<cs. * 
ton ou année , lcra permis i la garde te aux fermiers dcfdiâcs décimes prendre te rccouurcr es li- 
ures originaubt des beutenans ; en payant ou C accordant des droiâs te emolumens auec Icfdiâs li- 
cutenans, pour leurs droiâs;8c l’imregillrrur de ladiâc ville de Montpellicr.nc predra pour les quit 
tances,rcgillres <]uc lettres de clameurs, qu’ainli qu’il cil accoullumé : te baillera à la fin de chacun 
qu3neron,le bure audiâ garde ou fermier, ou le double collationé, en luy payant raifonnablemcnt 
cc qui lcra aduifé. 

Q^c les beutenans ne receueront aucunes clameurs hors leurs lîcgcs. 

Itenvie pourront iceulx licutenans rcccuoir aucune clamcur,hors leurs lièges, ne bailler aucuns cumnfl 
blancs dlcurs clcrcs,ny à autre , pour les porter par le pays , ne faire aucun commis cllans hors deC- 
diâs fieges dcirusmommcz,fur pcinede cent bures tournois d’amende à nous à appbqucr pour cha bTiicJ» 
etme fbisqu’ils lêront trouuez failans Iccontraire. uinlirra 

Que les beutenans 8c notairesqui ligneront les executoires defibâcs clameurs,lcront i™_" *'"• 
tenuz mettre les noms des debteurs 8c crediteurs,8cc. clij 

. Itcicronttcnuzlcfcbâsnotaircs8cbcutcnans,(]uifigncronclcslctcres d’executions, dcfdiâcs cia Ciiuon 
mcurs,mcttrc icelles lettres executoires, 8c aufsi les rootes pour Icucr Icfdiâcs décimes te clameurs, 
quifeferont : C’cll à fçauoirdcnomqui aura expofé ladiâc clameur , vidcbcet creditoris , te contre 
qui aura dlc Gxpole,fcibcet débitons, 8d’an 8c iour qui fera expofé, 8C l’an 8c lourde l’inllrumcntou 
obligation: 8c delincr le nom du liurc te du fiicillct ou ladiâc clameur aura ellé expofee , te ladiâc 
delignao'ondudiâfucillet: 8c fcfn'a apres le nom du liurc 8c du fueillet ou ladiâc clameur aura 
dU expoCcCyte apres le mettra la date, te fpecificc la fomme deue pour l’emolumenc de la dccimc: 
lepareâUemeut en la quittance lcra Ipccifice la fomme qui aura clic rcceuc,tât pour la dccùne, que 
pour les emolumens a’iccUc,fur peine de payer le quadruple, 8c d’amende arbitraire. 

Q^’es clameurs dudiâ petit leci ne feptendra aucune lettre de parcatis,8cc. 

Iccm,pour obuier aux dclpes-quc les Ictgcnsfont auxdcbtcurs,au moyc des annexes <{u'ils vont cliü- 
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obtenir des fcncrcbaulx,bailli£t ou viguicrs, aucunesfois deux ou trois ioumces loing des debieursy 
a cfté ordonne que delUiâes clameurs dudiâ lëcl ne fe prendra aucune annexe, ou 1er très de parc a 
tis , fors fculcméc que le fergent porteur dcfdiâes clameurs fera tenu d'iniinuer icelles aux ofhciers 
ordinaires ou il viendra faire ladiéfe execution, ou lediâ debteur fera fa relidencc.LdqucIz ordinal 
res feront Icfdiâcs executions ou les feront fùrc.Et f ilz cftoyét refufans & en demeuredcfdiâs fer 
gens pourront faire ladiâe execution, & non autrement. Et C lediâ créancier veult enuoyer vn fer- 
get du lieu ou il faiâ fa demeure,il ne fera paye, fi ce n'cft comme il euft cfté prins au plus prochain 
lieu du dcbtcur:& dehors le royaumc,fcront comme parauant,iouxte lediâ flile. 

Du falairc de fergens qui font en vn mcfinc iour pluficurs cxecutions,&c. 
clüij. Item te fils ont à faire plufieurs executions en vne ville ou villages de 11 enuiron, IcfiliAs fergens 

SaUirole le feront tout en vn iour, ou ce que pofsiblc leur fcra:& ne leur fera pay^ pour toute leur iourneefen 
cote qu'il facent pluficurs exccutions)que dix folz tournois pour iour,fiis font à chcual:& cinqfoiz 
tournois fils font àpié. 

les fergens feront payez de leurs executions par les impietrans de la clameur, 
cl''- Item & à fin que lefdiâs fergens ne facent rayonner Icfdi^ dcbtcurs,a eflc ordonne que lefdiât 

fci?i7àr frrgcns fe feront payer Ce contenter de leurs iournecs par le créancier & fermier impetrans de ladi- 
ei par les £tc clamcur,ou rooles dcfdiâes dccimcs,felon ladiâe taxe , qui depuis recouurcra ladiâc defpcnfe, 
oêniûn Icfiliâs dcbteurs,fans pouoir Icucr , n’exiger aucune choie dcfoiâs debteurs fur peme de perdre 
cicaiict. fon falairc, & d’amende arbitraire. 

De punir les fergens qui enfraindront les ordonnances dudiâ petit fccL 
clvi. Item que lcdiâ fergent fera tenu d’auoir fa lettre d’office de nous apres qu’il fera nommé par la 
garde,& dedans vn an obtenir la confirmation aufsi de nous,& prefêntcr nos lettres pour efirc veri 
fiées par le iuge ou gardeideuant Icfquclz ou l’vn d’eulx baillera fes plcigcs Ce cautions , Ce fans iccl> 
îéw ”C luy fera obey.Et fil cftoit trouuc lediâ fergent abufer Ce enfraindre Icfdiâz articles, pourra c- 

ffare arreflc Ce puny par Icfdiâcs ordonnâccs/elon l'exigence du cas. Et feront les noms dcfdiâs fer 
• gens cnregriflcz en vn tablcau,à la cour dudiâ petit feel , pour y pouruoir quand conuiendra pour- 

uoir aufdiâs offices par mort,forfaiâurc,ou autrement. 

Des difeufsions qui fcfont par les debteurs pour frauder leurs creanciers,8ec. 

Item Ce poutcc que pluficurs debteurs pour frauder leurs creacicrs,le temps pafTé ont faiâ & font 
pluficurs difeufsions voluntaircs Ce fcinâcs en ladiâc cour , par le moyen d aucunes intelligences, 
qu’ilz ont auec certains feinâz crcanciers,foubs vmbre de ladiâe difeufsion iinpctrcnt lettres , par 
IcfqucUcs leurfdiâs créanciers ne pcuucntpqurfuyurc leurs debtes, dont aucunesfois font durer la- 
diâc difeufsion quarante ou cinquante ans, à la grande foiillc Ce déception du peuple; A eflc aduifé 
pourobuicr à telles malices Ce abuz,qu’incontincnc inttoduiâc ladiâe difeufsion, les créanciers ne 
üSttei auront que deux delaiz à iuftificr leur oppolitionfic debtciS: incontinét icelles iuflifices, fera ordon 
ImSx. ne les biens de ccluy <^ui aura introduiâ ladiâc difeufsion , eftre venduz Ce deliurez à l’inquant pu- 
bli^ue,& le prix porte deuers la cour,pour iccluy diftribucr es collations, félon priorité Ce pofierio- 
riiéjCn enfuyuant difpofition de droiâ. Ce que nulles fcinâcs,prioritcz ne feront admifes par lediâ 
iuge fur peine d’amende arbitraire. 

Q^e les Ucutcnans/crgcns Ce autres officiers iront en perfonne à Montpcflicr 
le iour fainâ Loys,&c. 

clviÿ. Item Ce pour corriger Ce punir chafeun an les abuz,piilcries,robcrics Ce excès qui fé pourront fai 

re en ladiâc cour par Icfdiâz licutenans , fergens ou autre , Ce pour venir Ce cilrc à la confrairie de 
fainâ Loys Ce payer ladiâe confrairic,commc a cflé accouflumc,feront tenuz Icfdiâs licutenansfie 
fergens de ladiâc cour du petit fccl),;vcnir en perfonne chafeun an audiâ Montpcflicr à ladiâc fe- 
fle fainâ Loys, comme cft de coufrume , & iouxte le ftilc dudiâ petit fcci. Ce ce fur peine de priua- 
tion de leurs officcs,& d’autre amende arbitraire. 

De l’aboUtion de certaine introduâion nouuelle des caufes en la 
cour de Montpcflicr, &c. 

cllx. Item pource que les aduocatz de ladiâe cour,ont ia pieça introduiâ vne nouuelle introduâion 

de caufe en ladiâc cour,pour multiplier procès Ce cfcripiurcs,fâns eftre obligez audiâ petit fccI par 
i‘àTn- moyens obliqucs,& par remifsions,trâfportz Ce cefsions qu’ilz font les vns aux autrcs,& que Ion ap 
bciliiiie pelle , Trcbcllianc , qui cft exorbitant Ce contraire à droiâ , A cfté ordonné que totallcmcnt Icldi- 
âcs Trcbclliancsdcront abolies, caflccs 8c adnullccs;8c ne fera loifible aufdiât iuges rcccuoir n’ad 
Mootref mettre d'orefenauant femblablcs introduâions. 

Du falairc des aduocatz Ce notaires dudiâ petit fcci. 
e),; Itc pource que les aduocatz Ce notaires pour leurs patrocines font grandes exaâions. Ce prenenc 

pour chaeû terme cinq folz , chacu d'eulx: i caufe dequoy multipliée procès Ce cfcriptures:8c ou les 
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<cauTes,fclon Tancien Hille,doinent cftre vuidees en quatre ccrmes.prolôgenc parpIuCeurs termes 
fupctfluztPoDc rcpiimertcUes exaûions indeucsiacllé ordonné que lefdiâsaduocats & notaires 
ne prendront chacun , pour chacun terme , que deux fols fix deniers tournois, & ne iêra rien taxé 
des termes & eicriptures fuperflues. 

Q^c leiuge dudiA petit (ccl de Montpellier Ibit iuge chartulaire,&c. 

Tt^& combicquele iuge dudiu peut feel Ibit iugcchartulairc.toutesfois au moyen des referips clxl. 
de chancclleric.impctrcz par les parties venues en caulè depuis qu'elle eft introduide.ledicl iuge f“8' 
en congnoit indilFercment, en forme de procès ordinaire,& par ainC occupe le premier refott du fcïï’MsIl 
. fencfchaliéc omiflb medio.font reuoluer les appellations en parlement:a elle ordonne que lediû pcûier. 
iuge en logeant ledid procès pendant par deuant luy, n’aura efgard aufdides eferiptures, linon tel 
que dedroiâ;Et iceuIx,nonoblfant ce,deuolueront lefdides appellations en ladiâecourdu fenef 
dial,comme premier Sc fuperieur. 

Du ferment que doyuent faire lesprefidcns.confeillcrsjprocurcnrs Sc aduocatsgene- 
raulx,&c.de garder ces prefentes ordonnances. 

Item.pour Icfqucllcs noz ordonn3nccsprdcr,obfcrutr Sc entretenir de poinél en poinét félon clxil. 
leur forme Sc teneur, nous auons ordonne Sc ordonnons que tous nofdiûs prelidens , conlcillcrs, Scimsnides 
procureurs 8c aduocats.les quatre notaires, greffiers Sc huifsiersdc noz cours dcpatlemct,fcront jOTrMlif 
leurs fetmensen la forme Sc manière qui fcnfult . Et premièrement lefdids prelidens iureront de oiuonaa 
garder 6c enttetenir ces prefentes noz ordonnanccs,cn ce qui leur touche 8c pcult couchcr,Sc aufsi 
les anciennes faites par noz prcdecelfcurs Rois,par celles non derogees . Aufsi iureront les faire 
entretcnirànoz conicillets dcladidc cour depoinA en poind:Et promettrôt.fil vient àleurcon- 
gnoilîancc, qu’aucuns des confcillers foyent infradeurs d’icelles, de nous en aduertir là ou ladide 
cour n’y auroit pourueu , 8c de mettre toute diligence à culx pofsible de fenquerir des tranlgrcf- 
lëurs.Semblablcment feront tel ferment que dclfns les prelidens des cnqucHes,fairc garder 6C cn- 
tretenit nofdiâesordonnanccs chacun en leurs chambres. Et nofdids côfcillcrsiurcront(comme 
dcflusjdeportcrhonneur 8c reucrcnce à lcorfdidsprcfidcns,8c obéir àladidecour. Aufsi garder 8c 
entretenir ccfdides prefentes ordonnances,8c les ancicnncs(comme didcll)par celles non dero- 
gecs,fans aucunement les enfraindre ne veniraucdiraicc;8c en oultrcics autres ferment qu’ilsont 
accoullumc de faire . Et pareillement noz aduocats 8c procureurs gcncraulx , les quatre notaires, 
greffiers 8: huifsiers de noltrcdidc cour de parlement,ffiront lcfcrmcntdcirufdid,dcgardcr Sc en 
tretenir nofdidcs ordonnances chacun en fon regard. 

Sidonnonsen mandement en oultrc par ces mcfmcs prefentes à noz amcz 8c feaulx côfcillers 
slcnoz grandconfcil,coursdcparIcmét de Paris,dcThouloufc,Botdcaux,Diion,Grenoble, grand 
fcnefchal de Prouencc.preuolt de Paris, baillifs,fcnefchaulx , 8c autres iulliciers & officiers de no- 
llrcRoyaume,Daulphiné Sccomtc de Prouence,ou àleuts lieutenans prefens Sc aduenir, 8c à cha> 
cund’culx(GcommeàIuyappartiendra)Que nofdiélcs prefentes ordonnances ils facentlircSCpii 
bUer en leurs conts,iurifdiâions Sc auditoires, 8: icelles enregillrer.à fin de perpétuelle mémoire: 

& aufurplus les gardent,obfcruent 8c enttctiennent,ou faccnt^atder,obferucr 8cencrcccnir inuio 
lablcmcnt/ans enfraindre,de poinâen poinft , fclon leur forme Sc teneur . Et pource que de ces 
prdentes l’oo pourraauoirà faire en plulieuts Sediuers lieux,nous voulons qu'au vidimus d’icelles, 
ou de l’extraiâ de rvh,ou de plulicurs articles d’icelles,felon qu’ils fetôt requis,8c que Ion en pour 
roit auoir à befongner,faiâs loubs feel royal, ou par l'vn des greffiers denozeoursde parlement, 
bailliages ou lênefchaulcees,deuementcolIationné,foyfoitadioullec,cômeàccprcfcnt original: 

Auquel, à fin que ce foit chofe ferme 8c fiable à toufiours,nous auons faiél mettre nofirc feel. 

Donne à Blois,aumois de Mars,l’an de grâce mil quatre cens nonâtchuiifi:Et de nofite régné 
le premier. Sic fignatum. Par le Roy, en fon confeihauquel mcfsicurs les cardinal d’A m- 

boifc 8c duc de Lorrainc:vous les cucfqucs d’Albi, de Leon, 8c de Luçon-.le prince d’Orcngc.-lcs c6 
tesde Ligni Sc de Guife : le marquis deRotellin : les fcigncutsdcGie Sc de Bauldricourr , marel- 
chaalxdcFrance8c du Boucage : maifircs lehan dcGannai , prefident en la cour deparlemcnt à 
ParisiNicoledefainâ Pierrc,prelident au parlcmcncdcThouIoufcilcs feigneurs de Rochoart,de 
Grandmont,dcTailleram Sc de MoruilUerimaillrcsSimô Dani.Chrifiollc deCarmone,8c Char- 
les Guillan,maiftrcs des rcqucfics ordinaires dcl’hofiel: Nicole de Haqucuille,Efiicnnc de Pon- 
ther,Ichan Raulin,8cCharle$ de hault bois prelidenses rcqucfics à Pari5,PhilippcsBaudct,l’archi 
diacre dcBanza,lc prothonotaire de Polignac confcillers au gtand conicil: Ichan Bouchart, Guil 
loumc de BelânçoniPhilippes de Bcri côfcillers en ladiflecourdeparlemét à Paris,IchanRapha- 
cl,8fFloriRolandconfcillccsauparlemcntde Bordeaux: Guillaume Bolâcaduocat,8c Ichan But- 
delot procureurs gcncraulx enladiâe cour deparlemcnt à Paris,8c autres efioyent. 

* VUâ- Robertet. 
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T^itàificdmns furies [mtiensamdtt, 

S,par lagracede Dieu, Roy de France , àtous ceulx qui ces pcerentes lettres ver- 

falut . Coramcpuifnagucrcs pat l'aduis & deliberation de plulicurs des princes 

Stfeigneurs de noftre fang Sc lignage, prélats, ic autres bôs, grands & notables perfon 
nagcs,& gens de noUre côfcil de noz cours de parlemct, ti autres pour ce aflcmblez 

en grand nombre:Nous ayons faift, auüiorifc 8c décrété' pluficurs notables conRitu- 

tions,Ratuts 8c ordonnances touchant le taift de la iuRicc de noftre Royaume concernans le bien 
de nous , noftrcdia Royaume 8c la chofe publique d’iceluy : 6c icelles faid menre en forme, ainfi 
qu’il pcult apparoir paticellcs , aurqucllcs ces prefentes font attachées foubs noftre conttcfeel: Et 
foit ainfi que depuis noz amcz 8c feaulx les gens de noftre parlement ^ Paris, ayent veu 6c vifité les 
poinds 8c articles d’icclles otdonnances,lefquellcs ils ont trouuecs trcfvtiles : en adiouftant àicel- 
Ics certains articles 8c modificationsrmefmcmcnt fur les vingttrois,vingthuid,vingtncuf 8c tren- 
tcdcuxiefmc articles, par ce qu’en la forme qu’ils font couchez, ils font trop rigoreux,8c ne fe pour 
toyent bonnement obfcruct n’cntrctcnir,fans le trop grand dommage 8c intcreft des partics.Lef 
quels articles ainit modifiez, 8c aucuns autres, par les gens de noftrcdidc cour nouuellcmcnt adut 
fez, ils nous ayent baillez.nousfimplians les venir 8cfaire vifiter,8cfurle tout en dcliberer,8cordon 
ner à noftre bon plaiCr.Sçauoir faifons que nous,ce confiderc, 8c apresqu’auons veu 8c faid veoir 
8C vifitcrlefdids articles par aucuns grands 8c notables perfonnages experimctcz au faiddelaiu- 
fticeiSc en enfuyuant leur aduis 8c dcIiberation,iceulx articles Sc modifications auons voulu 8c oc 
donne, voulons 8c ordonnons, 8c nous plaift de nofttepleine puilfance 8c authoritc Royal par ce$ 
prcrcntes,eftte Sc demourer en laforme, maniéré 8c cfted qui font cy apres infetez: 

C’eft à rçauoirramclevingttroifiefme,commençant,Item,ordonnons,qu’cnenfuyuantles or- 
donnances faides par nozptcdeceireurs,8cc.fera entendu Sc cxccutd foubs la formequi fenfuit. 
Q^e les prelidens SC Confcillers n’iront en câmifsion pour les parties,le parlement durât,8cc. 
ltem,ordonnons mi’en enfuyuant les ordonnancesfaides par noz prcdecelfeurs, que tousnof 
cWeincfÂ dids prelidens Sc confcillers fc trouuefont dia faind Martin, fur la peine contenue cfdides ordon- 
oooneioiiU nanccs.Et déclarons 8c voulons que quelques lettres mifsiucs qu’clcriuons à nofdidsprcfidens 8c 
confcillers,pour les faire demeurer Sc retarder apres ladidc fefte faind Martin,ou aller en cdmif- 
tirdcnint fion durant lcdid parlement pour Icfdidcs pactics,ils ne contreuiennent à ladidc ordonnance: 8c 
vmbre d’iccllc ils ne pui'lTcnt prétendre n’allegucr exeufation légitime. En déclarât les 
E»qatlln& cnqucftes,cxecutions d’arrcfts,6c autres cxploids faids par nofdids prefidens 8c côfeillcrs, durant 
? a«' Tr’ temps en contreuenant à nofilides ordonnances, foubs vmbre de nofdidcs lettres , nuis 8c 

catilîm a-dc nul effed 8c valeunfauftoutesfois aux parties d'auoirlcurrecoursrefpcdiuemctcontrclcfdids 
Mr.iaûioa prefidens 8c côfeillcrs pour les falaires à culx payez, 8c tous dcfpcns dommages 8c interdis faids, 
fouftetts Sc fouftenuz pour raifon 8c à caufe dcfdidcs commifsions. 

L’article vingthuidicfme commençant,ltcm,8c auquq) iour ils appclleront,8cc.fcra aulsi 8c dé- 
montera, comme il fenfuit. • 

De pourucoir à ce que nul des confcillers ne foit infradeur de ces prefentes ordonnances, &c. 
xxviii. Item , 8c auquel iour ils appelleront aucc eulx deux confcillers de chacune chambre , aufquels 
Mcroiriaki nous auonschargé 8c enioiDd,chargcons 8c cnioignons,fur leur honneur 8c conicicnce , 8c le de- 
uoirdclcucofficc,qu’outtrelcsautrcs maticrcs,dclqucllcsaudid lourde mercredi ils doyuentdc- 
bberer 8c communiquer félon ladidc ordonnance , ils regardent , aduifcnt 8c prennent cnlcmblc 
confcil,aduiz Sc meure deliberation de cculx de ladidc cour (foyent prefidens , confcillers ou au- 
tres) Icfquels en mefprifant , contreuenant ou mettant à nonchalloir nofdidcs ordonnances , fe- 
royent trouucz irrcucrcns Sc defobeiflans ànous.à ladidc cour ouaux prefidens d’iccllc, ou qui fe- 
toyent negligensou nonchallansdc venir en ladidecouraux iours 8c heures qu’il cft rcquiz , Scy 
ûîfjlvBi. fairclarcfidcnccdeue ScorJonncciouqui neferoyent leur deuoirde rapporter 8c extraireles pro 
ces Sc matières donc ils font ou feroyent chargez, fans vacquer aux deliberations 8c confcils de la- 
didc cour , rapports 8c opinions des prefidens 8: confcillers d’iccllc , ou que de leur autborité fc- 
royent chofe rcprchenfiblc,ou derogante à nofdidcs ordonnances, à fhonneur 8c grauitc dcladi- 
dc cour, 8c des prefidens d’iccllc. 

L’article vingtnciifiefme comméçant,! tcm,8c aufquels prefidens, Scc.fcra 8c dcmourcra pareil 
Icmcnt,cntcndu foubs la teneur cy apres déclarée. 

De la punition des inftadeurs des prefentes ordonnancc$,8cc. 

Item,8c aufquels ptclidcs Sc côfcillcrs,ainfi alTcmblczquc did cft, auons donnifA dônons char 
gc,cômifsion,pui!Tance 8c authoritc,8c exprclfcment cnioignonsde rcmôftrcraux prcfidcs,c<5fcil 
IctsScautrcs fuppoftsde ladidc courqu’ils trouucrûc cftcccoulpabics de$f3ultes,irreucrcccs 8c ne- 
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gligcnca ddTordiacs.cequ’ils verront ircm6ftrcr,& Pilj voyent Ii matière difpofcc.îf que le cas 
rcquletc{Surquoy ciiargeons leur honneur & conlcience, comme dcllus^ de mcrtrele iour en» 
fuyuant toutes autres expéditions ceflans, la matière en deliberation en pleine cour, pour par elle aj'w ÜÜ! 
edre procède a la Gilpeniîon & priuation d ofhcc,ou autre peine, Iclon l'exigencedu cas,que ladi- tt^rraMio- 
ûecour verra eftre àfaire par raifon.Et en oultre cnioignons & cômandons aufdias prelîdcns, & 
iur peine de noos en predre à^euIx,quedcsdeiru{diae$ai]cmb1ees,inquiCtius,delibcrations&puni RegiftitJe* 

rions ils facent feire regiftre à part, dont nous voul6s que delix mois en fix mois nofdiôs pretides î®'"'’!-"?. 
nous aduertiffent.pour en faire venir l’vn deulx ou pluficurs deuers nous,fi voyons que bon foit. 

L'article trentedeuxiefme com mentant efdiAcs ordonnances: Item, & à fin que lc^diaes nomi î"!' 
nationsoncleûions fe facent.&c.fcra aufsi & demourera en la forme & effeaqui fenfuit: 

Queles nominations & eleaions fe facent üns fraude,&c. 

Item,«e 1 fin que lefdiaes nominatiôs & eleaions fe facent fans faueur & fraude, voulons & or xxxii. 
donnons en oultrc,quc d'orefenauant lefdiaes nominations 8c eleaions fe feront publiquement EleOiom * 
deviue voix,8c non par balloaes:8c que de trois perfonnages qu'on a accouftume d cflirc Sc nom- Swi'S 
mer,ne fc pourra ndmer ou eflire qu'vn perfonnage natif de nollre ville de Paris:iacoit ce que les <i=la«>or. 
femblables articles foyent autrement 8c d’autre eft'ea couchez efdiaes ordonnances y atteliez: 

Sans preiudice tootefvoyes defdiaes ordonnances enautres chofes, 8c icelles demourans au fur- 
plus en leur force 8c vertu. Et oultre par l'aduis 8c deliberation que deflus,8c de nofirediae grâce, 
puiffance Bcanthoritc Royal, auons voulu 8c ordonnc,voulons 8c ordônons,cftrc adioulld & mis| 
mettons Scadiouflons auec lefdiaes ordonn.mces lesarticles cy apres déclarez. ’ 

D'abolir toutes lettres de naturalité, pour obtenir benehees en ce Royaume. 

Item.Sc ponree qu'auons elle aduertiz que du viuant de noAredia feu feigneur 8c coufîn le Roy xxxiij. 
Charles huiaiefme 8c dcrnier,a efte par luy donnc,baillé 8c oaroyé par importunité ou auttemet, 
àpluEeurs 8c diuetics perfonnes eftrangers 8c non natifs de noftre Royaume , plufîeurs lettres de 
naturalité pour tenir bénéfices 8c offices en nollredia Royaume,pais 8c feigncuries,qui n'ont en- intmaer* 
cores efté employées, 8c dôt les parties fe vouldroyctp aducture efforcer d’eulx en aider cy apres: ’.ÎI.'ii'&s 
Nous voulans ice donner prouifion , attendu que telles lettres 8c oarois fontgrandement preiu- «îluroyli, 
diciables ànozordônanccs fur ce faiaes,toutes lefdiaes lettres de naturalité, pourrenir bénéfices 

ennofttediaRoyaume,ainfi baillées 8c oaroyecs P noftredia feu feigneur 8ccoufin aufdias eftrâ JâSliV'js 

gersCquels qu'ils foyent)non refidensennoffrediaRoyaumequin'auconcforcyeffea.auons teuo 
quces.caffecs 8c adnullees:rcuoquons,caffon$ le adnullôs,8c ne fen pourront aiderlcs parties qui 
les ont impetrees,pour l'aduenir en aucune maniéré, les ordonnances de nozprcdcceffeurs Rois 
faiaes encefle matière touchant les cfirangiers,demourans en leur force 8c vertu. 

De mettre au confcil les lettres de chancellerie cfquclles y aura difïîculté,8cc. 

Itc.enioignôs à nollre chîcellier,ou cômis à lagardcde noftrefccl.cnl'abfence du gradeofeil, xxxiiij. 
que toutcsecouâtcsfois qu'il fera misdil'ficulté en lettres de châcellerie qui fera rapportée p deuat 
luy.paraucûdes roaillres des reqftes,de nollre hoftel,ou autre quece foit.que ladide lettre ou let 
crcs,ne foyct fcellecs,mais remifes au confcil pour les dclibcrcr,fuppofé qu'elles fcmblaffentà no- «“'JJifii™! 

ftrcdiacliiccllicroucflmisbônct,ciuilcsacdciuflicc,8cdccôclurrccniccllcslcttresàlaplulgtîdc 

& fâinepartic des voix 8c opinions des afsiflans audiaconlcil,ainfi qu'on aaccouAumc de fairces 
matières qui fc concluent 8c dcterminct en noz confcils 8c coursde parlcmct:voulans 8c dcclar.âs 
q Icfdias articles cy deffus inférez, ainfi nouucllcmct mis 8c adiouftcz,foyctcntrctenuz,obferucz 
8c gatdez,8c foyent de tel cffca,vcrtu 8c valeur, que fils auoycnt efté ou eftoyct couchez cfdiffcs 
otdonanccs cy actachecs:8c lcfqucls,quant à ce,auons authorifez 8C authorifonsparccfdiaes pre- 
fcnies: par Icfquelles donnons en mandemet à noz amcz 8c feaulx côfcillers de noz grand côlcil, 
cours de parlement de Paris, Thouloufc,Bocdcaux,Diion,Grenoblc,grand fcnefchal de Ptoucce, 
preuoft de Paris, baillifs,fcncfchaulx 8c autres iufticiers 8c officiers de noftre Royaume,Daulphiné 
8c comte de Proucncc,ou à leurs licutcnansprcfcns 8c aduenir, 8c à chacun d'culx,fic6incà luy ap 
particndra,quc noz prclêns,dcclaration,vouloir 8c ordonnances dcfdiâcs modifications 8c adion 
étions eûtenues encefdiélcs ptcfentes,ils cntrcticnncnt,gardcnt 8c obferuct,ou facent entretenir, 
gardée 8c obfcruer de poinél en poinél,felon leur forme 8c teneur , tout ainli 8c par la maniéré que 
deffus eftdiâ,lâns y faire difficulté.Et fiaucun empefchemcnteftoit faiâ, misoudonnéaucôtrai- 
rr,le facent reparer Semestre au prcmicreftat 8c deu.Cartel eftnoftrcplaifir,nonobftant Icfdiâes 
ordonnanccs,8c fans preiudice d icellesfcomme deffus ell diél}8c quelfcûquesautres reftrinétiôs, 
mâdcmcos oudefenics ice côtraires.Et poureeque de cet prefentes lo pourra auoir à befongnet 
en pluficurs lieux, nous voulôs qu'aux vidimus d’icelles, faiâs foubs fcci Royal, foy foit adioullce, 
comme à ce prrfent originahAuquel en tcfmoing de cc,nous auons faiét mettre noftre fecl. 
Domi^àPacis,letrciziclmcioucdcluing,l'aiidcgtacemiIquacrcccasnonanccneur; t>m£ 
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Et de noftre rcgnelc fécond. Sic fignatum, Pat le Roy,m6feignent le cardinal d'Ambof- 

fe,rarcheuefquede Sens,Ies euefques d'AIbi &de Luçon,Ies ieigneurs de Gie,marefchal de Fraa 
cc,& du Boucage,& autres pcefens. Robertet. 

WJiaiioii Leûa,publicata,& regiflcata,3uditoprocuratote generaURcgis,Parifiis inparlamento,incodo 
mino noltro rege icdence,tredecima dieIuniJ,anno domini milTefimo quatcrccntcCmo nonagefi 
monono. Siefignatum, Pichon. 

Collatio faâa cft cum originalibus. 

OT^DÔ^'N A'NCES Dy LOIS O OVZI ESTA E, 

puhlittsftm mil cinq cens 0- doHXf,FÆis furies manJats. 

O I Sipulagrace deDieu,Roy de France, à tous prefens &adueoir,fa]ut.Côme 
tantoll âpres noftre nouuel aduenement à la couronne, côgnoüTans les grandes 
vtilitez prouenantes à tous Royaumes,principautez & fcigneurics,par les elFeâs 
de iuftice,de<irans que de noftre temps elle floriCe entre noz bons 8c loyaux fub- 
iefts,aduertiz des innumerabics fraiz, peines te trauaulx qu'ils fupportoyent par 
les longueurs te multitude eftrenee des procès eftans entre eulxieufsions pour y 
donner ordre, 8: rcformcrànoftre pouoir le train &longucurdefdiâsproces,anemblégrâd nom- 
bre de gens notables te vertueux perfonnages, prelidens te confciUers de noz cours de parlemér, 
te autres: par i’aduis defqucis nous eufsions faiâ plulieurs belles conftitutions te ordonnâces,qut 
depuis eulfcnt efte publiées en nofdiftes cours de parlcment,8c ai!leurs,ainlï qu’il cft accouftumé. 
Et iaçoit ce que par icelles nouseufsions â noftre pouoir pourueu aux inconuenics qui pouoycnc 
aduenir au faiâdcladifte iuftice,8c pourl’abbrcoiation te accélération des procès d*icellc:Ncaut 
inoins,pourtant qu’il cft impofsible faire loix , ftacuts neordonnanccs precifes àtouscas qui peu- 
uent chacun iour furueniriaufsi que par la fubtilitc te cautele de plulieurs aduocats te autres praâi 
ciens,8cla molicedcjplulicurs noz fubieâs, paniedcnofdiftcs ordonnances 8c de nofdiâs prede- 
ccircurs,parla diucriité desintcrprctaciôstcouuccs fucicetles,8clerraift dcladiftciuftice a efte tel 
Icmcnt troublé 8c peruerty , quedeprefenr nofdifts poures fubicâs ont efte , 8c font grandement 
molcftcz te trauailIcZiEc fur cefont inreruenuz innumerabics proces,qucftions 8c différés, qui au 
longallcr feroyct ladcftruélion de nofdiâs pauures fubicfts.Aquoy,pour le fingulicr dcfir te affe- 
ûion qu’auons à leurs foulagcmens,comme leur bon pctc te pTOteâcur,dclIrons eftrc pourueu. 
Inliieebien Sçauoir faifonsquc nous ce confidctc,Scqu’entrc les chofes tcporellcs le plufgrand défit 8caffc 
cftiMicfùa aiô qu’ayôs,c’cft d’eftre fihcurcux,quc de noftre reps iuftice (qui eft ordoncede Dieu le créateur, 
Ju pHn terre, 8c que fommes tcnuz,8c délirons finguliercmet rendre te adminiftrer à noz fubieasjfoit Ir 

ctcnpiix, bié cftablic 8: ord<5ncccnnofccRoyaumc,q parle moyen d’icelle nofdiâs fubicftspuiffcncviurc 
foubs nous te noftre authorirc en paix,repos te fcurcic,ainfiquepar effeâ lo a pcu,8c pcult cognoi 
■ ftre.tant par la diligéee qu’auons faiâc te faifons chacun iour au faiâ des couftumes de noftrcdiâ 
Royaumc,à icelles faire rédiger, arreftet te corriger(dôt il y a grade partie faiâc au grand foulagc- 
ment de nofdiâs fubicâs)qu’aulsi â mettre te eftablir les officiers 8: miniftres de iuftice, tât en noz 
cours fouueraincs,bailliagcs,fcncfchaulcces te preuoftez despluslctrrez,cxperimétcz8crenômcz 
perfonn^cs que puifsiôs trouucr en noftrcdiâ Royaume,recôgnoilTans te reduifans en mémoire 
les finguliers bénéfices qu'auons cuz 8c receuz de noftrcdiâ crcateur,cn maintes manières depuis 
noftrcdiâ adnenemet à la couronnc,tant àla côquefte 8r reduâiô en noftrcobeiffance de noftre 
duché de Milan,8c feigneuriede Gènes par deux diuerfcsfois.Et dcrnicrcmcncdc lagloricufe vi- 
vî8oir« do âoire qu’il a pieu à ccluy noftre créateur nous dôner cotre les Vénitiens, au rccouuremct de noz 
toorfmc qu’ilsdetenoyent te vfurpoyent du vray dommainede noftrcdiâ duché de Milan,8c àlafii 

œLcitj tieufe bataille qu’ils nous firétliurer,ou eftios en perfonne: dcfquellcs grades grâces te bénéfices 
yeaititni. ne voulôs eftrc ingrats enuers noftrcdiâ crcatror,mais luy en rendre de tout noftre cceur immor 
telles gracc$,commc procedans de fa bonté 8c clemencciconfiderans que le plufgrand bien 8c fou 
■ i!X puifsions faire à nofdiâs fubicâs,c’eft de mettre fin , ou a tout le moins abréger les 

de procès qu’ils ont,8c obuicr à pluûcurs cautclcs,maliccs te inuctions,qui fe font trouuces Sctrouuct 
fooUgeoiCt au faiâ defdiâs procès 8c conduiâc d’icculx;8c àceftccaufc ayons mandé 8c faiâ venir, conuoc- 
dc peuple, qnet gf affemblcr en celle noftre ville de Liô, les prclidcs te chefs de iuftice des cours Ibuueraines 
de noftrcdiâ Royaumc.Sc plufieurs autres grands perfonnages expérimentez 8c cnrenduz en faiâ 
dciudicature,aucc noftreamé 8c féal châcclicroufouuctcsfois nous fommes trouucziParl’aduiz 

8c deliberation defqucis auons faiâ les ordonnances qui fenfiiyucnt,lefquclles nous voulons, dé- 
clarons te ordonnons eftrc tenues pour loix, ftatuts te ordonnances fermes 8c ftablcs â touCours. 

Forme trcfrtile touchantles mandats apoftoiiqucs,8:c. 
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Éc premietement côbien que par lesraindsdccrns de Bade &pragmatiquc ranâiô,dom fom Article 
mes proceâeurs,aic cBc & toit exprcdccmcc rcfcruc à cliacû pape durai le teps de Ton pôtificac,o- premier 
âroycr vn mâdac apodoIique,adrcdanc à cliacü collatcur oupairô ecclelîaftique de noftrc Royau K07 dcFtl- 
me & Daulphinc,ayâi dix uencfices à là nominaiiô,prcrctaciô,collaiiu,ou autre pleine dirpoflcid, aM*rda 
pourpouruoiric mâdaiairedupaped’vndefdiftsbencliccs.&aursioâroyerdcuxmandacsadrcf-riinaiilc- 
faosauTdiâs collaccurs ou patrôs ccclcdalliqs, ayâs cinquâce bénéfices, ou plus à leur nominatiû, 
preicntatiô, collation, ou plcinedirpofition,pour pouruoir les mâdataires do pape dedeux dcfdiâs 
bcne(iccs:ncâimoins nous auons elle aduertiz que foubs couleur de ce,quc par Icfdiâs decrctsSe 
pragmatique cil ordonne, que Icfdiâs mandats feront en forme côucnabic &: honncRe, iouxtcla 
tormedu chapitrc,mandat£i,auec les deux prochains cnfuyuâsau tilttc,des rcfcnpts,ont eftéirou 
occs pludeurs & dluccfcs formes de mandats, pour la diucrfitc dcfqucllcs fc font menés 8c mcuuct 
ptulicurs difHcultez & procès, 8c en iceulx iugeant 8c décidât fe font trouucz 8c trouuct tredbuuct 
diucrics & côtraires opinions,tant en noz cours de patlcmct,quepar deuât plulîcurs autres iuges 
dcnollrcdicl Royaumc,à la grande dcfolation Si ruine dcfdiâs bénéfices, parle moyede la lôgue 
vacatiô d’iceulx,prciudicc 8c dômage de la chofe publique de noRrediâ Royaume,diminutiû des 
droiâs,prerogatiues 8c auchorité du fainâ fiege apolloljque;par ce qu’à ce moyen Icfdiâs mâdacs 
ou la plulpart d’iceulx ne fortiflent aucû clFcâ.Pources caufes 8c autres à ce nous mouuâs,8c pour 
oilcr toutcsdiucrfitezd’opmiôs, 8c euiterànoRre pouoir toute occallô dclitige efdiâs bénéfices, 

8c aufsi àce que Icfdiâs mâdacs fortilTcnt leur cficâ, 8c qu’en iceulx l'authoritc du fainâ fiege apo 
ftoliquey foicgardcc,auôs en cnfiiyuâc l'inccciondudiâ côcilc Sepragmatiq fanâio,parprouifion, 

& iu/ques àeeque par côcile ou côgrcgation de l’cglilc Gallicane autrement en foie ordonnc,que 
quâd le plaifirdc nollrcdiâfainâ pcrc le pape fera oâroyer lediâ mâdat apo(lolique,8c pariccluy 
mander de Ion propre mouucmcnt,ou à la rcquellc de fon mandataire, fans decret irritant clauf* 
d’opcion,requilition ou claufe rctroaâiue,8c fans ccnfurcs cccicfialliques fur chacun collatcur ou 
patron ccclefialliquc,ayâc dix bcncficcs,de quelque qualité qu’ils foycnt,àfa nominaciô,prefcnca 
lion,coIlationouantrc pleine difpoficion,pouruoir fon mâdataircd’vn bénéfice qui vaquera apres 
le mois prochain cnfuyuât l’infinuation du mandac(foiticeluy bénéfice fimplc,ou curc,prcbcnde, 
oudignitc non elcâiuc,pcrfonar,admini(lracion,office en cglifc cathédrale ou collcgiaIe,vicairic 
pcrpciuclle,ou chapcllc}aucclcsclaufcsdcnonob(lâcesoppoccuncs,8c de deux, là ou ily en aura 
cinquanCdNous ordonnôsquc noz cours de parlement 8c autres iuges de nollrcdiâ Royaume 8c 
Dzulphiné,iogcnt 8c décident les procès meuz 8c à mouuoir par dcuanteulx, félon ladiâc forme 
que nous leur enuoy os à celle fin,cn 8c félon laquelle forme noRrediâ firinâ pcrc Sites predccef- 
fenrs onrpar cy deuant oâroyc plufieurs mandats apolloliqucs ; finon qu’efdiâs procès y euR fen- 
tenccderccrcancedonnccicar ence cas nous n’entendons celle ptcfcnic ordonnanccauoirlicu. 

Forme de mandat apoRoIique fur les prcbendes,dignitcz 8c officcs,8cc. 

Item, 8c quandle collatcur ou patronccclefiaRiqueaura dix chanoinics 8c prebedes à fa nomi- ij. 
naiion,prc(cniation,colIation ou autre difpofition, 8c le bon plaifir de noRre lainâ pere fera man MSJuipa- 
der que lonpouruoyc fon mandataire de l'vncdcfdiâes prcbcndcs,dcIaiRczIes autres bénéfices: 

8c pareillement fi lediâ collatcur ou patron a dix dignitez non eicâiues, del’vnc dcfdiâes digni- L digmin. 
tezi&fila dix perfonats,dc l’vndefdiâs perfonats : 8c fit a dix offices on adminiRraiions , de l’vn 
defiliâs offices ou adminiRrations:8c f il y a dix cglifes parochiaIcs,de l’vne dcfdiâes eglifcs, félon 
la forme delTufiJiâeique nous enuoyons ànofdiâes cours deparicment àccRc fin : en 8c félon la- 
quelle formcnoRrediâ fainâ pere 8c fes prcdcccircurs ont pat cy deuant oâroycz mandats apo- 
ftoliques;nous voulons cRre iuge félon icelle forme. 

De iugerles procès en enfuyuant les mandats 8c pragmatique fanâion. 

Itc,8c quâd le plaifir de noRrediâ fainâ pere fera oâroyer fon mâdat en fcmblable forme à viie jü,' 
dignité nôclcâiuc,ou il y aura dixdignitez de pareille qualité, en muâtfeulcmctccs mots, de cha- MuCit 
noinie 8c prebcde,aufsi inférez en la forme dudiâ mâdac cnuoyc,cnce mot,dignité:8cpaccillcmcc 
d’vnpfonat,ouilycn aùradixrScaufsid’vn officc,-eglifcparochialeoochapclle,enfailac Iculcmct 
la mucaciû côfotmc à laqualité du bénéfice q lô vouldra obtenir en vertu d iceluy mâdac:No* vou 
16 s <c dcclarôs en cnfuyuât Icfdiâs decrets 8c pragmaciq, les procès cRreiugczfcIô ladiâcfotmc. 

Mandat fur les digniccz,pcebcndes ou offices altcrnaciuement,quaod cn- 
fcmolcmcni n’y en a que dix,8cc. 

Item,8; fi le collatcur ou patron ccclcliaRiquc n’a en fa nomin3cion,prclcncacion, collation ou iiii. 
ancre di/poficion, iufqucs au nombre de dix prebendes , ne aufsi dix dignitez ou adminiRrations 
ou offices, 8cque Icfdiâes prebendes, dignitez, petfonats ou offices ioinâs cnfemblc,montcnt iuf 
ques au nôbrc de dix quand il plaira ànoRrcdiâ fainâ pcrc oâroyer fon mandat alccrnaciucmcnc 
i l’nic dcfdiâes prebendes ou dignitez , perfonats , adminiRrations ou offices : nous déclarons 
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nordidescoarsdeparlemcnt &iu[rcsiugesdenofttediâRoyuime8£Daulpbin^,deaoiriuger(e 
Ion ladiâc forme , en Sc félon laquelle forme noftrcdiâ £tinâ pere 8c fes prcdecelTeurs ont pat cy 
deuant oâroyez mandats apolloliques. 

Des exécuteurs de mandats apolloliqucs au refuz des collaccurs,8cc, 

V. Item, 8c que quand le bon plaifirdenoftrediâfainâ pere feraaurcfuz(oudelay desnomina- 
lénundâî patrons ccclclïalbcqucs.aufquels en premier lien faddccfTera fon mandat]commettre 8c 

•iml|oU<]ac députer par fes bulles executoriales pour les exécuter à fon plaifir,autreq lecollateur ordinaire dit 
bénéfice deu, Sc afTcâf au mâdataire,poor par lediâ exécuteur pourucoir audiâ mandataiie d'ice 
luy bénéfice, au refuz oudelay defdiâs nominatcurs ou pattôsinous voulons 8c déclarons les pro- 
cès cfire décidez félon ladite forme.en 8c (clon laquelle forme noftrediâ fainâ pere 8c fesprede- 
ccifcurs ont par cy deuant oâroyez mandats apoftolicques. 

Des mandats oâroyez àclcrcs feculiers ou dclercs réguliers rcfpeâiucment. 
vi. Item, 8c quand le bon plaifir de nofi rediA fainâ pere fera o Aroyer mâdats apolloliques dcicres 
toveil° presbtres feculiers, aux dignitez non elcAiues,prcuoflez ou autres offices,prebendes, cures ou 

(Icw reçu- autres beneficcs;8c à clercs ou presbtres réguliers , offices ou bénéfices non elcâifs , 8c des ordres 
jiert ou lus dcfquels ilsfontprofes,Sc non autresmous voulons 8c ordonnons les procès pour raifon dcfdiAes 
dignitez,offices ou bénéfices meuz 8c à mouuoir, cftre décidez par nofdiâcs cours dcparleiocnc 
8c luges dcnolfrediA Royaume 8c DauIphinc,fclon la forme dcITufdiâe. 

Des mandats ayans cédé claufe,Etiam fi pro alio de vno tantum bcncficio feripferimus. 
vij. Item , 8c quand il plaira à nodre fain A pere oAroyer fécond mandat aux co dateurs ou patrons 
MâJii aacc ecclcfiadiques,fccuIiersou réguliers ayât cinquâie bénéfices ou plus à leur coIIaiiô,nominati5,pro 
fipîoahoàc Icutation ou autre diipofition;8c audiA fécond mandat inférer 8c mertre cede claufe, Etiam fipro 
no umùm alio de vno tantum bénéficié feripferimus: nous voulons 8c déclarons ^commedeflus) les procès 
t ‘-=- iugez 8c décidez félon ladiAe forme. 

De l’infinuation que doyiienr fiiire les graduez fimples 8c graduez nommez, 
chacun en Ion regard. 

viii. Item,8c pource qu'en enfuyuant la teneur 8: intention dcfdiAs fainAs concile 8c pragmatique 
fan Aion,parIant des graduez (impies 8c graduez nômez, 8c de la tierce partie des bénéfices eccle- 
fiadiques deuz 8c adeAez par lefdiAsdecrets 8c pragmatique, ayons par cy deuant eomme prote- 
Acurs 8c conlcruareurs d’icculx faiA certaines ordonnancesiNeantmoins auons ede aduertiz que 
plufieurs fe font cfiorcez 8c f efforcent chacun iour interpréter nofdiAes ordonnances,8c leur bail 
1er diuers fens 8c entendemens , au moyen de laquelle diuerfité fe font meuz 8c meuuent fouucnt 
plufieurs 8c diuers proces,tant en nofdiAes cours deparlement,quc pardeuanr plufieurs autres iu- 
loCiiiution S®* denodre Royaume ScDauIpbinc: Aufquels procès ia meuz 8c à mouuoir : pour raifon déco 
dcgiiduci. nous dclirans mettre fin pour ces caufes, 8c autresd ce nous mouuâs,auons par prouifiô (8c iufqucs 
à ce que par autre concile ou câgregation de l'eglife Gallicane autrement en (oit ordonnc)decIa- 
ré 8c déclarons que les graduez (implcs,8c pareillement les graduez nommez Scchacund'eulx,fe- 
ront tenuz faire foy vne fois feulement en carefme,ou bors,au parauant la vacation des bénéfices 
qu'lis vouldronr prétendre en vertu du degré ou nomination auxcollateurs ou patrons eeelefiadi 
ques,ou en leur aofcncc à leurs vicaires gencraulx : c’ed à fçauoir IcfdiAs graduez fimples de leurs 
dcgrcz:8c IcfdiAs graduez nômcz,de leurs degrcz8c nominations:8c aufsi tous les dcÂufdiAs tant 
graduez fimples que graduez nommez,du temps de leur edude, 8c qu'ils ont edudiéen vniuerfité 
priuilegicc:c’cdàfçauoirlesmaidresliccciez ou bacheliers formez en TheoIogie,pardixans;Les 
doAcurs liccciez en droiA canon 8cciuiI,ou en medecine,par feptans: les maidresouIiccnciez,es 
ars auec rigueur >fexamen,par cinq ans à logicalibus inclufiuc,8c en autre fupcrieurefacultc:lcsba 
cheliers (impies en Theologie,par (ix ansilcs bacheliers en droiA canon 8c ciuil, par cinq ans,(inon 
qu'lis fu(Tent nobles ex vtroque parente 8c d'anciennclignce,auquel casfuffira qu'ils ayentedudié 
par trois ans,en faifant vne fois apparoir aufdiAs collateurs ou patrons d'icelle nobleffc. 
iz- Que les graduez fimples 8c graduez nommez feront apparoir de leur temps 

d'edude aux collateurs,8cc. 

SanoïBiR Item , duquel temps d’edude defdiAs graduez fimples 8c graduez nommez feront d’orelena- 
loUauVc^ uant apparoir aufdiAs collateurs 8c patrons,ou à leurs vicaires gencraulx en leur abfencc pat certi 
Uieon Ce fication de la faculté en laquelle ils auront cdudic 8c acquiz leur degré, aufquelles faculrcz nous 
Iciuûvi d't cnioignons faire bon & loyal régi dre du temps qu’ils auront edudié te cdudierôt l'oubs eulx,fans 
nSc'ns frauder leurfdiAsefcoIliers 8c fupi>ods:8c de ce fcrâtlcurfdiAsmaidrcs,doAcurs8CrrgcnscfdiAcs 

laCiuiti CO facultcz fcrinens foicncis à leur maidrife rcgccc:8c fcmblablcs ferment feront tenuz faire les mai 
«liroolVft’a. ftres àprefirn t regen s efdi Acs facultcz dedans deux mois enfuyuâs la publication de nofdiAes pré- 
dis. fentes ordonnâccs,cs mains des rcAeurs defdi Aes vn(uctficez:fur peine de fulpcnfion 8c priuation 
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priuilcgetpar nout Bc par nozpredeccflcurs ieulx donncz,& antres peines arbitraires. 

- De Wre apparoir aux colla(cur$,&c. de la qualité de nobJcITcpretenduc. 

Item^Sc deladiâe nobicfl'c feront Icfdiâs graduez lîmples & graducznômezapparoir aufdiâs x. 
coUatcursou patrons,ou en leur abfcnce i Icurfdiâs vicaires generaulx par actedation ou affirma 
tion de trois ou quatre perfonnes dignes de foy: lefqucls pat lerment affermeront par deuant noz 
juges ordinaires ou l'vn d’eulx, la noblelîe d’ancienne ligiiee del’vn le l'autre parens d'icculx gra- 
duez fimples 8; graduez nommez, ellre veritable.Et d’icelle affirmationfera &ârcgiflre parnof 
diâs luges ordinaires,ou leurs greffiers. 

Que les graduez fimples & graduez nommez infinueront chacun 
an leurs noms,&c. 

Item.fêTontpareillemcnt tenuzlcfdiifls graduez fimples le graduez nommez infinuer par eulx xi. 
on leurs procureurs par chacun an, au temps dccarcfme , leurs noms le furnôs aufdiâs cotlaceurs, 
nominatenrs le patrons cccicfiafiiqucs, ou à leurs vicaires generaulx:8: en leur abfence,aux offi- iMaiiioa ' 
ciaulx ouacceircnrs,prieursclauftraulx, le foubprieurs refpeâiuement : 8c fils failloyenc infinuer 
aucunes années fans dol ou fraude,il5rcroycnr fculementpriuez de pouuoir requérir ou accepter ' 
les bénéfices qui vacqueronrlefdiâes années qu’ils n’auroncinfinuc.fansautrcmeacperdrelcspti 
uileges 8c prioritez de leurfdiAs degrez le nominations. 

D’infinuer vnc fois feulement les nominations, temps d’eftude,noblcirc,8cc. 

Item , ne léront tenuz lefdiâs graduez fimples ne graduez nommez , qui auront vne fois infi- xü. 
nnd leurs degrez,nominatfons,temps de leur ellude le nobleflefcomme didt efl deflus) aux colla- 
tents ou patrons, ou à leurfdiâs vicaires en leurabfcnce(comme ditl elljinfinuer de rcchcficeulx 
degrez le nominations aux fucceffeurs defilitls collaccurs ou patrons, n’à leurs vicaires. 

De negratifier à vn gradue non infinué,8cc. 

Item , ne pourront lefdiâs coliateurs ou patrons ecclefiafliqucs ne leurs vicaires des bénéfices xiii, 
vacâ$,au tout desfimples graduez, gratifier a vngradué non infinuc, au prciudiced’vnouplufieurs 

tutresgraduez ayansdenrmetinfinue, au parauant la vacation dcfditis beneficcsine pareillcmec 
des bénéfices vacans au tour des nommcz,gracifier à vn nomme non infinuc au preiudice d’vn ou 
plufieurs autresnommez d'vne mefmeannce,ayans deuement infinuc. 

Qtmles preuentions du pape n’auront lieu apres la rcquifition des mandataires ou 
graduez,8cc.faiâcs aux colIatcurs,8cc. 

Item, que les preuentions 8c prouifions apo{loliqucs,cn quelque forme qu’elle fbyet oûroyees xiiii. 
aptes que les mandataires,graduez fimples 8c graduez nommezou leurs procureurs aurût requis 
les coliateurs, nominateurs ou patrfis cccIcfialliques,on leurfdiâs vicaires, 8c en leur abfcnce Icurf CraJun u 
diâtofficiaulx,acccfIcurs, prieurs clauflraulx ou foubspricurs rcfpcâiucmcnt conférer les benefi 
CCS vacans,8c aux deSufdiâs rcfpcâiuemcnt deuz en vertu deleurfdiâs mâdats, degrez ou nomi prciientiont 
nations ou ellre prefentez à icculx , ne pourront preiudicicr aufdifts mandataires , graduez fim- 
pics ou graduez nommez: ains en enfuyuant Icfdiâs fainâs decrets 8c pragmatique fanâion par 
prouifi6,8c lufqucs àcequcpatautrccdcile ouedgregation dcreglife Gallicane, aurremet en foie 
ordfind, voulons 8c ordonnés que le poflcfrolrc dcfdiâs bénéfices ou offices foit audiâcas,adiugc 
oufdiâs mâdacaitcs,graduez fimples ou nômez.qui auparauanr lefdiâcs preuctions auroyent te. 
quis lefdicls bénéfices ouofficcs leur cflrc côfcrcz ou eflrc prefetez à iceulx par lefdiâs collaccurs 
nominateurs ou patrôs ccclcfiaftiqs refufansou délayas dclcurbaillcr leur collatiâouprcfcncaciâ 
Que le cour des graduez fimples8cgraducz nommez commencera l’an mil 
cinq cens 8c douze. 

Icem,8cpource que l’inccnicude du tour dcfdiâs graduez fimples Segraduez nommez qui corn jv. 
menqa par noz autres ordonnances le lendemain de Pafqucs mû cinq ccns,la plufparc des benefi Toeriln 
cesfonc litigieux 8c qucreieux,auons déclare 8: ordonné,declarons 8c ordonnons par promfion, 
le iufqucs à ce qu’autrcmcc par le concile ou congrégation de l’cglifc Gallicane en foie ordonne, 
quele tour defdiâs graduez fimples le graduez nommez commencera lelendcmain de Pafqucs 
que Ion dira mil cinq cens 8c douze. 

De juger 8c décider les procès concernans les mandats apofloIiques,8cc. 

Itrm,rcloolcfqueiles ordonnances cy deflus conccnues,concernanccs les mâdacaires apofloli xvi. 
ques graduez fimpIcsSf graduez nômcz,nous voulons 8c ordonnons les procès ja meuz, pendant >’'<»« cou-' 
&indccis ( exceptez cculx cfquclz fcroïc la difficulté' du temps de l’ciludc , pourlinfinuation du- 
quel auons de nouuel faiâ la forme conrenue au ncufiefme article de noz prefentes orddnanccs) lisocsT 
8c qui fbntencorcs à mouuoir,tant à nofdiâcs cours de parlement que par deuant tous autres iu- 
gti denoftrcdiâ Royaume le daulphiné,eflrc iugez te décidez. 

De ne tirer les parties par quelque priuilcge hors lespzrlement s,&c. 

N üij 
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Ordonnances du Rojr 

Itcm,auons ordonné & ordonnons que les ercolliers ne pourront d'orefenauanc faire c^oenic 
aucunes parties en vertu des priuilcgespar nousSc pat nozpredeceiTeurs donnez auiHiâesvniueC 
fitez,par deuant les conlêruateurs de nofdiâs ptiuiîeges,hots les reforts de nofdiâes cours, foubs 
Icrquclles font les vniucrfitcz des priuilcges defquels f entendent aider lefdi As efcollicrs. 

De ne grolloyet les procès, 8rc. 

Item.pourceque es pais de noilrediâ Royaume, regis pat droiâ eicript,,Ie$ greffiers grolToyéc 
les procès, & dedans la groiTe d'icculx infèrent les eferiptures des parties, procuratiôs, cil très, cnici 
gnemens motifs, Sr raifons de droiAiSc gcncralemenc toutes ebofes baillees & produiAes par dé- 
liant les iuges : Sc d’auancage en la groflc des enquefles infèrent de rechef les eferiptures Ac faiAs 
defdi Acs parties,fur Icfquels font faiAes lefdiAes enqueiles.combien quelles foyer inférées en la 
groflc des proces,doncPcnfuyuent pluficurs fraiz : le filaduicntquc tes dcfpens foyent côpcnfcz 
neanemoins chacune dcfdiAes parties cA côcrain Ae de Icucr fon procès grolfoyc, & le payer; & fi 
l'vnc dcfdiAes parties cA condcnce elle e AcôtrainAc payer lefdiAes deux grofles de procès pour 
crofleae toutes Ics dcux parcics,qui font mcrucillcux Aaiz;àccAecaufc auôs ordonne Stordononsque Icf 
pracn ne fc proccs ainfi intentez pardeuant nofdiAs baillifs le iuges RoyauIx,& pardeu2t tous autres iu- 
uiT.'' g's tcfortiirans(foic pardeuant nofiliAs bailhfs le fcncfchaulx,par appel ou en noz cours de parle 

met fans moyenne feront d’orcfenauâr gro(foycz,ains feront mis les ,pces en facs le parinuctaires 
figncz(cômc Ion fait en pais couAumicr)ficc n’cAqlcsparcicsvcuIcncfaircgroflbycr IcdiA,pccs: 
Auqlcas ladiAcgroflê nefera mife en taxe cotre la partie qui fuccûbera en dcfpcs:&nc forcira no 
Are prefcncc ordûnance aucun clFeA,iufqucs à la fin des baulx de noz fermes dernicrcmét faiAs. 
Des dclaiz pour apporter les procès par eferipe au pais de Languedoc, 
xix. Itcm,& pourcc que par l’ordonancc faiAc fur larcformation de la iuAice de noArc paisde Lan 
gucdoc,cA diA que les appcilâs ont crois delaiz pour apporter les proccs du iuge à quo,Sc le quart 
delay de grâce : pour icfquels delaiz l’abbreuiation des caufes le du droi A des parties cA grande- 
DeU; Q,(nc cmpcfchcc le auoic le temps pafle l'appcllanc huiA ou dix moisauâc qu’il fi A apporter lediA 
procès qui cAoic groflby^,cômc diA cA,qui ne fc fera d’orefenauanc : Abattant ne faudra tant de 
temps à les rccouurcriNous ordonnons qu’en noArediAccour dcThouIoufc le refort d’iccllc Icf 
diAs appctians n’auront plus que deux delaiz pour apportcrIcfdiAs proccs par cfccipt : le fils ne 
les apportent au feconddclay , le cong^ fera contre culx donne fauffi dedens le temps arbitre pat 
noz cours ils apportent icculx proccs,le conge fera dcliurd fansplusappcllcr. 

XX. Icem,3uons ordonné le ordonnons qucrarciclcde noz dernières ordônanccs,qui feracy apres 

inféré, foie tcnu,gardé S: obfcrué cfdi As pais régis le gouuernez par droi A cfcripc. 

S'enfuit la teneur dudiA article. 

Qtm les greffiers des fenefchaucces le bailliagesfcront régi Arc des fcntcnces,8é 
appoinAcmens,8cc. 

xxi. Itcm,nous cnioignons aux gremers defdi As fcncfchaulx , baillifs ou autres iuges fi: magi Aracs 

Aânangter qu'ils faccnc regiArc de cous appoinAcmens, fcnccnccs interlocutoires le autres aAcs iudiciares, 
Air Icfquels régi Ares lefdiAes expéditions feront Icuccs quand les parties le rcqucrtôt,par vn me. 
am. morial ou petit breucc de parchemin,quanc à cellesqui ne fcrucc qucpouc l'inAruAion de la cau- 
fe le n’cmportcnc aucune cômifiion ou decifion fil n'en cAoit appclle.lcquel breucc fera ligné du 
diAgrcfficrou fon cômis fculcmcc,fans y faire appofer iîgncc,fccl ou marque dcfdiAsfencichaux 
iuges Royaulx, oulcurs lieucenans te fans en prendre aucune chofe que le droiA dudiAgrcfficr. 

Ordonnance couchant les appellations fai Acs au parlement de Thouloufe,S:c. 
xxij. Item,pource que par l’ordonnance faiAe par feu noAre trefeher coufin le R oy Cliatles hui Aief 

me fur la reformacion de la iu Aicc de no Arcdi A pais de Languedoc, c A di A que tes ordonnances 
de feu no Arc coufin le Roy Charles fepticfmc ferôt ccnucsfir gardées en noArediAc cour de Thou 
loufc,fur la forme des expéditions des proccs incroduiAs en icelle. Nous en cnfuyuât lefdiAes or 
donnanccs dudiA Roy Charles feptiefmc , ordonnons que quand aucun appel fera intcricAé en 
noArediAe cour de Thouloufc le ailleurs, ou ladiAeordonnancc ne feroiegardee que des appoin 
Acmens ou fcnccnccs, cxccutiôs ou d'autres chofcs,leprocureur de la partie appcllcc aura prom- 
ptement en iiigemcnc(quand la caufelcra plaidcc}lcs aAcs le mcmoriaulxdc ladiAe caufc,fir auf 
fi les cxpIoiAs 8: Ictcces d'cxccucion,pour en faire ptûpcc foy.fir fera la matière vuidec fut le cbâp 
fifaircfcpcult. ♦ 

Quand procès doibt cArc diA le réputé procès par efeript. 
xxiij. Icc,quc dclormais en noArcdiAc courdcThouloufc,ou rcforc d'icclle,aucû procès ne fera diA 

ç cfcripc,fll n’y a appoin Acmés à produicc,fic à oir droiA du iugc,duql fcraappellé,ains feroc cau- 
lcsd'appel,lcfqucllcs d’orcfenauâcfcrôcplaidees en noArediAe cour,c6mc lôfaiA en noArediAe 
cour àParis.Ec incdcinct la ioutnee des prcfcnuciôs d'icelle caufe d’appel efchcuc,lcs procureurs 
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fcriîtlesinuctïircsdelcHrs ciltTCs,memoriaulx,& procès en cas d'appcl&lesbailleroncaueclcurs 
inemoiics i leurs aduocacs,à fin qu'en plaidoyanc ils en puilTenc faire protimre foy, & que ladiâc 
•aufe d'appel Toit décidée & decermince promptement par ladiâe cour, fi faire fc peult. 

De ne demander audience es procès par efcript,pour y eftrc di(ifîny,&c. 

Item,quanc aux autres procès efquels y aura eu appoinûemét a produire te oir droief, ils ferôt xxiiii. 
diâs procès par efeript, efquels les parties iront côcluire au greffe fur la peine cûtenue en l’ordon 
nance.fmonqu'iceulx procès Ce peuffent iuger en pleine audiéce, ou qu'il y euft quelque prouifié P” 
i demâdei ouautre requefleàfaire , auqucicas les aduocats des parties verrôt bien 8c diligcment ' 
lefdiâs procès te rcquefles:8c fil efl pofsible auant l’audience f accorderont de leurs faiâs 8c diffi 
cultezdefdias procès, à fin qu’ils ne tiennentlonguemenclacourparlefdiûs procès parefeript Audience 
(commeils ontfaiâ le temps paffé)àce qu’il ne relie qu'a iugerSc déterminer par noArediâe cour P™- 
ies poinâs 8c difficultez qui fe trouueroycnt cfdiâs procès: 8c défendons à tous procureurs 8c ad- “*8"'*“'' 
uocats en ladifle cour de demander audience efdiâs procès par efeript pour y eftrc diffiny, finon 
qu’il y euft dcrcrtion,fin de non rcccuoir, ou grief cuidcnt,8c ce fur peine d'amende arbitraire. 

De l'heure de l'audience 8c forme de plaidoirie es cours de parlement. 

Item,8c à fin que Icfdiâcs caufes d'appcl8c procès fc dcpcfclicnt à diligence 8c fur le châp,nous xxv. 
sroulons que les ordânances denoz prcdcccffcurs fcgardçnt 8c obreruent en noftrcdiâc cour de 
pailemcnt de Thoulourc,commc à Paris 8c Bordcaux-.c'cft à fçauoir,quc depuis Quafimodo aux 
iours ordinaitcs,quc l'audience commccc àfept heures de maiin,8c durera iulqu^ dix:8c en ca auJIkim at 
refîne commencera à huiâ, 8c durera iufqucs a vnze: 8c aux iours qu’on a accouftume plaider de • 

releucc, commencera à trois heurcs,8c durera iufqucs à cinq:8c cnioignons d nofdifls prefidensSe 
coofcillcrsqu'aufdiâesaudienccs,8c aufsics iours de confcil ils facent cnnoftrcdiâe cour bonne 
afsiftence &ç refîdcncc;8c quand aucun d’eulx fcvouldroitlcucr pour quelque caufc,il ne fen ail- 
le qa'vn à la fois. 

De ne bailler qu’vn delay àrapporter rcnqucftc,8cc. 

Item,8c quand les parties eftoyent appoinâces en enquefte,par faiâs contraires ou autrement xxvi. 
lctempspaffc,on leur bailloitplulicursdclaiz 8c rcnouucllcmcsdecommifsions, fans aucune eau 
fc,ne Uns auoir faifl diligence durant les delaiz qui leur auroy ent elle baillez : nous cnioignons à 
noftrcdiâecour que d’orefenauant elle ne baille qu’vn delay à rapporter l’cnqucfte qui fera com- 
mun aufdiflcs parties,fmon qu’elles cufTcntfaiâ diligence dcdanslcdiâ dclay,ou qu’il y euft eau- 
fepour laquelle ondeuft renouueller lacommifsion : furquoy nous chargeons Icshonncurs 8c cô- 
icicnccs des prefîdens 8c confeillcrs de noftrcdiftc cour. 

D'expedier les roolles des fcncfcliaulcces,8cc. 

Item,en cnfuyuantl'ordonnancc de noz prcdcccffcurs ordonnons que noz ofEciers , à tout le xxvii. 
moins noz procureurs es bailliages, fcncfchaulcccs 8c autres fieges rcfortilfans fans moyen en no 
llrediâccourdcThouloufc,feront tenuz venir aux iours de leurs fcncfchaulcecs 8c bailliages, c6 blûiiûp:? 
me fe faiâ en nofdiflcs autres cours: S: apporter a noftrc procureur general en icculx la déclara- 
tion de toutes les appellatiâs qui auront elle faiâcs en leurs ficges ,pour fçauoir Icfqucllcs font de 
iênes,tc pour voirreceuoir les procès par cfcripr,8c plaider les caufes d’appel, 8c pour aduertir no 
Arcdi8l procureur general des lurprinfes qui fc font fur noz droifts 8c dommainc,8C des cxccs,ab 
boz 8c maléfices qui fc font en leurs iurifditions,8c pour rclpondrc à cculx qui vouldroycnt côire 
coix aucune chofe mettre enauant , 8c à fin qu’il leur foit cnioinfl par noftrcdiâc cour ce qu’elle 
verra eftrc à faire fans le congé de laquelle ne voulons nofdiâs officiers culx en aller . Et à fin que 
jeurdepefehe ne foitlongucmcnt retardée , nous cnioignons à nofdiâs prefidens qu’^ toute diii- 
gcncc ils expédient les roolles dcfdiâs fcncfchaulcecs. 

Que les confeillcrs feront de leurs mains les arrefts des procès qu'ils auront rapponez. 

Item,8cpourcc qu’en aucunes de noz cours les confeillcrs des chambres des enqueftes ne font xxvii. 
les arrefts on iu^mens parefeript des procès qu’ils rapportétiains Icsfont faire parlegrefficr,qui 
cnptencdcaulc de ccplufgrand falairc 8c ce neantmoins prennent lefdiâs confeillcrs cfpiccs dsùoRfe. 
toutes emicrcsiNous voulons 8c entendons qu’en enfuyuant les ordonnances de nofdiâs prede 
ceffeurs fur ce faiâes,quc lefdiâs confedlers dcfdiâcs chambres des enqucftcs,dcdan$ fix iours a 
près laconclulion des procès qu’ils auront rapportez , ou autre pluflong terme qui fera aduife par 
jefdiâs prefîdens dcfdiâeschambrcs,fcront tenuz de faire 8c eferirede leurs mains ou de l’vn de 
leurs compagn6s,les arrefts dcfdiâs proccs,8cles rapporter aux prefidens dcfdiâcs châbres pour 
ligner 8Ccxpedicr,ainfiqu’ona accouftume de faire en noftrcdiâc cour de parlement à Paris . Et 
ce flir peine de priuation de leurs gages des iours qu’ils aurot elle en dcmcure,8c d'eftre priuez du 
pmfSr des cfpiccs dudiâ procès iLcfqucllcs ne voulons eftrc taxées ne payées audiâconfeiller, 
ûifques d. cc qu’il aura faiâSc rendu lediâ arTcft,ainfi que diâ cft. 



Ordonnances duRoy 

De vuiderauant qae pafler oulne les fins de non reccDoir,&c. 

xxix. hem, qu’es procès qui font par ercript,ou Ion débat l'appellation par fin de non receuoir, ou de 

fcccoîSrM ^ ™ concluât au procès on reçoit, comme procès par eficript, fiiuf à faire droiâ fur ladiâe 

dctrrtioo fc fin de non receuoir, ou de defertiâ,cfladuenu fouuccesfoisquecculx qui vuidet les procesne font 
ToiJtiSt &r point de droiâ fur ladiâe fin de non receuoir,ou de defertiô, fans premièrement auoir yen lediâ 
‘ procès eniierement,{c procèdent au iugement , an benc vel malè; Pour à ce obuier auons ordfinfi 

& ordonnons que d'orcibnauant cculx qui viend ront côclurreaufdiâs procès, apporteront leurs 
exploiâs;& auant que pafier oultre,vuideront icelle fin de non receuoir,ou defertion fur le cbâp, 
fi faire fe peulr.finon feront appointez au confeil,auant que conclurre audiâproces. 

Denefaire autre produâion apres la conclufion du procès. 

XXX. Item,que lediâ procès conclu purement fit fimplement on ne reccura aucune partie à faire an- 

tre ptoduâion,finon qu’il y ait cauferaifonnable,fitqu’elles ayent lettres à celle fin addrefiantes d 
la cour;Efquelles lettres feront tenuz les produifans déclarer la piece,le faiâ St article,pour verifi 
cation duquel ils vouldronc faire ladiâe produâiom&ne (ëront lefdiâes parties receues à produi 
re cidiâcs caufes d'appel qu’à vne foisiSt ne feront receues lefdiâes produâiôs depuis que le pro- 
cès aura elle mis fur le bureau. 

Des lettres d’acquiefeement. 

xxxi. 1 tem , que les lettres d’acquilccment fe prelcnteront à la cour,8t feront fignifieet à la partie fix 

iours apres l’impetration d’icellcs,fur pei ne d’ellrc decheu de reffeâ d’icelles. 

Oesopinionseniugeant les procès. 

xxxij. Item , fil aduient qu’en iugeanc les procès il y ait crois opinions , la moindre fc doibt reoenir à 
l’vne des grandes. 

De faire droiâ fur la fin, an bene vel malc,fitc. 

xxxiij. Item,combicn qu’en concluant es proccsparcfcripc les parties ayent conclu an benc vel malè, 

fit nollte procureur àl’amendc: fit par ce moyenfi lalencence ell confirmee,ramende nous doibe 
citee adiugcc,St les defpens à laparcieiNeancmoinsaucunesfois on met l’appellation au neàt,fans 
amende fit defpcns,fit diâ on que la fcnccncc fortira fon clfcâ:à celle cauic auôs ordonne que fur 
ladiâc fin, an benè vcl malc,lon face droiâ, linon qu’au moyen de quelqucproduâion qui de nou 
uel auroit elle faiâe ladiâe fcnccncc full confirmée. 

Des appellations incericâces des arbitrcs,fitc. 

xxxiiij. Item, que toutes parties qui copromcctront en arbicces,arbicrateurs ou amiables cfipofitcurs fie 
chaeû d’culx,aucc adicâiô de pcincs,aj)res q fcntcce lcra dôneepar Icfdiâs arbitres, acbirraceurs, 
Aibitiei; QU amiables côpofiteurs, la partie pretedanc eftrc grcuee, pourra recourir ou appcllcr au iuge ordi 
nairc.Ec fi p le iuge ordinaire la fenccce defdïâs arbitres, arbitraccurs ou amiables côpofiteurs câ 
Apf el d'jiki côgrmcc, en ce cas ne fera receuc partie à apprller dcladiâc fcntcce, finô en payât prcalablcmcc 
*"*' la peine appofee en racbicc»c,{âuf coucesfois à icelle peine recouurcr,f il elldiâ en fin de caufe. 

QÎic nul notaire ne loic rcceu à contrcroollcr,Et faire quelque inllrumenc de ce qui 
fcfaiâ par les pcefidcns,fitc. 

XXXV. Item,Se quand noz prefidens fit confcillcrs ou autres noz officiers exécutent aucuns arrclls,ou 
noz Ictctcs de mandcmcns,il y a plulicurs notaires qui les viennent contrerooller,St faire Icctresfif 
inllrumcsdcccquilcfaiâdeuanccuIXifit bien fouucntaucrcmcntqucleschofcsncfontiNous fai 
fons inhibition fitdcfcnfc àcous notaircs(dc quclqucauihoritcqu'ils foycc)fur pcincd’cllrcpuniz 
d'améde arbitraire qu’ils ne deliurent aux ptics aucunes lettres ou inllrumcs des aâes qui le font 
dcuanc nofdiâs prcfidcs,confeillers ou comilTaircs befongnans au faiâ de leur cômifsion,fans pre 
alabicment les cômuniqucràiceulx prcfidcns,conrcillcrs oucommilfaircs,pour les accorder aucc 
leur procès verbal.Ecfi Icfdiâs noraires faifoyent le contraire, nous voulus qu’à Icurfdiâcs lettres 
fit inllrumcs aucune foy ne foie adioullce,fit icculx notaires dire condenez en amedes arbitraires 
De n’alTemblcr les chambres des parlcmens à la rcquellc des parties, fitc. 

xxxvi. Item,fitàfin qucnozfiibieâsdenoIlrepaisdcGuycne puiflent auoir prompte expédition de 

iullicc,auons ordonne fit ordonnons que les procès, tant ciuilsquc ccimincls,fcroncil orefenauât 
iugez par nollte cour de parlement de BocdcauIx,par le nombre des prclidcnsfitcûfcillers requis 
fit accoullumcz en chacune châbre de nollccdiâc cour rcfpcâiucmct: fit ne feront les châbtesdo 
nollccdiâc cour dcBordcaux alfcmblces à la rcqllc des parties,li n’cllpourles caufes pour Iclijlles 
ilsfalfemblcnt en nollrcdiâc cour dcparlcmcnt àThouloufc,cncnluyuantnoz ordonnances. 
Que les examinateurs nepourront faire aucune cnqucllc fans 
appeilcr les partics,fitc. 

xxxvii. Itc,poutce qu’c aucu nés cours de nollre royaumc,mefmcmct en nollre chaftcllet de Paris,quâd 
Icsptics (utappoiâes en pccuucs,noz examinateurs dudiâ chaltcllcc ont accoullumc receuoir fit 
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faire iuter les tcTmoings (ans appeilcr la partie contre laquelle fe falft rcnqucfle,au grand preiudi 
ce des panies côtre lelqnellcs les tcrmoings font ezammez;Pour à quoy obuier auons ordonnés^ 
ordonnoosque d'orefenauanilcsparties contre Icfquelles enqueftes fe feront, foyent appellecs i 
veoir teceuoir & iurer tcfmoings:&; qu’en lcurptefcnce,('ils côparent.ou en leur abfcnce, fils font 
dcfaillans.ladiâc réception Bc ferment Ce face;autrcmcnt feront Icfdiâes enqueftes nulles:8c au- 
ront les parties leurs recours contre Icfdiâs examinateurs qui feront Icfdiftes enqueftes. 

De bailler les reproches de tcfmoings auant la publication, &c. 

Item,auonsordonn(f & ordonnons qu’es (icgcsdcnoftrcdiaRoyaumc,elquels y apublication xxxvUi. 
d’enquefte, auant ladifte publication les pa/tics baillcrât((i bon leur fcmble)lcurs reproches de tef 
moingSjXpres laquelle publication n’y feront aucunement rcceuz. 

Que les iuges n’appoinâcnc les parties à informer fur rcproches,fans 
veoir lefdiâcs reproches. 

Itctn,auons inhibc&dcfendu, inhibons Stdefendons à tous iuges de noftrc Royaumc,d’appoin xxxix. 
âerl CS panies d informer fur les faiûs des rcprochcs,fans veoir Icfdlftcs reproches auec les procès 
principaulx & de ne reccuoir Icfdiftcs panies en prcuuc dcfdiSs faiâs,(inon qu'ils fuffent côcluâs 
& contre les ccfmoings,fans Icfqucis ne fe pourroyent décider lefdifts procès. 

De n’oftroy cr lettres de recufation,&c. 

ltem,pour obuier àla grande multiplication des lettres qui fouuent fimpetrent en noz chîcel xl. 
lccies,pouc IcsfufpitionsSc reeufations des iuges de noftrc Royaume; Auons ordûnc &: ordûnons 
qu’apres les premières lettres baillées pour attribuer la congnoilTance d’aucune matière à aucuns 
ingéniés panies ne pourront de nous obtenir autres lettres pourofter lacongnoinancedcladiae 
matière audiâiugciAins fe pouruoiront par dcclinatoire,recufation,appcl,ou autre voye ordinal 
tetinû qu’ils venonceftreàfairepar raifon. 

De ne faire d’orefenauant cleftion deslicutcnans des baillifs, 
preuofts & fcnefchaulx,8rc. 

Item,& pource que pour la diueriîtc des ordonnances faiâes par noz prcdcccflcurs & nous,fur xlj. 
la prouilîon , eleâion ou nomination des licutenans general &paniculicr du preuoft de Paris 
dddiâs bailbfsSc fcnefchaulx,& des autres preuofts ou de leurs licutenans, lefdifts offices ontefte 
tenuzen grandes &diuerfcsinuolutions de procès: tellement que moyennant les clcftions qui fc 
faifoyent defdiâs offices,noz officiers &praflicics en pluficurslicges defdiifts baillifs,fencfchaulx 

&pccuoftsfontentrezengro(rcpiqucs,debats,di(fcrens&;partialitcz,àl'occafiondcfquclleslaiu Je 

fticc a efte fouuent rctardec,'à la grande foullc de noz fubicftsiPour àquoy obuier auons interdift » 

& dcfcndu,intcrdifons & défendons aufdifts preuoft de Paris,baillifs,fenefchaulx,preuoft$, leurs CendéiJa'ii, 
licutenans,i noZ4>fliciers,aduocats te praâicicns,&; à cous autres qu’il appartiendra,dc ne procc- 
der(le cas aduenant)àfairc telles Sr fcmblables eleftions dcfdift s offices. Et auons ordonne K or- 
donnons que d’orefenauant toutes fois que vacation efeherra dcfdiâs offices ,1e baillif ou fenef- 
chatdu lieu auquel eichena la vacation,appellez auec luy nozofficicrs & fix des plufnotablcs per 
Tonnages defdiâs ficges,aprcs ferment par eulx faiift,choifironc& nommeront trois perfonnages 
dudiâ ficgc,lefqueis ils congnoiftront enleurs confciences cftre bons, idoines & fuffifans;& la no 
minanon qui feraparculx raifte , enuoyetont deuers nous , pour parnous y eftre pourucu , ainfi 
qoederaifon. 

Que les fenefchaulx,baillifs,&.'c. ne pounonc donner offices de 
fçrgcns ou notaircs,&c. 

ltem,combien que parnoz lettres d’cdid&ordônancc ineuocable nous eufsions interdift & jUj 
defemiu à tous 8c chacuns gouucmcurs,baillirs,fcnefcliaulx le autres noz officiers, donner ne cô o(Se« 
feter aucunsofficcs de fergens ou notaircs:8c que neanemoins Icfdiffs gouucrneurs,baillif$,fencf 
chaulx te autres noz officicrsfefForccnt chacun iour donner lefdifts offices vacanspar mort, refi 
gnation,forfaitures ou autrement en entreprenant fur les droiâs,authoritez te prééminences de p<r biimri 
nous 8c de noftrechancellicriNous auons ordonne le ordonnons,qu’d nous 8c à noftrcdift chan- **“'<^*^ 
ccllicr,dcs offices defon pouoir,appanient donner lefdiffs officcs.Éc en enfuyuant les ordonnan 
ccsdenozprcdeceireurs auonsinterdiâ 8c défendu, te de rechef interdifons te dcfendonsàtous 
Jefiliâs baillifs, fenefehaulx le autres noz officiers de donner d’orefenauant lefdifts offices vacas, 
comme delTus finon qu’ils ayenr priuilege par çfeript de ce faire. 

De ceulxqui peuuent afsifter au confeil du (cncfchal dcThouloufc,8cc. 
lcem,auonscftc aulsi aduertiz que quand Icfenefchal dcThouloufe tient foncôfeil pour veoir xhil. 
Tifiter te conchinc les procès, plufieuts doAeurs,liccciez,8c au très non praâiquans ne refidens a- 
âgellement en ladifte cour,8cbicn fouuent ignorans8c noncxperts,vonc,vicnncnt,encrcnt8copi 
nectaudiâ confcil,àla pourfuire del’vne des pùties, tellement que beaucoup en y a qui n’y vont 
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Cn6 pour dons prières & reque(lc<,& rcuclent les iccrcts & opinions, dont font aduennz plufieurs 
I inconueniens ee mauuais iugemens ; Voulons & ordonnonsque dcTormais ne ièronc aucuns re- 
ceuz audiâ confcil à rapporter ou opiner , que ceulx qui feront continuellement Sc a Auetlemenc 
relidens &: praAicans en ladiâc cour,8c qui y auront ia pratique par trois ans continuels & au def 
fus; &quc les autres qui y entroyent le temps palfCgSr qui ne (ont relidens continuellement,&qui 
n’ont praâiqudparIcdiâtemps,fcromreicâez& déboutez dudiâconlcil. 

Delà taxation des clpiccs,&c. 

xliiii- Itcm,& ainli qu'auons entendu, quand aucun rapporte quelque procès es cours defdiâs feneC 
chaulx,baillils Sc autres lUges du refort do Thouloufe,S: les clpices luy font taxecs,ceulx c6tre Icf- 
qucls la fcmencc cil donnce,qui doyuent payer lefdiâes e(pices,ou partie d'icellcs,fe portet pouf 
appcilans , tantdu principal que dcfdiâcs cfpiccs Sc taxation d'iccIles,pour empefeberque lediâ 
Appel lieu rapporteur ne foi t paye defdiâcs cfpicos,& pour coulourer IcdiA appel, difent qu’elles for trop ex 
ccfsiuement taxées: au moyen dequoyplulieurs gens de bien ne veulent prendre la charge de rap 
porter aucuns proces.doubtans eltre frullrez de IcurfdiAes cfpiccs; Nous voulôs Seordonnosque 
quand aucun appellera déformais de la taxe dcfdiâes cfpiccs, difant qu’elles ont clic trop cxccfsi 
uement taxées, ou autremcnt,quc nonobllant quelfconques appellations relcuccs ou à rclcucr,& 
fans preiudicc d’iccllcs, inhibitions faiAcs par vertu du rclieuement en cas d’appcl,quc Icfdiâcs ef 
^ices foyent payces;8: ccluy fur lequel elles feront taxées fcracontrainâà ce faire;fauf toutesfois 
a recouurer par luy ce qui fcroit diÂ en hn de caufe auoir eflé excefsiuement taxé. 

Qu,'cs citations contre gens laiz feront exprimées les caufes d’iccllcs citations, 
xlï. Itcm,&: à ce que les iurildiftions ccciclîalliqucs Atemporelles ne fcmpcfchcnt, ains faydét & 
confortent fraternellement l’vnc l’autre, auonscnioinû 8c cnioignons à tous iuges ccclcflailiques 
de nofttcdiû R oyaume qu’en toutes citations qui feront d’orclcnauât par eulx odlroyccs en leurs 
cours ils expriment les caufes d’icclles citation$,à fin que lefdiâs gens cccIcfiaRiqucs contre gens 
ciuùorfi at 1 j ,2 cIjcz puiircntefirc aducrtizfila congnoilTancc de ladiâc matière appartient aufdiâs gens cc- 
sISkim» 5 clefialliqucs.Et pareillcmtnt auons interdifl A dcfcndu,intct Jifons A defendôs à tous noz iuges 
litaCrSi ex- jj auttcs iugcs tcmporcls dé nollrcdift Royaumc,de non dccerneraucuncs inhibitions, lettres de 
Hofeiïtol rccours.clains A autres feroblablcs Iettres,lans prcmicrcmét auoir veu ladidc citation, A par iccl- 
kt. le congneu que la congnoilfance leur appartienc; Efqucllcs inhibitiâs,lcttrcs de recours A clams 

ils feront au cas delTufdift tenuz exprimer les caufes de leurs inhibitions , telles que fi prouuccs c- 
ftoyent , la congnoifiance leur en appartiendroit , A non aufdiéf s iuges ccclcliaftiques: A fi autre- 
ment font faiélcs,n’y fera point obey. 

Oncles refeifionsdes contraâs n'auront licuapres dixans. 
xhj. Item, A afin que les dommaines A proprictez des chofes ne foyent incertaines, A fans fcurcté 

es mains des poffcircucs d’icelles,fi longuement qu’ils ont cfié cy dcuant,A que la prcuuc des par 
tics ne pcri(rc,ou foit téduc difficile par laps de tcmps,cs cas cy apres déclarez: Nous auos ordôné 
A ordûnons que toutes rcfcifions de côtraffs,diftrafls,ou d’auttes aûcsqiiclfcôques , fondées fur 
dol,fraudc,circéucntion,cramtc,violcnccou déception xl’oultrc moitié dciuRcprix,feprcfcrirôt 
JîSirirom d’orefcnauaiu,tant cn noz paisjcoullumicts que dcdroiâcfcript,paclcslapsdcdixanscâtinuels 
fuCii au. àcôptcr du iour que Icfdids contraéts,di(lra£ls,ou autres aâcs auro v efiéfaicls,A que la caufe de 
craincc,violcncc,ou autre caufe légitime cmpcfchantc dcdroifl ou faift lapourfuitcdcfdiéfcs re- 
feifions cefTcramonobRanc (latuts , couRumes ou vfanccs quelfconques à ce contraires: aufqucis 
quât à cc,no* auôs dérogé A dcrogôs de noftrc cerrainc fciccc,plainc pnilfancc A authoritcRoyal. 

De faire les informations A cnqucRes en langage vulgaire, Ac. 
xlvij. Item, pour obuiçraux abbuzA inconueniens qui font par cy deuant aduenuzau moyen de ce 

que les iuges dcfdiéts pais de drouR cfcript,ont faift les procès criminels dcfdiûs pais.cn Latin, A 
toutes enqueftes parcillcmcnt:auons ordôné A ordônons.à fin que les tcfmoings entedenr leurs 
li- depofitions A les criminels les procès faitlscontrc eulx, que d’orefenauant tous les procès crimi- 
gigcTulgai nels A Icfdiâcs enqueftes, en quciqucmaticrcquccc foit, feront faiiftcs en vulgaire Alangage du 
paisoufcrôtfai£kslcfdiûsproccscriminel$,Acnqftcs:autremctncfcrôtd’aucuncffccl A valeur. 

Que les greffiers demanderont le falaircà eulx deu dedans trois ans.Ac. 
xlvüi. Itc.pourcc que fouuct cft aduenu que pluficurs grcfficrs.aduocars.procurcurs A foiliciteurs de 
noftrc Royaurae.mcfmemét cfdifts pais dcdroift cicript.ont 15g temps attcduàfc faire payer des 
CtrfKm de aûcs.rcgiftres A grofies des procès p eulx reccuz, A ont mis debre fur autrc.tcllcmct ij quclij fois 
WxUe leur a côucnu faire vcdrc.crtcr A fubhaftcr Icsbics A héritages des ptics pour lefqucllcs ils auoyét 
dedxiuiniis ccccuzlcfdiâs proccs.dôt iisont elle dcftruiâs:Pour à quoy obuicr auons ordonne A ordonnons 
*"*• que déformais Icfdiftsgreffiers ncpourrôtdemadcr Icfalaire à eulx deu pour lefdifts jkcs p eulx 

rcceuz.finâ qu’ils le dcmâdcnt trois ans apres lefdifts procès finczilcs ancres ordonnances de nof 

difts 
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<liât pTtdeceflain faites fur moindre temps, demourants'en leur force & vertu. 

D'arrcfterlcscoulhimes aurefotc du parlement de Bordeaux. 
lietn,ponrce qu’au refort denollrc courde parlemët de Bordeaux y a aucuns pais coùBumiers xlix. 
efqacls Icscouftomes ne font aucunement arrefteesiaucns ordonne Sc ordonnons qu’elles lêront 
(pourrabbreuUtion de iulhcc,& foulagementde noz fubieâs edans audiâpais)accordees &arre 
Uees,linG qu’auons ordonne faire en nodre cour de parlement à Paris. >inl«<>n 

Q^cceluy qui fuccombera en matierede nouuelletdferacondemnë «uUteŒ. 

es defpcns, dommages & intercds,&c. 

Item, combien que parautres ordonnances faiâes par noz predecelTeurs ait ede ordonné que 1. 
ceulx qui lûccomberont en matière de nouuelleté feront condemnez es dommages & intereds: capIaloSe 
Neantmoins pour obuier i ladiuerdtc des opinions qui de lour en tour en interuiennent, nous x- Jëî'ljfdë.' 
uons ordonne Sc ordonnons que la partieqni fuccombera en matieredcnouuelIetc,foit condem- f|>ciii.<lCiiu 
nee esdcfpcns,d6mages & intereds. Et oultre ceulx qui fans grande apparence auront prinscom 
plainâedëront condemnez on amende arbitraire enuers nous. uc dénia/ 

Que les arreds ft: datuts de quereles n’auront lieu en matiercbcncficialle,&c. loilàccôba. 

ltero,pource que pendant les procès ponciroires,qu'on appelleen nodrediâ pais dcLâguedoc 
te rclôrt dudiâ *rhouloufe, arreds ou datuts de qucreles,les parties contendantes ont fàiâ & font aamlede- 
chacun tour pluGcurs forces,violences & cxces,mcfmement pour prendre te perccuoir les froids n lu 

descbofetcticnticufos,foyct bénéfices onautres-.au moyen dequoy acn nodredide cour infiniz 
procès en matière d‘exces:No’,pour euiterlcs ports d’armes,voyes de faid,forces,vioIcces,& au- cspiainâe 
tretexcezdcirufdids,auons ordonné Se ordônons que deformau lefdids arreds, ou datuts de que 
relesn'auront plus delieu en matière beneficialleiainsfi aucun pretédoit droid en vn bénéfice, de cùUc. 
quelque qualité qu’il foit,Sc qu'il dife edre troublé en la podcfsiô d'iceluy,il pourra prendre(fi bon 
iuy fmnble)vne complainde en cas de faifinc Sc de nouuclctc,Sc la faire ramener à execution. 

Des datuts de quereles es autres matières que bcneficiales,Scc. 

Itcm,Sc qult aux arreds ou datuts de quereles es autres matières que beneficialles,au6s ordon- lii. 
né te ordonnons que les fenedhaulx Sc baillifs qui ont accoudumé de les bailler, ne les commet- 
trontplus qu’à noz iuges ordinaires des lieux ou feront afsifes les chofes contentieufcs,ou à quel- maVictcspor 
qo’vn des aduocats desfenefchaulcees Sc bailliages,qui foyent graduez Sc expérimentez, Sc ordi- üiTairopia 
jiairemem pradicans efdides coursdefquels fe tranfporteront lur les lieux.Sc orront les parties fur [jk 

Je premier chef,ainfiqn il ed de coudume.Et fi le commiflaire edoit reeufé , prendra vn adioind, gntilor. 
iëlon l’ordonnance faidefurladide reformation delà iudicede nodre pais de Langucdoc.Et lef- 
dides parties oyes,fi ledidcommilfaire non recuiéiou fil ed reeufé, fi luy Sc fondid adioind,rcirai 
filfent fvne defdides parties,lc reiTaifiiTcment tiendra, Sc fortira fon eifed , Sc fera exécuté nonob- 
llaotquclfconqoes appcIlations,Sc fanspreiudice d'icelles,Sc inhibitions faides, fans oit partieien 
baillant toucestois caution par celuy qui fera redaifi , de rendre Sc rcdiiuer la choie conieniicufc, 
cnfemble les fruids qu’il en aura perceuz,f il edoit did quefairc fe deubt. 

De l’execution des datuts en matière de quereles, Scc. 

Item,apres la Ibmmaire apprinfe faide,fî lefdides parties,oii l'vne d'icclles,requetoit que la ma tüi. 
u'ere fûd remife Se rapportée au fiege dudid fenefchal ou baillif d’ou fera émané ledid arred ou da *|,CTdcRn 
tnt de querele,pour edre determinee.-ou que lefdids cômilTairet ne fe peuiTent accorder fur ledid uoy< pardS 
lefEtifiifemcqiceulxcômiiraires ferôt tenuz faire ledid renuoy par deuant icculx fenefchal ou bail 
lif,àfon fiege principal : Auquel cas , Sc aufsi fi iceulx commilTaircs de leur propre moitucmcnt a- 
(loyentfiiâ ledid renuoy, Sc que par iceulx fenefchal ou baillif l’vne des parties fiid reffaifie, ledid 
xeflâiGfremenc tiendra Sc fisrtira Ion plain Sc entier eifed, nonobdant oppoficions ou appellations 
qnelfconqneSgSc (ans preiudicO d'icelles, inhibitions faides,ou i faire, parties non oycs,en baillant 
canrion,comme deffus. 

De n’odroyer lettres de furceance de complainde, Scc. 
ltem,auons ordonné Sc ordonnons que d'orefenauant en noz chacellcries ne lêront odroyees lüii; 
■acnnes lettres de furceance de complainde , ou fourniffemcns d’icellesiSc poumoiront les iuges 
defdides complaindes ou furceances d'icelles,ai nfi qu’ils verront edre à faire par raifon. 

Des lettres d’acquiefcement,Scc. 

Ité,S^fitoftqu’vn procès fera fur lebureau,nul ne ferareceuiacquiefceriàcedecaufedefcdôsi Iv. 
nodre amé Se féal châceIIier,Sc autres ayâs la garde de noz feaulx,q d’orefenauât ne bailict aucunes 
lettres d'acquiefcemct,fmô quecedeclanfe y foitipoutucuq le procès nefoitveu,c6fulté ne iiigé.- 
Détaxer l’anticipation, Scc. 

Item,q toucesfois Sc quantes qu'aucü fera anticiper fit partie,f’il gaigne en fin decaufc,rant!dpa Ivi. 

ÜS te voyage du ferget fera taxé,Gnô qlaptieeud^mieremétreleué,auâi qu'auoir edé anticipée. 
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Q^erappelIantentoniVelicfdcclarcrarcsgticfsparle menu,&e. 

Ivij. Item, que d'orcfenauâcoanc baillera en nozcluncellencs aucû relieuement en cas d'appel.des 

rcnccccs mcerlocucoircs,ou griefs faifts hors iugemcc,q la partie ne déclare fes griefs particulière 
met P le mcnu,&: non en termes generaulx:& ne poura l'appellât pourfuyuir autres gnefs q ceuht 
qu'ilauracxprimezenfondiél:relicuemét:8cenpaisdcdroiâercripc,enrin(lrumétappellatoire. 

. . De fpccificr es lettres les cauuïs des reIieuemcns,re(litutions, 

forces, K caufes,lefquelles,&c. 

Item,qu’cn tous reliefuemens ou rellitudons fondées fur minoricc,prefcriprion,force,c6crain- 
âe,dol,rimulacion,crainclcs,ou autres fcmblables caufes, Icfdiâsrclicucmcns ne fccont ddnez ne 
oâroyczcn nofdiâos cliancclleries;(î ce n’ell que la partie fpecilie & déclaré particulièrement on 
par le mcnules caufes pour lerqucllesellcdcmandeellrcxeleuec,sc nonen termes generaulx. 

Des attaches données fur les gardes gardiennes,Src. 

lix. Itcm,auons défendu fit défendons aux gens tenans les requeftes de nollre palais i Paris, de ne 

Atoclinda bailler n'expedier aucunes attaches fur les lettresde gardes gardiennes données &oâroyees pat 
t°z predeccireurs,& parnouscôiîrmeesàplulicursabbayes,Sc autres de noftrediâ Royaume.Htfi 
cardci gu- par inaducrtcncc, ou autrcment,aducnoit qu'aucune enfuHexpedieecy apres, voulons Scordon* 
aicusc tioai quclcspartiesadiournecs par vertu dcfdiâes attaches foyent renuoyees par deuantleurs iu - 
ges ordinaircs,aucc condcmnation de defpens, dommages te interells. 

Q^e les heurenans ne bailleront aucunes lettres de debitis ou fauncgarde,&c. 

. Ix. Irem,auons interdiâ Sr defcndu,intcrchfons& défendons à tous noz bailTifs Bc fenefchaulx, ou 

lcurfdidslicuienans,qu'ils ne baillent & deliurct d'orefenauât aucunes lettres de debitis,ou fauue- 
gardes gcneralics. Et f il aduenoit apres ccilc nollre pfentc ordônâce qu'ils en bailla(rcnt,no* auâs 
des àprcfcni pourlors,les lettres qui de ce feroyctfaitles, déclarées nulles &dcnul effcüCe valeur. 

Des rapporteurs de la chancellerie de Bordeaux,2rc. 

Ixj. Iic,S: par cequ'en nollredide cour de paricmet de Bordeaux y a feulemét lagarde du feel pour 

l'expcditiû de la châccllerieiauons ordôné te ordonons qued'orefenauât y aura huift rapporteurs 
lakciei rculcmét,gensIctttez,fçauans&ptaûicâs,pour rapporter les lettres de noUrechâcclIeneilefqiiels 
zotiuoi. feront fermcnrdc bien te loyaument rapport er&; déclarer les difhcukez qu'ils ttouuerâr efdiâes 
lcttres:& ne fera aufdiâs offices pourueu par autreq pat nous ou de nollre amé Sr féal chancellier. 

De réduire les notaires à certain nombre,&c. 

)a<j- Item,pource qu'^l'occalîô de la grande te elTrenee multitude des notaires qui font i prefent en 
Royaume,& qu'indilFercmcnt toutes maniérés de gens y font receues,dontfontparcyde- 
gamabic. uant aducnuzplulîeurs abbuz te incoueniens,auons enenluyuât les ordonances de noz predecef' 
feurs, ordonne te ordonnons, que Icfdiéls notaires feront reduiAs àcertain nombre , qui fera par 
nous ocdonnc,vcupar nous prcallablemeni les informations qui fur ce feront faiâes, par nofdiâs 
bailhfs te fenefchaulx auec leurs aduiz,& d'autres noz officiers efdiâs bailliages te fcnefchaulcees. 

Q^e les notaires te tabellions feront regillres,&c. 

Ixiij. Item, que d'orefenauani cous notaires te tabellions feront bons St fuDîfansrcgillrcs te pcotoco- 

Nouirei» les des côtracls 6c autres aflcs par eulx ceceuz 6c pairez,6c icculx mettrot par ordre fclô la priorité 
îîutgiàret ^ pollcrioritc defdiâs cutrafls te autres adcs,à fin que fi d'orefenauât en efloit queHiû,lon puille 
auoir recours audid ^ptocole ou régi lire, fors te exceptez les notaires de notice chaflellet de Paris. 

De punir les vfuriers,Scc. 

Ixiiil- Item, pour obuier qu'aucunes vfures ne fc commettét en noflredid Royaume , aoons enioind 

vr»"''' “ te enioignûsà tous noz iulliciers 6c ofticiers,que fans difsimulatiâ 6: à toute diligcce,fur peine de 
râocriâi fufpcniion de leurs oflices,6c d'amende arbitraire,chacun en fon deflroid te iunfdidion,fcnquie 
fcinaist 6- tent de ceulx qui commettent vfures manitêlles,Sc par contrads feinds 6c iimulez : 8c procèdent 
puQi” contre les coul pables félon la difpofition de droid,8c l'exigence du cas. 

Defenfês aux notaires de ne receuoir contrads vfuraires. 

Ixv. Item,auons interdid 6cdcfendu,intcrdifons 8c defendôs à cous notaires de ne reccuoiraucuns 
contrads vfuraires, fur peine d'cllre priuez de leurs ellacs,6c d'amende arbitraire. 

De ceulx qui dénonceront à iulliccles vfuricrs,6cc. 

IxTi. Item, 8c â fin que chacun foie plus enclin de dénoncer ceulx qui commectenc celles vfures,nous 
' ordonnons que cculxqui les denoncerôc âiiillice,auront latiercepartic des amendes qui envien 
dront 6C illronr:6c aufsi II tels délateurs par l'iÜ'uedu procès cfloycnt trouucz calüniateucs, feront 
■puniz comme de caifon. 

Des falaircs 6c loyers des fcruiteur$,8cc. 

Ixvü. Itc,pource que fouucnt pluficurs noz fubicdsprennct feruiteurs fans faite aucû marché necô- 

ucnâcc auec culx de leurs loyers 6c (àlaires,6c durât leur feruicc baillée argee i leürfdids feruiteurs 
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pour IeQtfdi&^yers,ralii en prédre quinSce; Lcfqucis rrrulteurs apres le deces de leurs maiUres 
demandcDcaux heritiers leurldiâs loyers te falaises par fraude & malice, fçaehas lefdiâs heritiers 
n'cftre informez des payemensqu’iceulxferuiteurs ont rcccuz durant la vicdeleurfdiâsmaiftres, 
&descoauenices quipourroycntauoircftcfaiâesaueceulxi&aufsieny aplulicurs qui long téps 
apres leurlêraicc demadent leurs loyers par fraude & malice, fçachâs que les autres feruiteurs par 
lefquelsfepourtoyctprouuerlcs payemens ou conucnâces qu’ils auoyct aucc Icurfdiâs maiftres, Kifrore?*" 
{ont morts , ou le font abfcotcz , dontnofdiâs fubiefls font grandement trauaillcz St molcllez,St ■lafii i^oat 
pludcurs plainâes,proces & quercles en fortentmous pour y obuicr, auonsordonne 6c ordonnés 
que lefdiâstcroiteurs dedans vn an,ü compter duiour qu’ilsferôt fortiz hors de leurs fcruices, de- «rëV.”'*' 
manderonc (6 bon leur fcmble) leurfdiâs loyers , falaises ou gages, & lediâ an pairc,n’y feront re- 
cenz,ains en feront déboutez par fin de non receuoir,& fi nepourront demander dedanslediâ an 
que les loyers & gages des trois dernières années qu’ils auront fetuy , fi ce n’cft qu’il y eull conue- '“J" 
nanceouobliguion par efcript,ou des années preccdcntesioierpellatiéoufommationfuffifantc. ™'“*- 
Des marchans vendans leurs marchandifes en detail,Scc. 

Item,auons ordonné & ordonnons que tous drappiers,apothicaircs,boulengcrs,p3iifsiers,fcr- Ixviij. 
tnrien,chau(retiers,tauernicrs,Coulhiricrs,cordânicrs,felIiers, bouchers, 8c autres gens de meftier, 
le marchans vendans ou diftribuans leurs denrees 8c marchandifes en detail,dcmâderont d’oref- 'jj 
cnaoantfCboo leur lêmblc)paycment delcurfdiéfes dcnrccs,ouurages 8c marchandifes , par culx nu’ciûaiin 
feumies dedans fix mois,àcoropterdu iour auquel ils auront baille ou liurc la première denree ou 
oaatage,enfembIe ce qu’ils auront baille ou liuré depuis iccluy iour dedans fix moisiSc lefdiâs fix man. 
mois pailcz,ne feront plus rcceuzi faire quelbon ne demande de ce qu’ils auront faiâ, fourny ou 
huré dedans iceulx fix mois,finon qu’il y eull arrell de compte, cedulles ou obligations , ou mter- 
peOaaon,oalômmation iudiciairefaiâc dedans le temps dclTufdiâ. 

Ptouifion fur ceulx qui prennent es foires grofics marchandifes, 
en intention de ftufiter les matchans,S;c. 

Item,ponrce quepar cy dcuantplufieurs marchans par cautele ou malice ont prins es foires de 
Lion & ailleurs grande quantité de marchandifes dcrcance,en intention de fruilret les vendeurs Muciui» 
dnprïx defiliéles marchâdifes,ou de partie d’icelleiSc pour leur malice mettre àexccutié,mu(rent rrr'''*!» 
ic^c marchidife en diucrs lieux, 6c puis fe font abfcniez ou mis en franchifeiàcaufe dequoy leurs * 

créanciers pour ne perdre le tout ont cllé contrainâs venir dcompofition 8c quiitervne pariiede 
leurs debtes,8c du furplus donner longs termes de payemens à leur grand perte 8C dumageiNous 
pourobuier aufiliâs abuz auons cnioinâ 8c enioignons aux éonferuateuts de nofdiâes loires , 8c 
amres aufquets en appartient la congnoilTance,dc procéder fommairemet 8c deplein à toute dili- 
gence alcncontre dcldivls roarchans,8c à la punition d’iceulx,Sc de ceulx qui rcntremcttrôt,rece- 
iétont,ou aideront à receler lefdiâesmarchandifcs,tellement que ce foit exemple à tous autres. 

Que nul nefera reccu à faire ccisiondcbiens par procurcur,8cc. 
ltem,ponree que plufieurs marchans Sc autres ne craignent à faire cefsion de biens,par ce qu’ils Ixx. 
y font reccuz par procureur,ou en lieux fccrctsiNous ordonnons qucd’orefcnauaiit nul ne foit re cuniiuira 
ceui faire ladidc cefsion de biens par pcocurcurs,ainsfc fera enperfonnc,cniugcmét,durantl’au t/IÏOT''* 
dicncc,delceinâ,8c la telle nue. rto«ii<ur!' 

Des rentes à prix d’argent,autrementdiélesvolantes,8cc.8c que Ion ne pourra 
demander les arrerages que pour cinq annces,8cc. 

Item,laplolpartde noz fubieâs au temps pccfentvfencd’achapts 8c ventes de rentes^quelcsau- Ixx;. 
cnns appellent rentes L pris d’argent,les autres rentes volantcs,pcnfions,hipotheques, ou rentes à Xrmjga 
nchapt,felon ladiuerfité des lieux & pais ou fe font iceulx contraâsià caufe defqucls côttaâs plu 
fienrs font mis àpauureté 6c dellruâiô pour les grâds arrerages que les achepteurs laificnt courir pm 4 'irgct, 
furealx,qui mêlent fouuent plus que le principal,pour le payemet defqucls rault vendre 8c diflrai ^ 
re tous leurs bi6s,6ct6bct eulx8c leurs enfans en médicité 8c mifcre.Et aufsi fouuct les achepteurs décir^aTi 
perdet leur principal,6c arrerages,pource que leur vedeur au parauât auoit vedu à plufieurs autres rmuacm. 
tcmblables rentes , les payemens defquels 8c des arrerages furmontent les biens du vendeur,8c le 
dernier pert fon principal 8c acrcragesimoyennât lcfqucis concraâs fe font plufieurs faulfes vêtes, 
fraudes 8c tr6peries,defquclles forcent plufieurs procès, tant criminels que ciuils8c plujieuts y per 
dent leur auoir,tanc vendeurs qu’achcpceurs.Pource nous déliras pouruoir à l’indcnicc de noz fub 
ieâs,confiderâs tels 8c femblabics contrats cllre odieux 8c àrellreindre,auons ordonné 8c ordon 
Bons que les achepteurs de telles rentes 8c hipotheques ne pourront demâdcr que les arrerages de 
doq ans,ou moins. Et fi oultre iceulx cinq ans aucune année des arrerages eftoii cfcheuc,dét n'euf 
lent Ikiâ quellionne demande en iugcmenc,nc feront receuz i la demander,ains en fetoc débou- 
lez par finclcnonceceuoir:8cencene font céprinfes les tentes foncières portas dircâc ou céfiue. 
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Ordonnances du Roy 

Q^c les fentences des luges reforciirans fans moyen es parlemeDS,non excedans la 
fommede vingteinq liures cournois,reronc executecs,nonobflani,&c. 

Ixxii. lcem,que toutes fentences 8c condenations d’amendes des baiUifs.IcnefcliauIx, preuods Sc au> 
***g*s o“ leurs Iieutenans refortilTans nuement en nofdiâes cours de parlement , non ex- 
runi ciccu- cedantes la Ibmme de vingteinq liures, foit enuers iuilicc ou partie, feront executees, nonobftanc 
leci nooob- oppolîtions OU appellations quelfconqucs, 8c fans preiudice d'icelles. Et (cront les fommes dcfdi> 
*rP' aes amendes payees,c’eft à Içanoir à panie, en baillant caution , 8c à nozreccuenrs fimplemeat: 
pourueu toutesfois que lipat nofdiâcs cours cil diâ mal iugé 8c bic appcllé,ladiâe partie fera con 
trainélerendreladiâcamcdeiScfcrontaufsitenuznofdiâsreceueurschacun enfon endroiâren~ 
dre lefdi Aes amendes en fournidant du diAon de rarrcll,pac lequel la fentence auraede infirmée^ 
fuppofe que les edats d'iceulx nofdiAs rcceueurs fulfenc pourranneechargez de ceque montent 
rcceptes : 8c voulons les fommesefquelles monteront lefdi Aes amendes , en rapportant par 
tugeetcôtne nofdiAs rcceueurs lefdiAs diAons d'arreds auec quittances des condemnez , edre rabbatucs de 
bftn* rcceptes par noz amcz 8c feaulx gens de noz comptes, fans aucune difficulté, 
umet iâ- St donnons en mandement par ces mefmes prefentes à nozamcz 8c feaulx confeillcrs les gens 

imn. tenant nudrccour de parlement à Paris,8c à tous autres iudicicrs 8c à chacun d'eulx fi cômeiluy 

apparticdra,que nofdiAes prefentes ordonnaccs ils facent lire 8c publier en leurs iurifdiAiôs 8c au 
dicoire$,8c icelles cnrcgidrer à fin de perpétuelle mcmoirc.Et au fiirplu5lesgardct,obfcruct 8cen- 
trcticncnt inuiolabicmct fans enfraindre de poinA en poinA iêlon leur forme 8c tcneur.Et pource 
que de ces prefentes Ion pourra auoir àfairc en pluficurs 8c diucts lieux, nous voulons qu’au vidi- 
mus d’icclics ou de l'rxtrai A de l’vn , ou de pluficurs articles d’icelles, félon qu’ils feront rcquiz,8c 
que Ion en pourroit auoir à fairc,fai A foubs fcci Royal, ou par l’vn des greffiers de nofdiAcs cours 
de parlcment,bailliagcs Scfcncfcliaulcecs deuement collatiâné,foy foit adioudcecommc au pro- 
pre originabauqucl afin que ce foit chofe ferme 8c dablc,nousauons faiA mettre nodre fcel. 
nuit. Donné à Lion,au mois de Iuing,l’an mil cinq cens 8c dixiEt de nodre règne le trcizicfme. 

Sic fignatum, Par le Roy,vous l’arclicuelquc de .Scnsilcs cuefqucs de Paris,dc T ournay,de 

Cofmc,d’Angoulefmc:lcs premiers prefidens de Paris,Thouloufc,Botdcaux, Diion 8c Roucnilcs 
feigneurs du Bouchaic Sc baillif d’Amiens , les trcforicrs de France, gcncraulx des finances 8C au- 
tresprefens. Ainfi ligné, DcMoulins. 

PiUilicathHi publicata 8c regidrata Parifiis in parlamcnto vigcfimafeptimaxlie Aprilis , anno domini 

millcfimo quingentefimo duodecimo. 

Sic fignatum, Pichon. CollatiofaAaedcumoriginali. 

O'F^VO^’H A'UCES FAICTES PAK, LE KOY LOIS 

{tow^çitfmcytomhdntle frimltge des efcoUiers,^ des dhlms fartidx cemmis. 

L O I S,par la grâce de Dicu,Roy de Francc,à tous ceulx qui ces prefentes lettres vetrôt, ûlut. 
Comme noz trclhobics progeniteurs ayent par cy deuat donne 8c oAroyé pluficurs beaux 8c 
* grands priuilcgcs,franchifes Sc libcrtcz aux maidres regens 8c cfcollicrscdudiâsaAucllemét 

CS vniiierfitcz fameufes edâs en noz Royaumc,pais 8c feigneuries adiacctcs,à fin que IcfdiAs mai- 
dres Sc regens puifient plus libcralcmct vaquer 8c cntcdreàmodier 8c cnfeigncr,8c lesefcollicrsà 
apprendre en toutes facultcz 8c fcicnccs morales 8c politiques , donc (la grâce à Dieu) la fontaine 
qui a edé premieremet entre les Grecs,dcpuis entre les ltaliens,edàprcl'ent en nodre Royaume, 
dia loucgede Dieu nodre crcateur,de fa glorieufe 8c facrcc mere.Sc de toute la courcelcdiellc de 
^ paradis,8c à l’cdificatié en bônes ccuures,nü fculcmct de noz fubieAs,mais de toutes autres natiûs. 
Toutelvoyes foubs vmbre 8c couleur d’iceulx priuilcgcsfe font parcy deuant faiAs pluficurs grâds 
abus àtafoule,crauail Scmoledatiôdc nofdiAsfubicAs,tâc par aucuns culxdifans clcullicrs,qui ne 
l’cdoycc pas,que par les maidres 8c cfcolliccsefdiAesvnincrfitezimcfmcmct parvcrtudelcurs ma 
demés ou proteAiôs de fcolaricé,cUacids ou réuoiz qu’ils ont biA faire deuât les côferuatcurs def- 
di As priuilcges tant apodoliqucsque Royaulxicn menât hors nofdiAs fubic As de leurs iurifdiAiôs 
orchnaires,8c faifant pluficurs autres cxploiAs abufifsicfqucis foit befoing, expédient 8c nccciratre 
mettre ordre,pourlcfoulagcmcntdcnofdiAsfubicAs.Pourcecdil,quenousdefirâspouruoirdcc 
. qu’en entretenât rcxcrcicc cfdiAcs vniucrfiteztcl qu’il appartict,lcfdiAsabbuz,vcxatiôs,8C mole- 
datiôs indeucs furnofdiAs fubicAs,ccircnt, 8c en ce 8c autres chofes les foulagcrdc nodre puilTan- 
ce,parl’aduiz Scmcurc dclibcracid des gesde nodre grâd côfcil edâs lez no’, 8c de pluficurs autres 
prefides 8c côfcillers de noz cours de parlemct,auec Icfqucls la matière aedé debatue: auôs voulu , 
datué te ordônc,8C p la teneur de ces pences de nodre certaine fciccc,pleinc puiilacc 8c authoritc 
Royal,voulôs,datuôs 8c ordônôs p decret 8c cdiA perpétuel 8c irrcuocable,lcs chofes q. f cfuy uct. 
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Qw nul ne puilTe jouir du priuiJegede fcoIaritd,fiI n’eS vray 
elcollicr elludiant fans fraude. 

Et ptemietetnet qu'aucû parvertudu mâdcmcc de fcolatit^ ne puilTc eftre ciicn’adlourn^ foul>s 
«mbre dudiA priuilcgc p deuât Icfdiâs côrcruatcurs,& tire hors des metes & iunfdidiôs ordinai- 
res, Gnon q celuy quilc dicercoIlicr,foit vray cfcollict en vniucrGcc famcufc,Gins fraudeien laquel- 
le U ait teGdé Sc elludjc refpacc de Cx mois cticrs,auâc qu'auoir obtenu la teftimoniaie du rcâcur. 

Qu’vncfcollierabrcncparGx mois de rvniucrGté, ne iouira point du- 
rant Icdiâtcmpsdefon priuilegc.Stc. 

ltcin,k pource qucfouucntesfois aduicnt que quadils ont obtenulcfd iâcs te(limoniaIcs,iIs fe 
diucrtiGcnt derclludc,8i: vôt rcGderhors lefdiâcs vmuerGtez;& ncantmois foubs couleur dudiâ 
pnudege lis trauaillcnt te molcftct nofdiâs fubicâs; nous ordônons ti llatuons que d’orefenauât 
îi aucü eicollier en foy dillrayât de l'cGudc va rcGder St demeurer ailleurs qu’cfdiâcs vniuerGtez, 
&G>it abfentpar l .cfpacc dcGxmois,cn ce cas il neiouira dudiftpriuilege durant Ton abfence. 

Qif en venu du tranlport faiâ à vn efcollicr.nul ne fera tire hors de fa iunfdiâion 
ordinaire, G lediâ tcanfpoct n'cll de pere àGI s,&c. 

Tccm,&’ pource que fouucntesfois fc font pluGeurs traDfports à aucuns vrais cfcolliers, Icfquels 
foncGâiisSc frauduleux, dont aduicnnentpIuGcurs inconueniensmous voulons St ordonnât que 
d’orefenauit Icfdiâs cfcolliers ne puiflent foubs couleur de leurdiâpriuilcge tirer aucun hors des 
metes de laiurifdiâion par vertu d'aucun iranfport àluy faiA,Gnon qu’il fe Gftde pere àGIs,de frè- 
re à (tcre,St d'oncle à ncucuiauqucl cas celuy qui cédera, St refcollictàquiladiâeccfsion fera fai 
âe,lcronc tenoz de iurct folcnnellcmcnt deuant le iuge que ladidc cefsion cG vraye St rcalc Gins 
fiâion, St pour tourner du tout au profGtdudiAefcoIhcr, St aufsi que lcdiâ tranfpon fe faiâde la 
totalité dclafomme St chofe deuc St prétendue par le ccdant,fans en rien rcfcrucr ne retenir: au- 
quel cas lediâ cfcollierioira dudiâ priuilcge tout ainG comme dcsdroiâs S: aâionsqui luy com- 
petent St appaniennent de fon chef. 

Des adionâions que font les eG;olliers,St de l'ciTcâ d'icelIcs,Stc. 

Item,pource qu’au moyen des adionâions que fon t les cfcollicrs,nonobftant qu'ils n’aycnt in- 
tercGra^nnable enla caufe,en laquelle ils fe veulent adjoindre, les parties font molcllces St tra- 
uaillccsinous voulons St ordonnons en oultre qu'aucun efcollier ne loit rcccu à foy adiomdre en 
aucune caufe,Gn6 que ce foit pour itereft par luy preccdu,qui foit luftc St raifonnable,St duc il face 
prâptemet apparoir au iuge ordinaire, par lequel nous voulôs qu’il foie rcccu:St ou il n’en pourtoit 
proptemenc taire apparoir au iuge, mais feulement par la difculsion du procès, St panât côduiroit 
lediâ procès comme adioinâ,St enla Gnd’iccluy eGoictrouuclcdiâinccreGcGremoinsquciuGe 
& radonnable, en ce cas,nous voulons ledtâ efcollier cGrc condemne enuers la partie en tous les 
dômages Stinccrefts,St enuers nous en grandcamcdccxtraocdinairc,fcionquelccaslcrcqucrra. 

Q^e les renuoiz des caufes des cfcolliers fe feront auant 1 jcifconicGacion,Stc. 

lcem,poutce que fouuécesrois aucun procès a cGé agite douant les iuges ordinaircs,ou quelque 
cfcollicc cG partie ou adioinâ,nonobGâc qu'il y ait litiIcâccGatiâ en caufe,lefdiâs cfcolliers veulëc 
faire le rcnuoyd'icelle:nous voulons St ordônons que Icfdiâs renuoiz que vouldrôc faire faire Icf 
diâs elcollicrs,au moyen de leurdiâ priuilcgc,fe faccnc deuant la luifconccGation,8t non apres. 

Que cculx qui rcGdenc es vniuerGtez, St ne font cGudians ne regens 
ne loironc des priuilcges. 

Icein.G aucun efcollier rcGdeen vniucrGcc,St ncantmoins il n'inGGc àl'cGude, comme regenr 
ou eftolliçr cGudianc lOurncUemcnt, mais feulement pour demourcr ou exercer autres aâcs : en 
ce cas lediâ efcollier ne ioira point dudiâ priuilcge. 

Du temps que doyucnc IcscGudians loir du priuilegc defcolarice. 

Icem,quc les vraizclcolliers cGudians ioironcdudiâ priuilcge durant qu’ils vaqueroncà l’exer- 
cice d’cGudc,pour prendre St acqucrirlc dcgrcic’cGàf^auoirlcs artics,par l’cfpacc de quatre ans; 
les decrcciGcs St IcgiGcs.par l’cfpace de fepc:Ics mcdccins,par l’efpaccdchuiâiSt les théologiens, 
par l’cfpacedc quatorze. A la Gn dcfqucis temps ils pcuucnt auoir St obtenir le degrë: St aulsi loi- 
ront dudiâ priuilcge cculx qui y rcGdcront pour tegeote;^ durant le temps qu’ils rcgentcronc,(âns 
preGxion de tcmps:St ou ilsauront régente l’cfpace de vingt ans continucllcmcnt,ilsioiront per- 
pétuellement dudiâ priuilcgc,cn refluant St demourant en ladiâe vniuerGté. 

Que cculx quiferont faire renuoy comme vraizclcollicrs,combicn qu’iisnc Icfoyentpas, 
hocprobato,dccherront du droiâ S: aâion par eulx pretenduz. 

ltc,i ce qu’aucûs n’abufent dcfdiâs priuilcgcs,culx diGins vrais cfcolliers, ce qu’ils ne font pas: 
nous roulôs,âaiuôs St ordônons, que ou aucun foy difant vray efcollier incctcca vne aâiô,ou fera 
âlte tcuoy d’aucune caufe côme vray efcollier, pai vertu de fon priuilegc,la partie cotre qui ccicr^ 
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Ordonnances du Roy 

Ercollkr k pourra alléguer qu'il n’efl vray efeoUier & de la qualité delTurdiéle:!; ou il fera ainfi trouué,Icdiél 
chmldcibn difant cfeollicr fera& demourcra entièrement dcclieu dudroifl &aâion<par luy pretenduz, 
aawnril cdndcmnc CS dcfpcas de la partie, 8c en l'amende enuers nous, à la difcrction de iuHicc. 
coiî ltcm,quc aucun ne pourra cllre cite ne adiourne par deuant quelque conferuatcur dcfdiéh pri 

jjj uilcgcs,dcplusloingqucdcquatreiournccs. 

Iiiollicnoc donnons en mandement par ces mcfmcsprcrcnccsü noz amez 8c feaolxcôrcillcrs,lcs gésde 
ftroniTcnir noz cours de parlement de Paris,Tlioulourc, Bordeaux , Diion,8c efehiquier de Normandic,aus 
wlig gouucrncurs 8c gens de noz cours de parlement du Daulphinc,grandfcnelchal 8c confcil de Pro- 
qotdeeiM- ucncc,aux prcuolldeParis,baillifs 8c Icncfcliaulx de no(lrcRoyaumc,côrcruateur$dcspriuilegca 
jiiloaroca Roiaulx defdiûcs vniucrCicz , 8c à tous noz autres iuflicicrs 8c officiers ou à leurs licutenans, 8c i 
chacun d'culx,ficomme à luy appartiendra,quc noz prcfcnscdiâ,(lacut 6c ordonnance ils facenc 
lirc,publier 8c enregiftrer en leurs cours 8c auditoires,8c le contenu en icelles entretenir, garder K 
accomplir de poinâ en poinéf félon leur forme 8c teneur inuiolablcmentifans enffaindre ne con- 
trcucnirdircâcmcnt ou indircâement en aucune maniereien contraignant d ce fairc,foulïrit 8c 
obéir cous cculxqu’il appartiendra , 8c qui pour ce feront a contraindre par toutes voyes dcucs,8c 
en tcicas requifes,nonoblf ant oppoficions ou appellations qucllconqucsiCar ainfinous plaid il e- 
ftre faiâ . £c pourcc quede ces prcfcnccs ion pourra auoir affaire en pluficurs lieux,nous voulons 
qu’au vidimus d’icelles, faid foubs feel Royal, foy foit adioudee comme d ce prefenc original . En 
tcfmoing de ce nous auons faidmectre nollrc fccl à ccfdiûes prefentes. 

Ditic. Donne à Paris,lc dernier iour d’Aouft, l'an de grâce mil quatre cens quatre vingts dixhuiâ: Et 

de noftrcregnc,le premier. Sic fignatum fupra plicam, ]^arIcRoy,vousrarcheucfqued8 
Roucn,8c autres prefens. Robertet. 

MlicaUon Lcda , piiblicata 8c regidrata , prouifo quùd refpcûu quarti arciculi diâarum iiterarum feden- 
tes coram iudicibus ordinariis, fcfsionarij vctbfcholarcscoram fuis conferuatoribus affirmarete^ 
ncbuncurircfpccfu autem fepeimi arciculi pro priuilegio ibidem mentionato, gaudendogramma- 
tici adu in vniucrfitatibus dudentes in eodem comprehcnduncur.Aâuminparlamenco dccima- 
fépHina die Maij.anno millcfimo quadringcnccfimo nonagefimonono. 

. Sic fignatum, Pichon. 

Collatio fada edeum originali. 




OJ(^D C ES FAICTES PAR LE \OY 

Lois dou:(iefm,tan mil quatre cens quatre rinffs dtxneufjur 
la refomsatun des primleges des vniuerftte:^. 
dOIS.pirla grâce de Dicu,Roy de Frace, aux preuod de Paris,baillifsdc Verman 
*dois,deScns,dc Berry ,d’Amiens,Mcaulx,Senlis,Mclun, M5targi$,Chartres,Or- 
I lcans,faind Pierre le Mondicr,Montfcrrant,dcs mécaignes d'Auucrgnc,T royc, 
lVitry,Chaulmont,Mantc,Tourainc:fcncfchaulx de Poidou,Xaindongc,Limo 
. fin, Aniou,du Mainc,dc Guicne,dcs Leuccs, Pcrigourd,Agenois,Qin;rcy,Roocr 
/gue,Tliouloufc,Bcaucairc,Carcafronnc,Lion:baiilifsdcMarcon,8cdtousnozaa 
très lulticiccs.ou à leurs licutenans, faluc . Nodre procureur general nous a faid expofer que noz 
crcfnobles predcccifcurs Roisde France le temps paife ont donne 8C côfcrmc plulieursgrands pri 
uilcgcs aux maidrcs,regcns 8c vraiz crcollicrs,fans traudc,edudians aducllemcnc es vniuerlitczfa 
meules de nodre Royaume , afin qu’ils puilfcnc plus fermement entendre 8c vaquer àl'cdudc, 8C 
prendre 8C acquérir degré en toutes faculccz 8c Icicnces morales 8c policiqptsilcur ont aufsi ^ lare 
quede de nofdid$prcdcccireurs,dônc pluficurs priuilcgesapodoliqucs,ordôncz 8c députez côfec 
uatcurs pour côgnoidre en première indicé de leurs caufes 8c qrrllcs,ciuilcs 8c pfonclles;8C princi 
palcmct pour les preferuer 8c garder des violécet,iniures 8c npprclsiôs notoires 8c manifcdcs,d’cn 
vfer fans fraude.T oucesfois pourcc q nodredid procureur nous a aduertiz 8c informez q foubs vm 
bre 8c couleur dcfdids priuileges apodoiiqs,oultce 8c cotre la teneur d’iccuix,pluficurs(dât les au. 
eus font priuilcgcZ)font citer 8c adiourqcrpar deuât Icfdids câfcruaicurs apodoliqs pluficurs per- 
fonncs,tât laiz qu'ccclcfiadiques,pour autres matières que celles dôt ed faide mctiüen Icurfdids 
priuilcgcs,8c oultre les limites côtenuz en icculx,qui font de quatre iournccs fculemct:lcfquelsc6 
fcruatcurs en côgnoilîcnc,cofcmble des matières rcalcs 6c depedates de réalité: font aufsilcldids 
fuppods renuoyer pluficurs matières ciuilcs 8c pcrfoncllcs,en quelque edat qu'elles foycnt,foitde 
leur ebefou par tranfport. Auec ce lefdids conferuateurs rntreprcnenc côgnoiiTancc des matières 
crim inclles,dont les dclids ont edé cômis 8c perpétrez es prouinccs 8c dlocefcsrcfignoilfcnt aufsi 
de côfirmation ou iofirmacioa de mariage,de diuerfité d'appcllatiôs interiedees des fcntcces des 
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iages otdiiuites ecclclî.iftiqaes,<ie macicre de fartemcs.d’adminiftratids d’hoftcls dieu, & autres 
lieux pitoyables, & de reddition de reli^ieux,& autres gens d’cglifc en première inilâce, & en cas 
d'appcl,^Uqpt bénéfices d’abfolution a cautclc,côbien qu’il n ayent de ce fairepouoir,authoritc 
ne iurifdiâion.'baillciit aufsi monitions çeneralcs,in form; malcfaâorum,comme Pds eftoyét iu- 
ge$ordinaircs,& auoyent telle &femblable iurifdiâion que nollre fainApere Icpapcicommettct 
aulst Icmblablement lelHiâs fuppofts en plulicurs poinâs Sc manietes cotre la reibrmaiion faiac 
par feu noftie coufin le cardinal de Touteuillc,Iors légat du faitiâ fiegeappoflolique en ce Royau 
me,tanc touchant les facultez des dcgrets,att 4c theclogic,qu’autremct:aucc ce font pluiieuts au 
très innumerables faultes 4c abbuz,au gtid preiudice de noftre chofe publique, vexatiô,charge 4c 
opprefsion denoz l'ubicas,cntreptinfc lutta iurifdiâion layc,pcnurbation 4c eneruation des lutif 
diiftiôs, tardes primats,3rchcuclques,eucrques,archediacres,qu'autres iurifdiaions ordinaires ce 
cleiîaifaques , 4c abolition 4c dcllruûion de toute oblcruacc tegulieteiau moyc dequoy 4c dcfdias 
abbuz les CgliTes viennent iournellement en ruine 4cdecadcnce,4cle feruice diuin difcontinuc,4c 
coromede tous poinâs dclai(Tc:4c lefdiasl'uppolls fen d’iftrayent 4c delaiflcnt les eftudes , fe dé- 
dient 4c appliquent totalement àproccs : les gens d’eglife delaiflcnt 4: ne font relîdcncc fur leurs 
bencficcs,au grand détriment de leurs amcs.donc plulieurs maulx 4c inconueniens font aduenuz 
4c aduicnnent chacun iout à nous 4c àlachofcpubliquedc noflrc Royaumc,pais 4c fcigncuries:4c 
plus pourront aduenir,fi par nous n'y cftoit pourucu de remède conucnable,c5mc noftredia pro 
curcut nous abicn à plain rcmonftrd ; requérant humblement fur ce noflrc prouifion cduenable. 

Parquoy nous qui fommes gardc.protcacur 4c delfcnlcur dcfdiâs fuppofts,4cauttcs nozAibicfts 

tantlaizqu’ccclcfiaftiques,4cqncfurtousautrcsauon$intcrcftscommcfondateurdelaplufpart Koyeuie 

des eglifcs de noftredicl Royaume 4c icigneurics,quclcfdiaes iuriffliftions ordinaires Ce ccclefia- Fucarar* 

fliquesToyeat gardées 4c entretenues en leur entier, 4c Icfdiâs prélats 4c autrcsiugcsordinaircs 
maintcnuz4c gardezcnlcursdroiâs 4c iurifdiâions,fans aucune pcrturbatiôoucncruaiiô^’iccl- 

Jc$,à fin que iullice (bit bien 4c deuemet diftribucc par cculx aufquclscllccftcômife,4càfin qu’ils *^*’''*“*= 
ne foyent diftraias,n’cmpefchcz à Dieu rcucrcr, feruit 4c honnorcr 4c le prier pour le bien 4c trâf ° 

quiIitcdcnous,4cnordiâsRoyaumc,fcigneucics4cfubicâs,3inrtqu’iisfonctcnuzdcfaire.C(ilide Rorgcmtal 

lâs auisi que fommes general réformateur des abbuz commis 4c perpétrez en nofdifls Royaume, 's'»"”'*™; 
pais 4c feigncurics , 4c tcnuz4c obligez garder 4c preferuer nofdifls fubicâs dcfdiftcs vexations 4c 
opprefsionsindcucsieufurccraduis 4c deliberations des princes 4c feigneurs de noflrc ûng 4c li- 
gnage,4cgcns de noflrc conlêil,vous mandons 5c commandons par ces prcfcntcs,4cà chacun de 
vous fur ce rcquis,4Ccomme à luy apparticndra,quc vous faciez, ou facicz faire exprès comman- 
'dcmentdc par nousfur certaines 4c grofles pcincsà nous à appliquer, aufdiâcs vniuerfitez 4C fup- 
poflsd’iccllcs,confcruatcurs,à leurs vicegerens ou commis a fon de trompe 4c cry publique,!! me Rcfor«ui;s 
fticr cfl,cs licuxaccouflumez à faire criz 5c publications,qu’ils vfent déformais de Icurldicls priui <1“ sudinai 
• leges iuflemet 5c fans fraude 4cfanslcs cnffaindrc,n’en abufer en aucune manictc.Et auxfuppofls 
de ladiâcvniuerfitcdcParis qu’ils gardent 4c entretiennent ladidc reformation dudiifl cardinal ETioIIimne 
deToutcuille,lors légat en noftre Royaumc,toucliant la faculté de théologie , dccrct,dcs arts 4c P®"'»'" 
autrement de poinâ en poinél félon fa forme 4c teneur. En faifan t en oultrc in hibition 4c defenfe i<nn panict 
aalHiâcs vniuetfitez 5c fuppofls d’icelIcs de par nous,fur fcmblablcs peines à nous à appliquer , 4c 
pareillcmctàfon de trompe 4c cry publique(li meflier cfl)es lieux dcirufdiâs,quc foubs vmbre ,nc 
parvertu delcurs lettres de fcolarite,nc facent citer n’adioutner foubs vmbre de leurfdiéls priuilc Efwi'wif- 
gcs,nc lircrhors des mettes 5c iurifdiâions ordinaires aucunes perfonnes par douant Icfdiâs con 
Ictuateursilinon que ce foyent cfcolliers cfludians fans fraude, 4c qu’ils ayent efludic 4c refidet en Poi'ir- 

vaiuerfite fameule p i’cipaccde fix mois entiers,auâtqu’auoir obtenue la teflimoniale du reâeur. ^TMoa&ni 
.Aafsi qu'ils ne tirent ne fat et tirer aucunou aucuns de noz fubieâs hors de leurs iurifdiâions or intcicii déc 

diiiaires,foubs vmbre de tran^ortfraudulcux,n’culxcnaidcr,finon qu’ils ayent prcmicremctiu- 

tcdcuam les iuges ordinaitesloicncicmét, que Icdift trâlport cfl bon 4c loyal fans fraude, 4c pour « r'n"oya. 

toumerdu tout à fon proffit. Aucccequ’ils facent aucunes adionâions de caufcs,lînon qu'ils ayet P™'’''!'®" 

iuetcfl,& de ce iis facent ptoptement apparoir pardcuantlcs iuges ordinaires;4c qu’ils ne facent Ércoiimfe- 

faiicaufsi aucûsrcuois de leurs caufes,apres qu’elles feront litifcôteflecsiEn oultrc qu’ils neiouif 

lent n' vfent point deleuri'diâs priuilcges,(’ils ne refidet es vniuerfitez, 4ceftudient côtinuellemét, ^cîÜi>”i« 

commeregent ou efcollier: Que parcillemct ils neiouiflent de leurfdiâs priuileges,(inon durant <)>>p>ici<cga 

la vacation4c exercice del’efl'ide pour prendre le degré : Ceft àfçauoir les artiensparl’cipacc de 

quatre ansdes decrctiftes 4c Icgifles parl’clpace de fept ansdes médecins parrelpace de huiâ ans: txtmi, jc 

4: les theologicnspar l’efpace de quatorze ans.Etqu ils ne facent aufsiaiicunsrenuois,n’intentct ' 

aicunes aâiôs d’aucune caufe par fraude, mais corne vrais efcolliers pat vertu de leurfdiâs priui- Tîpî d-Sû 
kgesifutpeinc d’eftre decheuz de leur droiâ pretedu, de condemnation es defpens cmiets la par 
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tie,Sc d'amende enuen noas.Quc parcillcmenc foubs vmbre de leutfdids prioi]cgcs,Iefdi£ts fup- 
poils dcfdictes vniuerficcz ncfaccnc cirer, n’adiouracr aucuns perfonnageSifoyentlaiz ou ccclclia 
lliqucs,par douane tcfdiâs confcruatcurs apofloliques des matières donc la congnoilTancc ieurap 
particnc par Icfdiâs priuiIcges,ouIcre Ips limites côcenuz de cculx qui font de qua cre iournees feu 
iemcnc,ne icculx conferuateurs ou leurs vicegerens audiâ cas, en congnoillrc ; Aufsi que IcIHiâs 
fuppods ne facenc faire aucun renuoy par lefdifls côferuaceurs des procès matières ciuiles & per- 
fonncllcs,donc la congnoilfancc leur en peulc appartcnir,ia licifconccIlcZipac dcuanc autres iuges 
que Icfdiâs confcruatcurs ou leurs commis: Au! si qu'ils ne côgnoilTcnc des matières criminelles 
des gens d'eglife ny autres , donc les dcbfts ont clic commis & perpétrez es prouinces Sc diocefes 
par Icfdiâs luppolls,culx pretedans clcolliers; Ne côgnoilTent aufsi de côfirmaciô ou infirmation 
d'clcâions,mais en laificnc congnoillre les iuges ordonnez par les famâs decrets, donenous fom 
mes proceâcur le gardeiNc aulsi cognoilfcnt des matières de mariage, de diuorce,de adminillra 
lions de facccmés, d'hofpitaulx,& aurres lieux picoyablcs,ne de reddition de compte d'icculx, de 
correâiâ de religieux, Sc autres gens d'cglifc,cn quelque maniercque ce foit,nc des macicresd'ap 
pcllacions incericftccs des iuges ordinaires de l'eglife.-mais en lailTenc congnoillre les iuges ordt- 
nairesiSc ncprocedenc pareillemcnc,ne faccntproceder Icfdiâs confcruatcurs parmonicions ge- 
ncrallcs en forme de malfaiteurs: Sc de n'abfouldre aucunes perfonnes à cautclle , n'autrcmcnc, 
touchant les matières dclTufdiâcs: Ny aufsi qu'efditcs matières Icfdiâcs parties, ne leurs procu- 
reurs pour elles, ne prorogent iurifdiClions par deuant lefdits confcruatcurs en aucune manière: 
mais lefditcs cliofes Sc chacunes d'icelles celTcnc Sc fen dcfilleot Sc déportent, reuoquet ou facct 
reuoqucr,Sc mcrcrc tout ce qu'ils auroyenc fait ou fait faire au contrairc,au néant, Sc au premier 
cllat Sc dcu,Sc nofdiâsfubiets,abfouldre,fipourceelloyenccxcommuniez:Sc ^ces chofes Sc cha 
cune d'icellcsfairc Sc fauirrir,Sc à y obéir les contraignez ou faites côcraindrc,Sc tous autres qu'd 
cSitainâa appartiendra : C'eft à fçauoir les gens d'eglife parprinfc de leur temporel : Sc les laiz par prinfe de 
J "lî tof P* ^ biensen nollrc main,Sc autres voyes Sc manières deucs Sc raifonnables.Et en cas d'op- 
'* pofition,rcfuz ou dclay,Iefdits commandcmcns,contraiotes,inhibitions Sc defenfes aux cas def 
fufdits cenans,tous procès des qualitcz deirufditcs,meuz Sc imcniez.tenuz en fufpcs : Sc nofdits 
imiQiaûiti rubicts(ll aucuns en eftoyent pour excommuniez)abfouls,au moins à cautellc:nonobllanc,cc ap- 
pcllations quclfconqucs.iufqiics àceque par iullice autrement en foie ordonne: Adioumez ou lai 
parlcmoit. tcs adioumcr les oppofans,refuûms ou dclayans,à certain Sc competent iour ou iours:C'ell i fça- 
uoir les demourans es fins Sc limites de nollrc cour de parlement à Paris , en icelle nollrc cour 
de parlement à Paris : Sc les demourans es limites de nollrc parlement de Thouloufc , en icelle 
cour de parlement de Thouloufc : Sc cculx qui font demourans es fins Sc limites de notre cour de' 
parlement de Bordeaux, en icelle notccditccourdcparicmét audit Bordeaux, pour dire les eau . 
• fes de leur oppofition,rcfuz,oudclay,refpôdre,procedcr Scallerauant Seen outre félon la raifon: 

En cenifiant audit iour ou iours nofditcs cours de tout ce qui fait aura etc fur ce; Aufquclles Sc • 
^chacune d'iccllcs,fi comme l clleapparticndra,nous mâdôs : Et pourccque cctc matière deped 
de l'edit perpétuel Scirrcuocable qu'auôs fut ce n'aguercsfaitScappointc touchât la reformatiô 
des abbuz faits pat lefdits fuppolls Sc câlcruaceursdcfditcsvniuerfitcz,foubs vmbrcdefditspri 
uilegcs à eulx donnez Sc confccmcz,doncl'inccrprcrationSc congnoilfancc appartient à nofditcs 
. cours,clqucllcs il a etc leu Sc public,Sc cnrcgitrc:Commandons Sc cnioignôs qu'aux parties oyes 

facentbon Sebrief droit Sc accomplilTcmcntdc iuticc:Carainfi nous plaît il être fait. 

P«tt. Donné à Romorcntin,lcdouziefmc iour de May, l'an mil quatre césquairevingtsdixncuf: Et 

V de notre règne le fccôd. Etaudciroubsctoitcfcript, Parle Roy; Monfeigneur le Cardinal 

d'Amboifc,vous mefsire Charlesdu hautbois, coniciller St prefident es enquêtes de notre cour 
de parlements: autres prefens. Ainfilîgnc, Robcrtct. 

Et au dos dcfdites lettres ctoit cicript ce qui f enfuit: 

rnbEutiiui Leucs Sc publiées en iugemét,cn l’auditoire ciuil du chatelict de Paris,es prefcnccs du preuot 
de Paris, des licutenâs ciuil Sc criminel de la preuotede Paris, des aduocatSc procureur du Roy,8C 
pluficurs,confeillcrs dudit fcignciirauditchatcller,Lcicudy trczicfmc lourde Iuin,l'an milqua 
trecens quatre vingtsdixncufAinlîfignc,B.Diguct.CriccsS:publiccsccsptcfentcs parmoy Ichi 
ChauluctfetgentàvergcduRoynotrefircduchatelIct de Paris , Sc commis de maître Nicole 
Ornalat,cricur lurc à Paris,par les quarrefours de ccteville de Paris, aux lieux Sc places accoutu- 
mez à faire crizSc publications: Appelle auecmoyPonccIIctGuillaumcfcrgentàvcrge Setrom 
pette iurc en cctc ville dcParis,le icudy trczicfmc lourde loin , mil quatre cens quatre vingts dix- 
neuf. 

Ainfi ligne. 
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ORD09i^ ^9fCES FAICTÆS PAR LÈ ROY 
Lms Jtia^Upttt^dltticimm dts iumm &• iLtJphemdtturs du nom de Dieu, publiées 
À Pttns,0‘ d BhiSyle neujiefme tour de MarsJ'an mil cinq cens Ce" dix, 

O I S, par la grâce de Dieu, Roy de Frâce, à coui ceulx qui ces prelënces lettres 
verront, falut.Com me noz predccefleurs & progcnitcurs ircfchrellics Rois en 
rccommédable mémoire, defirsUchacun enfonendroiâ môftrer parleurs tref 
louablcseHFcâSiqu a droiâ & bouc raifon lediâ nom de trcrcbre(lien,comme, 
propre 8c peculiaire,leur auoit &à leurs ruccciTcurs attribuciayct àcefte oc 

calîon fait) plulieurs belles 8c (ingulieresconditucions 8c ordonnances,à Thon 
neur, gloire 8c exaltation de Dieu noRre rauueur8credempceur leRifcbriR, Sc 
dcrcgblê vniuetfclle : Et entre autres leurs cures Sc follicitudes.confiderans les énormes & dctc- 
fiablcs iaremens,blaTphemes, 8c regniemes des tre^loricux 8c précieux noms de Dieu noRrediâ 
cteateur,8c de fa ndglorieufc merc,8cdesbenoiRs lainâsSc fainRcsdc Paradis,8cqu’il eRoit à pre 
rumer,qucpour punition d’iceulx,cRoyct au ptecedét aduenuz en noRrediARoyaume, guerres, 
diuilions,peRilcnces,Rerilicc des biens de terre, &: autres perfecutions 8c pourroyent chacun iour 
aduenirideGrans faire feruice , 8c de leurs vertueulcs operations , facrifice acceptableà noRrediff 
(auucur,pir lefquelleslcfdifts vilains lcrmens,blafphcmes 8c regniemens fuflent extirpez 8c abo- 
liz:8c moyennant ceappaifer l'ire , courroux , 8c indignation de noRrediâ fauucur,euircnt impo- 
fez diucrfes acgrolfcs peines contre ceulx qui iuroyent , blafphemoyent , 6c faifoyent IcfdiRs vi- 
lains fcrmens,blafphemes 8c regniemens : 8c ceulx qui celetoyent , 8: ne reuclfroyem lefdiâs vi 
laios iureurs le blafphemateurs 8c leurs mandemens, conRitutions 8c ordonnances , eulTcnt faiâ 
publier es bônes villes,licux 8c places de noRredid Royaume! ce moycn,pour double des peines 
indiâes aux dclinquans,fe fulfcnt noz fubicflscontenuz de dire 8c proférer tels otds 8: vilains fer- 
jnensScblafphemes'.Mais eR aduenuquepar lanegligenccd'aucuns noz ofKciers,lefdiRes ordon 
nances,inhibicions 8c defenfes n'ont cRcrciterees.dont fen eR enfuyuy(comme auôs eRe aducr- 
tiz,à noRre treigrand regret 8c defplai(ir)que noz fubieâs n'ôt eRe records ne memoratifs Setrop 
peu curieux de leur falut,fuyuans leurs reprouuees 8c damnables couRonics 8c peruerics aR'câiôs, 
lontretournezàdircScptofererentouslieuxpubliques ScpriuezplusdctcRabiesblafpbcmesSc 
vilaiasfermens,que deuantiA quoy,comme vrais imitateurs de nofdiâs progeniteurs, voulâs de 
uant toute autre chofe donner ordre 8c prouiflon.Parquoy nous ceconlideré,cognoiirans les gran &biâîi>hô»i 
desScexcelIétes viûoires ànous dônees Scenuoycespar la bénignité 8c clemcce de noRrcditifau 
oenr,ne voulâs demourer ingrats,ains luy redre 8c faire red re par nofdids fubiefls louenges Sc gra 
ces immortelles: Auonspourrefequer, 8c du toutfaite cefler Icidids deCordonnez blalphcmcs 8c amCJepoor 
vilains rcrmcns,diâ,Ratuc 8c ordonnc,difons Ratuons 8c ordonnons,quc tous ceulx 8c celles , de burpbemerf 
quelqueeRat ou condition qu'ilsfoyent,quicy apres regnieronr,maugrcront, dcfpitctont S: blaf- 

Î ihemerontle trefdoulx nom de Dieu noRrediR creatcqr,8c qui ferôt autres vilains 8c dctcRables 
étmés contre l’honneur de DieuSc de la treflacree mere,dcs benoiRs faincls 8c fainSes de Paradis nurplfnu- 
pour la première fois,f’ils font laiz, feront par les iuges ordinaires des lieux elquels feront faids lef 
diâs vilains fermens 8c blafphemes,puniz en amende pécuniaire,! applicquer(fçauoir eR) la tiet- Sontfou. ‘ 
ce partie! noos : l'autre tierce ! la fabrique de l’eglife parochiallc en laquelle aura cRc faidie de- 
lid:8c l'autre tierce au dénonciateur 8c acculàteur. Et pour la fec6de,tierce 6c quarte fois en amen 
despccuniaires,qui feront doubles,tripIes 8c quadruples:Touteslcfdides amendes Üadifcreiion 
des luges desdelinquans comme pour noz deniers 8c affaires ; Et lï par obRination pemicieufe , 8c 
inuetereecouRume ils rencheent efdidsblafphemes jiour la cinqiefme fois,fcront mis au carcan 
au iour de feRe ou de marche 8c y demoureront depuis huid heures du matin iufques ! vneheure 
apres midy,fubieds ! toutes vilaniesSc opprobres que chacun leur vouldra impropcrer: 8C (i feront Biir?hcmv 
muldez Ü’atbitraigcdcfdiasiuees.Piliontdequoy payer lcfdiac$amcndes:Et fils cRoycntpau-“ J,' 
ures,iicndront prilon au pain 8c a l’caue,! telle mi(ere,dureté 8c calamite que lefdids iuges vertôt cjidEefou 
{bffitc,eu regard ! l’amende pecuniaire,en laquelle ils euifent peu eRrecondemnez,! la qualitc'ec 
grauitédcfdids delias,eRat,côdition 8caage des delinquâs. Et fi parmalefortunells rctournoyct 
la lîxiefmc fois,feront menez 8c mis au pillory,8c Üautôt la leure de delTuscoupce d’vn fer chauld . 

de Ibrteque les dens leur apperront.Et pourla fepticfme fois menez 8c tournez audid pilory,8cau 
sont la leure de deRbubs coupee dudid fer chauld. Et fil adulent ( que Dieu ne permette ) que pat 
defefperee volante ils commettent lefdids trefenormes crimes 8c delids: Nous voulons 8c ordon 
nons qu'ils ayent la langue coupee tout fus , ! fin que dorefenauani ils ne pui (fen t dire ne proférer 
tels maugrcmcns,cegmemens Sc blafphemes de Dieu, ne de fa glorieufe mere.Et ! fin que lefdids 
deUds puiRcut vemt ! notice,8( ne foyent teuz 8c ccleziNous voulons 8c ordônons quêtons ceulx 
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qui oirûc dire U proférer tcit bUrphemes & vilains rcrmes. Si ne les viendrdt dire ne reuelerdedâs 
vingtquatrc heures apres, royctcondcnez en la fommede foixâte fols parills,à appliquer cômeder 
fus;ou aucre celle améde que lefdiâs iuges verroc cllre à faire,cu regard à la côdicion,clbir,aagc Se 
dircretion des pcrfonnes.Er fil eftoicainlî qu'aucunes gens d'egUlc, feeuliers ou dereligiô, comif- 
Bl^Vntin fent tels blaTphemes Sc énormes deliâs, nous voulôs Sc ordônons iceulx ellre prins par noz iu|;e$ 

& renduzà leurs cuefques Se prelacsiSe que par noz procureurs Se officiers ils loyer inliiguez ci en 
faire telle Se fl griefue punition, que ce puilTc cllre exempte irous aurres . Et i lin que noz fubicâs 
ne puilfcnc ignorer nofdiâes ordonnanccs,en admonncllâc noz baillifs,fcnerchaulx ou leurs lieu 
d'wdeVlcc tenans,Se cous autres iuges, qu’ils ne foyenc negligcns à renrrecenement de nofdiâes ordonnan- 
cSmindcce- ccs,auons ordonné Se oedonnonsque nofdiâes ordonnances feront d'orefenauâc Icucs, publiées 
(lie faiftc criées à fon de trompe Se cry publicqne,par tous nofdiâs bailtiages,fencfchaucces Seprcuollez 

voit moii. de croîs mois en crois mois,cs Iicnix ou Ion a accoulcume de faire criz SrprocIamacios.Ec u icldiâs 
iiif.niiegli- iuges ditfcroycnc deprocéder contre lefdiâs delinquans,voulôsquc pour lapremierefoisilsibyéc 
condemnez en amende pccamairc,à la difcrction de noz cours fupericuresSe de nofdiâs iugesiSC 
tetifi reco» (Jes fubaltcrncs'à l’arbitrage de noz iuges fuperieurs d’iceulx: Et pour la fécondé fois fulpéduz de 
leurs officcsiSe pour la tierce priuez de leurfdiâs offices. 

Si donnons en mandement par ces prefentes à noz amcz Se feaulx confcillcrs les gens tenant 
noz cours de parlcmcnt,prcuoll de Paris, baillif$,fcncfchaulx,Se à cous noz autres iulliciers Se offi 
cicrs,ou àlcurs iieutenans Se commis Se à chacun d'culx,que nollrcprefenccordonnanccilsfacét 
chacun endroiâ foy,gardcr Se obferucr,Se incontinent apres ta réception d’icelles,publiec,cn ma 
niere qu’aucun n’en puilfc prétendre caufe d’ignorance; Se kelie ordonnance tiennent , gardent 
8e exécutent vigourcufcmcnc,Se facent garder 8e obfcruer de poinâ en poinâ,fans cnfraindrc,8e 
fans y efpargncr aucun,de quelque citât ou condition qu’il fou, fur les peines que delTus-.Car ainiî - 
nous plaill il cllre faiâ. Et pourcequcdcccsprcfentcs Ion pourroit auoir à befongner en diuert 
licux,nous voulôs qu’au vidimus d’iccllcs,faiâ foubs feel Royal, foy foie adioullee,commc an pro 
pre original: Auquel en tcfmoing de ce nous auons faiâ mettre noÂrc feel. 

Danr. Donneà Blois le ncuflcfmc iour de Mars, l’an mil cinq cens Se dix. Et de nollre règne le crezief 

me. Ainfl ligne fur le repiy. Par le Roy,Vous frère Guillaume Parui confcITcur.Se autres, pre 
fens. I. De Moulins. 

Et fccllces en double queue de cire iaunc,Audos defquclles elloitcfcripc ccqui f’enfuir: 
PublicitioB Leu sj public à fon de trompe Secry publique .parles qnarrefouts de la ville de Paris accoullu- 
mcz à faire enz Se proclamations Par moy Anthoine Rigauldcricur iuté des criz publiques de la 
villc,prcuollc Se vicomte de Paris,Appcllcaucc moy LyonnctGaulticrcrOmpetteiurc.IcLundy 
vingtquatricfmc iour de Mars, mil cinq cens Se dix,auantpafqucs. Ainfl ligné, A. Rigautd. 

OT^DO'N'N E S DrCTET F A 1 CT ES P A R LE 




Riy Lois dou;(ufnit,le dernitr iiurJc Decembn^t4>i mil cinq cens (y quatre, 

jyO I S, parla grâce de fJicu, Roy de France, à noz amcz Se feaulx les gens de noz 
^coursde parlemcnt,àcousbaillifs,fcncfchaulx,Se autres iulliciers de nollre Roy 
^ aumc,ou à leurs lieutcnans,falut Se dilcâion. Sçauoir faifons que voulans Se defl- 
rans pouruoir Se donner ordre Se ptouiflon ainfl que pour le deuoic de iullice. Se 
le bic de nous Se de lac hofe publique de nollrcdiâ Royaumc,Se pour obuier aux 
inconucnicns qui fen pourroyent cnfuyuic , ilell trefrequis Se conucnabic , à lin 
défaire cclfcc Se paciliccpluflcurs dilFercns,qucllions Se débats qui côme fommes aducrtiz, iour- 
nellcmct furuienct en diuers lieux d’icctuy nollre Royaunic.cnttc les feigneurs Se capitaines ayâs 
droiâ de guet. Se nozfubicâs Se populairchabitans es limites Se places cl'qucllcs Ion pretéd Iceiiâ 
. guetcllredeu.Pour ccscaufcs Secôfldcrations,Se par bôaduis Se deliberation dcconfeihAuôsor- 
SiSSicM donnc.llatué Se declarc.ordônons, llatuôs Sedcclarôsjdenolltcccrtainc fciccc Seauihorité royal 
j.UcejiltftS parccsprcfcntcs.qd’orcfcnauâtcs villes Se places fortcsTimitrophcs Sedcftôticrcquifôccn cllcc 
rnTepoor Se nc font abbatucs ne dcmolics,8e cfqucllcs lô aaccoullumé défaire guct,fcfcracn tout tcpsvnc 
ScFaoii <Ta- fois |e mois pout le plus,par chacûdcs incfnagcrsSechcfsd’hoIlcliSecn default de faire lediâ guet, 
t' payerôt pour chaeû default cinq deniers tournois,Se ce lât que touche cculx qui ont accoullumc 
ciDgdenicn de payer lefdiâs cinq den.tournois,ou plus pour chacun dclault de faire lcdiâ guet chacun mois. 
Mais au regard de cculx qui ont accoullumé payer moins dcfdiâs cinq den.tournois, pour le de- 
fault,8e qui ont accoullumc faire lediâ guet moins qu’vnc fois le mois,ils ne feront Icdiâ guet, Sc 
fcrlt payerôt pout default^inô en la manière qu’ils ont faiâ parcy deuant. Se fclonSc en cnluynant 

{•R. lesordônanccs fur ce faiâcsparfcu nollre trefeher fcigneur Se coufln le Roy Lois xi . de ce nom 

(que Dicuabfoluc.'cn la ville de Tours,lcvingticfme iour d’Auril,l’an nul quatre ces feptâtenenf 
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apres parqaes.Ec icmblablement Te fera lcdiâ gucc ou fe paycr6c les defaolcs en la manière delTus go« rc rm 
xleclaree, esaucres villes & places forces, erquciles Ion aaccou(lumcdcraircguec:nonobflâc quel 
les ne foyét (ituees es lieux limitrophes & de fVomierc:& ce feulement en tempsde guerre & emi ,c & nwoCt 
sent peril.Ec en cempsreurStdepaixnefcrapaycpourchacûdefauIidcfairelediâguecefdifles 
villes 8: places,nô efians limitrophes ne de fcôtiere,quecrois deniers tournois. Et n'encedons que guciëa'i4> 
4eulx quine payeneque cinq fols de taille, &,au dclToubs, foyent comprins en celle ordonnance, , 

n'ailrainâs àfaice lefdiâs guets, foie en lieux limirroplies ou autres, ne fcmblablemeiu les fem- 
mes vcfuct,lcfquclles n’auront enfans malles, aagez de dixhuiâ ans demourans aucc elles, n’aiifsi 
les orphelins moindres de dixhuifl ans qui tiendrôt leurs mefnages i part. Et défendons aux Ici- 
gneu(s &.'capitaincs,pretcdans Icfdifls gucts,qu'ils ne côtraignent les tenuz à iceulx,à les faireou 
payer les detâulcs par ieuc authorité,nc par voye dcfaiâimais fculcmct parles lUges ordinaires des sc;ti« pu 
Jieux,ficparvoycde indice, lefdiâesordônances de feu nodrediâ coulîn demourâs entre autres <)"<ir'<>°r 
ciiofes en leur force &: vcrtu.Ec en cas qu'apres la publicatiô de ccfdiâesprcfcntes, aucûs fubirâs Mnepoiu 
aufdiâsguctsfontou^doycc refufans de les faire, ou payer lefdifts defaults, félon &; cinfique def- rcrndcraice 
£is ed diâ,8( ordûnc,ils feront tenuz &: contrainâs d’en payer le double aux feigneurs ou capital 
ires,aufquclt (cradeu lediâguet.Aufsi filcdtrouuc qu’iceulx feigneurs ou capitaines, ou aucuns de drfaa'n, 
d'eulifevonllillcteftbtcerdelcucr&exigcrpoutlesdefaultsd’icculxplufauât,ainliqu’ilcdcydef J''"' 
fus fpecidéiNous aufdiâs cas auôs Icfdifts feigneurs & capitaines des maintenât pour lors.priuez igum plut 
& deboacez,priuôs &dcboutôs du droiâ deleurdiâguct.-C’cdà fçauoir les feigneurs àlcurvieiSc 
Icfdids capitaines pour le teps que tiedront lcfdiclescapitainerics,Ietout par manière de prouilïô 
& iniques a ce que par nous autrement ai foit faiâ & ordônciSi vous mandons Si cômandons,2c 
cxpreircmeiuenioignonsparcefdiâes prefcntes.îi àchaciidcvousendroiclfoy,& commcàluy 
apaartiendra,quc nozprelentes ordonnâces,datut Si déclaration vous faifles lirc,piiblier &; enre 
gidrer ebaeü en vodre pouoir & iuriidicliô,à En qu’aucûs n’en pretedenc caufe d’ignorance,S: les 
gardez & obfetuez,& faiâcsgarder,obfcrucr & entretenir de poinA en poinA, félon leur formeft: 
ceneur,fans aller ne venir,ne faire aller ne venir au contraire, en quelque maniéré que ce foit ; Sc 1 
ce fairc,lbu&ir & accomplie > coniraignezou faiAes contraindre rcaument Ce de laiA tous cculx 
qu'il appartiendra,6cqui pource feront àcontraindre,par toutes voyes deues & accoudumees de 
faire en tel cas,nonobdanc oppofitiôs ou appellations quclfconques(Pour Icfquelles ne voulôs,& 
'n’entendons edre aucunemcncdiffcrc]ordônances,redriAions,mâdemens Si lettres à ce contrai 
TCSiCar tel cd nodre plailir.Et pourccquc de ccfdiAcs prefences Ion pourra auoir àbefongner en 
pluCeurs lieuxiNous voul6s qu au vidimus d'icclIcs foy foit adioudcc,cômc à ce prefent original. 

Donné i Paris,le dernier iour de Decembre,l’an mil cinq cens Ce quatre; Et de nodre règne le Danr. - 
fepciefme. SicEgnatum, PaileRoy,MonfeigneucIecardinald'Amboifc,lcgatenFrâce,vous 
& autres prefens. Robcrtcc. 

LcAa,publicata Ce regidrata PariEis,in parlamento,fecunda die lanuarij , anno domini milled- 
mo qurngenteEmo quarto. 

LES 07 {_D 0 ‘N'N A^C E s DES Q ElA EKAV LX, 



louchant le faiEl delà ii^ice dt s aides. 

O I S,parla grâce de Dieu, Roy de Fcâce,àtousceulxqui ces prefentes lettres verrôt 
falut.Côme pour la defcfe & tuitiô de nodre Royaume,les trefnobles Rois dcFracc, 
noz progenitcurs,par grande Ce meure dcliberatiô des princes.prelats.gens d’eglifc, 
nobles,bourgeois,manans Ce habitans d’iccluy,ayent de long teps Ce ancienneté mis 
fus pluEcurs deniers à edre cueilliz par forme d'aide,taille Ce gabellefur noz fubieAs 
■ fans lefquelseud edé Ce feroit impofsible refider aux inuaEôs Ce damnables entreprinfes des enne 
mis Ce malvueillâs de nodrediARoyaumeiCe pour iudement Ce loyaument traiAer Ce gouuerner 
ledliAs denicrs,tant en afsiette,cueillctc Cedidnbuiion,que iuger,decider Cedetermincr des didè 
rens Ce procès qui àcanfc d'icculx en furuyennentchacun iour,pourle foulagcmcntdcnodre peu- 
ple, ayent edé par l'aduis Ce deliberation que deflus,indituez Ce ordôncz ofEciers en première iii- 
dâce,Ceaufsi en dernier reforr,fans ce qu’autres iuges quelcôques en puidet auoir aucune côgnoif 
lanceiNeâtmoins auons edé Ce fommes deuement adueniz , qu'en peruertilTanc le bon ordre qui 
Je teps paffé y a edé mis:Ce en enfiraignât les bûnes ordônances qui par les trefnobles Rois de Fran 
ce noz progenitcurs i grade Ce meure deliberation ont edé fai Aes,fecommettct chacun iour, tât 
P les ofEciers,qu’autrcs innumerables abuz Ce cxaAids,à la foulle Ce opprefsiô de nodre pou re peu 
pte,CediminutiôdefdiAs den.à nodre trelgrâddefplaiErparcequede tout nodre cœur ne delirûs 
qu'iccluyfoulagcr,Celcucrfurluy lcmoî$qpofsiblcno’cd,CeducoucfaircccircrlcfdiAcscxaAiôs 
le abuzià celle caufe , auons d bône Ce meure dclibcratiô de câfcil,ordonc Si datué ce qui fenfuit. 





Ordo^anccsdaRoy 

Que Iesel1eaz,greneticrs Sc contreroolleurs feront relidence fur leurs offices. 

Anicle . E( premièrement poucce que nous auons ellé deuement aduertiz que les clleuz, greffiers, recé 

premier neucs,grcneticrs, contreroolleurs & mefureurs,par nous ordônez pour l’exercice de la iurifdiâiô 
OtractitTi ^ gabelles de nollre Royaume, ne fontaucune rcfidence, & nedeferuent aucunement 

co'oBMtto'. leurs offices en pcr(bnne,aumolnsla plufpart d’iceulxiains y commettent perfonnes, dont les au- 
K'iuik ofB. cuns font purs ignoris:au moyen dequoy no (Ire poure peuple e(l fort opprime & foulI^:Nous,pat 
JcTfJS l’aduis Sc deliberation do noRro con(cil,auons ordonne le ordonnons , que d'orefenauant lefdiâs 
liicmliiilct elleuz feront relidence continuelle aux lieux de leurs offices,^ iceulx exercerôt en perfonne, fix 
mois apres la publicarion de ces prefontes, fur peine de priuation de leurfdiâs offices : le f’aucuns 
auoycnr de nous lettres de non rc(idcnce,par ces prefentes les auons reuoquecs le rcuoqnons. 

Que les edeuz le greffiers afsillcronc aux iours ordinaires en leurs audiroires. 
ij. lté, pource q treirouuct y aaltercatiâ entre les elleuz pour l'exercice de leur iurifdi&iâ le aulsl 
]Ulnn.S:gre( entre lefdiâs elleuz le greffiers,au moyc dequoy laiurifdiâiô en cil moins que deuemet exercee, 
^iS l’i'ruVi fcâdale de cculx qui font prefcns:& font côtrainâes les parties fen allepfans auoir expédition 
toiienioutt dc leurs caufcs; Nous vouiôsâ: ordunons aufdiâs elleuz Segreffiers qu’ils foyent fongneux d’afsi 
srduuiio. ftf tçn l’auditoire aux iours ordinaires;& expédient lefdiâs elleuz les caufcs,cn donnant leurs ap 
poinâemcs,lclquels ferôt cnregi lirez par le greffier/ans qu’ils encreprenent les vns fur les offices 
des autres: &: expediét lefdiâs elleuz le greffiers les pties qui ferôt demourâs plus loing les pmiers 
Q^e les greffiers feront regiftres des amendes, Brc. 
iij. Itê> pource qu’il fe trouue que ncâtmoins que pluficurs parties pour lents fanitcs foyét fouuct c6 
GrtScni^. denees en amedes enuers nous,lefquellcs ne foncenregi(lrees,aucunechofene fcnlieneànollre 
proffitmousenioignôs aufdiâs greffiers qu’ils facent bon &loyaIregi(lredefdiâesamédes,& con 
anesdo. dcmnaciôs,cnfcmblc des renôciations:fur peine dc priuation de leurs officcs,&amédc arbitraire, 
iiij. Item,nous ordonnons à noz reccucursqu’ils foyentfongneux de recueillir du regiltredefdiâs 

greffiers les ameadcs,condcmnations te rcnonciations,parchacunquarticr,& icelles leueot,ino 
Are profile, fur peine dc les recoiiurer fur eulx,& am ende arbitraire. 

Des fermiers qui font adiourner les parties p deuât les e(leuz,las les faire appeller au ionr afsigné. 
V. Iccm,lï les fermiers font adiourner aucus deuant nofdiâs el1cuz,8e à l’afsignation ils ne les font 

appcller:cn ce cas,filcfdiâs adiournez cAoyent côparuz,nonobmt qu’ils ne leur eulTcnt deman- 
de audience,ou pour fimplclTe,ou pource qu’ils n’auroyent aucune rclation,nous voulons que lef 
diâs fermiers foyent tenuz payer les dcfpens dc ladiâe afsignation aufdiâs adiournez. 

Q^e les elleuz ne donnent aucuns dclaiz que les ordinaires, 
vj. Itcm,pource qu’il fc trouue qu'en l’expedition des caufes il y adesappoinâemens inutiles ,le 
plus que deraifon(qui ne vient qu’au retardement des matiercs,8£ grands fraiz des parties ) noni 
rôaiiKs^li défendons aufdiâs elleuz de ne donner efdiâcs caufcs le matières aucuns dclaiz, que Icsordinaâ 
rcsilinô qu’il y cuA iu Ae caufe,Sr qu’il en apparuAidcfquellcs caufcs ils ferôt motion en Icurfdiâs 
appoinâcmcns'.Sc quât cA des petites maticres,ils les vuideront fommaicemont,fans tenir Icspar 
tics en longproccs:fur peine d’amende arbitraire,!!; de fufpenlion de leurs offices, 11 mcAicr cA. 

Du falaise des grefficcs,&c. 

vij. Itcm,pourcc que contre les ordonnances anciennes, faiâes par lestrefnobles RoisdeFrance 
Gicfficn ne noz progenitcurs.Icfdiâs greffiers prennent le exigent des parties oultre le falaire qui leur cA or 
jiHioiudw donné;Nous défendons aufdiâs greffiers fur peine dc priuation dc leurs offices le d’amendes tr- 
!a aïe.'’"* bicraires,quc d’orefenauant ils ne prennent pour appomâcment ordinaire le default llmpic, que 
quatre deniers, & pour appoinâement cxccutoire,buiâ deniers:pour les fentences, feize fols pa- 
rills pour pcau'.éc du plus,pIus:Sr du moins, moi ns:S: fc gardent de les faire proIixes,en inférât plu 
fieurs faiâs impcrtincns,ainll que treirouuent il fc trouue qu’ils font. 

Qiic les enqucAcs fc feront par vn cl1cu,chcf ou commis, 
yjij, Ité,pource que quand les parties fontappoinâeescôtraires 2; â informer fc trouue bien fbduée 

que les enque Iles (ont intitulées côme f elles cAoyét faiâes par les elleuz, ncâtmoins ne font au 
cunemet fignees d’culx,mais aucuncsfois par vn llmple clerc qui n’a aucû fermée à nous ou â iulh 
ceiau moyé dequoy e A nccefsitc de les rcfairc,tât pce qu’elles fôt mal faiâes, qu’aufsi la forme 8c 
Eii)iicit«lc folennitcn’y cAgardcciNous voutôsScorddnonsquc Icfdiâes cnqueAesfoycnc faiâes pvncflcu 
loixrsiact en cbef ou le cômis en fon llege.leql fera tenu prédrepour adiomâ Icgrcfficr ordinaire ou fon cô 
cKcfoù'aim audiâ (icgc,f il y vculr vacqr.&quc pour lu Ae caufe il n’y eu A fufpitiô fur luy,ou fuA reeufé par 

niacDibo aucuncdcspticsiau^l cas il en pourra prendre vn autre nô fufpcâ ncfauorabic auxpatrics, & luy 
^‘8’’ taxera fon (alaireraifonnabic. Et Icrôt Icfdiâes cnqucAcs lignées par lefdiâs cllen 8e adioinâ, les 

minuccsdcfquellcs demourerôten lapolTefsion dudiâellcu ,dôt lefdiâ greffier n’auroitcAéad- 
ioinâ; 8c ou lcdiâ greffier auroit cAé adioinâ,dcmourcrôt en làpoAeAionilelqlselleu 8eadioinâ 

feront 
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ictonttCDDX {celles garder, pourenfubuenic aux parties, fils enibnerequis. 

Do lâlairc des clleuz te greffiers befoognans es euquefles,trc. 

Item pource que de prefent Icfdiâs efleuz & greffiers prenneot plufgrand falaire qu'ilsne doi- ix. 
uem,àlagrandefouledcsparties:nousvoulons&:ordonnonsqucpourfaire lafdiâesenquefles, SibireJa 
fi lefdi^ efleuz 6t greffiers fe cranfporicnt horsieurs demourances, ils auront pour chacun iour 
qu’ils fcr6t du tout abfcns,pour toutes chofesic’eft àfçauoir rcficu.vingtliuiâ fols parifis,& fegref 
ficrpourtoutfalairc aura pour lagroficBc minute deladiaecnqueftefcize fols parifis pour peau, 

&{K)ur fes dcfpens,fîx fols parifis pour iour: Sc fi elle cil en papier, deux fols parifis pour fueillet; te 
G ladite enquefte eft faicle au lieu de leurs dcmourances , prendra l'oncu quatre fols parifis pour 
tcGnoing.du plus ou moinsen fa confcience, ou ladcpofitionfcroitpetite:&:legrefBer,ceque def 
Gis cfl di^pourla grolfc H minute feulement; & fera tenu lediâ efleu eferire àla fin delà depofi- 
rïô du tefmoing le falaire qui luy aura taxc,& aufsi ce qu’il en aura prins pour luy,&: taxé à IbndiA 
adiomélauCTcquc lediâ greffier. 

D’examiner les tefmoings en iugemenr. 

Item,pource que délirons du tout le foulagcment du peuple, voulons 8c ordonnons qu’en peti- x. 
tes ma tfcTcs, 8c ou il n’yauroitqu'vnfaiâ'ou deux aifez à prouucr,lcfdi As efleuz aufsi facent ame- 
ner en higemcnt deuant culx les tefmoings, 8c leurs depofitions facent fommaitemet tcdigcrpat 
efeript dedans l'appoinAcmenqou ils verront que bonnement fc pourrafaire. 

De ne référer les depofitions des tefmoings, les vngs auxautrcs,6ce. 

It£,pourcequcfouuct IcfdiAs efleuz 8c greffiers enfaifant leurs cnqueftes,referctlesdcpofitiôs xf. 
les vngs aux aurres cdtreroute raifonmous leur enioignûs qd'orefcnauâtils cxaminct lefdiAs teC- 
moiogs pticulieremct, 8: facct rédiger leurs depofitiôs au vray.fans les referer les vngsaux autres. 

Que les greffiers reçoyuent les produAions des parties par inuentaire. 

Icem,pourcequc treflbuuent IcfdiAs greffiers reçoyuent les produAionsdespatties fans aucuns xü. 
hmentaiccs, 8c fc iugent lefdiAs procès parles efleuz , 8c ou il y a appellation intcrieAcccn noftrc 
cour des gcncraulx , ne fc trouucnt aucuns inucntaircs , ncantmoins qu’en aucuns lieux IcfdiAs 
grcâicrs ont rendu aux parties leurs produAions pour apporter au grettede noftrcdiAccourdcs p*>i"o«»i- 
gcncraulx, enquoy tresfacilemcnt fc pourroyent commettre pluflcurs failtcs 8c abbuz : pour auC- 
quelsobuier,nous auons ordonne Sc ordonnons aufdi As greffiers qu’ils reçoyuent les produAions irftcfi- 
dcfdiAcs parties par inucntaircs fourniz ou cliargcz,cn telle figncz,8c les aduertiflemes te autres 
efcripiuresiEt icelles produAions mettent deuers IcfdiAs efleuz pour iuger lcfdiAsproccs:8c ouil 
y auroit appcl,rcuoyct IcfdiAs greffiers les procès, 8c fourmflcnt les produ Aiôs félon IcfdiAs inuen 
taires,8c icculx procès deuemet euangclifcz enuoyent en noflrcdiAc cour des gcncraulx, fans au 
cuncmenc rendre IcfdiAcs produAions aufdlAcs parties,commc Ion a fai A parcy deuanr. 

Du falaire des efleuz 8c greffiers pour la vifitation des proccs,8cc. 

Irem,pourcc que treflbuuent les partiesqui ont obtenu gaingdc caufe en noflrcdiAc cour des xiij. 
gcneraulx,couchct en la dcclaratio des dcfccs de leur procesics cfpiccs qu’ils difent auoir payées Erpicnfa-st 
aux efleuz ou greftiers , pour les vifitations d’icculx , 8c icelles afferment par ferment auoir payées, 
IcfqucIIcs font cxccfsiucs par l'infpcAion dcfdiAsproccs : Pour y obuicr auons défendu 8c défen- 
dons aufiliAs efleuz 8c greffiers, chacun cndcoiAfoy, que d’orefenauant ilsncprcnncnrdcfdi- 
Acs parties quclc falaire raifonnabic pour la vifitation dcfdiAs procès : 8; lequel falaire ils feront 
lennz parapher fur le dos de lafcntcncc,8c aufsi Icgrcfficrcombicn il en aura prins. 

De faire publier les fermes du Roy,8cc. 

Item,qu’en enfuyuant les anciennes ordônanccs faiAcs fur le faiA des aides,nous voulus 8c or- xiiii. 
donnôs q nolUiAs efleuz facct crier 8c publierpar les villes, citez, 8c aillcurs,cs lieux accoullumcz, 
Icsfernacs cfltc àbaiilcr par deux ou trois marchez ou dimcchcs précédés le bail defdiAcs fermes 
Des doubicmens 8c ticrccmcns defdiAcs fcrmes,8cc. 

Item , voulons 8c ordonnons que d’orefenauant iiofdiAs efleuz ne baillent nofdiAcs fermes es xv. 
prcfcnces de noflrc procureur fur le faiA de noz aidcs,8C du greffier. Et pource qu’il fc trou uc que 
furies ticrccmcns 8c doubicmens fc font chacun iourpluficursfaultes , nous voulonsquc IcfdiAs 
ticrccmcns 8c doubicmens foyent fignczdcfdiAsefleuz 8c greffiers cnfcmble. 

Q^c les efleuz 8c greffiers foyent prefens aux baulx des fermes. 

Ircm,cnioignonsaufdiAs efleuz 8c greffiers qu’lis foyent prefens au bail defdiAcs fermes, 8c xvi. 
feyenc foigneux àccqu’elics foyent baillées raifonnablcment à noflrc proffit ; Sc ou ils congnoi- 
flroDC que par monopoles ou autrement ne feroyent baillées raifonnablcment , les feront Icucr 
Giubs noflrc main aux moindres fraizque faire fepourra. 

Qff en baillant les fermes ne fe facent monopoles ou aflociations,8cc. 

Icem,enioign6saufdiA$ efleuz enfaifântle bail defdiAcs fermes, qu’ils facétpublier qu’aucuns xvü. 
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par monopoles , alTociations,indnâions, dons ou promefTes ne foyenc caufe de la dimination de 
nofdiâcs termes, & qu’elles ne foyent mifcs àptix raifonnabIe,fur peine de prifon & am£des arbi- 
traircs:&: enioignons aufdiâs edeuz & greffiers eulx enquérir diligemment des inlraÆcurs de no 
ftrediâe ordonnance, Sc icculx putulTenc en telle façon que les autres y prennent exemple. 

Du nombre de ceulxquip’euuentellreairaciez aux fermes % 

duRoy,8cc. 

xvüf . Itcm,pource que trelTouuent en contreuenant aux anciennes ordonnances , ceulx qui ont ac- 
Fcnnn if- couftumc prendre te mettre à pris nofdi Aes fermes,f alfocient enfemble àgrand nôbre,au tnoyen 
J^U,'j^,,dcquoy nefetrouuét aucuns oubicn peu d'cnchcrilleurs,àla diminution de noz dcniers,nous de- 
^cùiioo. fendons à tous ceulx qui d'orefenauant prendrôt à pris noliliâes fcrmes,qu’ils ne puilTent affocier 
rnfcracidl aucun Compagnon ou compagnons en plufgrande quantité, finon à vne ferme de trois 

Ko/. cens liutcs,& an dcfroubs,vncompagnon;en celles qui môteront lîx cens Hures & au delToubs iuf- 

ques à trois cens Hures,deux;S: depuis (ix cens lufques à mille,trois; & au delTus de mille,quatre te 
non plusiHir peine de nous payer la moitié de la fomme i quoy fe montera ladiâe ferme. 

Que les fermcsfe baillent par années. 

xix. Item, voulons & ordonnons que Icfdiâes fermes foyent d'orefenauant baillées li part & dillin- 

âcment pour vnc annee,es lieux ou elles ont accoufhimc e(lrebaillces,St non parchaftclleoie ou 
plulieurs enfemble. 

De baillerfcrmes à la chandelle e(tcinéle,&c. 

XX. Item , voulons & ordonnons que d'orefenauant toutes noz fermes de quelque qualité qu’elles 

foyent,fc baillent dla chandelle cllcinâe. 

De faire bon régi lire des fermes,8tc. 

xxj. ltcm,pource que plulieurs fermiers different de tiercer ou doubler noz fermes,par ce que ceulx 

•^™^'J^'^quilcs ont tenues dcuant.nefont bon régi lire, & ne peuuentrecouurerles deniers qui ia en onte- 
Sicnmiou llcreceuz,linon par proccs,ou ils ont de grands fraiziNous pour ces caufes enioignons à ceulx qui 
tiotemft fe r-ceuront lefditles lermes,iufques aufdiâs tierccmens ou doublemens , qu'ils facent bons te loy- 
luiiegi rc. regiftres de tout ce gui fera receu pour Icfdiélcs fcrmes,à lin qu’ils en puilTent rendre bon com 

pte à ceulx à qui elles dcrnouccront;&: ou ils feroyent trouuez faifant le contraire, & que leur re- 
giflre ne fiill deuement faift , voulons que ceulx à qui iefdiâes fermes feront demourees foyenc 
creuz par ferment delà valeur d’icellcs,ioinâ la commune renommée. 

Des doublemens & tiercemens des fermes,8fc. 

xxij. Item,voulons en enfuyuant les anciennesordonnances,que les fermiers î qui Icliliétcs fermes 

P*' doublement auroyent efté oftees, puilTent icelles cecouurer,en mettant vne en 
ment peeli chere fur celuy qui l’aura tiercee ou doublée , te femblablcment l’vn fur l'autre dedans huift lours 
cftrecnclie-appes |e [iercemcnt ou doublcmenr(tant que bon leur femblera}& non autres, & fera tenu le gref- 
2,^’'*“‘lierlcfaitclçauoir aux fermiers fur quilcfdiâs tiercemens ou doublemens auront cftéfaiéls. 

Des pleiges des fermes du Roy,Stc. 

xxiii. Itcm,ordonnons aufdiâs fermiers nommer au greffier leurs pleiges dedans Ieiour,8c icculx a- 
mener dedanshuiâ iours,autremcnt payeront la mie enchère, te demourera la fcrmeàccluy qui 
dernier l’aura cnchcric. 

Que les greffiers baillent aux reccucurs les noms des fermes Sefermiers. 
xxiiij. Item, ordonnons qu’incontinent Icfdiâesfermesdeliureesjlescflcuz&grcffiersbaillerontaux 
reccucurs les noms dcfdiâcs fermes 8c des fcrmicrs,8c dcleurs pleiges. 

Des fcrmiers,dc l’impoCtion du pié fourché, 8cc.de la ville de Paris. 

XXV. Item.pourcc que les fermiers de l’impolition 8c aide du pié fourché en nollrcdiâc ville de Paris 
BMcIxn ne fc plaignent de ce que contre les anciennes ordonnances les bouchers de ladiâe ville vont au de- 
dTb "aioîlï uant des denreesou marchandiics,8c icelles achcptcntiau moyen dequoy Icfdiâcs fermes feroyct 
ptifoiudii en voye de diminucrmousauons défendu 8c défendons que d’orefenauant aucun ne voifcau.de- 
nciPnm.” bcllial à pié fourché, poiiriceluy achepter, depuis qu’il fera meu à venir au marché de Pa- 

ris, 8c par cfpccial depuis les lieux de Longiumcau,Ncuuillc,.Soify,Montmorcncy , 8c Louurc . Et 
aufsi défendons aux marchans à qui appartiendra lcdiâ bclUail, de ne le vendre au dedans defdi- 
- âcslimitcs,m.iisiccIuyamcincntauxmarchédcParis,pouryc(lrevrndu , fur peine de coiffifca- 

tion dcldlâes denrées &; marchandifc$,8c d’amendes arbitraires. 

Qtu; le bcllial qui n’aura clic vendu i vn marché fera ra- 
mené à l’autre,8cc. 

Item, que tout lediâ belliail qui aura cflé amené vendre audiâ marché, 8c d’tccluy rcuoyé non 
vedu, foit ramené au prochain marché de ladiâe ville de Paris,fans en rien retenir, 8c ne foit vedu 
qu’audiâ marché lims congé de iu(ticc,fur peine que dcirus,tant aufdiâs vendeurs qu’acbepteucs. 



XXVI. 



Loisdouuermei fucil.Stf 

Des boachers de Paris, qui üenDcnt en plufîcurs lieux grand nombre de bcilial,&c. 
lcem,pource que lefdiâs boucliers te marclians de nodre ville de Paris, ciennenr en plufieurs te xxvil. 
diucis lieux edans près d'icelle ville grand nombre & quantité de bcftial qu'ils vendent à detail,& SoKbmfi- 
doDC noljbâs fermiers ne peuuem auoir vraye congnoifTance pour eAre payez du droiS quinous 
cnappatrientinous ordonnons que lefdiâs fermiers pourront(li bon leur femble} vnefoisic mois mimc|iU . 
eulxtranfponerefdiâslieuxàteliour te heure que bonleurfemblcrajpaurfaireinuentairedudiâ 
belfaaliSc cnioignons aufdiâs bouchers te inarchans de faire ouucriure & exhibition d’iceluy bc- Aniplwn. 
IbalCans aucune dif^cultc,fur peine déperdition dcfdiâesbc(les,& amcndcarbiiraire. ocouite. 

Des adiournczpouc raifon defdiâcs fcrjpes. 

Icem,nousor3ônons que quand lefdiâs fermiers feront adiourner aucuns, pour raifon deleurf xxviil. 
diâcs firmes, lefdiâs adiournez feront tenuz iurer ( fils en font requis ) f ils ont achepic lefdiâes 
denrccs dedans lefdiâes limites, des marchans qui les aipcnoyent en ladiâe ville de Paris. 

De faite l'eftat auvray,desfommes d'argent, à quoy les fermes feront baillces,&c. 
ttem.pource qu'il f'eft trouuc qu'apres le bail defdiâes ferme5,tictcemcns,doublcmcs te enche xxix. 
res mifes fur icelles,les eflats qui font enuoyez aux generaulx de noz fïnâces,ne font veritables.par f fe- 

ce que lefdiâes fermes montent àplufgrand prix que ne fomlefdiâs edats,&; retiennent noz rece 
ueurs l'oultreplus defdiâs deniers entre leurs mains,ou pour nous en fruflrer du tout,& iceulx ap 
plicqucràlcurprofEt, ouàtoutle moins pour eulxen aideriufqiiesàce qu’ils foyent côtrainâs de 
compter à nollre chambre des côptcsfce qu’aucuns délayent fairc}& paiKcnofdiâs generaulx ne 
peuuenr auoir la vraye congnoiflancede nofdiâs deniers, pour en leuer defeharges, te iceulx em* 
ployer i nozafiâircs ànollrcgrand dommage , &qui pourroir eflrccaufi que ferions conrrainâs 
Fccouurer autres deniers fur nodre peuple à nodre treigrâd dcfplailïr,par ce que le voulôs de tout 
nodre coeur fouIager,Sc les deniers q faifons leuer cdreiudemct te loyaumcr employez aux aifai* 
resdenous ScdenodreRoyaumeiPouràquoyppuruoirenioignons & ordonnonsaufdiâseileuz 
qu'incontinent le temps defdiâs doiiblemens paiTc, & que lefdiâes fermes ferôt arredees à ceulx 
siqui elles deuront demourér,ils enuoyent i nodre general , foubs la charge de qui ils fcrâr,l’cdat 
auvray des fbmmcs,à quoy lefdiâes fermes feront baillées fansaucunccliofe en receler, fur peine 
déperdition de leurs ofhces,& autres peines corporelles & pecuniaires,fylon l exigcnce des cas. 

Que les fermiers ne prennent aucune chofe pour les quittance's. 

Item , nous voulons que tous les fermiers qui auront faiâ faire deliurancc ou arred fur aucun xxx, 
pourlefaiâdeleurfdiâes fcrmcs,apres qu’elles auront ede payees,fcront tenuz rendre les obliga- 
tipnsqn'ilscn auroyent,Stbaillerquittance,fansenprcndreaucimechofc. , 

Qucicsefleuz ne deliurent les fermes du Roy àlcursparens,fcruiteurs,&c. 

Item , nous défendons aufdiâs eflcuz qu'ils ne deliurent aucune de nofdiâes fermes à aucuns xxxi. 
quifoyet leurs prochains parcs,des greffiers ou receueurs,ouleursferuiteursdomediqucs,en faeô J 

qu'il n'y ait aucune diminudonà noz deniers, & qu'autre en eiid plus düné: &; fe gardent nofdiâs rStàciiorcn 
cdeuzd’yoffenfcri&fiaucunsd’icculxont prins aucune defdiâcs fcrmcs,nous voulôs quededans 
la huiâaine chacun foit rcccu àlcur oder icelles fermes par vne fimple encherciSc aufsi dcfcndô^acicUcui. 
aufdiâs cneuz,grcffiers & rcccucurs,qu'ilsn’ayct aucune part ou ||ortioncfdiâcs fermes, & ce fur 
peine de priuation de leurs offices,& autres peines corporelles te pécuniaires, félon l'cxigécc des 
cas,&: aufdiâs preneurs,de payer la moine du prix de ladiâe ferme, d’amende à nous à appliquer. 

Q£c les cllcnz ne fc facent deffrayer pat les fermiers ny aufsi les greffiers. 

Item, pourcc queplufieurs platnâcs fc font chacun iour à caufe que nofdiâs cfleuz te greffiers xxxii. 
Icfontdcnrayer en baillant lefdiâes ferai c$,8: exigent grandes femmes de deniers, foubs couleur 
de leurs vinages te autres droiâs qu’ils prctcndent,St de faiâ lieuent contre la teneur des ancien- 
ncsord6nanccs,lcfdiâsdcniers:nous défendons aufdiâs cllcuz&:grcfficrs,furpeinedc priuation 
de leurs office$,Sc d'amendes arbicraircs,quc d'orefenauant ils ne fc facent aucunement dcfdaycr 
parles fermiers , on autres te ne prennent aucune chofe foubs couleur defdiâs vinages ou autre- 
meni,ny aufsi lefdiâs efleuz,pour raifon de leur fcel,cc qu'dsfoncordioairementcontrc latcocur 
defdiâesanciennesordonnanccs,qu'ils ont iurc garder. 

Dufâlaire des greffiersqui baillent les commifsions des fermes du Roy,&'c. 
Item,pourcequ’auons edé aduettiz que les greffiers defdiâes clcâions prennent fccxigcnt xxxiii. 
pourlescomifsions qu'ils bailicntaux fermiers plus qu’ils ncdoyucnr:&: mefmcs quand il y a eu plu 
ueursenchcres pccccdentcs,& ccluy à qui ladiâe ferme ed dcmource,veuIt Icucrfa commifsion, 
prennenr lefdiâs greffierspour chacune enchère douze deniers , & plus , qui ed vne vraye exa- 
âion. A cede caufe défendons aufdiâs graffiers,fur peine de priuation d'office te amende arbitrai 
re,qucquandilsdeliurerontladernierec6mifsionàceluy àquilafetmc (cHdcmourcepourran- ' 

MCj ils ne prennent pour iccUc commifsion que douze deniers feulement , pofe que fur Icfdiâe* ’ 
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préce Jcnccs enchcrct n’call clic Icucc aucune commirsion ; mais par celle ordonnance n'chten • 
donspasque lî aucun qui auroïc cnchery Icidiâcs fermes vouloir lenervnecommifsion pourexer 
cer,que ledift greffier n'en puilTeprcndre douze dcnicrsimais ne pourracllrccontrainâlediâ^en 
chcriircurlcucrladiclccommifsionr'itneluyplaill. ‘ . 

Que les greffiers ne prendront aucune ebofe des obligations des piciges des fermes, 
xxxiiij. Itcm,£t auons ordonne Scordonnons que fi noz rcccucurs veulent faire rcccuoir aufdifh gref- 

fiers les obligations des piciges defdiéles fermes, faire le pourront : Sc n'en pourront lefdiâs greÊ 
fiers prendre pour cbacuncque v.ingt dcnicrstoumois,St non plus,furpcine de priuation de leurs 
offices,& d’amende arbitraire. ^ , 

Que pour pluficurs petites fermes en vn beu ne fera leuce qu'vne commilsion. 

XXXV. Item , poureeque quand Icfdiâs fermiers prennent en vn mefmelicu pluficurs petites fermes^ 

FetmicT ne cbacunc dcfqucllcs ne montent oultrc la fomme de vingt liurcs tournois, lefiliâs greffiers les con 
Îct I cucr pour cbacunc vnc commifsion te en prennetpour leurs falaircs oultrc les ancien- 
cgjni&ioo nés ordonnanccsiNousvoulons & ordonnons que d'orefenauant Icfdiâs fermiers ne foyent con 
î!17'“iaii vnecommifsion pour exercer Icfdiâcs petites fermes en vnc mcfmcvillc ou vil- 

ftnmnàn Iagc,pour laquelle lcdiâ greffier prendra douze deniers & non plus, fur peine de priuation de fon 
^ officc,& d'amende arbitraire. 



De l’afsiette des tailles. 

xxxvi. Item, nous voulons Ssordonnons î nofdiâs cllcuz ir greffiers qu'ils foyent prefens cnfcmble i 
rafsiette des tailles pour le dcparicment,à ce que plufiullcmcnt ils les puiflcnt afleoir te egaller. 

De n'afleoir taille plufauant que porte la commifsion,&c. 
xxxvi). Iicm,pourccqu'auonscllcaducriizdcucmct qu’en pluficurs lieux de nofircRoyaumef’aircent 
TiMicaci^ grîdcs fommes de deniers fur lepauure pcuplc,plus que les mâdcmcns te cômifsiôs ne côticnnet, 
aVSoito ' ^ ^ n’auôs ordônc cllrc Icuc pour les altaircs de pous 8t de nolltediâ Royai/me(qui ell vne cbolc 
<)iiciic poru exorbitante àraifon , à la foule de nollrcdiâ peuple, fie contre noRre intention te vouloir] auons 
b cômibis, jefen ji) gf defendôs aufdids cllcuz fi: alTccurs dcfdiâcs taillcs,far peine de côfifcation de corps fi: 
bc^S^â: de bics,qucd'orcfcnauâi ils nalfect oufoulfrct alTcoir aucunes fommes de deniers qucllesqu’clles 
nnuafrui foyent fors St excepte ce qui fera côtenu en nofdifts mandemes S: cômifsions: Et en oultrc ce qui 
cR ordônc pour lacôlicâc te façô de rooilc par les ancicncs ordônances,fiC pour les mcnuzfraiz. 

Des colicâcurs des tailles fi: de leurs roollcs,fi:c. 

xxxviii. |Iiem,nous ordonnons aux colleâcurs dcfdiâcs taillcs,quc l’afsictte faiâe ils apportent le rool 

le ligne/ aux cl1euz,fur peine d’abicdc arbitraire, dedans quinze lours apres ladiâe afsicttc faiâc: 
fi: défendons qu'ils ne cueillent ladiâccaillc,iufqucs àcc qu'ils ayent eu IcdiârooIlcCgnédcfdiâs 
cflcuz,pour la lignaturc duquel ils prendront dix deniers tournois,fi: non plus. 

De ne Icucr la taille iiifques à ce que le roollc foit ligne, 
xxxiat. Iiem,ou Icfdiâs cllcuz verront par Icfdiâs roolles qu'il auroit cRé aîsis ptufgrande fomme que 
celle qui cR contenue en ladidc commilsion, fi: les delfurdiâs (raiz , Icurcnioignons qu'ilsfaceni 
^cfcnlcs auxcolleâeursdc Icucr ladiclc fommc,fi: ou ils le feroyent , les punificnt ; fi: ce fur peine 
de priuationdclcursofficcs,8:«mcndcs arbitraires. 

De l’abbiiz commis par les alTccurs de caillcs,8:c. 

xl. Item,pource que quand aucuns dcfdiâs alTccuts ont cRc fur ccR article interroguez en noRre 
Dtnimiou jjfjg four jf, gencraulXjles aucunsfc font cxcufczfoubs couleur qu'ils difcnt qu’en vneannee au 
în^’i^u'ii <^uns dcfdifts babitans afsis fabfcntenr,fi: les autres fe meurent: le taux defqucis fc prent fur Toul- 
brimoair. trcplus,qui cR vn abbuz fi:cxcufation nonraifonnablc:N%us voulons te ordonnons qued'orefen 
luant quand il y aura aucuns des deniers de nofdiâcs tailles inutiles pour quelques caufes raifon- 
nablcs,lcs aiTccurs fc rctirct par deuers nofdiClscReuz à la fin de Tanncc,fi: dedans le dernier quar 
ticr.lcfqucls feront ralTcoir Icfdifils deniers inutiles fut les contribuables au fol la liurc. 

D’alTcoir la taille toutes gens contribuabIes,nonobRant,fi:c. 
jII, Itcm,pourcc qu’en aucunes villes ou villages fouuent y ades gens riches fi: opuIcns,ayans quel- 
vKTminic que port ou autboriic,IcfqucIs IcsalTccurs n'ofent aircoir,nonobllât qu'ils foyét côtribuablcs com 
foir'lon*^ me les autresiNousauons ordonné fi: ordônons aufdiHscRcuz, qu'ils facent exprès commande- 
mens aufdicls airccurs.qu’ilsalTecnt les dcRufdiâsaucc les auctescomribuableslclon leur faculté, 
biituoilc^ fur peine de groircsamcndcs à prendre fut lefdiAs airccurs,ouils feroyent refufans ou dclayansdc 
• ce iaiccifi: ncantmoinsenioignons.aurdi£lscRcuzqu’ilsairccnt lcsdciruldiâsàlaraifon,àcequclc 
teRc des contribuables puilTc plus facilement porter fon taux, fi: ne foit iniuRemenr foule. 

Que les officiers des aides n’exerccront autun faiR de macchandifc,fi:c. 
xlii. Icem,dclcndôs à tons noz officiers des aides te tailles,qu'ils ne fc rncRct ou cntrcmeccct picutx 

ou par autres défaire aucun faiRdc marchâdife,en quelque manicrcqccfoit,furpcine depriuaciâ 
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de leurs offices , & de relb'tntion des gages qu'ils auroyent ptins durant le temps qu’ils auroycni 
exercé lefai&de ladiâc macchandire. 

Delà rclidenec des receueurs des aides, &e. 

Item, pourcc que la plufpart des rcccucursdenozaidcs&: tailles nerclidctaucunemcc rurleurs xliii. 
officesimaisy commettent des commis qui n’ontaucuns gages, & font plulieurs cxaâioos fur Èo- 
flre peuple : Nous ordonnons que d’oiefenauant Iqfdiâs receueurs facent reiîdcnce continueilc denec rand 
fur leurs offices en pcifonne,Cx mois apres lapublicationdecesprcfcntcsi&oulareceptcfcroitde 
li grande eftendue que lediâ reccueur fcul ne peuft exercer Iediflofficc,cn ce cas excrccralcdiâ 
otficcau lieu pluiâpparcnt dcfacharge,& pourra aux autres lieuxcômettrc gens noiablcside bon 
ne conlcience & renom mce,aufqucls il fera tenu donner annuellement gages ordinaires,fclon la 
pemequi lcraàl'excrcicc dcÛiâcs commifsions . Et fi aucuns par cydeuant auoycnt eu lettres de 
son refideoce,nousles auons par Ces prefentes reuoquecs & reuoquons. 

Defenies de prendre coruccs,&c. 

Item,nous défendons auidiâs receueurs qu’ils prennent aucuns dons oucorucesdu peuple de ’^lüii. 
mourant en leur charge,foit pour furattendre leur payement ou autccmcnt,fur peine dcpriuaüon 
de leurs offices Sc amendes arbitraires. 

Q^e les receucurs,la huiâaine paficc, pourront faire exécuter les collcftcurs. 

ltcm,uous voulons Scjordonnons que les liuiâ iouts apres le terme paflc,lcfdias receueurspuif xlv. 

Icm faite exécuter les collcfkcu ts par les fergcs:& ou ils ne feroyent côtentez du premiervoyage, 
ils puifient renuoyer pour parfaire icelle cxccution,pour Iciqucls voyages Icfiliflsfcrgcns pourrôc 
prendre IcfiUairetcl qu’il fera diûcy apres . Et ou Icldifts receueurs enuoycroyent apres Icfdifts 
dcoxvoyage$,lcfdiâs collcfleuts ou fermiers desaides n’en feront ton uz payer aucune chofe. 

Oncles rcceueursdcs aides ne participeront auxfalaircs des fergens par culx commis,&c. 

Item, pource qu’ilfcft trouuc ôc trouucque IcfiliAs receueurs prennent portion es falaires ex- **'’'• 
ee6ifs8c<fc{raifonnables,que prennent lesfergens commispar Icfdias receueurs à faire les execu 
(ions fur Icfdiâs colleâcors H fermiers , donc les aucuns ont cllé fiifpenduz & puniz puis peu de <lningcni 
temps en noftre cour des aides,nous auons défendu & defendôs aufdifis receueurs qu'ils nepreh- 
ncncdefiliéb fergens or,argcnt,ou autre chofcequipollcnte àce,foubs couleur de leur baillera fai drom lofer 
relcfdiâesexecutions,n’iceulx tiennent en leurs matfons demourans , commeferuiteurs ou pen- 
Coonairesicar au moyen de ce Icfdiâs fergens font côtrainâs Sf plus liardiz de faire des exaâions ^ 
üicnofttediâpauure peuple. 

Du falairc des receueurs fur les collefleurs,S:c. 

Icem,pource quelefdiéls receueurs font coullumicrsdc prendre des collcflcurs, pour les qüit. xlvii. 
tances qu’ils pafiènt durant rannce,oultre lafomme ordinaire,qui cil de quatre peiis blâcsparan, 
nous défendons aufdiâs receueurs,fur peine de priuation de leurs officcs,Sc d’amedes arbitraires, 
que pour chacun quamer dcl'an,ils neprennet defdifh colleâcurs qu'vn petit blapc, qui cil pour 
toute raiuiee,ladiâe fomme de quatre petis blancs. 

Du falaire des fergens des aides. 

Item , nous ordonnés que les fergens qui feront aucuns adiourncmcs touchant le faifl de noZ xlviii. 
südes& tailles, nepoutront prendre pour lediûadiourncmcnt qu’vn pciitblanc,forpeincdcpriua 
tion de leur office . Et feront tenuz Icfdifls fergens bailler audiA adiourne en vn petit billet de pa- drompoot' 
pier,le nom de ccluy qui faiâ faire ledlû adiournemcnt,par deuan t quel iugc,à quel iour, & pour- >■)">»«- 
quoy/ans tenir forme de relation. Et pour cefaire défendons aufdiâs fergens en prendre aucune 
chofe,parceque ceulxqui fontfaire les adiournemens payent ordinaircmcc iceulx fergens, &;auf- 
fi le recouutent fur lefdiâsadiournezcn findccaufe,fi faire fedoibe. fotni«d°'c- 

Du falaire des fergensdes tailles & aides. 'luioii. 

Item, pource qu’il fe trouucque les fergens qui font les cxccuciôs pour Icfdiâcs aides & railles, *hx. 
font pluiicursexaâions fur cculx qu’ils exécutent, tant en la quantité de falaire qu’ils prennent, ^ 
queaufiien la quantité des voyages qu’ils font:& mefmcmct qu’en aucüsd’icculx nefonc aucune 
execution rcallc,mais feulement cnioignent aufdiâs colleâeurs & fermiers qu’ils voifcnt payer le mioo- 

rcccueur,8£neantmoinsfenfont payer comme fils auoycnt faiâcxccutionrcallcinous defendôs J", 
aufdiâs fetgcns,fur pcinede priuation de leurs officcs,& grandes amendes arbitraircs,que d'oref- r«g«poiir 
enauât pourlefdiâesfcmonfcs 8: inioinâiôs, ils prennent aucune chofeiSt pour les executiôs real 
les qu’ils feront fur lefdiâs colleâeurs ou fermiers, ou ils partiront de leurs maifons pour faire Icf 
diâcs executions hors de leurs demouraccs,ils prendtôt pour leur falaire, pourchacunc d’icelles, 
deux folstournois:& autant en prendront ils pour le fécond voyage , pour parfaircladiâc execu- 
lion,fil eftoitnecefsitéqu’ils y alla(rent;&; pour les autres executions qu’ils feront fur Icfdiâscollc 
âeors ou fermiers au lieu de leurs dcmouracesiiS: aufsi pour celles qu'ils feront à la reqfic dcldiâs 
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colleâcurs , fur les pariicutiers des parroKTes d'ou ilsfcronc coUeâeors, prendront douze deniers 
pourclucunc,Srnû pIus.Et Icurenioignôs garder celle prcfcnteordôiuuicc, fur les peines qdelTus 
Q^c les Icrgens ne prendront aucune choie pourporterla commifsion 
' pour alTcoir la caille. 

I: Item, défendons aufdiâs fergens/ur les peines que deifus, qu’ils ne prennent aucune choie de 

nozfubicaspour porteries commifsions,pour faire l’afsiete dclUiâes tailles. 

De la rclidcnce des grenetiers & contreroolleurs,&c. 

|j. Iccm,pourccquepcu denoz grcnetiers,contrerooUeurs Sc mcfureursfonttelidencerurlenrof 
Crenctim fice au moyen dequoy chacun iour aduienc de grands abuz,par ce qu'ils y commettent gens igno 
*‘“f^'rans,Scquin’ontaucunproufitd’eulx;Notisauonsordonné&ordonnons que d’orefenauanc lef- 
rcWécec5ii diâs gtenetiets.contreroollcurs & mefureurs feront tenuz,& leur enioignons faire relïdence con 
■éic'cede onucïlc.îc exetcet leurs offices en pctfonne,fix mois apres la publication de ces prefentes, fur pef* 
kuiiciBco. ne de priuation de Icurfdiâs offices. Et li aucuns auoycnt de nous lettres de non ccfidence,nous les 
auons par ces prefentes reuoquccs Sc reuoquons. 

Qir'à la vente ISr defeente du fel.lcs grenetiers & contreroolleurs foyent prefens. 

Jii. Item.pource que chacun iour àla dcfccntc & vente du fel,lefdiâs grenetiers, côtreroollcurs Si 
mefureurs n’y font prefens, mais y enuoyent leurs clercs & feruiceurs.-nous leur enioignôs qued’o- 
rcfenauancilsy foyent prclcns, St vacquccchacun endroiâfoy à l’exercice lie leurfdiâs offices,en 
façon que Icdiâ Ici foie iullcmcnt Sc loyaumenc rcceu St dillribué, St ne délayent aucunement la 
defeente dudiâ fcl.foubs couleur d’en exiger quelque proffit, ou par haine qu’ils auroyent contre 
les marcliansifur peine d’amende arbitraire , St de payer cousles dommages St incerclbaux mar- 
chans àxjui appariiendroïc lediâ Ici. 

De ne mettre fel,finon es lieux à rez de chaulccc de la ruc,Stc. 

liii. Ircm,pource qu'en pluficurs lieux les marchas font mettre en caues St celliers leur fel,au moyen 
dequoy il ne pculc bonnemet fechcr,mais demeure moitié St rclant,qui cil vn grand danger pont 
corps humainsiSt aufsi par ce qu'il cil en fi bas lieu,8t Icplufcommuncment près la ri- 
uiere,lcfdi£lsmacchansnousimportuncntStnozofficiers,culx plaignant de l'inundariondet 
n'ciuûlMc ^ detrimens qu’ils difent auoir foulFcrts en leurdiâ fcl,tendans peruerrir l’ordre de la vente 

de Une. St diilribution,St cllrc authorifez à vcndre,fans attendre le tour du papicr;Nous poury pourucoir 
auons ordonné St ordonnons que nuis marchans ne pourront mettre fcl , linon en faite ou cellier 
qui font à rez de chaulcee de la tue, ou deux pieds plus bas pbur le pIus.Et defendôs d nofdiâsgre 
netiers St contreroolleurs qu’ils ne foullrcnt celle ordonnance cllrc aucunement enfrainâe. 

De ne mettre es greniers fel fur fcI.Stc. 

liüi. ltcm,pource qu’ordinaircment les marchans dcfccndcnt fcl fur fcl , au moyen dequoy quand 
vient î la vcntcccluy qui a clic Icprcmicr dcfccndu,c(l le dernier vcnduiStccIuy qui a cÂc le der 
nier dcfccndu.quand on le V end n'cll encore fcc ne bon à vfcr,qui cil contre les ordonn anccs an- 
cicnnesmous defendonsà nofdiâs grenetiers St conrreroollcurs,qucd’orcfcnauant lisncpcrmec 
rent aufdiâs marchans à defeendre en grenier fcl fur fcl qui auracllé en grenier trois mois : mais 
facent mettre Icfdiâes defeentes fcparecmcnt St à part , St ne foit vendu qu’il ne foit fcc , St vtile 
pour corps humain: St foyent enregillrccs lésantes , en façon qu’onpuilTecongnoiltre de quelle 
dcfccntc ladidc vente fera faiâe. 

Que le fel foitvcnduàl'ordre du papier. 

Iv. Item , enioignons à nofdiâs grenetiers St côtreroollcurs qu’ils procèdent î la vente dudiâ fcl. 

Sel lira tvn. engardant l’ordre St tour de papier , fans l'inlcrromprc : linon que le fel qui feroit cnrour ne full 
JotôôrâaT bon.ou qu’aucun dcrdiâsmarchSscn voullill vendre au rabaizicc qu’il pourra faire,fclon l'an- 
ripicr. cicnne ordonnance , pourucu que lediâ fcl foit dcfccndu St miz en grenier de pareille année , au 

temps que ccluy qui feroit en fon tour. 

Dcfcnfedc ne prendre ccicment fcl des grcniers,Stc. 

Ivi. Irem,pourcc que les marchas qui mcitcnr Icfcl en nozgrenicrs,fc plaignét de ceque les grene 
ofSder» an tiers, côtrcroolleur$,mcfurcurs,St autres officiers de nollrc gabelle prenen t indeuemét du fcl,tat i 
ffiârmtfcl ladefccrc qu’à lavctc,St aufsiauxfcAcs anmicllcs,q.ellvnechofc fort à réprimer, St au grâd piudi 
(iiwnàb ce St dômage dudiâ marcliàt,St du droiSl de nollrcdiâc gabelle: St cllprcfumption quclcdiâ fcl 
tcou. cil P culx ou autres ccicmct védu aux regratiers Streuedeursquile dillnboét au pciipic,qui par ce 

moyen ncfcfoutnill à noz greniers : Nous auons défendu St défendons à tous les defTufditls,fur 
peine dcpriuaiiondc leurs officcs,St amendes arbitraires,chacun en fon rcgard,qnc d’orcfcnauâc 
ils ne prennent celcmct ou appertemet aucun fcl,tant à la defcctc au grcnier,qu'à I a vête St diilri- 
hutiô d'iceluy fcl,foir par le côgé St don du marchât,ou autremet. Et f’il y a aucûs qui par dô St oc- 
tioy à caulê de leur omccs,prctcdct dcoiâ en fel,ll fe portât tiret cnnollre cour des aydes à Paris, 
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^or preTeMcr tevr reqnefletla^lle 007e noftre procureur general, en ordSnera,c£mc de radon. 

Des reuendeurs de fcl. 

icent, défendons aufdiâs regrauers & reuendeurs de fel , fur peine de prifon &grandesamen- Ivij; 
des arbitraires, qu’ils n’achetienr aucun fcl d'aucun perfonnage,quel qu'il foie, linoo au grenier te 
gabelle,foubs lcrefort duquel ilsferont demourans. 

Icem,cmaignonsà noidiâs gtenetiers le comreroolleurs qu’ils fc tranfportent fonuenres mai 
Tons dcfdiâsicuendcurs ou rcgrariers.pour cor.gnoillre fils comroetiront aucuns abbuz & ou ils 
les nouucront,iceuIx puniHcm ellroiâcment. 

1 ouchant les clefs des greniers à fcl,{cc. 

Item, pontee quepar la non refidencequcfontlcfdiâs grenetiers 8f correroolleurs en nozgre l'X. 
niers,ils ont par cy deuît mis des commis , aufquels ils ont baille les clefs de nofdiâs grcniers,qui 
n’ooi cAé foigneufcmenc gardecs,ains l'y font rrouuez de grandsabuz le excefsifs dcciiets:& tref Icur^uje. 
fouuenc Icfdiâes clefs font en vnc main,&aufsi celle du marc bât, ou par ce qu’il n’ofe defobeir ^uf 
difls commis, ou pourroit par aducmucc.auoir intelligence aucc culx: qui (croit pour facilement cwîdc.pc 
nous frnllrer de noAredroid de gabelle: Nous auons ordonné le ordûnons aufdiAs grenetiers le 
contreroolleurs,qu’ils gardent chacun endroid foy foigneufement leurs clefs , fans Icsbaillcr les 
Tns aux autres,er ne prennent en leur garde la clef diidiCt marchant : auquel nous défendons , fur 
pane de perd refon (el,dela leurbaillcrou àlcursgës,feruitcurs le entremetteurs; maislabailler 
àvnhommc de bonne cAimation Br renommee,pour icelle garder loyaument. 

Que pour ladefcentc te vente du lrl,les grenetiers &; contrcroollcurs ne 
prendront aucune choie. 

Iiem,pource que les marchans Ce plaignct de ce qu’ils font côtrain As payer aufdiAs grenetiers 
&* contrcroollcurs falaire pour afsiAcrà la dcAentcdufcl:&: aufsi quand IcfdiAs grenetiers ont rc 
ceu l’argent du marrhant,nc leur veulent deliurer,(inon qu'ils en ayent l'alairei&pour leurs referi leunnccren 
puons prennent plufgrandc fomme qu’ilsnc doyucnt,cuntre la teneur des ordonnances ancien- 
ncs,qui cAà lafoullc des marchans te pourroit cAre retardement de mettre Ici en noz greniers: A iUdcUnw 
Dôscicfcndu& defendôs aufdiéls grenetiers Srcôtreroollcurs que d’orcicnauâtpour leurs peines 
te vacations pour eAreprcfens,tant à la defeente que vente du fcl qui lcroit mis au grenier , ou ils 
font olficicrs eu autrement en quelque manière que ce foit:ils ne prennent aucun l'alaitc , fou en 
fcl on en argent,& ne fc facent dcAiayer ne payer leurs dcfpcns durant lediA temps: le pour Icurf 
diètes refcriptions ne prennent que cinq fols pour ledifl grenetier, 8c autant pour le conttcrool- 
lcor:& ce fur peine de priuation d'o Aicc.èc amende arbitraire. 

Du falaire des grenetiers & contrcroollcurs qui afsi Acrontà vcoir mefurer le fcl. 

Item,pourcc qu’en aucuns lieux IcfdiAs marchans font mefurer du fel pour cArc tranfporté en I*i- 
antre grenier que ccluy ou IcIdiAs grenetiers 8c contrcroollcurs font officiers: Nous ordonnons 
que lefdiâs grcnctiersSccôcrcroolIcurspourront prendre pour afsiAcraudiél mcfuragc.pour tou- 
tcschofcs,chacun dix deniers tournois pour inuy,8cnonplus;furpcmcdcpriuationd'ufAcc&;d’a 
mende arbUrauc. 

De la deliurance du fcl par impo A,8cc. 

Item,dcfendons aufdiâs grenetiers, quepour commifsion qu’ils bailleront pour Icfcldeliurer ]xij. 
par impoA,n’en prennent que douze deniers; 8c pour quitiâcc quatre deniers pariAs pour quartier 
te pour lagcnccaicn’cn pourront prendre aucune chofe. 

De n’allerquenrfclaillcurs que ou l'impoA aura cAc baillé. 

Itc.pource qu’eslicuxdc noArc Royaume ou le fcl le dcliurc pimpoA.ceulxà qui il eAbailIé(qui 
le pluHbuuct ont ncccfsité de plufgrâde quâtité)en vôt quérir aux autres greniers d’ou ils ne font 
^inc,8c(pculc cAre)ou ne prends aucun droiâ,par don8coâroy qu’en auons faiâiNous defendôs 
a tous les dcITufdiâs.qu’aprcs l’impoA q leur aura cAé baillé,ils ne voifcnt quérir fcl ailicunqu'ou 
ils prendront lediâ impoA,fur peine de conhfcation dudiâ fcl,8c grandes amendes arbitraires. 

De rabbatre minepour muy.pourle dechet du ftl.Src. 

Item , neantmoins que Ion a accou Aume par l’ancienne vfanec le obfcruancc derabbatre aux Ixiiij. 
grenetiers pour muy la mine, pour ledcchct qui pcult cAre fur le fel,durât qu’il cAcn grenier; tou 
tesfois fc trcuue ttcirouuct q lefdiâs grenetiers en côptanr, lurent 8C afTcrmét y auoircu plufgrâd Ssloclmili 
decher,làns alléguer cas fortuit qui y (oit aduenu; Nous leur cnioignôs que d’orefenauant culx, les “'““h’i''*' 
concrcroollcurs le les gardes des clefs des marchans, en facent (i bonne garde, que le dechet n’cx- aur.il!^ôn 
cedeladiâe mine pour muy, furpcinc d'en rcfpôdrciAnon qu’ils voullilTcntinformcr l’ouitte plus P'»''" f» 
deladiâe diminution cArc aduenu pet cas fortuit. 

Que les gccnetiers,contrcroolleurs 8c greffiers facentbons papiers te re- 
gilfcrcs de leurs appoinâemcns,8cc. 
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Ixv. lcem,pource qu’aux procès, qui chacun iour l’intenccr pour raifon des affaires de ladiâe gabel- 
le, & il cit queflion des dercences,vences U diflcibucions dudiâ rel,proces,proccdures &:appoinâe 
mens qui ont eAc donnez par Icfdifts grcncciers te concreroolleurs , les parties obtiennent com- 
Cmnim, pulfoires pour recouuccr le double de ce que les grenetiers , contrcroolleurs te greffiers dOy uent 
îeM'Tpcf auoiren regiftreî: par deucrscuIx:neantmoins ne ficn trouucle plulTauuét fi peudechofe, oueft 
6 crs de S\ b indeuemct faift: parquoy les parties font incereirees,&nc peult la vérité elf rc congneue-.Nous en 
io'guons aurdiâsgrenetiers,côtrcroolleurs St greffiers chacun endroiâ foy St felô le deude Icura 
chacun en ofhces,qu’ils faccnt bons papiers iournaulx St regiftres,pour en aider aux parties; Et mefmcmenc 
leur legaid. foy^nj cnrcgiftrecsles amendes St confifcatiôs félon les lours que les parties y font condemnees, 
é quelles fommes, 8 t pourquoy,St ne rédigent plusparefcript,par billets St breuets, ainfiqu’ilsonc 
accoullumeile tout fur peine de priuation de leurs offices, amendes arbitraires , dommages Sein- 
tetells deceulxqui en Icroycnt damnifiez. 

De mefurer le Tel à mefures iulles St loyaIes,Stc. 

Ixvi. Item,pource qu’il y a plufieurs nobles gés d‘eglife,St autres qui ont accouflume,à caufe de leurs 
terres St fcigneuries,auoir aucuns droiâs en fel fur les ballcaulx qui font côduiâs pour mener ea 
noz grenicrs,St iceluy fel prennent à leurs mefures plufamplement qu’ils ne doyueot,dont Ce plai 
gneni les marchansiNousIeur defendons,fiir peine d’amede St priuation de leursdroiSturcs,riIy 
cfcheci,quc d'orefenauât ils ne prenct ne reçoyuct leurdiâ droiâ,finô à mefures iulles St loyales. 

De l’eflallon des melurcs àfel ellant en l'hofleldc la ville de Paris. 

Ixvü. Irem,pource qu’ilfeil trouuc plufieurs faulies,tât aux mefuresdôtion a vfc parcy deuâten noz 

greniers,qu'en la forme de mefurer,dôr nous auâsellc grandemet iotereircz;Nous,poury obuier 
auons ordônc St ordônons que d’orefenauât en noz greniers ne foit mefurc Icdiâ fel , finô que les 
diâes mefures ayet eftcefiallônees à la mefurc de l’cllallô cfUten l’hofleldc hollre ville de Paris 

Ixviii. Item , nous voulons St ordonnons que les mefures dont il fera vfé en noz greniers demtureoc 

en lapolfelsion des grcnctier St contrcroollcur,au grenicr,foubs laclef. 

De mefurer le fel à fcmblabic mcfure,tant à la vcntc,que dcfccnte,Stc. 

Ixix. Itcm,pourcc qu’il fefltrouué qu’à la defeentedu fel qui le faifoit eiinozgreniers,lcs mefureurs 

ont faiâ par cy deuant les mefures plufgrandcs qu’à la vente St dillribution,cani au moyen de da- 
gues St ballons qu'ils mcttoyeni furie minot à ladcfccntc,St rafoyentfur iceluy, qn façon qu’il y 
auuit grande St excefsiue quantité de fel plus reccu que vcndu:car à la vente elloit deliurc au peu- 
sdioTa me pie grain fur bord,fans dague ne baflomSt aux autres ou il n’y auoit dague ne ballon, lailToyent le 
11^4 Ici plus haulr que trois doigts à la defeen te:St à la yente St dilltibutiô elloit dcliuré,comme difl ell, 

^u-aUdeT- ’ qui cfl vn intollcrablc abbuzicar neantmoins prcnoyeni déchet au grenier , St fouucnt plus qu’au 
muy lamine: Parquoy ell vray femblable que ledemourant du fel eftoir vendu en fiullrantnoflre 
droiél.St celiiy du marchanr,l'il n’en elloit coulpabIc.Pourquoy nous auons ordünc St ordônons 
aufdiAs mcfiireurs.fur peine de priuation de leurs offices, St punitions corporelles St pécuniaires, 
que d'orefenauât ils mefurent à fcmblabics mefures,à la dcfccte St à la vcnte,fans fra'udc,en façon 
qu'il n’en foit non plus reccu que dillribuc,lc tout rafe fur le bord. 

Fornicde mefurer le fcl. 

Ixx. Itc,pource que Icfdiéls mefureurs font chacun iour vn autre abbuz St faulte,cn la forme St qna 
lice de leur mcüiragc.-parce qu’en la dcfccntc St prcfenraiion,iIs mefurent à vn minot fort large St 
emminentàplôb ; St quandilsledcliurcnt aupcuplc,ledeliurcntàmcfurepIushaulrcSteflroiéle, 
Sclaoralm non àpIomb,cn quoy il y a grand tare à la quantité; qui cil toufiours pourreuenirà l’abbuz prece- 
dent. Et pour couurir les faultes qui fcfont dudiâfcl,tant en la dcfccdant,qu’au grenier St à la ven 
te. qu'a U te, nousenioignons aufdiéls mefureurs qu’ils mefuret le fcl à mefures de fcmblabic largeur Sthaul 
Tcuie. teur,tamàla dcfccntc qu'à la venrc,St en fcmblabic forme St qualité St fans fraude, fur les peines 
que dclTus; St fe gardét lefdiéls mefureurs d’oiTenfer en ce que diâ cfl: car fils font trouuez coulpa 
bles,nous voulons qu’ils foyent cllroiélcmët puniz fans dilsimulatiâ:car en ce ils feroyet auclcurs 
’ de la plufpart des faultes prcccdcntcs:St fc cutdent exeufer foubs couleur d’ordonnance, qui leur 

fiifl faiâepar les grenetiers St concreroolleurs; Aufqucis nous enioignôs fur peine de perdre leurs 
officcs,auoir egard fur ladiéle façon de mefurer, St faire garder nollrcdiéle ordonnance. 

Du falaire des mefurcursde feljiors ceulx de Paris. 

Ixxi. Itcm,pourcequc plufieurs marchas font venuz à plai allé à noz officiers ,dcs cxaéliôs que font 
lefdiéts mefureurs,foubs couleur de leurs faIaircs,concrc la teneur des anciennes ordonnances: A 
celle caufe nous auons ordonne St ordônons que Icfdifls mcfureurs(hors ceulx de nollre ville de 
Patis)prendront à ladefcenic vn denier tournois pour minotàprcndrefur le marchant, St àla re- 
uentc pareille fommc,à prendre fur ceulx qui achetteront le fcl en noz greniers ; St en ccfaifanc 
feront tenuz emmincr,rafcr,St mettre dedans les facs,St fournir degenspour leur aider àcefaire. 
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Do âlaire des mcTureurs <lu Tel. 

l(S,quâd lefdiâs mcfurcurs mcfurcrôc fcl au port, pour cftre'mene' en autruy grenier, en ce cas Icnxxii, 
difts mcTureuis aurôt deux fols fix deniers tour.pour muy,&; foumirôc d emineurs& gens àce ne ' * 

ccflâires,à leurs defpcs; Et leur defcndôs.fur pdnc de ptiuatiô de leurs offîccs,& de grades amen- 
des arbitraires, qu’ils ne prenér aucunccliofc rat en argcr,qu'autrcmct pour faire Icfdiâsmcfuragcs 

Item,& par ces ptefentes n'entendons aucunement deroguer aux anciennes ordonnanccs,en IxxIiJ. 
ceraine fetoit par ces prefentes pourueu;ains voulons icelles demourcr en leur force & vertu. 

Sidonnons en mandemet parccs roefmes prefentes à noz amcz te feaulx les gcncraulx & con 
feUlers en noftrc cour des aides à Paris,aux ellcuzfurlefaiadefdiâsaides,grenetiers&: cotrerool 
leurs. A: à chacun d’eulx,(î comme à luy appartiendra, que ces prefentes ordonnances ilsfacent li ' 
xc,pubIieT fi: cnregiftrer en leurs cours, iunfdiâions Bc audicoiresifi: icelles gardent fi: obfcruent, 
te lâcct garder te obferucr,fansenfraindre,dc poinâen poinâ,felô leur forme fi: teneur. Et pour 
ce fàire,voulons te ordonnons qu’au vidimus de cefdiâes preîcntes, deuement collationné te ex 
traiâ,parordonnancede noftrediâc cour des gencraulx,foy foit adiou(lcc,comme i l'original. 

En tefmoingde ce nous auons faiâ mettre nollrc feci Icefdiâes prefentes. 

Donc à Paris l’vnziefme iour de Nouembtc,l’an mil cinq cens fi: huiéiiEt de noftre règne l’vn D«tc; 
xieûne. AinC figné fur le rcply. Par le RoyiVous maillre Pierrede Cerifay , prefidet en lacour 
des gcncraulx de la iulHcc,Iaqucs Hurault, general des iinances,fi: autres prefens. Robertet. 

£c audelToubs apres le feau eftoit efeript ce qui f enfuit : 

Leac5,pobliecs té ehregifirees en la cour de la iultice des aides à Paris , le vingtdcuxicfme iout PaU/atioo 
deNoucmbre,ranmilcinqccnsfi: huiét. Ainlïügnc, DcRidanr. 

Collation de ces prefentes ordonnances a cRé faiéte à roriginai,public te cnregiftré en lacour 
de la iuftice des aides à Paris,par moy Charles de Bidant,notaire te fccrctairc du Roy noftre iîic, 
&greffterde ladiéle cour. 

LBSORDO'N'^A’NCES ROYAVLX X) ES MESTIERs 

* ^ manhandifeSyfaiHes parle T^çy Lots doue^ieptu. 

O I S, par la grâce de Dicii,Roy de France,à tous cculxquiccs prefentes lettres 
verront,falui.Sf auoir faifons que côme par pluftcurs grandes pIalnâes,dolcan 
ces,fi: rcmonftrances faicFcs , tant du viuanr de feu noftre trcfclict feigneur fi: 
coulin le Roy Charles dernier dcccdc (que Dieu abfoluc) qu’aufsi depuis l’ad- 
uenement à la courôneiayds efte aduertiz que depuis vn afl'cz long teps eft ad 
uenu en noftre Royaume vngrand abbuz fi: dcfordre,manifcftcmcnt contrai 
re i la chofe publique d’iccluydcqucl dcfordrc,par traiâ de teps, cûiinuc fiC pu 
lulé déplus en plus: Ceft à fyauoir q par toutes les côtrccs firprouinccs de noftrediÂ Royaume le 
mefmcmct es lieux des grâds paftages,*: es villas fi: lieux ou nous S: noz prcdcceflcurs Rois auos 
■ccouftumé nous tenir, fréquenter fi: pairer,atlans te venans,tant noz fubicéls qu’cfttâgicrsficgcs 
d'cglifes,noblcs^archans,fi: autres ont cfté te font tant parles lioftcllcrics, qu autres ou font lo- 

f ezceulx qui nous fuyucnt ordinaircmcnqfi: autres qui y furuyennenr,contrainâs à payer cxcef 
ues fbmmes pour les viures , tant polir les pcrfonnc$,qu'aufsi pour les cheuaulx. S: aufsi pour les 
logis, en prenant te exigeant oultccladiâedcfpencc te logis,autrcs grandes te cxccfsiucs lommcs 
pourvu exaélion qu’ils appcllct,bcllc chcrc.Aucccc tous les marchas gcns*mccaniqucs,fi: autres 
habiuns de villes fi: lieux de noftrcdiâ Royaume , mcfmcmcnt ou nous fréquentons te paftbns, 
des que nous y fommes venuz,fi: autrement indeucmct,fi:cncorc que n’y foyôs enchenllcnt tous 
Tinrcs,fi: autres dcrecs,fi: chofes dont les homes ont bclôi^g.fitnc fc pcuucm bonnement palier: 

Commcbonnets,chapeaulx,pourpoinfts,chcmifes,chaulccs,houfeauix,foulicrfi:autrcsveftcmcs • 
fiLchaufteurcs, fellcs,cftriers:fi: autres chofcsnecefraircspourgensdccheuaulx,telIemcntq pour 
Je grand defordre fi: chené de viures qui eft pourlcprefent cfmâes hoftclierics fi: cfdiéles dérces 
pluftcurs de nofdids fubieds , marebans , fi: autrcs,fi; par cfpecial gens nobles qui t^t train font 
conttainâs fouucntesfois demourcr cnicurs maifons,fi: laiflcntà fréquenter es villes te pais tout 
autrctnët qu’ils auoyctaccouftuméiqui eftgrâddômage te intereft vniucrfcl de la chofe publique 
&'mcfmcmét dcfdlRsenchcrifTcurs te furucndeurs-.lclqiiclspar la frequetation ficdcIaiiTcqics d'al 
1er fi: venir,gaigncnt moins beaucoup qu’ils ne feroycntidôt aufsi les gens ficofficiers de noftre ho 
plaignent pour rexcclsiue vête S: prix dcfdiâs viurcs,dcarccs, logis, fi: chofes dclfufdides: 

Lequel grâd defordre te cherté de viurcs,fi:dcnrecs,eftpriocipalcment aduenufcômc fommes ad ’ 

ucniz)par la negligéee de noz officiers fitautres q qnt eu fi: ont la charges: gouucrocmct de la iu 
fticc fi: police de noz villes te pais,lefiquels n’ôt eu te n’ôt le foing,curc fi: diligence de pouruoir te 
aettrecaiixficpoliccraifonable aufdiâeschofcs,chacûcnfdcniuoiét;au moyedequoy laplulpatt 
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ecprclque cous les manans ic habitans dcrdiâes villes, les aucuns hoAelliets & autres partieuliers 
fc fentcnc dcfdiâes enchères, & en viuenc à pinfgrande delpence,peine, pourecd& trauail : donc 
^ foncaduenuz,8e fouuencesfois aduiennenc plulicurs ancres inconueniens, au grand dctrimenc de 

la chofe publique,^ plus pourcoyenc par cy apres faire,G pourueu n'y cftoicipourquoy foie reqnis, • 
ec grand befoing y donner bonne &; prompte prouiGon. 

Sçauoir faifons que nous,à qui apparcientlacure totale, régime &: gouuernement principal de 
couenoz fubicAs , aufsila proceAion &bon craiâtcmenccn noArc Royaume de cous eArangers, 

' marchas te autres, qui foims la céGdcnce de noAce iu Aice te bône police vicneni te feequemée en 

noArediâ Royaume.pais 2^feigncuries;dcArans obuier aufdiâs grâds abuz te derocdrc,S( mettre 
bô ordre te police generale par toutes noz reigneuries,prouinces te pais,fljr le tâiâ te taux defdiâs 
viures,denrces le marchâdifesiPour ces caufes eu fur ce aduis te dchberacii) auec les princes te fei 
gneurs de no Are lag& lignage le pes de noAre grâd confciligens de noz parlcmens,&antres qu’a 
iiôs pour ce airemblez,auôs Aacuc ic ordône,& par ces prefentes de noAre certaine rcicce, pleine 
Arr'ele ^ authorité Royal Aacuos te orddnôs p ediû & ordonance royal 8:ppetucl ce qui i’cfuic. 

emier Prcmicremcc que tous & chacuns les renefchaulx , baIlirs,aloucz,preuoAs,viguiers,& autres iu 

Aieiers & officiers ordinaires de noAre Royaume,pais te feigneuries chacun en là iDnfdiâion,ap 
peliez auec culx deux gens d'eglife St deuxgeniilshômes de leur deAroiâSt iurifdiâid,bien renô 
mez te de bonnecxperience,aimanslcurhonneur St confdenceiSt aufsi appeliez les maires St ef 
chcuins,conruls,cdfciIlers,ofliciers8t gouuerncursdes villesSt lieux de leurdiâ deAroiâ en nom 
brefuffifanr, St autres quebon leur fembleranonfiirpeffsiferont te ordonneront d'orcfcnauâc en 
tunriMiôi bonne & faine confcicnce,donc ilsfcront ferment foIcnnel,vn taux St pris raifonnable chacun en 
IKHu repue, proujnc J ^ quartierdu pais , de ce que lefdiâs hoAclicrs deuronc auoir te prendrcpouc repeue 
d’homme St de chcual félon la valeur des viures,St autres choies qui y ccoiiTent,y fonr,Stpcuuecve 
nir d'autre Iicu,foic par mer ou par terre,ou par eaue donIce,St aufsi félon que lefdiAs viurcs le au- 
tres chofes auoycni,St y ont accouAume cAre venduzauâcl’abuzSt defordre delTufdiâiIe tout en 
fi bonne maniéré que Icfdiâs allans St venans, St autres qui font manas St habitas fiir le^icuxpuif 
fencviure,St raifonnablemenc fatisfaire St payer.Et aufsi que lefdiâs hoA4ers,St autres vendant 
denrees,puilTencgracieufcmenc te raifonnablemct gai^ner,fans plus ibuffrir en noArediâ Royau 
me,eArc exige fi cxccfsiues fummes,comme faiâ a eAc,tan t pour lefdiâs dcipcs,que bellescheres 
Icfquels taux St pnx,voul5s eAre fi bien fpecifiez par le menu que debar de que Aion n'en puilfe va 
nir.mais foit déclarée chacune choie félon fa nature,Stcequ'eilc pourra valoir, cdmedepain blâc 
* ou brun,Ie pris,poi$ St grandeuridu vin vendu en dctail,cant du creu dupais que d’autrc,ayanc re 

gard i la voiture,Ie prix Stmcfureides cliairs de mouton,de beuf,de pourceau frais ou fallc',cheure 
aux,aigneaux,engros ou en dccail,de toutes pouIlailes,cônis,perdris,pigeôs,St tonte autrenature 
de volaille St de gibier.SemblabIcmenc le prix,quancicc te nombre,feIon l'abondance qui en peulc 
cAre furies lieux,ou qui y peuucc d'autres lieux veniridc poilTons Aaiz St fallez,fi lefdiâs officiers 
voyenc que beibing en foicfàire tauxides (Cuft,beurrcs,formagcs,huiIcs St autres viâdcsdcs iours 
maigreSjpar prix,par nombre,ou par mefureien feront aufsi taux te déclaration raifonnable. 
ij. Icem,pour les veAemes te accou Arcmésdeirufdiâs neccflaires,pour les homes St pour les che 
uaulx,aduiferûc lefdiâs baillifs,officiers St autres qui ferôt aucceutx,felô ce que deflus cA diâ,de 
Tan Apo. faire aulsivn caux,ordre St poIice,qui foie raifonnable St praâicable , qu’en nul endroiâ ne puiiTe 
auoir fraude,trôperiaor deccption,ayans regardSt côfidcration,cât i la boncé,prix St quantitd de 
coDOitafi. lame dequoy feront lefdiâs vcAemcns,chappeaux,bonncts St autres habillemcns,qu'au pris qu’il 
couAentiLes cuirs des bcAcs apres qu'elles ibnc efcorchees,Stcequ’eIIcscouAenc ihabiller,canet 
adouber, tâc pour faire houfcaux,foulacrs,8t autres chauirures,qpourcouurirfeIlcs pour faire mal 
les St bahuz,coifres, fourreaux St harnois de chcuauIx,St autres chofes qu'u a accouAume faire de 
cuir: Si fcmblablemcc à toutes autres chofes,qui ferôt mifes Sccmployccs fut lefdiâs habillcmcs S: 
accouAremés:St finablcmct à la peine St trauail fclô plus ou moins des ouuriers Stgés do mcAiec 
qui ont accouAume de faire St ouurer lefdiâes chofcs,par manière q le tout bic regarde St cale ulé 
lediâ pris Huux en puilTc cAre faiâ au plus près de la raifô q pofsibic fcra:St qucmarchâdifc putf 
fe auoir cntictcmétlieu St coursp tousnofdiâs pais.prouinccs St fcigncurics.cn appcilâi à faire le 
diâtaux te police aucûs marchâsStgensde mcllicr bien rcnômczdcôbnc confcicce St preud’hû 
mes^cn tel nôbre que bon leur femblcraidciquels marchas St ges de mcAicrnofdiâs officiers pré 
drâc fcrmCt de bic St loyaumct dire leurs aduis en la macicrc,à fin qu’aps cci ceulx officiers pud% 
mieulx cArcaduertiz Stmformezdcs chofes delTu(diâcs,5t de chacune d’icellcs en fon endrmâ. 
lij. ltc,StaufslferamisparIcfdiâ$officiersScaucrcsdeirusnômczordccSttauxfucIcsfois,pailes, 
gerbees,veires,bois,fagot5,châdelIe,v erius,vihaigre en ^os St en detail,par pris, par nôbre te pat 
inefute, fclô qu’ils vcctût cAre à faire g le defordre, qui n y pourra cAre au contraire, veut l'abon- 
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éance <)apal3,<clitciin en Ton endroid, félon laquelle abôdance k fertilité grade ou petite, Icfdias 
offiders ou antres ordonneront & mettrôt taux chacun en Ton cndroiA,par les hoflcUeries k paf 
làges de Icnrmtirdiâion,en déclarant par le menu combicnies allant Stvenans payerontpour dif 
nee de chenal, & pont foupec,& combien pour iournee cntiere.-& déclareront la grâdeur de la me 
fure de ranoine ou picotin que Icfdiâs hollciicrs feront tenuz de baillcrdcfqucllcs mcfurcs ou pi- 
cotins feront merquez de la mcrqnc publique des lieux pour obuier i tous abbuz;8: quant à la def 
pence dcbouche,iI fera au choix des paffans de payer raifonnablcment, &comptcr lcspicces,de 
pain,viande,tc mefnre de vin qu'ils autôt cuz,G toutesfois ils ne fe veulent côtcnccr de payer pour 
table ce quelbofte demandcratSc voulons exprcITement & ordonnons, qu’en payant pat IcUliSs 
«lis< firvenSs raifonnablcmét,8ffclon ledift taux,cequ'ils prendrôt pour leur vinre,5: de leurs che 
uanlx,nulle belle chcrc leur foit plus dcmâdee fur peine de trcigrandc punition, tant de ccluy qui 
denundera icelle belle chcre,comme aufsi de ccluy qui la paycra:dont fcrafaiâemcntion audiâ 
taux k police généralement par tous nofdiâs pais,Royaumc k feigneunes: car combien que par 
cy deuant ladiâe belle chcrc ne fc fid qnepar manière d'vn don gratieux & voluntaire qu’aucuns 
ûdbyent de Iciu libctalitc Sc largcirc,toutesfois Icfdiâs hodcilicrs k autrcs,l’ont voulu mettre en 
Cgrande conicquence, qu’ils veulent contraindre leurs hoftes de payer au tant ou plus pour ladi- 
&e belle chcrc, que pour le principal, qui ed vn manifede abuz.rançoncmcnt k pillcrieiS: laquel 
Ih belle chere nous voulons k entedons edre du tout caircc,abbatuc k aboliepar nofdiâs officiers 

par ccfdiâcs prelëntcs. 

Itcm,parraduis k deliberation que delTas,auons oultre ordonné&ordânons par cefdiâes pre iiii.' 
rcntes,qne Icsdedufdiâs officiers &; gouucrncurs des villes k pais de cculx qui (crôt aucc culx ap 
peDez félon qucdcflus.cn leur bonne & faine conicience mettent Scmcitront gcneralcmct ordre 
taux G: police fur toutes les choies nccclfaircspourla vie&cûfcruation humainc,de quelque mar 
ehandirc,art mechanique ou mcdicrqu’cllesloyent,au casqu’ils congnoiircnt,qu’cnicclIcs ouau rarowU ' 
cuncs d’icellcsfoit faiâ abbuz & fraude par faultc de police au dômage de nofdiâs fubicâs,&: au- 
très allans,venans,& frequentans en noÛiâs Royaume k fcigneuries:Sf autrcmci y procederôt, Im 
en manicreqne Icfdiâs taux puident edre fruâucux,&quc tous tels abbuz,fraudcs k pUlerics cef camaiboz, 
fèat & foyent odez k abbatuz,au bien de la chofe publique,defqucllcs chofes 8c chacune d’iccllc 
6ire& ordonner par cefdiâes prefcntes,8c entant que medier feroit,cn auons à nofdiâs officiers 
donné 8e donnons plain pouoir,auihoritc k puifl'ance eÿccial. 

Itc,8: pourcc q touchâtlcs fins draps de laine côme c(caclaccs,noits 8c gris, y a 8e fc trouue tref 
grand delbrdre,8c fe vendent les aucuns en fi trefcxcesfifs prix, que bonnemet on ne peult aitain 
dreilavecitc8e congnoilfance,commcnt ainfifcpuiffcSc doiucfaitéiNous par cefdiâes prefen- 
ccs,8c pour tcprimetîediâ defordrc,auons ordonne 8c ordonnons par ediâ Royal,qucd’orcfena- 
nant draps d’efcarlate ne fc pourront vendre n’aclieptcr à plus hault pris que huiâ liurcs tournois luSLma 
k an defloubs bons draps noirs fins fîx liurcs tournois;8e draps gris,dc quelque forte qu’ils foyent 
qnc quatre hures dix fols tournois,8c au defloubs commcdeffusifors 8ccxcepiczlcs bôs draps gris 
de nodrcbônc ville de Rouen faiâs,badiz 8e labourez au pié 8c la main,à la Iifîcrc,8; foubs le fcel 
delà draperie de nodrediâe ville de Roucn:lcfquclsainfifaiâs,confidcranslcs grands arc, labeur 
k couds de la manufaâure dcfdiâs draps,aufsi la grand bonté des fines laines de nodre pais 8edii 
ché de Normandie,8c encre les autres de fainâOuin,8: des parties d’enuiron, qui font plufchcrcs 
8c de grand prix,que nulles autres , dcfqucllcs font faiâs Icfdiâs draps gris de nodrediâe ville de 
Rouen, pourront edre venduz iufqucsauprixdccinqfrans 8c demy,8c au deffoubs. 

bcm,auons ordonné k ordonnons qu cfdiâs cas Icfdiâs draps feront faiâs des lez 8cnombres ri. 
tle fils,mi’ils ont accoudumc,8c ne feront ptelfcz à fcu,nc d’erain: 8c cxprcffcinct defendôs k pro- 
hibonsa tousmarchans,dcapiers,8c autres vendant Icfdiâs draps, 8c à tous noz autres fubieâs, de 
qoelquc edat ou condition qu’ils foycnt,dc non les achepter plus hault prix que diâ cd,8c au def <(■«»»«*»- 
f^bsifiir peine d’amende arbitrairc,8c de grande punition,tanc de ccluy qui vendra,que de celuy '***■ 
qui achepccra,8c ne les prcITera audiâ feu Scarain. 

Item , 8c au cas qu’il fou trouué qu’en aucunes des chofes deffufUiâes, comme draps k drape- 
ries de Ibyc ou de laine, ou autre choie de grand prix , ou aucrcmcnc,on ne peud bohnement met- 
tre taux pnx ou police certaine: Nous voulons k ordonnons cxprclfcmct par ccfdiâcs prefentes 
ique fi en aucunes d’icellcs chofes n6 taxées aucf! aciiepicur fc crouuoit fraude ou dcceu,8c le drap 
prefre,comrac deuated diâ,ou furuendu, félon l’cdimacion de gensde bien culxcognoiffans i la 
diâechofc qui feroit prclTee oufuruendue,dont Icdiâ achepteur vouldroit veniràpTainâe, qu'in ptiStiiCrjf, 
continent ladiâe fucuence,fraudc ou dcccpiion congneue par ccluy i quiilappanicdra,lediâ fur 
aendeur foit pupy k condemné fommaircmeiit en bonne 8c groffe amende , fclon l’cxigehcc du 
cat,8C la chofe qu’il auta ainli furuendue,foit confifqueci celuy ou i celle qui l’aura acheptee, en 
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luy fAifant rendre & reftitucr Ton argcnr, purement, fommairemcnt, tt de plein, te (ans forme ou 
figure de proccs,nonobllant oppofiuons on appellations qnelfconques. 
vüL Itcm,plusauons ordonné te ordonnons par ces prcrcnics,queles delîufdiâs rcne(chaulx,bail- 
lifs,aloacz,prcuolh,viguiers,maires,maicurs,efchcuins,confuls,St autres officiers &gouuemeurs 
des villes & pais,feront mettre par efetipt en forme autentique , les ordonnances dcfdiâs taux 
te police que chacun fera ou feront en leur endroiâ te rcfort,(clon nollre intétion te déclaration 
dclfus declarce:cn laquelle déclaration voulons qu'ils foyct nommez &fignczdcs mains de tout 
eeulx quî auront efteprefens te confcillans à le fairedefqucllesfaiâes, nous voulons &ordonnds 
TiUe>& TiiJi quelles foyent publiées à Ton de trompe S: cry public, ou autremÿ par tous lieux accoulhimez Se 
S'*' nccdraires,S; fclon IcfdiAs taux te ordônanccs mis Se appelez en clcript es lieux publicqs ou on a 

accoudumdde mettre S: appeler autres ordonnances Se eferiptures ; Oulrrc laquelle publication 
voulons lÿc chacuns dcfdiÂs officiers endroiâ foy, enuoyent le double d'icelles ordonnances Se 
taux aufsi en forme autentique, par toutes les villes ,bourgs,villages,Se pafl'ages de leurs limites Se 
iurifdiâion,par maniéré qu’aucnn n’en puifie prétendre caufe d'ignoranceiSt aufsi à fin que fi au- 
cun different ou queffiô fourdoit entre lefdiâs hollcliers te autres vendant, 6c les allant le venâs, 
HoiltUicn J; juttes achcpteurs,lc different puilfc fommairemet eAte vuidé par la teneur St veue dcfdiâes ot 
donnances Se taux,fans forme ou figure d’aucun procès .Et pareillement défendons par cefdiâes 
prefentes à tous noz fubieâs SeautresallansSe venans, manant Se habitans,dcmourâs fur les lieux 
de nofdiAs RoyaumeSefeigneuries de nô rie predre pour leur viure ou de leurs chcuaulx,ou pour 
quelque autre chofe que ce {oit, fans les payer Se fatisfaire aufdiâs hoAehers Se autres,ainfi qu’il fis 
ra déclaré par Icfiiiâs taux Sepolicc,fur peine d’en cAre puniz par les officiers ordinaires des lieux 
Tain fcri Se autres qu’il appaniedra fclon leur me Aaiéf Se deAerreiLefqucIles ordûnanecs Se taux,8e aufsi la 
publication d’iccllcs,à ion de trope ou autremcnt,Se l’cuoy dcfdiâs doubISs d’iccllcsordônancet 
Martn. par tout ou il fera befoing.Se en forme autétique,cdmediÂ eAinous voulus Seordûnons,8e expref 
lementcômandons eAre faiAes Se faiâ$,renouucllees Se rcnouuellez tous les ans perpetucllcméc 
par to’nofdiéfS'Royaumc Se fcigncurics à la fcAe S.Martind’iuer qui cAle vnzicme iour deNouo 
ore,la fin de la cueillette de râhcc,dc tous les fruiéls Se bics de latcrre,plus necelfaires pour la vis 
humaine,à fin qu’ayât regard à la fertiliteSe abôdâcc grade ou petite de chacune annce,Se aufsi à 
la prouifiô des vicils bleds , vint Se autre chofe qpourra cArc demouccc des années prcccdctcs Se 
à fin qlcsofficicrs,guuucrncurs des villes,Seautrcs dcirufdi£ls,puiOct miculxSeplufiuAcmcraudiéfi 
temps de S. Martin rcnouucllcr ordonnances Se les lailfcren laforme de l’ânce pafTce, ou les croi 
Are ou diminuer de taux Se de prix, ainfi qu’en leur bone Sefainc confciccc ils verrôt cArc à faire. 

ltem,Se au cas qu’apres lediA teps de fainâ Martin,ou fur la demie année ou autremet il y euA 
caufe Seraifon apparcterât pour aucii plufgrad marche ou abûdance,que par aucune cherté ou in 
fttont digece defdiéls viurcs qui pourroyct furuenir dif nouucl fur lefdiéts taux, voulons Se ordûnons que 
ocipooraM Iddiéls officiers ordinairesSe autres dcirufdifts,poiAcnt en la forme Scfolcnité dcirufdiétc nômer, 
■iuiceoa rcnooucllcr,croiAre,diminucr,corrigcrSeamcdcr lcdiél taux te police toufiours au proffit Se côfcr 

c^iie idae ladifte chofe publiq.fans ce qu'il foit permis à aucûsparticulicrs,cArc fi téméraires ou pre 

fumptueux de rien y accroiArc ou diminuer,Se aufsi aiifdiiAs noAclicrs Se autres vcndâs,dc ricfoul 
tre lcdicttaux;furucdrcoubaillcr,fans ce qp nofdiâs officiers ou autres delTufdiéfs il foiccéclu,or 
ddnéSeAatuéenlaformcSefoIcnité défi* au lûgdeclarcc,fur peine d’cArcpunizd’amcdcatbitraiie 
ou côfifcatiô des bics,fi me Hier c A,felô l’cxigcce des cas, ainfi qu’ils verrôt cArc à faire par raifon. 

X. Itcm,Se pourcc qu’entre cy Sela fainét Martin a demy an Seplus,parqiioy de laiHcr Icschofcs au 

defordre ouil font de prcfcnt,fcroitgrâd charge Se foule aux fubicâsdc noArcdicl Royaumemous 
voulonsSe ordonnonsànofdiéfs ofbcicrs,qii’au commencement du moisde May, chacun en fon 
endroiél face Se métré taux efdtâcs chofcs,pour le temps quircAc iufqucs à ladiÂcfain A Martin, 
fclon la forme cy dclfus déclarée. 

xi. Item,au regard du train denous Sede noArc maifô,aufsidcrioz officiers domcAiques,SL'de noz 
gardcs,Se autres fuyuâs no Arc cour, nous auôs fcmbUblemct ordônc & ordonnons par ces prefen 
tes,à noz amez Sefeaulx côfcillcrs les mai Aresdes rcqAcs ordinaires SepreuoAde noArc hoAcISei 
chaeô d’eulx endroiâ foy,quc es lieux ou nous pafferosSe fccôs, ils appcllctaocc culx les officiers 
Ségouucrncursdrfdiâs lieux Se villes ou nous paifcrôs,ou fctôs rcfidéce,qui feront fcmblablcmct 
vn taux te ordônace des chofes dcirufdiâcs,rclô qu'à leur office Seauthorité apparriét ou facér gar 
der Seentretenir en tout ou partic,lc taux Se police, q défia n nofdiâsbaillifs sèautrcs deffufdiâs fe 
rôt faiâs, fclô ce q ils trquucrôt cArclc plufraifônablc Se jptfitabic pour lacômunc vtilité de chaeû 

Xir. Item, se finablcmct par nofdiâcs prefentes ordônanccs,Se par ediâ perpétuel defendôs expref 

femet à tous nofdiâs baillifs,fcncfcliaulx,aloucz,pccuoAs,viguicrs,maircs,maieurs, efcliculns,cô- 
fulSjCÔfcAlcrs Se autres officiers Se gouucrncurs de paisou villc,ou leurs lieutcoâs,Se aufsi aufdiâs 

gens 



Loisdouzicline. 
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gis d’egUfe, nobles, & antres qui rcrôtprcfens,& fe mcflerôt , de faire lefdiAes ordonnâccs, police Tiian Jr 
le iaux,dc non rien prendre ou exiger, dircâcmcc ou indireâetnéc,pardonscorrôpables ou autre 
met, des marchas, hollcliers ou autres vedeurs qui y pourroyctauoir ïicrefts.nc par amour,haine, fia 
amme&c6fànguinitcoufaoeurd'eulxou d'autres, & qu'ils necroiiTcnt ou diminuent , croiAront notfnn- 
ou duninuerôt aucune choie aufdiâcs ordonnâces,&: neferont aucunedifsimulatiôquant i lapu 
nitioo des trâfgTcncurs,in Aaâeurs ou dclinquâs,fur peine aufdiâs officiers de priuatiô de leurs of n'ilêtDiii ifa 
ficesJc(qUaptesIataultc&corruptiôcogneuc&dedaree,dcclarâseAreimpctrabIes: Etlesdôs 
qnous,bu noxfiiccclTcursapres nous, en tcronsiautrcs,eAre valables:& iceulx officiers eAre& de 
moutcr Tfames & [habiles à iamais à auoir office en nofilids Royaume le feigneiiries;& aux autres 
defl'ul(liAs,qui ne font officiers, fur peine d'encourir no Arc indignatiô,d'en cArc puniz arbitraire- 
mcr,icJd l’cxigécc des cas,tcllcmct que ce foit cxcple i tous autres. Si donnes en madcment,Scc. 

CK^E JTIO^, À f'GME'NTÀTIO'N ET ET^EC'WO'N 
nomttUe des confttlUrs ordmains au grand confeil du 7(j)y, faille parle "Rey 
Lais douxufme^k Paris, Fan mil quatre cens nanantehuifl. 

O I S, par la grâce de Dicu,Roy de France , à tous ceulx qui ces prefentes lettres 
verront, lâlut. Comme no Are trcfclier feigneur le coufin le Roy Charles huiâicf- 
me de ce nomfque Dieu abroIue)confidcrât qu’il cAoit ainfi corne nous fommes, 
debiteur de iuAiccà noz fubicas,ar qu’en fon grand confeil {qui fouucntesfois e- 
Aoit ambuIatoirc)auoyent e Ac &: cAoyenr,fclon les cas occurrcs,introduiâcs les 
_ ^ plus grandes matières Sc affaires de fon Royaume, tant hcrcditalcs,bencficiales, 

qu’autres : ielqucllcs n'auoycq^pcu & ne pouuoyent eArc vuidccs , à caufe de ce qu’audift grand 
confeil n’y auoit au parauant nombre fuffifant &limite de confcilletsordinaircs qui culfenr eu ga- 
ges poury faire continuelle rclidcncc,S: tellement qu’il cAoit fouucntesfois aduenu que les chan CouftflleM 

cclbecsàfauItcdcccfcAoycnttcouuczpctiicmcncaccompagnczdcgensdeconfcil,quipcuircnt p’«°icrv- 

Tacquer,8cfbngncufcmcnt entendre aucc eulx,tant au faià de lachâccllerie,qu’a vuidcrlcfdiûcs 
cauln Bc proccs,& autres grandes matières furuenantes audiâ grand confeil: voulant & délirant ' 

pourueoirau bien de iuAicc,cuA pour Icfdiâcs caufes le autres bonnes te raifonnables confidera- 
cions qui àcc le meurent, &: par l'aduiz & meure deliberation des princes & feigneurs de fon làng, 
de autres notables perfonnages pour ce afTcmblez, Aatuc le ordonne qu’auec lediâ cbanccllicr le 
aucc le nombre des mai Ares des rcque Acs ordinaires de fo n hoAeI,y auroit de là en auant pour l’af 
fiAencedudiA grand confcil,lc nombre de dixfept confcillers,tant d’cglifc que laiz,gcns clercs Se 
bien expérimentez au faiâ de iuAicc,qu’il crigea en offices ordinaires le collcge:8e Jcllors y pour 
ueut de bons te notables perfonnages Se fuffilans, aux charges Se conditions contenues en les Icc- 
cres que fur ce en oâroya,ainfi comme plus à plain pcult apparoir par icellees. 

En enfuyuantlcfquelleSjqui furent deflors bien le deuement vérifiées , publiées Seentretenues 
audiâconfeil,ladiâc ordonnance fortit cffcff,Se lefdiâs confcillcrs feruir ordinaitemcnt,aubicn gî 
te honneur de noArediâ feigneur Se coufin,8e de iuAice,Se aufsi de nous,qui l’anous depuis noAre 
aduenementà lacouronnc^ift entretenir iufqucsàprcfent,Se ayons encore intention faire: par- 
quoyfêroitbcAiingdccIarcrfurccnoArcvouloirSe en oâroycr nnz lettres. 

S{auoirfâifonsquenous,leschofcsdcAurdiâcsconfidcrccs,vouIanspourIebien de nous,deiu CrMcticSe 
Aice,Se de toute la chofepublique de no Are royaumc,cntrctcnir le corçs le college de noArc grâd 
confcil,commc à nous trefncccAairc,honorablc,vtilc te proffitable,Se a tous noz Royaume , pais, conmnta- 
terres SÆ;igncurics:cu fur ce l’aduis Se dcliberatiô des princes Se feigneurs de no Arc fang Se ligna- J" 
ge,Se autres notables perfonnages dcpluficurs Se diucrscAats: pour ces caufes Se autresà ce nous 
mouuan$,lcdiâcorps Se college ainfi érigé par noArcdiâ feu feigneur Se coufin,commc diâcA,a- 
uoos aduouc,confirmé,Se approuuc,raduouons,confirmons,Se approuuons de noArc certaine fei 
cnce,grace efpccial,plcinc puilfancc Sc auéloritc Royal , par ces prefentes , quant au nombre des 
pcilbnnagcs cy apres nommez. Et en oultre, à fin que noArediA confeil foit toufiours de bien en 
mienlx fourny de grands Se notables perfonnages. Se queplus conuenablcment ils puilfent (âtif. 

EùieSc fournir aux charges qui ont accou Aume cArc expédiées en noArcdiél grand conrcil,lcdiA 
nombre de dixfept con(cilicrs{auons creu Se amplic d’vn notable prélat, Se de deux autres perfbn- 
oages colciUers,& de deux fccretaircs,dont l’vn fera greffier de noArediâcofeibSe auüs voulu, Aa 
tue Sc ordonne, voulons, Aatuüs S: ordônons,qu’aucc noArcdiâchàcellicr qui àptefent eA,ou lcra 
pourle téps aduenir,Se oultre le nôbrc des mai Arcs doc rcque Acs ordinaires de noArc ho(lcl,y au 
yad’orcfcnauât pourl’afsiAcnccdcnoArcdiâ gràdcôfed le nôbrc de vingt côfeillcrs,tantd’eglife 
fi laizific no Are procureur general en noArediâ confcil,pour pourfuyuir,fuu Acnit Sc defedre noz 
fiioiâs,aiulioritcz,pcogatiucs,Sc prccmincccs de lachofcpubÊq de no ArcdiA royaume:Se lefdiâi 
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Grin a coa. greffier te fccrccaire qui fetfit tous gens Icccrcz Sc experimecez au faiâ de iu(lice(come diâefi) SC 
(1ioti"é*fo°- nôbrc de vingt côreillers,cn tantquc befoing fcroic.pour raifon te àcaufe de noftreaduene 
Dciitncpar met à la courâne,nous au5s érigé Sc erigeôsen offices ordinaires,encorps,cour,Sc college, qui fe- 
looilcRoji. rainftituc,noftre grâd cûfcil,Sc qui aura autboriicfouucraine par to’ nor Royaume, pais, terres Sc 
fcigncurics,Sc toute telle qu'ôt noz autres cours fouueraines cfi ablies en diuers lieux de noflre Roy 
goeurlei. aumc,cn leurs limites SctcfortsiSc pour d’orcfcuauâc afslilcr en nofttediftgrîdcôfcil,ferôiIespec 
fonnages qui fenfuyuétiCeft à fçauoïr noz amcz Sc fcaulx côfeillers , maillte Pierre de Sacierges 
euclqdeLuçû,Philippcs Bâdoc,GmlIaomc de Pelignac, Antoine Dcfiain,Hugucs de Bâza^Frâçois 
Dédain, maifire Arcfc Mefnicr,Iciian Merlay,Ieliâ Budclot,Picrre de f. Andncu,N icolede Souif, 
MielielRoclies,Philippesd’E(lars,Amoti deQuJqueuiIIe,Clauded’Ais,HcbcrtBenot,Môdetde 
Bertliomie,Richart Neueu, Robert Dcdain,Claudc dclaSalle,MaccTou(lainprocureurgeneral, 
lean des Meffins grefficr,&: Ican Menon fecretairciSc lefquels dclTus nômez Sc chaeû d'eulx,au5s 
mis en vnroollet faief à celle caufc,Sc ligne de nollrc mai.No’àpIcin informez de leur grade fuffi 
fance,idoinetc,fciccc,literature,preud'lidmieSc bünes expericces, auôs retenuz Sc retenôs efdids 
offices de nofdids côlcillers ordinaires en nodrediétgrSd c6feil,8c pareillemct lefdiéls procureur 
general, greffier Sc fecrecaire dcdufdicls,Sc icculx offices leur auds donc Sc dônons p ces prefentes 
pour les tenir Sc exercer d'orefenauât aux gagcs(c6mc àvn chaeû d’eulx par nous ont edé ordon- 
nez,8c àpicin déclarez audidroollefignc de nodrcmaT)8c auxh6ncurs,droi(dsScproffics,prccmi 
néccs Sc prcrogatiues,cdme ont accoudume auoir les autres côfeillers de noz cours fouueraincs.Et 
quand il adiiicdta que Icfdiéls offices vacquerôt par mort,rcrignaciâ,ouautrcmét,nous y pouruoi 
rons d’autrcs,touc ainfi corne auôs accoudume de faire en noz autres cours fouueraines, quâd les 
officcsfont vacâs.Et pource que Icfdiâs confcillers dcITus nommw ne pourrbyet côtinucllcmenc 
du giSH cou rclider en cour,nous vouiôs Sc ordônons qu’apres que la moitié dudiCl nombre d'iceulx côfeillers 
reiiiauitct aurôt feruy lix mois cncicrscnconr,en cmbaliade,ou auirecômifsion de par nous: duquel feruice 
pat Ci mou. p„ [ j certificatiô de nodre châcellier prefent Sc aduenir: 8: ceulx qui auront congé de 

nous on de nodre chancellicr, fe pourrôt retirer en leurs maifons Sc alfaires: Et le temps efebeu 8C 
pairé,(ërôt tenuz retourner nous feruir audiâcôfeil,cn manière que le nôbrc d’culx fera toufiours 
ordinaircmet aududcôfeil.Et feront en feruant lefdiéls fixmois,par la manière que diâed, payez 
par la certificatiô de nodrcdiél cliâcellicr prefent Sc aduenir, pour toute rânce,à la fin dudiét téps 
'’TnefoM fcruicc,fclô Ic taux qui leur ed faiâ par lediél roolle,rignc de nodrcmain,cômcdiét ed.Et 

Sû'pSdcun cnoultrc ordônons,que d'orefenauât nuis autres cârcillers,dc quelque dignité ou côdition qu'ils 
Sîriîi'""' foycnt,n’entrcrôt n'afsideront en nodrediâ grand confcil,mcfmemct au iugement des procès,!! 
c?nt e'.'nuo- nômccmcnt ilsn'ycdoyctcôuoquczparnodrcdiélcbanccllieriSc tout ainfi.S: par laformc Sema 
nietc qu’il edoit ordonné par nodrcdiél feu feigneurSe coufin,8cqfaiél aedéen fon viuât.Et auec 
( incc r. jçpouf |jpjyçn,j[jj5gjgpjpjf jyfji^5j5ff,ljcrs,procurcur,grcfficrScfecrctairc, 

parlcdiârcolIc,Sc en tenir Iccôptc,auons cômisSccômcttons parccfdiétcs prefentes nodre cher 
Sc bic aimé maidre Guillaume Bn^ônet, lequel cy deuâr , Sc du viuât de nodrcdiél feu feigneur Sc 
couliny edoit cômis,pout icelle charge Sc cômifsion auoir,tenir , Sc d'orefenauât exercer p Icdiél 
Briçônct,à tels gages Sc raxatiôs q luy ont edé cy dcuât,ou ferôt cy apresp no” taxez & ordôncz. 

Si donnons en mandement par ces mefmes prefentes à nodrcdiél chancellicr , que des dedhs 
nommez Sc chacun d'eulx prins Sc rcceu le fermet en tel cas accoudumé,iI les mette Sc inditue de 
par nous en polTefsid 8cfaiûnedcfdiélsof)iccs:Scd’iccu1xotliccs,defdiélsgagcs,hôncurs, preroga 
tiues,droiéls,proffits SC cmoIuiiicnsaccoudumez,lcs face ioir pailiblcmct,Sc à eiilx obeii^ enten 
' drede cousccuIx,Sc aiiili qu’il appattiendra,cs chofcstouchans S: regardans lefdiéls offices. Man- 

dons cnoultrc â noz amcz Sc fcaulx treforiersde France,Sc gencraulx, côfeillers par nous ordon- 
nez fur le faiélSc gouucrnemct de noz financcs,Sc à chacun d'eulx cndroiél foy,quepar Icdiélmai 
(IrcGuiIlaume Bnçonnct,commis dcirufdiél,ou autre qui pour le temps aduenir le lera, ils facent 
paycr,bailler,8c dcliurcraux dcITus nommez,8c à chacun d culx les gages dcfdiéls offices , félon le 
roollc d'orclènauanc par chacun an, aux termes dclTufdiéls,Sc à la fin de leur feruicerSeen rappor- 
tant cefdiélcs prefentes, ciifemblc lefdiéls roolles lignez de nodre main au vidimus d’icelles taiâ 
foubs fccl Royal pour vnc fois,auccquittâcc fur ce luffifantc.S: la ccrtificationdcnodrcdiftchan- 
ccllicr.commclcfdiâsconfeillcrsauronrfcruyinousvoulons Icfdi!lsgages,ouce que payé en au- 
ra cdé,cdrc alloué es comptes, 5: rabbatu de la rcceptc dudiél commis par noz amcz 8: ieaulx les 
gens de noz coniptcs:aufqucIs nous mandons ainfi le fairc,fans difficuItc':Car tel ed nodre plaifir. 
En crfinoingdcccnous auons laiél mciircf nodre fccl aufdiélcs prefentes. 

Dntf. ^DonnéàParis,lc trciziefmciourdcldillct,mil quatre ccnsquatrcvingtsdixhuiéliEt de nodre 
régné le premier. Ainfi ligné, ParIcRoy:vousrarchcuclqucdeRoucn,rcucfqucd’Albi,lcs 
feigneurs de Gic,maccfchal de Francc,8c du Boucage,8c 3Utrcs,prefcns. Robenet. 
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la KECEFTI09i ET MO DI F IC ATIOfi DES 

faoiltez Jt moHjii^turkLegdt. 

1 E V E S, par 11 cour, toutes les châbres alTemblees, les trois bulles de noftre liindpe- 
I rc le pape:Par la première defquelles il a créé legac en la terre iufques à vn an, le car- 
\ dinal de BoifnPar la fécondé, qu’il puilTe vfer de telles 8: femblables facultez dont v- 
l foit le feu cardinal d'Aniboife,cn fonviuant légat en Ftance:£t pat la tierce,que l’an 
1 de fl légation commence à calcndis Septcmbrisdes lecttes patentes du Roy de la ré- 
ception de lidiûe legationiLes plaidoyez faiûs en icelle cour,par le procureur general du Roy,le 
ttoiliefmeiour de ce mois,& par rvniuerfitc de Paris,le iourd’huy.Et tout conilderé , la cour a or- 
donne &; ordonne que lefdiâes trois bulles oâroyees par noRre ^inft pere.audiâcardinal de Boi 
CjCniimble les lettres patentes dudiâ fcigneur,de la réception de ladiile légation , feront enregi- 
ilrees en icelle cour, pour en vfer pariccluy cardinal,es chofesqui ne font contraires,derogâtcs,ne 
pteiudiciables aux droiâs & prerogatiucs duRoy,&:du Royaume , ne contre les fainâs conciles, 
droits d'vniuerCtez,libettez de l’eglife Gallicane,& ordonnances Royaulx , & félon les facultez 
données par les prcdeceircurs de noftrediâ fainâ pere, audiâ feu cardinal d’Amboifê , lefquelles 
iônccnregiftrecs en ladiâc cour,& nonautrcsiSans ce tontesfois qu’iceluy cardinal de Boifi puilîc 
commettre ou députer en fon abfence , ou autrement , aucun vicaire ou fubRitut , ayant pareilles 
puillances St facultez que luyimais pourracommettre vn regent de fa chancellerie , St autres oflî- 
cier$,pout exercer ladi£fe légation. Et decequcdiileft,bailletaiceluy cardinal lettres au Roy,qui 
feronrapporrees deuers Iadidecour,pour eftre enregiftrees en icelle. 

Faiâ en parlement le cinqiefmc iour de Septembre,ran mil cinq cens dixneuf. 




Primo, 

Acultas conferendi St cômendan- 
di beneiicia,etiam referuata , ac 
rcferuationcs concedendi. 

Facultas commendandibeneficia 
fccularia St rcgularia . 



BullaUganonis, 
illo non obllan. pofsint ad ordinespromoue- 
ri,St bénéficia obtincre. 

Facultas difpenfandi fupernatalium dcfcâu, ad 
fuccefsioncm in bonis. 

Facultas conccdcndifacultatemtellandi. 

Facultas difpenfandi in tertio St quarto confan- 
guinitatis St afifinitatis gradibus,ac cognatio- 



Facültas admittendi teferuationes , conferendi 
bénéficia. 

Facultasconfêrédi bénéficia pernd d>motioné. ne fpirituali. 

Facultas confercdi bcncficiaumiliariû fuorum. Facultas difpcfâdi fupdcfeâu ztatis ad bénéficia 
Facultasvniendi bénéficia. 



Facultas difpenfandi ad bénéficia fccularia St re 
^lariaHabcn.obftrn.bencficialesprocxprcf 
îis,St abfoluendi à cenfurts adcffcâum. 

Facultas difpenündi ad duobcncficiaincompa- 
tibiliacurata. 

Facultas difpenfandi ad duo bénéficia. 

Facultas concedendi liccntiam,quàd licct exeat 
prouinciam,nihilominus rcmanet Icgatus. 

Facultas compeilcdi quofcunque ad docendum 
de titulis beneficiorum conferendorum. 

Facilitas procedendi contra cripiinofbs , St pri- 

. nandi eos,St reformandi bénéficia corum. 

Facultas difpcfandi cum mcndicantibus Idvnû. 

Facultas crigendi domos St monafferia. 

Facultas concededi rcligiofîs,vc ad fludiumper 
uenirc pofsint. 

Facultas concedendi familiaribus , de fruâibus 
percipiendisin abfentia. 

Facultas concedendi vfum pontificalium. 

Facultas concedendi licenuam vifitandi ^r pro 
curatorem. 

Faculus vifitâdi capitula, collegia ctiâ exempta. 

Facultas confccrandi St reconciliandi cccicfias. 

Facultas fupcc natalium defeftu difpenfandi . 

Facultas diÿclândifupec defeâu natalium,quo, Hortatio ad principes contra Tiircas. 

Q-Ü 



Facultas difpenfandi in corpore vitiatos. 

Facultas difpctilândi cum illis , qui bcllicis aâf. 
■ busintcrtucrint. 

Facultas difpéfandi cum prxlatis St aliis,quibeU 
licis aâibus intcrfucrint. 

Facultas difpenfandi cum familiaribus , vt extra 
rempora promoueri pofsint. 

Facultas promouendi extra tempora. 

Facultas concedendi, vt promoueri pofsint, Stc . 
extra tempora vno,vel duobus diebus ad om- 
nes facros ordines. 

Facultas concedendi altare portatile fîmplex. 

Facultas concedendi altare ponatileantediem. 

Facultas concedendi altare portatile in locis in- 
terdiâis. 

Facultas concedendi altare portatile cum clau> 
fula,antcdicm St tempora interdiâa. 

Facultas concedendi eonfefsionalia. 

Facultas concedendi tabellionatus officinm. 

Facultaseoncedendi, Stc. ctcricis St presbiteris 
tabellionatus officium. 

Facultas reformandi fludia St collegia,Ste. 

Facultas concedendi confetuationes in forma. 

Facultas promouendi ad gradus. 

Hortatio ad filatos,! fauorS Reipub.Chtiflianz. 



Frjaccac fil 
cultes d’ici* 
luy. 



Car<!/o«l Ji 
Boifi legac 
ea Fraace. 



I>gatnefub 

ihtucraen 

(oftabiAce* 



Ordonnances 



Facultasfuper dccimis componendi. 

Faculcas compcIlendicolIcÂoresSc fubcolleâo 
rcs ad reddendum racioncm. 

Faculcas conccdcndi iudulgcciam eccicliis, &c. 

Faculcas cdccdcndi indulgencias, quâdo cocam 
fc fccicccIcbcacCgSc paclamcncum ccnueric. 

Faculcas cdccdcndi in vica & in tnortis arciculo, 
plcnaciâ rcmifsionc familiaribus cardinalis. 

Faculcas conccdcndi indulgcclam picnariam in- 
cccclFcncibus milTx fux, Se deinde ccccorum 
annomm. 

Faculcas conccdSdi liccnciam vificandi locaccr- 
cx fanâx. 

Faculcas vocacommucandi. 

Faculcas Ficiedi rccipi duodccim pcrlbnasinfra 
cccs hofpicalcs fanâi loannis Hicrufalcm. 

Faculcas conccdcndi licencia cradcndi bona cc- 
clciïx pcopccc cuidens commodum ccclcüx. 

Faculcas commu tcandi caufas. 

Faculcas pcoccdcndi concra dccincnces vafa cc- 
clcfiallica. ' 

Faculcas concra vfurarios pcoccdcndi. 

Faculcas deferendi prohibica ad pacccs infidcliü. 

Faculcas incerdifta furpendendi. 

Faculcas maioris pccniccncix. 

Faculcas deputandi duos porniccnciarios, qui ab 
foluancin caiîbus pœniccnciarij maioris. 



Faculcas collcndi interdiâa,tacioae debitorum. 

Faculcas abroluendi cos,qui manus violcncasin- 
iccecunc in perfonas ccclcfialUcas. 

Faculcas abfolucndi quafeunque perfonas, iqni 
bufeunque cenfucis,Se dirpcnlândi. 

Faculcas rclaxandiinccrdiSlum. . 

Faculcas abfolucndi ab opprefsionibus. 

Faculcas abfolucndi iquibufcunqueillicicis io> 
ramcncis. 

Faculcas abfolucndi lâcerdocem,Sealios non ri- 
re promoros. 

Faculcas abfolucndi cos,qui horas canonicas o- 
milêcunr. 

Faculcas abfolucndi criminofos deprcdacoces,e- 
ciam difpcnfandi,Sec. 

Faculcas abfolucndi apoflacas. 

Faculcas abfolucndi umoniacos ,&confetcndi 
bénéficia fimoniaccadcpca. 

Faculcas abfolucndi & habilicandi hxrecicos. 

Faculcas de ccrcio incompacibili difpenlândi.' 

Faculcas & indulcum cccandi proconocaclos. 

Faculcas confcccndi bénéficia in dicccefi Rocho 
magen. 

Indulcum fuper monalleriis. 

Faculcas veendi lcgacione,eciam vlcra monecs in 
regnis 8e dominiis.rcgi Franeix fubicâis. 

Faculcas de fruflibus pcrcipicndis in abicn. 



OT^PO^'N E S DE P 4KL E M Et4 T, ETS F E C 1 A- 

UmcnttoHchittit les parties qHKmiàfUtdtr.autclesfertnms desaduocats,& 
des procureuTSyO’ flufuurs autres ordomtancesjl^lirique, 

B^!C!3^75’rV E cous cculx qui aurons affaire en paricmcncfoycncprcfèncezdcs le premier iour 
premier fécond au plus loing de leur bailliage, ou de leur fcncfchaulccc, auanc que le fi^e 

rrc&ouiia' fi Uduparlcmencfoiclcucgou au mofnsdedans lcfolcilcoucfaanc:ouaucrcmcnc,fansnul 

en pulemJt J. cipcrancc de grâce, & fans demander dcfaulc,puis làcn auanc ils ne ferons plus re- 

^^^;^^g^ccuz;ain9ois ferons cenuz pour purs dcfaillans,& fcralc defaulc puis là en auanc bail- 
Ic a leur parcic coucesfois qu'il fera requis. 

.. Item, que tous ceulx qui fe prcfcntcront,fcront fpccialc mention du bailliage ou fcncfcliaulcce 

^ ' en laquelle ds auront .à fairc:& fils ont affaire en diucrs bailliages ou fcnefchaiilcccs,ou en vne feu 
le,qu'cn cbacunc prefcncation ilsfaccnc eferire tous ceulx contre qui ils feront prcfcncez. 

Icem,quc toutes manières de parties félon ce qu’elles feront prefentccs, ferôt dcliurces par l’or 
l>re(^uti5i drede$prcfentations,fans nul auantage dedonner audience à autre pcefonne , mais félon l’ordre 
feiSt par or qu’ils feront prcfcncez :& bien regardent les parties qu’cllesfoycnccrouuces à l’huiz delà cham- 
brc,prefcntcs & garnies de leur confcil quand elles feront appcilces :cac les parties prefentes fecôt 
cancofl dcliurces fans dclay,& fil’vnccft pccfcncc,Sc l’autre abfcncc, la prcfcncc emportera dcflors 
tel ptoffit , comme f'y.nc fu II point prcfcncc : & fi toutes les deux parties font defaillantes rcuicn- 
nent afautte parlemcnt,fans nulle cfpccancc d’cflrc oyes au parlement prefcnt,fi lacour neveoie 
qu’ils rculfcnt faifl en fraudcd’aucunccliofcqui toucballlc Roy,&ainfi fc dcliurcra chacune 
baillic Se fcncfcbaulcec,auanc que Ion commence l’autre, 
iiii. Iccm,que lapariie qui neferoit oyc parla defaulte de fon aduocat , il en payeroit dix liurcs d'a- 
mende auanc qu’il full oy en aucrccaule: 8f cil à entendre des aduocacs refidens en parlcmcnticar 
nulle partieferoie eXeufee pouraduocat attendre cflrâgc,ou de fon pais: Se commàdelc Roy,que 
celle peine foie Icucc fans nul déport. 

y. Itcm,qu’cn nulle caufe on ne prendra delay cotre quelcdquc perfonne que ce lbit,foitperouba 

ron, qu’elle ne fedcliure,fclâ l’ordonnance dclfufdiâc,pour grâce q le Roy face, fi ce n’cll àaucû 
quifoic abrcnc,pour le profficcomû; Se lors dcgraccfa caufe feroie mife à raucreplement,ou en cas 
de droia de domaine des perrics,ou des barûnics, Icfqllcs le Roy mcctcoit p deuàc luy à fa venue. 



De parlement. 



fiicil.pî 



ficqae UchoCc pourquoy U vouldroic que G> venue fuit attendue , fuft eferipte en Ulettre , par la- 
quelle il mandetoic que ladiâe caufe fuft attendue à fa venue: ou autrement on la dcliureroit lâns 
l'attendre: & n'eft mie fintention du Roy, que nulle grâce fait oftroyec & donnée par luy au con- 
traire: mais ta tiendroit St veult eftre tenue, comme eftroyee hors de £i congnoifrance,f il n'appa- 
roift clercmem qu'elle fuftdonnee St oftroyee de fa certaine fciencc:St enioinft la couraux aduo 
cars parleurs fcrmcns,que contre celle ordonnance ils ne facent requefte à lacour. 

Item, que te iour que le Roy viendra à Paris, pouroir les caufes qu'il aura referuees pour oirpar vj. 
deuant luy, le parlement de toutes qucreles ceftera , St feront publiées les caufes lefquellcs il aura 
referuees en pleine cour,^ fin que nul n'y demeure f'il n'y a affaire ce pendant: St fi toft comme les Mc’/iiîuÿ 
caufies referuees au Roy,fcron t deliurecs,le parlement celTcra quant aux caufes qui eftoy ent refer- («vm 

uees an Roy:St tournera Ion à deliurer les autres caufes,qui eftoyerpour la venue du Roy,mifes en 
fiifpens,nonobftant requeftes qu'aucuns grands hommes ayent à faire au Roy-.St puis apres toutes 
autres caufes dcliurees,le parlement finera,St.pubIieralon lenouuel parlement:St ce veult le Roy, 

St ordonne.comme diâ eft,iufqiies i tant que de certaine fcience ait ordonne du contraire. 

Irem,Ie Roy enioinft i tous ceu|x de parlement,foyent de la chambre,foycnt des enqucftcs,ou vij. 
foyent des requeftes fut leurs fermens,que de nulle caufe qui en parlement foit ,ils ne reçoyuct au 
cunement parolles priuecs en leurs maifons n'ailleurs.de quelcôque perfonne qui leur vueille par 
let pat lettceSjOu par meiragcs,n'en autre maniere,fors tant feulement en parlemct,par les panies 
plaidansStmonftransleurdroiâ. ">sAni. 

ltem,leRoy t ordonné,que durant le parlement,les mai lires du parlement ne clercs ne laiz ne vüi. 
royentrnooyrz en commifsion,pour faire cnquefte,durant le parlement, &; que continuellement 
ils foytnti la deliurance des befongnes du parlcment,tant comme il durera. 

Item, qu'l nul notaire lonfacecommifsion pour tout l’an. jx. 

Itcm,qoedesl>cfoogncsextraordinaircs,onn'cmpcfchepasleparlement: maisprcnnclondes x. 
inaiftrcs à part, pour confciller lefdiâcs befongnes extraordinaires. 

Item,le Roy n'entend pas tant comme le parlement feraau matin,d'empefchercculx qui tien- xi. 
dtont le parlement: mais f’il a affaire d’eulx , ils les mandera à heure autre qu'on ne tiendra pas les 
plaids dudlAparlement. 

Itc,quequâd le Roy viedra en parlcmct,que le parc foit treftout vuidc,&;aufsi Ibit toute vuidela xü. 
place qui eft deuât Ton liege: fiqu'il puiffe parler fccretemet à ceulx qu'il appellera pour pler à luy. 

ltem,quenul nefepartede Ion fîege,ne ne vienne feoirdelcz le liftduRoy,Ies chambellans ex xiii. 
ceptez,ne nevienne confeiller à luy fil ne l'appelle. 

liem,que ceulx qui tiendront leparlement ne feuffrent pas eulx vitupérer par oultrageufes pa- xiiij. 
roUes des aduocacs,procureurs,nedes parties:car Hionncur du Roy,de qui ils reprefcntcnt laper- 
lônae,en tenant ledidparlemcnt,ne le doibt mie foulfrir. Timpcrer. 

• Pro hoclcx,obferuandii.ff.deofficio przfid.&: alibi dicitur, Gloria meam alteri nô dabo.Efa.xl. 
&Bar.inl.omnem.C.Qu,ando prouocarenoneftnecelfe,&c.vc dcbitus.de appellatio.ln anriq. 

ltem,quetous ceulx qui feront prefentezaux ioursde leurs bailliages, prcuoflcz ou fcncfchaul- 
cees,&pat eftat,leront continuez;ou autrement à autre iour dudift parlement ne fe deuront pre- Cuâ-idnic- 
(enter au lourde la continuation,mais fuffit la première prefentation. rôntîi^CT.' 

Ordinationes,aduocatos S: confiliarios in parlamento,tangcntes. 

C Equituriurameotum aduocatorum Sc confiliariorum parlamehti. snmeuda 

^ Pnmo ponantur in feriptis nomina aduocatorum:deinde reieûis imperitis,eligantur ad hoc of- sdaoem, 
ficium idonei Sc fufficientes. 

Aduocati iftius curiz iurabunt articulos qui fcquuntur:vidcliccr, quod diligenter & fideliter iftud 
olEcium exercebunt. 

Quàd fi abinitio non ex poil faûo vidennt caufsm efle iniuftam,ftatim eam dimittent. adommw 

Quàd in caiifis quas foucbunt,fi viderint tangl ius regium,ipfi de hoccuriam admonebunt. i. conrda 

Qubd caulâ placitataic faftis negatis,ipli de recenti intra Ûduum vel triduü facient, fit curiztra- 
dentanicuIosfuos,nifiexcauladelicentiacuriz,vltctiusdilfcrant. 

Q^&d impertinentes articulos feienter non facient. BjillaSi » 

Qubd confuetudincs quas veras elfe non crcdidcrint,non proponent, nccfuftincbunr. 

Qijùd caufas quas fufcipicnt,cito expédient pro polfe fuo. 

Qudd in eis dilationes Stfibterfugia malitioicnon quxrenr. KcrcnioM 



fbolbni 



pro falario fuo quatücunque fit magna caufa,vltra decem libres turonen.non recipient:nec 
etiâaliquid vitra in fatarii maioris fraudc,minus tamc reciperepolfunt,iuxta l.llquis.C.de poil. Ne C 
Quàd pro mediocri minus,8c pro mediocri eaufa multo minus récipient , fccundum quantitatem 
Kqualicvcm caufarum & conditioncm peifonarum. bmrûja; 

QJi) 



Ordonnancesdu Roy 

Quùd non padTcencuc de quota parte licis,iuxta.$.maurus.in l.lî rcmunerandi. ff. man.hoc idem 
luramcntum prxltabuncilb.qutaduocacis patrocmantibus,vt coniiliarij alsillunt. 

Quùd bcne mane venicnt,& bene mane vcnirc facient partes fuas. 

Q^od ilium cuifueritdataaudicncia,non impedient. 

Q^d tiando 8c rétro primum Icamnum patrocinemur. 

Q^6d primum fcamnum non occupent. 

Qmid iicet plûtes dot aduocati in vna caufa,vnus tantummodo loquatur. 

Q^ùd ipfî de curia non recèdent, quandiumagidri in curia erunt. 

Aâtux>mc £[ cd feiedum qu6d nullus aduocacus ad patrocinandû recipictur,ni(ï fît iuratus,& in rotulo nomi 
num aduocaiorumfî;riptus:Sc prohibée curia,ne ipfî ingerantfead patrocinandii,nififînciurati. 
iij neroDiii Item, quia ex aduocatorum dirccciione,Sc indudria procuratorum,depcndec caufarum abbrenia- 
rastewool lionorcm 8c vtiliiacem partis fîiz,Curia cifdcminiungitin vim facramenti fîii,vt cafaâafeu 
rationes qux folùm ad ilium finem faciunt , in quo verifîmiliier przuidenc debere poni in arredo, 
proponant faâa 8c raciones,replicationcs feu duplicationes inutiles 8c fîipcruacuas omictendo, li- 
cec iUi pro quibus fîium impedunt patrocinium,(zpius eos moledent,8c velinc hoc ficri,quibus ob- 
temperarenon debcnt,proptercorum honorcm,8c vt curixparcant inhac parte. 

Item,aduocatis iuxta aniiquas ordinationes,8C per facramentum iniungit curia,vtarticuIoscau(â- 
rum quas litigaucrüt,intra triduum curix tradant,nifî per ipfam curiani fîiper hoc cijrn ciGlcm ftic 
rit dil'pcnfatum,8c podca quàm citius ficri poierit , cos concordent (cùm intentio curix fît amodo 
fuper faâis 8c artieuhs pariium in fînccuiufîibccbailhuix,przpofîturxParifîcnfîs,reurenclcaIizdc 
commiirariis8ccommifsionibusordinarc,8cpartibusprouidcre)vtfîc ipfî citius quàm côfîicucrint, 
pol'sint cum commiirariis fuis loqui,8c de pccunia 8c aliis nccelTariis ad caulx fîix procurationem, 
maturiùs 8c commodiùsvalcamprouidcrc:intcncioci]rizpropterhocnoncxidic,quôdpaclamcn 
to fcdcnic,concraordinationcs antiquas (de quibus infcriùs fiet mentio) commiflarij de curia ba- 
bcant procedere in caufa: Sed confedim fînito parlamcnto celcriùs quàm poterunt procèdent in 
cadcmiquia circa aduocationisoffîcium faâi experientia 8c obferuantia dilt multum proded. 
Aduocati quidc nouo ad huiufînodi offîcium pcrcuriam funt rcccpci.abdinerc débet (proptereo 
rum honorcm,8c damnum quod partibusforfitan propter corum negligcntiâ prouenirepoiTetlne 
ex abruptoScimprudenter aduocationis offîciû cxcrccantifcd pertepus rufficicnsaduocatos anti- 
ques 8c expettos audiant diligenter; vt fîc de dilo curix aduocati modà primitùs informât!, fuum 
patrocinium prxdarc,8c aduocationis offîciumlaudabilitcc 8c vtilitcr pofsint 8c valcantcxcrccre. 
I tcm,quia difti aduocati lionorcm debent déferre maioribus 8c antiquisaduocatis , tam in fedibus 
quàm alibi , ne fcdcreprzfumant in primo fcamno,in quo aduocati 8c procurator régis, balliui/c- 
nefcali,8c aliiipotcntiorcs 8c nobilcs clTe dcbcnt,8c federe confucucrunt. 

Ordinationcs gcnccaIcs,procuratores in parlamcnto iuratos tangentes. 

Sfrmenidn O Equitur iuramcntum ptocuratorum gcnctaliumpatlamenti. * 

yiooirnin. J Pnmoponanturin fcriptis,pcid nomina aduocatorum. 

Procuratores prxdiâi iurabunt hxc quxfcquuntur. 

Quùd diligenter 8c fidcliter offîcium procuratonum excrcebunt. 

Quôd caufarum iniudarum onus feienter non récipient. 

Qt^ùdfî ab initie 8c ex podfaâo videtint caufam ede iniudam.datim cam dimittent. 

Quùd in caufîs quas fouebunt fî viderinttangi régis inc6modum,ipfî de hocenriam admonebut. 
Quùd caufa placitata 8c faâis negatis,ipfî de rcccnti intra biduum vel triduum fîeri,8c curix tradi 
procurabunt articules fuosinifî ex caufa de liccntia curix vltetiùs diifcrant. 

Quùd impertinentes arciculoslcicntcr non facient,nec ficri facicnt,fcu permittent. 

Q^ùd faâa ncc côfîictudincs quas veras elfe non crcdiderint,non pcoponct,nccproponi facient. 
Quùd caufas quas fufcipicnt.citù expediri procurabunt pro polTc fuo. 

Quùd in cis dilationes 8c fîibcctfugia malitiofcnon quxrent. 

Quùd pro falario fuo quantumeunque fîc magna canlà, vitra deeem libras Parifienlcs pro vno par- 
lamcnio non rccipicnc,nec etiam in falari; maioris fraudemiminùs lamen récipient fccundum 
qualitatcm caufe 8c condiciones perfonarum. 

Itcm,quùd non pacifeen tur de quotapartc litis. 

Itcm,quùd non facient forum dccau(aducenda,fcu confiIioquxrcndo,infi:audcm falarij aduoca- 
torum, nec aliàs. 

lccm,quùd non impccrabunt,ncc impecrari facient litteras iniuftas 8c iniquas contra rationem Se 
ftilum curix. 

Icem,quùd non inducent magifîros fîios ad corruptioncm aliquam faciendam,ncc cciam ad Infor 
mandumaliquosdominorumdecaufîsfuisadpancmcxcraiudicium. • 



r 
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Itcm,qo&d pei fauorem,preces,pecunii[n auc aliàs indcbitc , non quzranc aduocacos admodum 
ptoxenetx vcl mediacorisdniungacur cis prxccr iutamcncum quod bcnc mane vcniant. 

Q^&d lUum cui data (ucrit abdi<;mia,non impedicnc. 

Q^bd rctro aduocacos (lent vcl fedeant. 

Q^6d pnmum feamnum non occupent. 

Quàd ipû de curia non recédant quandiu magilhi in curia erunt. rroconor 

£t cft feienduquod nullus procutatorcuriz parlamcnriadmittctur ad ofScium procuratoriumex 
etcendunv,nili Gt iuracus;&ptolubcc curia ne ipfc ingérât fead pollulandum gcncraliter in par- 
lamemo niG Gc iuracus. 

ltem 4 >rohibet curia in vim iuramenci fuis,nc Indircrctc(prout Gcri Gepius priGjmpfcrûr)intra par 
cumeuriz intrarcprzGimam-.exquoaudicmiaproptcrcoruminordinacumtumuIcum&ftrepi 
nim,lzpiùs impcdicur:Scd iuxta aduocaci partis fuz (lent rcamnum. 

It hoc cUdé procurât oribus iniûgit curia, quod G côtrà feccrint,grauitcr per eJdécuriî puniétur. 
Lesreigneurs des enquedes fur leurs fermens doyucnt faire accom- 
plir les chofes qui f cnfuyuenr. 

pRemierement qu’ils doiuent & facent obédience, rcucrence & audience telle comme il appar Article 
tiencdleurpteGdent. premier 

ltc,qoc nuis neconfcillct ne noilênt quand ils doyucnt entedre à leur ofGcc,c’cft à fçauoir en cf ij . 
coûtât le rapporteur: & en iugcancncfc Icuêt mie G fouuét corne on difoit qu’ils le fouloyct faire. 

Item,enioinâ leur cil fur leur fermet que dedans fut iours au pludard apres ce que l’arrcd aura üj. 
eflc'con/c/llc,ils rapportent l'artcllfaifl pour corriger en ladiflc chambre , & fils ne le pouoyent Atrcft inc- 
auoir faiâ G toll,ils prendront conge «u preGdem. ’P- 

Itcm,qa’ilshfcnt leur arreft pour corriger cnfcant,8c que tantod qu’on leur dirala corrcâion, «r'rig«" 
ilsfâccncfi(efcriuent,&rclifcnc. iiii. 

Itcm,qu ils ne baillent leur arred deuers la cour pour prononcer, iufqucs à tant qu’il foit fccllc v. 
du fcci de IcurprcGdcnt. 

Item, que tantoft& fans delay qu’il fcraainG corrigé 8c fccllc, ilsl’apporténcaurcgidrc pour vi. 
prononcer. • 

Itc,que pource que parleurs fermes eulx en leurs perfonnes 8c de leur ,ppre main doyuct eferi- vil. 
icleatsarcefts,ou laite eferirepar aucûsdc leurs cûpagnons de lachâbrc,8cjion pacaucrcs(foyct 
leurs clcrcs,ou autrcs)ils teferiuent leur atreft largc,8c loing à loing,fi qu’on le puilfe mieux lire, " 

Item, que combien que leur arred foit accordc,aidcntà iuger les autrcs,8c facct leurs arreds en viii. 
leurs mailons apres dilher ou de nuiâ,8c non pas en la chambre des enquedes, fil n’edoit befoing 
d'en parler â leurs compagnons. 

Icem,quetousrapporccnt,fils ne font exeufez par leurs prefidens; car cous doyuct edre rappor jx. 
tans8ciugcans. CoDiuiint 

S'enGiyucntlcs ordonnances des huifsiers de parlement. npr<«''"i 

P Rcmieremenc la courcommande 8c cnioind edroifteraent à tous les huifsiers de parlement Art’icîc' 
qu'oultrc l'huifsicr qui appelle les prcfcncacions , tous les autres huifsiers Ibyent chacun iour premier 
continucllemcnc audid parlement pour faire leur ofGcc &: y demeurent continuellement Gx Hmrual je 
haiisiers,las nul dcfaulc:c’cd a fçauoir deux pour le premier huis de paricmec, deux pour les deux 
guicheesdu parc garder: 8c deux pour oder 8c garder la noifc,derrierc les bancs, 8; de toute la chan cceii.° 
btcdu paclemcnc,8c pour faire 8c accomplir les commandemens de la cour. 

Item, les huifsiers dcdiifdiâs qui doyucnt oudetront feruir au parlement continuellement par jj, 
deux mois,fe vicncnc nommer 8c faire eferire au regidre pour faire le fcruicc des mois de Noucm UMumi* 
bre 8cDecébrc:8cIes autres Gx pour Iâuier8cFcburicr,8cainG de deux mois en deux mois iufqucs à 
laGn du parlcmcntiToutefuoycs n’cd pas l’intentiondc la cour,quc cculx qui fcruironc deuanclc 
mois de leurs compagnons foyent pour cccxcufez de feruir en leurs mois quand ils cfcherronc. 

lcem,la cour leur commande 8c cnioiod,comme did cd, qu’ils menée en prifon tous cculx qui 
Doidronc en la chambre de patlcmenc,8c empefehetont l'audience du ficgc:8c ce facent fans nul- 
le doubcc,8c fans nul cfpargncr: 8c ne feudret mieque les clcrcsdesaduocacs, procureurs ou d’au- neiSicnr-i- 
trcs,faccot leurs eferiptutes en la chambre de parlement. 

Item,dcs feigneuts feans au confeil,lcs huifsiers ne feuffrent qu’aucuns viennent au Gcgc,G du j|j j. 
conge 8c auchoricc du prcGdcnt tenant le ûege n’c d accordé 8c oûroyc. 

lccm,que les huifsiers ne viennent pas au confcil, mais parlent de loing:8c fi venir les y conuc- y. 
noiqqucce foit le moins qu’ils pourront, tant pour garder Inonncur, comme pour cfchcucr fufpi- 
cioD qu’on pourroit auoir contre eulxdereueler le confcil. 

1 tcm,gacdeDt foy les hudsiers de vendre l’cnttce de paclcment,8c aufsi de rcfiifer l’ctrce â ceulx yj, 
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Ordonnances 

qui entrer y doyuent:car fil venoit à la congnoifTance de la cour, elle les puniroit trelgrienemenc 
Item, partent & diuifcnt egalement entre eulx les counoiCes tju'on leur fera pour caulè de l'offi 
Hoifiioipii ce leur enioinû la cour par leurs fermens. 
liront cgitc Des caul'es des requeftes du palais. 

Irot !» d’on ^ Y enfuyuent les ordonnances pieça faites par le Roy, fur le fai3 des maillres tenas les rcque- 
nd. '^Ilcs en fon palais Royal i ParisiCeft à fçauoir que bônes perfonnes te expertes pour delmrer 

foyent ordonnées aufdiftes requcftes,rantde la langue Françoife, comme de Languedociic qu’ils 
ayent trois ou quatre notairés,vn de ccans,&; le furplus des autres, qui par leurs fermens foyent te 
nuz d’eftre aufdiaes requelles tant comme lefdiâs maiftrcs y feront fans faillir , & fans partir de 
leur prcfencc,pour aller en la chambre, n’autre partiEc que par leurs fermes ils nepuilTcnt faire au 
très lcttres,tant qu’ils ayent lettres defdiûes requelles à faire;& que les lettres qu ils feront ils rap 
portent efetiptes au matin deuant lefdids maillres des requellesilefquels les verrôt te corrigerôt, 
fils Yoyent qu’elles foyent à cortigenSr les ligneront du fignet à ce ordonne par le Roy, lequel (r- 
gnet le prelident defdiaes requeites porte te garde par deuers luyiSt les enuoyeronr à la clùnccl 
lerie toutes corrigées te prcllespour feellet : te fils y a aucun default , ceulx en feront repeins qui 
les auront pailees le (ignees.Et ne pourront lefdiûs maillres des requelles congnoiUrene predre 
congnoill'ance des raulc5,elpecialement duprincipal , nedes caufes qui'doyuentellre demenees 
en parlement ou deuant les lenelchaulx oubailIifs.Mais li partie foppofe contre larequelle, i fin 
que lettre de milice ne foit donnée au contraire , ils pourront bien congnoillre te oit les parties i 
la fin fils donneront lettre de milice ou non. 

S’enfuyuent les ordonnances touchant la fin du parlement, 
quand il doibt vacquer. 

L a cour, pour certaines caufes à ce mouuantes,aordonnc te ordâne qu’on ne plaidera plusde 
ce parlement,®: aufsilun ne f y prelcntcra plus le iourd'huy palTc-.&mardy fcpticfme iour de 
•Septembre veille de la natiuitc nollte dame,fauldra lediâpatlement de tous poinâs;& ferôc 
les derniers artells prononcez. 

y- ltcm,auecceordonnelacourquedesprocesquiontellc rcceuz durant ce prefent parlemct, 
dcfqucls parties ont requis & requerrôt collation cllrc faifle, la collatiâ ferafaiae dtdâs les iours 
de Verdmandois, du parlement prochain venant,fi autrement n’en ordône d’aucuns en efpecial 
& lî dedans Icfdiasipurs collation n'cilfaiâedcfdias proccs,par default ou negligcce desparties 
la couriugcraiceulx proces,fans ce que d’orefenauant les parties foyent appellees ou ouyes.Et au 
cas que les deux parties n’auront baille leur procès dedans icculx iours , elle iugera fur celuy qui 
auraellc baillcpat l’vne des parties,fans plusattendre le procès de l’autre partir, 
iij. Item,que des caufes efquelles les particsont clic te feront appoinâcesen faiftscotraircs, com- 

Artlcltpo"' mifiaircs feront donnez Se commifsions baillccs:& en icelles caufes ia appoinaees, bailleront les 
parties leurs articles tous accordez par deuers Iacour,dcdan$ Ia fin de ccprcfcnt mois d'Aoull:®: 
des autrcs(faucuncs en y a appoinaccs en faias contraircs)auant que ce prefent parlement faille 
dedans quinze iours apres le lour dudia appoinaemcnt:&: faucun en cil dcfaillît,la cour rcccura 
les articles des particsdiligcntes,cn la côtumacc des parties qui dedans lefdias iours ne les baille 
ront te accorderont,®: dorefenauant ne feront plus rcceuzt®:ncammoins lacour Icucrafiirchacü 
procureur négligent ou defaillant,dix liutes d’amcndc,ou autre ccllc,comme bonluy fcmblcra. 

Itcm,qu’auiourdhuy quatotzicfme iour d’Aoull, commcceni àcourir les cinq fcpmaincs ordô 
nées àfairc diligéce de procedcr:efqucllcs,fclon le Hile dudiaparicmet , enioina la cour aux pat 
tics, que fur ce lacent bonne diligcnce,autrcmlnt elle y pouruoira. 

Item,pource que d'aucunes fcnefchaulcccs bailliagcs,prcuollcz8: pais,lcs caufes n’ot peu cllrc 
expedicc5,nc oyes en cedia parlement prcfenrimais Ibnt dcmourccs plulicurs caufes à plaidoyer 
& en plulieurs dcfdiacs caules,lcs parties font en faias contraires Se en commilfaircs,®: n’ôt peu 
Se ne pourront cllrc oyes fur renouucllcmcnt de leurs commifsions, te à blafmer ®c impugncr de 
négligence leurs parties aducrfesiLa coûta ordonne que les parties puilfcnt procéder al^rs cn- 
qucllcsfaire parvertudes commifsions vicillcs,ou qui feront rcnouucllecs,libon leurfcmblcifauf 
SC tcferuc à chacune d’iccllc,dc di rc,propofcr 8: requérir rvncconttc l'auttc au parlemct aduenic 
tout ce qu’ils culTcnt peu dire,ptopolcr Se requérir en ce prefent parlement. 

Item, que tous les caufesordinaircs®:cxtraordinaires,pcndant ce prefent parlement erquclles 
parties font dcucmcntprcfcntees,®: n’ont peu Se ne pourront cllrc expédiées en cediapatlemct 
font parla cour continuées Se rcnuoyccs en l’cllat qu’elles foijt àprcfcntiC’cIl à fçauoir chacune 
aux iours de la fcncfchaulccc,bailliagcou prouollc dudia prochain parlcmct,aulqucls cilcsfc doi- 
uent ordinairement de mcneriexccptccs celles qu’ont cllé, font SI feront mifes àauires iours par 
arrclls,ordonnanccs,tcfctaations ou appoinacmensde ladiaccour. 
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. ltem,contreIe$ non prcfcnrecs.cs caufes pendantes en ce parlement, feront donnez côgez, de vii. 

£liilcs& adioumemcns,ou il efeherra à l'antre patlemcnt aduenir,^ leurs parties aduerfes qui le re 
cpiccTont àvcoiradiugcr le proffit d’icculx congez Sc defaulcs, félon ce qu’au cas appattiendra, &: 
qo'il fcmblera i la cour deuoir cllrc faiâs,fic aulsi comparuz,& autres exploicis. 

Item,& fi aucun eftadiournd àinllancc de partie cnlacourdcccansàccrtainiouraducnir, les viii. 
parties ne letôc tenues d’elles prefenter aux ioursi elles afsigncz:mais retiédront Sc feront tenues 
d’elles prefenter au parlement prochain aduenir: C’eft à fçauoir chacune auiourde la fencfchaul 
cce jbailliageou preuotlc des dcfcndeurs,ou aux iours aufquels les caufes doyuent Sc deuront e- 
fire ordinairement demenees, félon la nature Sc efiat d’icelles. 

Item,ordonne la cour, que tantofl apres les prefentations de Vermandois paflees. Ion receura ix. 
les procès par efcriptiSc cefaiâ Ion plaidera à sourde roolledes autres caufes dudiâbaillifrc’efià 
fçaaotr dcscaufes d’appel premiercmct;Scdes caufes qui toucheroict le Roy fcul principalement, 

& des caufes des pers de France, des feigneurs qui tiennent en perrie,Sc aulsi des bénéfices ddnez 
en regale,Sc apresd’autres,fi auant que Ion en pourra deliurer. 

Iccffi,a efté ordonné,comme autresfois a elle' faiâS:public,quc d’orefcnauant,qnad les prefen *• 
tâtions d'aucuns bailliagcs,fcncfchaulcees8c prcuollcz feront paflees. Ion commencera à plaider 
des autres IchuiSbcfme iourd’apres lefdiâcsprcfcntacionsrSc les iours cnfuyuâs félon ce quelles 
efeherront Sc lëront appcilees à tour dcrooIle,Sc par l’ordre Sc maniéré dcflufdifte: Sc neâtmoins 
deslelcndemain de chacune defdiâes prefentations ou deux iours apres , Ion receura les procès 
parefirripi des parties qui auront iour à icelle, ficomme il ellaccoullumc de faire es temps SC par- 
îemeotpaflcz. 

Iiem,enioinâSc commande la cour aux clercsdcfdiâs bailliages, fcnefchaulcecs Sc preuollcz xi- 
que les procès parelcript des parties dont a elle appell<î,ils portent ou faect porter cloz Sc Icellez 
â/adiâecour dcccans,ainfique d’ancienneté ellaccouftumé de faire. Et au regard de leurs falai- ” ^ 
res pour cefiirc,iccllc cour les taxera Sc fera payer par qui il appartiendra. 

Icem,ordonneencorclacour,Scauec ce commande Scenioinét aux côfeillers,adoocatsScpro- xii. 
corcursdes pers de France, Sc des feigneurs qui tiennent en perrie , quedurant les plaidoiries des 
iours defquels ils feront,ils prennent iour pour leurs caufes cxpedicr,fans attendre que les plaidoi 
ries d'autres bailliages Sc pais furuyennent Sc foyent i leur cour de plaider félon l’ordre dcirufdiâ; 
autrement ils n’auront point apres d’audiencene deiournees,pourlcur caufe deliurer toutlc par- 
iemenr. 

RTICLES Sf'R^LE FAICT DES 

griffes de U cour de parleniem, "4 

ES greffiers cluil Sc criminel des prefentations lcront tenuz refider en la cour Article 
Sc exercer les offices en perfonne,Sc ne fe pourront ablentcr hors ladiéle cour, premier 
fans le conge d’iccllc,fur peine de fufpcfion pour la première fois: Sc fils y ren- Cicfômrc- 
cheenede priuacion dcleurfdifts offices:Sc lcront tenuz y venir es heures que " 

Icfdiéls confeillcrs Sc prefidens y viennent, Sc n’en partir qu’es heures que Icf- e>aâc.° ^ 
diâs confeillcrs Sc prefidens ne partent. 

Lefdiâs greffiers feront tenuz auoir nombre fuffifanc dcclercs feauans Scex jj 

£ erimentez,en forte que les parties ayantes àfaircefdiéles greffes foyent proptemet depefchccs. 
clquels greffiers S: clercs ne predront aucuncchofc oultrc ce que leur efl taxepar l’ordonnâce. 

Le greffier des prefentations fera tenu mettre es ccdulcs qui luy fcrdc baillées par les parties ou jj j 
leurs procureurs,pourfc prefenter le iour que lefdiâes prefentations auront efle faiéles: Sc fera ce ciclBcnea 
ou lediâ greffier en faire regillre dedans vn mois apres,lcquel fera communique aufdiâcs parties ''g'iirtront 
ou à leurs procureurs. Et quand Icfdiétes parties porteront leurs cedules pour mettre leur caufe au 
ioolle,lediét greffier fera tenu mettre Icfdiâes caufes au roolle,frlon l’ordre de la prefentation ou môicfti 
felonee qu’ils feront enregillrcz audiél regillre.Et ne prendront lefdiéls greffiers ne fes clercs au- 
cune chofe pour faire lediâ regillre,cômunication Sc roolle: Et défend ladiéle couraux panies SC 
aux procutcurs,fur peine d’amende atbitraire,dc bailler aucunechofeaudiél greffier n’àfes clercs 
pour cllrc CQregiflrcz,communicationd’icclIcs,Sc mettre en roolle: 6: bien garder l’ordonnance 
touchant les defaults Sc l’appel d’iceulx . 

Item,lcra tenu lediâ greffier des prefcntatiôs bailler aufdiélcspartics ou i leurs procureurs,par 
extrait, les defaults Sc congez dont ils auront à faire pour«ulx aider à la taxe de defpcns ou pour 
bailler rcquellc à la cour, fans ce que lefdiéles parties ou procureurs pour eulx,foyent tenuz Icuer 
lefdiéls congez Sc defaults en forme. 
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Icfdiâs detes Jadide cour les falariera fur l'emoIument dcfdiâs greffiers. 

lccm,dcfcnd la couraugreffierciuil&à Tes clercs, île predre aucune chofe des eferiptures bail- xviii. 
Iccs parles procureurs auf^ifis greffiers, qu’ils auront groflbycz.pour mettre le concordat. 

Item, ne prendront aucune chefe des grcITcs des taiâsqui feront extraits des proces:&; pareil xix. 
Icmenc des taids nouueaux que les parties bailleront, en enfuyuant l'ordonance de la cour, linon saU repon 
pour le vin des cIercs,commeiIs ont dcsiuges,qui cil quatie fols parifis pour peau. 




ARTICLES DE LA I VR^I S D 1 CT 1 0 N Don- 
née à mcjfàpieurs lesConnepablc (ylAarifAaulx de FrancCyOU 
leurs Leulenanis k U tuLlt de marbre au palais k Fans, 
furie faiB delà guerre,^ payemens 
de lagendarmtrte, 

1 T premièrement appartient aufdiûs feigneursCôncIlable&marefchaulxdc Article 
^ Francc,ou leurfdiâs licutenâts à ladifle table de matbre,la cégnoill'ancc Si lu- premier 
nfdiûiô de tousexces,crimcs&dclias,commis& perpétrez par les géfdarracs 
des ordonnances du Roy, Vautres gens de gucrre,fuit de clicual ou de picd,au <)cFiuik! * 
camp,enlcurgarnifon,y allans ou rcuenans,ou tenans lescliamps:& aufsi des 
excès fie elForts qui peuuent dire faids aux dclTufdias. 

Itcm,desprifonnicrs de gucrce,rançons,butins, fie autres débats qui pcuuct ü. 

■duenir à caul'e de ce. 

Item,quand aucuns prenant lesgages fie fouldes du Roy fontdefobeilTans aux chefs , licutenâs ni. 
te capicaines,fic fe tirent du camp fié armée dudiû feigneur fans conge'. DtfobriiTan 

rtcm,fi aucuns cômiflaircs de guerres,capitaines lieutenans.ou autres faifans môllrc fie reueue 
dcicliâs gens d’ordônances,fieautres gens de gucrte,caircntfie mettent hors de leurs compagnies iiii. 
aicDn des dcnufdiâs,fans caufe valable. Cenreonne 

Itcm,dcs matieresqui peuuent aduenir alencontredes explorateurs, proditeurs,trâsfugesfie de 
fetteurs tnilicaires : fiefemblablementdesaflionsperfonncllcs que les iiuifsicrs, hctaulx d'armes 
fie trompettes peuuent auoit les vns contre les auttes,mefmemtnt en défendant. 

lcem,desafitions perfonncllcs que lefdifils gens de guerre pourront auoir l’vnalcconttcdcrau vi. 
rrc,pour ration du faifil de guerre, fie de touscontrafils, cbligationsfieconuenanccslaiClcsentre 
culx fie autres,pourle faiâ de guerie,Se l’occalion d’ictilc. 

Item,des matières qui peuuent aduenir pour le faifil de la guerre, commede reddition de vil- vij. 
les,chalieaux fie autres forces places rendues par la faultc fie maluerfation de cculx qui en autoyce 
eu la garde. 

lccm,des gentilshommes fubiefits à ban fie arricreban, qui feroyent refufans aller audiû ban fie viii. 
arricreban an fetuice du Roy. 

lrem,dcs payemens,gages fie Ibuldesdefdiâs gens d’ordonanccs fieaucres gens de guetrc,pouc ix. 
lespourluyurealencontre des treforiers fie payeilrs des compagnics,ouleurs clercs fie commis. 

Icem,dcs malucrfatiûs qui pourtoyent ellre commifes par Icfdiûs treforiers, payeurs dcfdi files x. 
compagnies.leurs clercs fie commis: fie descomptes fie afsignations qui fc baillent les vns aux au- 
tres pour le fai fil de leurs charges fie entremifcs,là ou il en hituyent aucun different entre eulx. 

lcc,dcs faultes,abbuz fiemaluerfations que les preuolls deldifils fcigneurs maccfchaulx,ou leurs xi. 
licutenans fie archers peuuent commettre en leurs ofiîces,cftats,charges fie commifsionrSedes ex M*lo'rCuii 
ces qui leur peuuct ellre fai fils , fie à ceulx p eulx appeliez en aide de iullice,en excédât leutfdiaes S 
charges. Et aufsi des diffères qui pcuuct aduenitentre les dcffufdiûs prcuolls,licucenâsie archers 
en calVanc fie dellitAant par lefdiâs preuoRs,lcurfdias heutenans fie archers, fans caufe valable. 

ltem,dc$ lettres deremifsion,dc pardon fie d’innoccnce,quif’obiicnncnt fieimpetrent pour les xii. 
malfaiâs,ctimes te deliffs commis tant par Icfilids gens d'ordonnances, ges de guerre,treforiers Maionûtis 
ae payeurs de leurs compagnies, preuolls dcfdlds marcfchaulx.lcutslieiitcnans Se archers, qu’au- 
trcs,alcncontre des dcmifdiâs au camp,en garnifon,y allant,rcuenanc Se exerçant les chofes def n icurïofs 
liifdifilesilcfqaelles fedoyuent addreffcraufdias feigueurs conneilable Se marefchaulxdc Frâce, 
ou jeurfili fils lieuccnans,a ladiAe cable de marbtc:Se ilice en pouifuir,ccquerir fie demander l’cncc 
yincmeatjfie Icspartics incerc|fccs y cllrcadiournccs. 
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quamefme,furltsum tffireffs, 

H A R L £ S, par la grâce de Dieu, Roy de France 8C de Nauarre,à noz amezU 
fcaulxles mai lires des eaues & forells,raiut dileâion. Comme les Bcuues Sc 
ri uicres, mandes & petites de noRrcRoyaume parengins pourpenlèz des pef- 
cheurs,loyct auiourdliuy (ans frniâ, te par eulx font empefehez les poiiTons 2 
croiftre en leur droi A e(ût,tellement qu’ils font de nulle valeur quand ils font 
prins d'eulx, tc ne proufitét pas àcn vfer en leurs mains aincois monArct qu’ils 
font pluTgrands clercs qu’ils n’ont accou(lumc:laqucllc chofe coarneaugrand 
dommage, tant des richcs,comme des pourcs gens de noRrediâ Royaume. Or c(l ainli qu’il nous 
appartient,& de noRredroiA Royal,curer Sepenferdn boncRat & pro(Ktcommun,& àchacûde 
vous,Q^e cous les cngms,defquels les noms (ont cy de(Toubs nommez le expofez, prenez ou fai- 
&CS predre par vous ou voz depucez,à ceulxque vousies trouuerez,& iceulx faiâes brufler. Et au 
regard des pcfclieurs qu’ils foyenr appeliez , te autres hommes, à voir la vengeance , en telle ma- 
Zstinilriiti pefeheurs d’orerenauant ne facem faire tels engins : te f'aucres engins font crois- 

kiÆn la uez chez IcfdiÀs pefeheurs , ou auec eulx, qui feroyenc plus dommageables tc pourpenfez pour 
‘i’ leur malice : Nous commandons qu’ils foyenr prins par vous , ou par ceulx qui feront eRabhz 
^ àce faire, & qu’ilsfoycnr ards (Sebruflez comme les autres deuanediAs ; Et tousceulxtc celles 
qui en ouuccronc , ou qui feront trouucz garniz , à eRre contrainAs à payer à nous la fomme de 
foixante fols,ou celle amendc,comme vous regarderez félon les melFaiAsiEc tous lespoilTons qui 
feront ainli prins,(byent forfaiAs le rcicAez en l’eaue,f ils font encore vifs;& f ils font morts, quÿl 
foyct dônez aux poures:& iceulx engins nous voulôs eRre prins Stcherchez de nuiA& de iour-.Ec 
poiffonifer IcfdiAs cngins vousfonc mcôgneuzen plufieurs noms,nous les nômeronscydclToubs 

fc- parcfcripi;lelaqs,rebouucr, le chiphre,garnis,vaIlois,amcde,le pluferois,letruble,allois,louroce, 
itflei en lichaire,lemarchcpied,lecliquet,leroualc,ramees,fcurs,fagots,naires,pellees,iôchces,lignesdu 
long,hameurs,hameçôs:& que Ion ne barreaux arches n’aux gros aux ailes , tc que vraye achace 
arbre necueure,St quclon y adioigoeboinedefpeusdefqucls engins nous defendôs que lôpcfcho 
FiUeis.Je de nuiA en ii.mois aaucun engin:c*eR à fçauoir depuis la my Mars iulqs à la my Mayicar les poif- 
qoeiie Ut- fons frayée en iceluy remps,& lailTencleur (raye es hcrbcs,& les pefeheurs de nuiA leschairenr,8c 
geur feront jçdjujfent toute ladiAc fraye.Et que nul foit (i hardy quivoife predre fraye dedans, ne cpi'il pten 
ne guerdons ne dards durant lediAtempsiSt par tout Ion pourra pefehet des bûs engins excepte 
le céps dclTufdi A. Et tous les autres engins qui ferôt fai As de 6l,deiqucls ils pourront pefcher,nous 
voulôs qu’il foyer faiAsi noRre maillc,c’eRi Içauoir delà largeur d’vn gros tourn.chacunc mail- 
le.Et pourrôc cRre faiAs pluRarges àpredre les gros poilTonstSc delaS . Remy iufques à pafques, 
de la largeur d’vn parilis, tc que naifes ne cueurec parles riuieres,(i elles ne font celles que lô y puif 
fe bouter fes doigts iufques au gros de la main. Et nepourront predre batbcl,carpe, cenchc ne bre 
me,R chacun ne vaulc vn den.le lucchfil ne vault deux dcnicrs,ne i’anguillc,fi les deux ne valccvn 
den.n’aucre poiRbn deLoire,ne d’autre riuiere Royale,fil n’a plein douti&auee ce que lacueueif 
le chef appairent du moins. Et toutes ces chofes nous cômandons eRre gardées eRcoi Aemcnt , tc 
accâpliesdiligcment,en celle manière que les dcuâcdiAs fleuues le riuieres foyer ramenez en l’e^. 
RacancicScaccouRumcparvoRre diligence.Ec ne voulôs qu’aucun en ait la côgnoiifancc degar 
der tc faire tenir les ordônances delTus nômces,fors vous ou les députez de par vousiainçois vou 
lôs q ceulx qui aurôc meRaiA depuis le cry St ordônancc fai Ac par npRre crelchcr le rcdoubcc fei- 
gneurPhilippes,dôc dicuaicl’amede luy&deno’furcequ’aucresfois ont eRcpubliees,foyct appel 
lez P dcuatvous,ou par dcuâc les députez àcefaire, St côtrainAsà dôner relpôfe furies chofes def 
fufdi Aes fômairemer St de plain; nonobRâc excufaciôs friuoles ne dilaiiôs,8t amede de ce fai A: 8c 
q raifonfoitgardee.De ce faire vous dônons pouoinmâdons à cous,qu’ccefaifant vous obeilTcnc. 

Dmc. Donne à Chambelly près Mcaulx,lc xxvi.iour de luin,l’an mil crois cens, xxvi. 

Article Icem,vne maniéré d'actrempance faiAc parle confeildu Roy noRrelire , laquclleil veulc cRre 
premier gardeecomme les ordonnances dcRufdiAcs.Q^ant aux quidcaux , les chauccsfcront au moulle 
Qniiluiu. 3’vnpari(îsdcplat:8ty pourrôradioindrcboillcld’olîerd’vn moulle, C qu’encre deux verges Ion 
puiiTc par touebouter fon petit doigt de plat, tant que Ion le porte, 
ij. Icem,quâc aux fcmois,donc Ion pefehera depuis la fainA Martin iufques à pafques,fcrôt faiAes 
(.■mob. aux moullcs d’vn parilis plat aifement : St depuis pafqucsiufqucsàlafainA Rcmyd’vn gros cour. 

de plat St des autres Rllcts dont Ion pculcpefchcr félon les ordônances deifufdiAcsfcmblablcmcc 
faut la crublc de (il,autrc que celle du bois,en tout teps lô pourra pc(ïher,mais qu'elle foiedu moul 
le d’vn pariRs de plaiiexccpcc le temps de fraye. 

Item, 
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Iteœ,qtiant aax naires,dcrquelles Ion pcultpcfchcr par les ordonnances, cUcs feront faiAcs tel 
Icsqtfony poifle bouter fcs trois doigts en paflant la première ioinâe,fan$ force. 

AVT\ES l’a ST\VQTlO'nS FAICTES S LE 

fatR dtse4uesjrimms,gartimes,& dedHiUsdtsfor^sdeceR^aumc. 



Traites, 

Barbeaux, 

Brochets, 

Bremes, 

Carpes, 

Perches, 

Tenches, 

Vendoifcs. 

Gnerdons. 

Angnille qui ne vanit vn denier tournois de bonne mônoye, à vendre & acheter de marchant 
iantre,eft défendue par IcfdiAes ordonnances. 

V cndoilés de quelque moien ou quantité quece (oit,grandes ou pctites,(bnt défendues. 

Gnerdons du temps de my Mars,iufques à my May. Eneiiaae. 

Tous engins ipelclier faiâs de 61 donc la maille cil 6 cllroi Ac qu’vn gros tournois d’arget faiA FenW 
du temps du Roy fainA Lois, nepuiifc palfec de plat par chacune maille aifccmcnt font defeiiduz 
ipdchci'dcpuispafquesiufques i la fainA Remy. 

Tous engins à pc(cher,f ils font 6 cfpcz qu'vn parifs à la taille du teps fainA Lois, & ne puiflent 
pair <7 aifeemec deplat par chacune maille,font defenduz depuis la fainA Remy tufques à Pafques. 

Tousenginsdebois,foyentnafrcs d‘o6er,nalfes peIIees,ionchcs,ou autres engins quelfcoques 
de bois d'ober ou deionc,qui foyent 6 cfpez qu'vn hôme n’y puilfe aifccmcnt boutcr,a: fans force, 
tous les doigts iufques aux premières ioinAcs de la main, font defenduz parIcfdiAcs ordunanccs. 

Et Icmblabicmcnrics bons boulTcaux ou plançons adiouRcz aufdiAes nalTcs ou autres engins 
d’oâer ou de ionc,quifont 6 cfpez qu'vn homme n'y puilfe aifcmcnt bouter l'on petit doigt, c’cll d 
ffauoir le bouc de l'ongle,fonc defenduz. 

Tous les engins delfufdiAsou autres qucifeonques de 6I,dc bois,dc ionc,& de quelque maniè- 
re que ce lbic,font defenduz à tendre ou mettre en eau,&: les y lailfer par nuiA du temps dcirufdiA 
depuis la my Mars, iufques ajamy May,& les ouurlcrs ou faifeurs dcfdiAs engins, & les marchans 
defdiAs poilTons dcfcnduz,doyuenc dire traiAs à amende, comme cculx qui empefehent, c’cA d 
fçauoir que toutes les amendes faiAespour les chofes dclTufdiAcs , font dcfoixantefols tournois, 
parIcfdiAcs ordonnances, c’cll àfçauoir les deux parts auRoy,&; le tiers auxfcrgcns. 

Combre,ramec ou fagots de bois font defenduz en tous alFaites en riuicres,lcs bas rcmboucr,le 
chipre garny de vallois,amandc,lc plu6curs,la ttuble du bois,la bourrachc,la cliacc,Ic inarchcpic, 
le cliquct,le rouaillc, vraye à chaulcc,ocbc; les pcfc heurs à ttuble , Iochcs,ablcs , fcntcilles,vcrons 
ou autres poilTons non defenduz, pcuucm pefeher de trublcscfpcccs qui ncfont mic trubics à bois 
n'd marchepié,& doyuenc dire les poilTons dcfcnduz,faucuns en y a peins auldiAs trubics, auanc 
qu'ils foyent hors de l'eauc . Et 6 dehors font prins ou trouucz faihs d’aucuns poilTonsdcfcnduz, 
ils doiuent amende, 8: doiucnt IcurfdiAs trubics ou autres engins defenduz, comme diA cIl,cAre 
ards publiquement. 

Nulle perfonne dcqnelquc cllat ou condition que cefoie, ne pcult faire ou auoir chanccplcure 
ou folTc qui boiuc en nuicre. 



PoilTons qui ne font de la longueur 
d’vn doigt à main d’homme , oultre 
queue 8: telle , font defenduz par les 
ordonnances Royaux. 



PginoBf<I« 

feodox/iti 

Aôclogocur 



S'EasyiT DES FO\ESTS. 

jErftinnes non nobles peuuetclialTet par tout hors garennes, à chicnsià heures 8c cou 
lnins,d Icuricrs ou chiens'courans.ou à chicns,d oyfcaulz Si à ballonsimais ils n’y peti 
Suent tendre qucifeonques engins que ce foycut,de lour oudenuiA,n’d grolTcs beftes 
yf’ils n’en ont tiltfe. 

I tem,nc pcuucnt tendre aucuns engins ou 6IIecs pour prendre phaifans ou perdris, Article 

£ ce n’cll par congedes haults iullicicrs en leurs haultes iullices ou garennes. premier 

Item, gentils hommes peuucntchalTcr ou faire chalTcr àconninsSilieurcs dtous enginshprs ij. 
garenncsiSi G garennes ont,ils en pcuuent faire leur volonté. 

ltcm,gcncils hommes peuucntchalTcr aux grolTcs beftesen leurs garennes 8: en celles de leurs iij. 
voiGns par congé, 8c non aiUcurs,G tilcrc ou poUdsion n’en ont. 

R 




OrdonnanccsduRoy Loisdouziefinc, 

iiii. 1 te, baron, fcigneur pugencilhomeoa antre perfonne ncpeulc ne doibc cha£Tcr,té(lre iquelque 

belle en garcncs,ne dehors depuis foleil couchât iufqucs à folçil leuant,fi ce n’ell en leurs earenea. 
V. Iccm,aucun noble ou aucre,(î ce n'ell vnbaron,nc peult prendre héron vif, fi ce n'ellâ taulcons 

ou autres oifeaux gcntils/ur peine de foixantc fols d'ameode. 
vi. Iiem,aucun gentilhomme ouautrenepeult Sc ne doibt prendre coulombriecoulombieroupri 
uez en hollel,rur peine d’amende arbitraire. 

vij. Item,aucun noble ou autre ne peulr aller voiler au gibier à quelcôque oifeau,phailâns, perdrix, 
alouettes ou autres oifcaulx es garennes du Roy. 

viii. Item,vn homme noble ou autre ne peult porter fille en garene du Roy,roir pour Heures oucon 

nins,ne tendre aux cailles ne tels menuz oifeaux. 

ht. Item,non nobles,foyent gens de mcllier ou de labcur,ne peuucnt auoir en leurs mailbns ou ail.> 

leurs de par eulx aucuns harnois ou filets i prendre grolTes belles ne menues, phaifans, perdrixitc 
f'ils y fonttrouuez des gens du Roy,ilsles peuuci prcdre,8c font forfaiâsàceulx à quiilsfont.dela 
condition St cllat deirufdifts. 

X. Item, nobles ou autres de quelque ellat ne peuucnt tendre ne prendre faulcons,auItours ne laf 

niers ou grcfaulx,fi ce n’ell par congé des gens duRoyoudes comptes , ou des haults iulliciers le 
barons en leurs tcrres.Et fcmblablcmcnt II par congé des gens du Roy,ils prennent aucuns des oi 
feaulx deirufdiéls,ils Icsdoyuent porter deuers le Roy,oulcsgcnsâqui il appartient , dontilsdoy- 
uent auoir le prix ancien St accoullumcic’cll à fçauoir d’vn faulcon diél grefaulx , dix liures tour- 
nois,d’vn tiercelet gctil ou d’vn aultour, cent fols tournois pour picceid’vn lafnicrcinquantefols; 
St d’vn lancret St d’vn tiercelet d’aultour,cinquantc fols tournois pour chacune picce. 
zi. Itcm,nc peult aucun prcndreefprcuier es nids es forclls,ny es bois du Roy, ny tendre fur fa ter 
re fans fon conge. 

OT^DO^’N AfiCES D£ NOS SEIGNE^T^S DES 
comptes, furrimpo/îtton foraint, 

Y apres fenfuynent aucuns poincls ou articles ordônez on auifez, fur St apres ce que 
n’agueres en plein confeildu Roy nollrc fire ( ou elloyent monfeigneur le cardinal 
J’Amiens,mefsieursles generaulx St autres) auoit clic ordonné que l’impofition fo- 
rainedes denrées St marchâdifcs prinfes par manière d’achapt,ou chargecsau royau 
me,cs pais ou parties ou les aides ordonnées pour le fai A de la guerre ont cours,pouc 
porter hors du royaume,ou en aucüs lieux oupartics d’iceluy royaunie ou Icfdiélcs aides n’ont au 
cûcoiirs,ncront point Icuccs, on payeroit St leueroit pour la valeur de chacune liurc dcfdiéles den 
recs Icuccs hors la ville St diocefe de Paris,douze dcn.pour Iiure,cn chacun des lieux ou diocefe ou 
elles feront prinfes St Icuccs pour porter horsiEt de celles qui feroyet prinfes St Icuccs à Paris,St au 
diocefe,lïx deniers pour liure,dont Ion auoit accoullumc de faire pluficurs fermes moins dillmCle 
ment déclarées , que d’orefenauant par toutes les citez St diocefes du royaume de France la diâe 
impolition appellcc foraine feroit baillée à ferme par les cllcuz en chacun dioccfc,de ce qui pour- 
roit appartenir St efeheoir es chofes touchant lcdiét diocefe. Et pat cfpccial pourcc qui touclioit la 
ville & diocefe de Paris,qui cilla citécapitalc du royaume,feroit baillée à part ainfi comme les au 
trc$,fans croillrc pour fix deniers la liurc tant fculcmct, fi comme on auoit accoullumé au temps 
palTé: Icfqucis poinâs St articles pour obuicr au miculx qu’on peult à plulieurs fraudes St malices 
qu’on pourroit auoir commis au temps palfé, oupourroit commettre au temps à vcnir(fi declara- 
. tion n’en elloic faiâc) licomme on auoit expofe aufdiéts generaulx , St fur ce baille aucuns doub- 

tcs,pour en cllrcfaiéle dcclararion S: certification, St mcfmcmcnt en ce qui touchoit le faiâdc la 
villc,cité St diocefe de Paris,foubs tels. 

Article Prcmicrcmcnt,quc quant aux fraudes St malices qu’on pourroit commettre, ou qui peunent a- 

premier uoir cllé commifes au temps palTé,nonob[lant certaines ordônanccs ou inllruâions fut ce faides 
Van mil crois cens foixanteneuf , Icfdides ordonnances dont la teneur ou copie fera enuoyccaux 
edeuz en chacun dioccfc,lêront tenues St gardées en leurs termes, fans ce que ccfle prefente dé- 
claration puill déroger nelcfdidcs ordonnances diminucr,fors entant qu’elle peult contenir pluf 
grande ccrtainecé ou déclaration que Icfdides ordonnances, St aufsi ce qui touchera la cité St dio 
ccfcdc Paris,p.irla manière cy delTus plufaplain dcclaree. 

ii. Jcc,8t pource qu’au céps pâlie St lufques à oresladiâeimpofition a cllcbaillecàparr en plulieurs 

dioccfcs,St en aucüs no,ou prciudice St dûmage du Roy nollrc fire,St de la chofe publiq,8t par ce 
aucüs des fermiers des lieux ou elle aellé alfermee , ontqfes plulieurs voyes extraordinaires au piu 
dice de leur volfins,tât en l’ccrce de leurs diocefes,c6me aux iirues,ocdônc St déclaré ell àprclcoc 
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qa'es villes des dioceiesdadiâroyaumc, excepté Paris,on ncleuera ladiâe impofîciÔ foraine forS 
des denteesSe marchadifcs de cliacun diocefe,en chacun lieu dcfdiiflspais,ou des denrees& mar 
chandifes qui y auront elle apportées pour vendre, 6c qui là feront chargées, ny aufsi feront ceulx 
qui les vendront tenuz d'en donner aucunes cautions de les vendre au royaume fans traniporrer 
hors/ors celles qui feront leuees 8c chargecsparticuhcrcmcnt en chacun dioccfcjlîce n’cli en la 
vdle 8c diocefc de Parisien laquelle ville &: diocefe on fera tenu de venir payer ladiéle i m polîcion, 
ou de donner ladiâe caution, 8c non ailleurs, fur les peines contenues es ordonnances anciennes 
en ceft endroit tenues pour repetees. 

Item, en procédant plufamplemct au faiâ de ladiâedeclaration,câ ordonne quedetoiitesma- >>j- 
bières de draps 8c autres marchandifes,exceptezblé,vin,laines,fcl 8c la modification de l'otfeuric '"P»'''*»» 
cy defloubs taxce,on payera à chacun diocclc , hors Paris , douze deniers pour liure , des denrees *"raitcî?(H 
qui y feront liurees pourporter hors du Royaume,8c decelles qui y feront creues,faiâes 8c leuees, 
en affermant qu’on les vueille porter pourvendteaudiâ royaume, ou es lieux ou lefdiâes aides 
ont cours, on fera tenu de donner caution aux fermiers de chacun diocefe qui en donneront certi siUioc. 
ficatioD conuenablc, à fin que les marchans foyent moins cmpclchcz 8c plus bricuemet expédiez 
en leurs voyages,8c au faiâ de leurs marchandifes. 

ltc,8c côbien qu'es autres diocefes hors de Paris,on doyue payer pou r ladiâe impofitiô foraine iiii. 
douze dcn.pour !iure,toute$fois à prefent ne fera prins ne rcccu fors fix den.pour liure feulement. 

Item,6c pource que fouuentesfois plulleurs marchans tant du pais de Brabant,dc Flandres, de v. 
Hainaulr 8c d’ailleurs dehors dudiâ royaume font apporter à Paris,S: plulicurs autres citcz,dioce 
fes 8C pais leurs draps,denrees 8c marchandifes en in tention de les vcndrc.ee qu’ils ne font pas au 
concsfois,8c dont il leur conuient faire rapporter le toutou partic,8c retourner arrière en Icurpais 
hors du royaume , ou es lieux ou lefdiâes aides n’ont pas cours , ordonne Sc déclaré cfl qu’ils les 
pourront leucr 8c emporter franchement 8c fans dangcr.par prenant ccrtificacion,fansfraudcs,dcs 
fcrmicrsdcsiicux 8c pais ou iis les auront apportées, par laquelle certification on les laillcra palTcr 
hors du royaumc.ou es lieux ou lefdiâes aides n’ont pas cours. 

lté. A: que toutes les denrées 8c marchâdifcsqui ferôt apportées des pais de dehors du rovaume vi. 
comme de Lorrainc,dc Câbrcfis,dc Hainault,dc Brabant,dc Flâdrcs ou d’autres lieux ou lefdiâes 
aides n’ont pas cours.pour cflrc menées horsdudiâroyaumcilcs marchàsàqui les denrées feront, 
ou les côduâeurs d’iccllcs,fcrôt tenuz fils vculct mener pour vcndrehorsdu royaumc.d’cn payer 
l’impofition de fix deniers pour liurc,aux gens du Roy noflrc lirc,ou aux fermiers de la cite 8; dio 
ccfcdc Paris,8c celles qu’d vouldra mener oultre les riuicrcs de M.irnc,d’Oifc,dc Scine,ou d'Ione 
En affermant que ce fu 11 pour portervendre en aucuns lieux du royaumc.tels marchansoucon vii. 
duâeurs feront tcnuzde venir en prendre conge à Paris , aux rcccucurs ou fermiers dudiâdiocc- 
fc , 8c de la en donner caution fur la pcinede forfaiâurc 8c amende phifaplain contenues cfdiâcs 
premiercsordonnancesiScdudiârcceucur oufcrmicrsdcParis,prcndrcccrtification, parollcnta 
tion de laqucllcles fermiers des autres diocefes ne les pourront ne dcurontempcfchcr.fiainll n’e- 
ftoitquc fraudcoumalice euflcllccn cccommifc.Sc qu'elle pcult cflrc monflrce. 

Itcm,8c pource qu’en condcfccndant au faiâ de ladiâe ville 8c diocefe de Pans, on a rcquiz au viii. 
cuncs declaratiôs particulicres,à fçauoir mon fi aucuns marchans feroy ent francs 8c exempts def 
diâcs aides autresque les Portugalois,Hefpagnols,cculx du pais de Guyenne , qui font venuz ou 
viendront en l’obeiffance du Roy , cculx de la comte de Ponthicu 8c de Cambray ; ordonne eft, 

Î |uancàprelcnr,quetous cculx qui oncefte exempts 8c vient dcladiâccxcmption depuis Icsaidcs 
aiâcs pour la guertc.en feront quittcs,8c non autres. 

Itcm,fcmblablemct ceulx du pais ou le duc de Bourgogne prend les aidcs.par la grâce 8c ordon ix. 
nîcc du Roy,duqi faiâ ilfcra ordônc à pt fclô ladiâcordônàcc, en fera faiâ vne fcrmcpticiilicre. 

Item, 8c pource qu’enia généralité de toutes marchâdifcs les denrées d’orfeurie donc plulicurs x. 
fois plulicurs marchans de Paris.portcnt hors du Royaumc,8c fcmblablcnicnc font aucuns autres 
marchans forainsrofdonnc 8c déclaré cil que tous les marchansd’orfcuricdcmourâs à Paris.pour *’ 

Tont porter leurs denrées 8c marchandifes hors dudiâ royaumc.poiirvendrc.cn parpayât 3 Paris, 
fix deniers pour liure de ce qu’ils auront vendu.fcront tenuz quittes 8c pailibles.cti faifant ferment 
de vérité auquel on dcfcrera.fi ainfi e(l que le rcccucur ou fermier veulent ou puiffent prouucr 8c 
fflonflrer le contraire . Et quant aux marchans demourans hors de Paris , tels marchans des den- 
rees qu’ils auront achetées à Paris.pour porter hors du royaume en Flandics, U en autres pais ou 
les aides n'ont pas cours, feront tenuz de payer à Paris, entièrement l’impoficion de fix deniers 
pourliure de ce qu’ils en youdronc cranfporccr 8c mettre hors,8c autremet ne le pourront faire fur 
la peine de forfaiâurc,8c amende contenue cfdiâcs ordonnances. 
ltc,dubaUdeladiâcfcrmeraafeptâtcfix,fuccc8clbnccxccptczccuIxdcToumay,protdônace Xh 

R. U 
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premier 




Ordonnances da Roy 

du Roy noftre Cre, rapportée par (ire Gilles Gallois l’vn de noz (eigneurs les generautx. 

Les chofes St ordonnances deiTufdiâes furent leues Sc deliberees en la chambre des comptes du 
Roy nodre fire.à Paris, prefens les gencraulx confcillers fur lefdiâes aides pour la guerre ic ordoa 
neque femblables indruâions fiiilent enuoyees aux efleuz Sc receueur de chacun diocefe du Roy 
aume dcIaLangucdoil. 

Faiffen ladiSe châbre des comptes le quatorziefme iour de IuiIIet,ran mi! trois cés (eptâteux. 

l’N.STT^yCTlO'N ET MANIERE DE LE^ER L'IM- 
foftton de Jix deniers pour hure far toutes denrees (y marchandifis e^ui feront acheptees en Flandres, 
Brabant, Ftcardte,'î<iortnaadte,ou ailleurs au Riyaume , tpa paferont les citex cr diocefes de Pa~ 

risfTroyeO" Auxerre four menerhors duRpyaumcparlesriuteresde Sone,duRfane,0‘ parles 
ports d’ At^pmrtes. 

Remierement, aucunes defdides denrees K marchandifes.foyent draps ou au- 
tres chofes qucUconques,dcquelquepais quelles viennent, n'en quelque ville 
qu’elles Ibyent achcptees,cn Flandres,en Brabant, ou quelque ville que ce foie 
au Royaume,nepourront palTcr ou ifsir hors de l’vne dcfdiâes trois citez,cn la 
quelle ils entrerôt prcmier,ou hors de l’vn defdicfs diocefes, pour aller horsdu 
Royaumc,fans payer ladicfe impofition au fermier qui la tiendra , fur peine de 

forfaire lefdiâes denrees & marchandifes. 

... ltcm,quelel'diâcs derees & marchâdifcs ne pourrot ou deurôt payer ladiâe impo(itiô,ne culx 
acquitter pour aller hors du Royaume p les lieux delfufdiâSjfors (eulemet au fermier q tiedra àfer 
me ladiâe impolitiô des derees palTantes par leldiâes citez te dioccfes, 8 c pour les prix dclfufdiâs. 
iii. ltc,que It aucüsmarchâspayoyet ladiâe impofition à autres fermiers des derees te marchâdifes 

qu’ils vouldrôt mener hors du Royaumep les lieux delfufdiâs, ils ne feroyet mie pour ce quittes, 
ais feroyet ten’ de payer audiâ fermier,Si pourroyct recouurer ce qu’ils enauroyct baillé ailleurs 
iiü. Item, fi aucuns marchant bailloycnt caution de mener leurs marchâdifes à Montpellicc ou ail- 
leurs ou les aides du Roy auront cours , te lediâ fermier peult prouucr fuflîfamment par gens di- 
gnesdefoy qu’on les ait menees hors du Royaume, lefdiâes denrees feront forfaiâes au Roy , te 
aura lediâ fermier le tiers en la forfaiâure,tant pour fon droiâ de l'impolition dclfufdiâe , com- 
me pour fes defpens,& des commiffaires qu’il aura fur lepais. 

V. 11001/1! eftoit trouucqu’es fardeaux ou troulTcaux dcidiâes marchandifes y euft autres derees 
que les niarchansou côduifeurs doncroyent à entendre,®: qu’en ceycull fraude ou dcceptiô pour 
le Roy,ou pour lediâ fermier,le marchant perdroit les dcnrces,ou l’amëderoit à la voliité du Roy 
ou de fon confeil,®: auroit lediâ fermier le tiers de l’amcde,aucc fon droiâde ladiâe impofition. 
vi. Itc,lediâfermierpourra faire veoirpar luy ou parfes députez tous fardcaulxitrouifcaux le bal- 
les qui feront faiâs en ladiâe ville de Paris,afinqu’il fçache que Ion y mettraicat autrement cculx 
qui voudroyent defrauder ladiâe impofition , pourroyent dire,fils faifoyent leurs troulfcaux ou 
fardeaux d’efcarlate,quc ceferoyct petits draps,®: ne pourroit on fçauoir la vérité, 8 : qu’il (bit de- 
fenduaux hofteliers te marchans desdiâcs citez ®: diocefcs,ou ilappartiendra,qu’ils ne les facet 
faire ou feuffrent faire autrement pourueu que lefdiâsfafdcaulxne loyent delayez à fairepar de- 
fault dudiâ fermier, ou de fes députez : te fils eltoyent delayans d’jr aller,lon les pourroit taire en 
fon abfcnce,fans preiudice. 

vij. Iiem,aucûs deldiâs fardeaux,trou(Tcauxou balles faiâs le chargez à Paris,ne pourrôt ptir fans 
licccc dudiâ fermier,®: fans luy faire fongré.Etfil eftoirtrouué qu’ils filfcnt le côtraire, les derees 
feroyet forfaiâes,®: en auroit lediâ fermier la tierceptie pour impofitiû®: pour tour,côme delTus. 
viii. ltem,au cas que le Roy feroit aucun don.grace ou remifsion à aucuns marchans de non payer 

ladiâe impofition d’aucunes dcfdiâes marchâdifes qui feroyent acheptees en Brabant ou en Flan 
dres depuis la pnnfc de ladiâe ferme Ion rabbatroit ou deduiroit audiâ fermier de ladiâe ternie 
tel droiâ comme il pourroir monârer fiiffifammcnt qui luy en deuâ appartenir. 

IX. lccm,lcdiâ fermier aura le quarr de fesencheres. 

X. ltcm,toutes dcnrces,drap$ ou autreschofcspalTanspar les diocefes defiufdiâs.pour mener ven 
drcàChaalonsfurlaSone , auquel lieu l’impolition n’ell point leuce pour le Roy, payeront dou- 
ze deniers pour liure audiâ fermier:®: cculx qui fcfForceront de payer,ou fans bailler caurion au 
diâ fermier ou à fes députez, de la payer quand lefdiâes denrees feront-venducs, ils forferont Icf- 
diâcs denrees par la manière que dclfus câ diâ. 

lté, lefdiâes matcliâdifcs qui ferôt vendues en ladiâe ville, G lu les mcinehors du Royaume,its 
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fkyetont audift fermier ladiâe impofidon de fix deniers feulement. 

ltcm,aucas que ladiâe impofition auroit cours en ladiâevilledc Cliaalons pour le Roy, lî toR xil. 
ou'eUe y aura cours,Icdiâ termier ne la pourra plus Icucr fur les marchandifes que Ion y mcncroic rerne <)< 
dcDUis que fordonnance y feroit faiâc,mais le droiâ qui luy en apparcicndroir & dont il pourroit 
irtrormer fu(iifammcnt,luy fcroitrabbatudelafermedudiâChaalonsilaquelIccIl&fcrabaillee rut. 
àpartpour celle caufe ou il fera quitte de Iadiâeferme,fimiculxluy fcmble,cn tendant loyal com 
pte de ce que rcceu en aura. 

L’an mil trois cens quatre vingts & dou 2 c,le vingthuiâicfmeiour de May,fut ordonepar met 
feigneurs les gcneraulx.c’cft i fçauoir monfeigneur rarcheuefque de Sens, & Guillaume Brunei, 
prefens maiflre Pierre de Lionuillier,& Florent Brunei côfeillersduRoy.en la chambre des aides, 
que ce prefent roolle ou indruâion foi t cnrcgidrce es regiftres de ladite chambre, auecce qui cil 
d’ordonnance ou addicion,couchantl’impolitioniorainc. Ainfi ligne, B. Liiotte. 

OT^D OTi 'N A'N C E DE NOS S E I E LES 

g;ncrau Ix fur f wipolmou foraine. 

’£ S T l’ordonnance & prouiGon faiAcparles gcncraulx confeillers , fur le faid des 
K aides ordonnées pour laguerre i Pierre Hardy bourgeois de Roucn,otdonnc cômif 
" faire general à foy prendre garde à Rouen, aux fraudes qui pourroyentedre commi- 
fes & faiâes au Roy nodre lire,fur le faiâ de foh impoGtion foraine qui ed cueillie te 
leucc à Paris,lefquellcs fraudes font commifcs,li comme Ion diâ, par pluGcurs mar- 
chans menans te palTans vins St autres marchandifcs,tant par la vicomte te diocefe de Paris Std’ail 
leurs , comme aual la riuicte de Seine iufques audiâ lieu de Rouen , Stdeqnoy lefdids marchans 
baillent caution au receueurdcladidc impoGtion foraine à Paris,8t donnent à entendre que lefdi 
ôes dentees & marchâdifes font ou feront defeenduesaudiâlieu de Rouen,pour les y depofer ou 
vendre , enfaifant faire refeription audiâ receueur de Paris , pour recouurer la caution qu’ils en 
ont pour ce baitlc,8c depuis le font recharger le mener en vailfeaulx, pour mener en Flandres,ou 
ailleurs ou Icfdiâcs aides n’ont aucun cours. 

Premicremcnt,quc les perfonnes que Icdiâ commis aura ordûnccs foubs luy, auront pouoir te Article 
puiOance d’arreder toutcslcs denrees Sc marchandifes quiferont tenues auRoy nodrediâ Gre en premier 
ladide impoGtion,pac la manier; qucconticnt l’indrudion furce faidc,& qucdcccqui auraede 
arredé ncfoit faiâcdchurancc,iufqucs à ce qu’il appairc du conge St defeharge dudiâ commis. 

Itcm,que les débats Stproces qui n’aidront àcauic de leurs denrées St marchandifes quiferont ij< 
arredees par Icdlâcommiflaircou Icfdids commis,par la dénonciation dudid cdmiirairc,foycnc 
demenez pat deuant les cfleuz à Rouen , St ailleurs ou il appartiendra , par le proc urcur du Roy, 
nodredid Gre,St aux dcipens d’iccluy feigneur. 

Item , que tous ceulx qui deuront ladidc impoGtion à caufe de leurs denrees St marchandifes iij. 
qu ils feront tianfporter hors du Royaume ou es lieux ou Icfdides aides n’ont cours, foyent tenuz 
de payer la Gamme qu’ils pourront deuoir au receueur à ce ordône,c’ed à fçauoir par Pierre beau- 
corpscontreroollcur du grenier de Rouen. 

Item,ed ordonne que ledid commis puilTc prendre falaire pour faire les referip tions,c’ed à fça iiü. 
noir douzedeniers tournois pour refeription. 

Iccm,que tous ceulx qui maintiendront qu’ils ont eu intention d’enuoyer leurs denrees au roy- v. 
aume ou es lieux ou Icldides aides ont cours,foycnt tenuz de bailler bône St fulGfante caution au 
did commisde rapporter certiGcation St refeription des lieux ou lefdidcs denrees ferôt menées, 
dedanscertain temps raifonnablc,qui fur ce leur fera ordonne par ledid commisiSt qu'iccliiy ter- 
me palTd, ils feront contrainds à payer ce qu’ils deuront de ladide impoGtion,tout ainG que G IcG 
dides denrees cdoyent menees hors duroyaumc,ou es lieux ou Icfdides aides n’ont cours. 

Item , que G aucunes denrees font trouuccs cilrc menees fans acquid depuis celle ordônancc, Fi. 
te le cry ou publication d'iccllc , que ceulx A qui feront icelles denrees en foyentpuniz d'amende 
arbitraire pat Icfdids gcncraulx,ou par Icfdids cGcuz. 

Itcm,quc ledid commis nefoit aucuncmcntapprochcnc contraind du procureur du Roy.ne vii. 
d'autreà faire amende de ce que nonobilant ladide commifsion il tient à prefent dcsfcrmesdu 
Roy,comme quatricfmc,dont les licrccmcns St doublcmcnsfont palfcziSt auûi des impoGtions, 
que pour cede prefente année feulement il les puilfe tenir. 

ltem,cll ordonne que ladide impoGtion fera de douze deniers pour liure , ainG comme es au- viii. 
treslieux horsdcParis,St que l’argent en foitbaillcau receueur general dcfdides aides. 

ltc,cft otdôné qu'en l'mllruâiôdutcccueurdc Roué de l'impoGiiô foraine,que la recepte qu’il ■’c- 
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en fera ou aura faiac.il la fignifié & face fçauoir au commis fur ce ordonnd,& de quelles deurees, 
combien d’argent, 8: de quelles perfonnes il aura receu. 

X. Iicm,& aucc ce, que des cautions qui auront ede faiâes deuers le receueur de Paris, dcfqaelles 
Rcfciiption Ics matclians voudront auoir tefetiption à Roucn,pout recouurer la caution qu’ils auront baiilee 
atomioo ^ pjri$,icculx marchas foyent tenuz de laprcndredudiâ commis te dudiâ reccueur,8r nond’au- 
“““"■jjj tres,à fin d’auoir la vrayecongnoilfance des denrées te marchâdifcs par culx amenées audiâlieu: 
Qmtttncc te auront pour chacune refcription chacun douze deniers tournois. 

«luiairedi- l[cm,lediareccucurpourchacunc quittancc,quatrc deniers parifis. 

^ liem,e(l ordonne que Icdiid commis, les gens , & tous ceulx qui de par luy feront commis à ce 

’ fairc,lby ent en la fauucgardc du Roy.îc quelle foit publiée fi mcflicr cd. 

Donne à Patis,lc huiclicfme iour de Ianuicr,l’an mil trois cens quatre vingts dixhuiâ. 

D ECLAKATIO N TO yCH A NT LES ASiORTISSE- 

mens des héritages mldes mûriers à gens deglife, 

H Ource que es ordonnances Royaulx faiaesfurlefai^b des rachapts des rentes con- 
diiuecs fur les inaifons afsifcs en la ville te faulxbourgsdc Paris ,& autres lieux cir- 
conuoifins,donncc5 le dernier iour de luillctjl’an mil quatre censtrérehuiâ, au pre- 
micr article d’icrllcs cdcontcnu,que toutesles maifons te héritages afsifes en la vil- 
le de Paris,8c es faulxbourgs d’iccllc,àquclqucs pctfonnagesqu'cllcsapparticnnent, 
foyent cgliles collegiales ou autrespetfonnes: les proprietaires d’icelles maifons 8: héritages qui 
font à prcfcnt,ou qui feront pour le temps à venir , pourront racheter Icfdides rentes , c’ed àff a- 
uoir du dcnicr,douzc denicrsiSc en vn articicenfuyuant ed contenu qu’cfdias rachapts ne feront 
Q^flion. point comprinfcslcs rentes deuement amorties.On peult faire vne telle quedion , c cd à f^auoir 
comment 8: en quelle manicrcon doibt entendre qu’vne renteed deuement amortie : te que par 
ccquedcucmcntfccaamortie,cllcnedoibtedtediclc racheptable.Et aufsi ncpuillcnticcllescgli 
ics ou colleges edre contrainâs par le procureur du Roy , ne par les autres proprietaires d'icelles 
maiibns te héritages , les mettre hors de leur main par default d'amortincmcnt . Pour l’entende- 
ment 8c déclaration de laquelle quedion cd àmondrer. 

Premièrement quelle chofe cil amorti(rcmcnt,&: quel proffit il emporte à celuy àqui il cd faiil 
te odroyé,8c quel dommage à celuy qui l’odroyc.Ei Icmble que Ion peult ainfi dire. 

AmoitilTc- Amortiil'cmcnt cd conge te odroy quefaia vnchacun iudicijr à college ou à gens d’eglife, de 

tenir aucun héritage en leur main àpcrpctuitc, fansec que par iceluy iudicier , ne par autre ayant 
«on. ° caufe de luy, ils puillent dcllors enauant edre conttainâs à le mettre hors de leur main . Et pat ce 
appert que c’ed héritage amorty , aumoins tantcommelcdia héritage demourcraen la main de 
ladiac cglife te college Sc non mie incommutablemcnt. Car Ion tient que fi le roy , ou autre iudi- 
cier ayât quelque cglife ou collcge,amortid vnerente ou héritage; 8c depuis icdiaamoniircmcr, 
icelle tente ou héritage par efehange ou vendition change main , icelle chofe demourcra non a- 
AmortiiTc •’iortie.Dcccdc prcfuppofirion,f’cnfuit cccortclaire, qu’aiiiortiircmcntcddcfaiâ,8L rcquiritur 
meni^de adadmortifatîoncm aaus,c’ed conge 8c oûroy que faiâ aucun iudicict,8cc. Etn'cd mie vne toile 
fais. - rancc,paticnccouncgligcncc,commelondiroitd'vndcbtcur, qui par laps de temps & négligen- 
ce de loncrcaiicicr acquiert prefeription 8c franchifc de fadcbtciquia ncgligentiacreditoris nihil 
ponit.ncc ed fadi. Autre choie fcroit fi le crcacicr palfoit quittâce àfon debteur, 8c failbit paâion 
aucc luy , de non pctcndoicar telles quittâces oupaâions font de faid. Ainficd il ànodre propos: 
car amorti (lcmcnt,qui cd conge 8c «aroy d’aucun iudicicr,8ec.rcquicrt le faia dcccluy qui amor 
tir: 8c fault qu’il luy en baille Icttrc.Ce prefuppofe femble,foubs corrcaion,8c pour ouurir 8c clari- 
fier cede maticrc,quc Ion y peult mettre troisconclufionsoupropofitions telles. 

AinoniTc- La i.qu’aucunc chofe n’cd8c ne doibt edre tenue ou réputée pour deuement amortie du Roy, 
fi cl le n’cd amortie,8c par les lettres enformede chartre. 

«cidedar La ij.qiic la chofe amortie du Roy,8c patfes letttesen forme de chartre, n’ed mie deuement a- 
'''• mortic ii la chartre n’cd expcdice en fa chambre des comptes. 

Ainnnitre- ii) par quelque longueur de teinpsque gens d’cglifc,collcgcs,ou autrcs.aycnt tenu te poife- 
lucnincrac dc aucunc rcie ou hcricage,fans auoit eu du Roy, lettres d’amortiircmct expédiées en la maniéré 
Picfcj''u 3 ed,ils ne pcuucnt auoir acquis prefeription contre le Royitcllcmët qu’en icelle rente ou 

’ héritage foit ou doibt edre tenue 8c réputée deuement amortie. Et ces trois conclufions prouuccs 
8C demondrecs,apparoidra aifez folution à la quedion cy dciVus propofee , 8c tout foubs correaio: 
car mon intention n’ed mie de ibudenir pertinaccmcnt Icidiâcs propolîtions : mais les ay mifes 
feulement pour ouurir cede matiere.Quant à la première concIuiion,qui cd telle, qu’aucu ne cho 
le n’cd,nc doibt edre tenue ou reputeepour amortie, II elle n’ed amortie du Roy ,8c par les icttrcs: 
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en forme de char trc ccfte concluCon ou propolicion contient deux poinâs. 

Le premier, <{u'aucune chofe n’ell , ne doibt eftre reputee pour deuement amortie , Ci elle n’ell a- 
mortic du toy. 

L’autre poinft,qu'auat que la chofe foit tenue pour deuement amortie, il fault que ledift ^or 
tiffement foit faia par la lettre ou cliattre du Roy. 

Quand au premier poinâil y peult eftre pctfuadc ou demôftré en deux manieresd’vne par rai Roya ioîa 
lon,8£ l’autre par ordonnancesRoyaulx. Parraifon peult eftre monftrc en cefte mamerc;Aucun 
ne peult ou doibt,felon droiû & raifon.perdre ce qu’il a en la chofe, ft ce n’eft de fon grc ou côfcn cd ibaRoy. 
tcmct,ouparfafiultc &coulpe. OrcftainfiqueleRoyadroiaen&furtoutes Icschofcsqui lot 
en fon Royaumeiïc par confequent il ne peult & ne doiht perdre le dtoift qu’il y a, fans fon gré & ' - 

confentemenc,ou parfafaulte Sccoulpe.Oreftainfiqu’amortiflcmemeftvndroiaqu’aucunaen 
la chofe qu’il amortir : comme appert par lafuppolition delfufdiâe . Dont ne peult aucune chofe 
eftre tcnuc,rcputec pour deuement amortie, ne le Roy pourroit,pour quelque amortiHcment.pec 
drefondroiaqu’ilaenicelle.fiellen’eftamortiedcluy &qu’ilIuyaitdonncfonconfentcment. 
Lamaieur decefteargumetation n’eft de droift:mais la mineur.c’cft afçauoir que le Roy a droift 
en te fur toutes les chofes qui font en fon Royaume, appert alfez.Car premiercmct(commc dit la cliof«,uaiii 
loyRsmmafont principis.c’eft i fçauoir.quatum ad fuperioritatem vel protcClionem:Secôdemcnt 
poutmieulxentendre fe peult ainfi declarer.il eft chofecenaine que toutes les feigneuries, terres aïon. ^ 
rentes 8: poffdsionsquelfconques eftas en ce Royaume,fi elles ne font tenues amorrics,ou ayent 
efté alfranchics par aucun priuilcge,font tenues Sr mouuât du roy en fief, ou en arricreficfcn ccii 
ueouarricrecéfiue.Etcn quelque maniéré quelles foyenttcnucs,n’cftpomtdcdoubtequclc Roy 
ait droiâ ou proffiticar fi la choftfeft tenue nuement en ficf,ou en cenliue du Roy , il y a droiû de Une. 
lod5,vcntC5,cenfiue,amende,relief:rachapt te quint denier,felon la manieredu cas, & quand il ef 
cher .Et femblablemct fi la chofe eft tenue du roy en attierefief ou arriercccfiue,il n’y a aufsl point 
dedoubte qu’il n’y ait ou puilfe auoir droiâ ou proffit en maintesmanieres.Carlilevalfalqui tict 
do Roy 15s moyé,ne faiâ lo deuoir enuets luy,le Roy le peult mettre & afsigner fa main au fiefdc 
fon valTal : te en tout ce que dcluyefttcnuen relief au cenfiuc,arrieteficf ou arricrecéliuc.Et déc 
puisq le Roy a droiâ à toutes les chofesqui font en fon Royaume , tât par la manière que diâeft 
comme pour caufe de confifcation,& en pluficurs autres maniérés qui fetoyent lègues à reciter: 

& ne peult perdre fon droiâ,fans fon gré te confentcmcr,ou aumoins fans fa faulte ou couIpe,câ- 
me d eft allez monftrc.il fenfuyt que nul peult amortir deuement en fon Royaume:&nc peult au 
cune chofe eftre diâe deuemet amortic,ficllc n’eft deuemet amortie duRoy.Car fi le vafial du roy 
pouoit deuemetamortit fans le Roy,il oftetoit au toy parce moyenfes droiâs delTufdiâs,fans fon 
gré &conrcntemct,8: fans fafaulte ou coulpe,qui feroit cotre taifon, corne diâ cft.Et n’eft pas de 
mcrucille fiyn prclat,vn feigneur tcporcl ne peult deuemet amortir au prciudicc du roy,& fans fo 
confentemeticar amottiifemct eft quitta tiô te remifsiô de fon droiâ, côme diâ eft. Et 11 vn prélat 
ou xaiTal du toy pouuoit dônet. S: amortit fon tcporel,ou anionir celuy deton vallal,n’y a poît de 
doubte qu'ils fetoyent moins puilfans à faite te prefter au roy les dtoiâs te feruiecs que tenuz luy 
lot de faire . Et fi Icschofes eheoyet en rcgale,en relief ou rcdeuâcc ouuerte enuers le roy,fô,pffit 
en feroit moindre,®: en côclufiôpourroit eftre nuhcar fi fimplcmctils pouoyét amortir aupreiudi 
ce,& fans leconfentement du roy,fi pourroyct ils finablcmct amortit la totalité de leurs tenemes 
par patties:quiaquod eftde parte ad partem,idé eft de toto ad totû.Et à ce propos eft piccafaiâe 
rotdônance du toy,qui dit,qu6d no licet eis aliquid facctc,per quod feruitia fua poil'cnt huiufmo 
dl procelfu teporis defraudari . Et que dirait on cTync eglifc qui auroit efté fondée par vn des rois 

de Frâce,ouautrcfcigneur du royaume, &douccdcbeaulxdroiâsfcigncuriaulx,&:thargccdc plu 
fieurs feruiecs pour l’ame du fôdatcur.dc fes ptcdeccircurs te fucceficurs, te aufsi d’autres leruices 
temporels, lcreuenude laquelle eglifc feroit principallcmcten fcruitudesd’hômcs&dcfcmmcs 
& de corps,& en prendre l’argent. Certes il n’eft aucun de fainentendement quideuft dire que le pmlifjire 
prélat le puilfe ainfi faite , 8: que lediâ aHranchiiTcmct vailc 8: doiuc tenir au prciudicc du roy,dc drê'ia 
ladiâe fondation,®: fans lecommandemcnt du roy..Semblablcmcnt peult il 8: doibt eftreentedu fcifm«i.i. 
en matière d’amortiflement,®: que tels amortificmens ne pcuucnt 8: ne doiuct fottir aucû effeâ, 
au prciudicc du roy. Et encore peult eftre monftré par auttcraii'on te fimilitudc.il eft notoire que iHirriepiini 
livn valfal,fans le côgédc fon fcigneur,charge fon ticf d’aucune rcte,ou autre chofe,8: le valfal les 
forfaiâ:en ce cas le feigneur de qui la chofe cftmouuantc,prcndrafonficfplcincmcntlànsladiâc N.i„;p«,i, 
charge:Et qui plus cft,fi vn valfal tenât fon fief auRoy auduché dcNormâdie,chargc fon ficfd’au 

cuncrentc,fanslecongéouconfcntcmcntduRoy,ladiâcchargccftincôtincntacquifcau Roy, 
pour caulê delà charge de 6cf,fuppofé qu’il n’y ait point de côfifcation.8: p plus forte raifon levai' g"oi«’ 

£ü en amortilfant ce qui eft de luy tenu, ne peult faire pteiudicc auRoy, qu’il ne puifle contraindre 
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le polTcircur de la chofe parfon vaiTal amortie, &la mettre hors do fcs mains par defaalted'amortif 
rcmcnt,ic en prendre confifcation,G elle y efcheoit & par ainü n’cft pas choie deuement amortie, 
û elle n’cll amortie du Roy. 

OiJSoâni ltpm,& ainfî fe peult la proportion deuantdiâeprouuer & monllrcr par ordonnance & inftta 

<lc|»tUnict par ordonnâceSt Inftrudion Royal faiâedu temps du Roy Charles fixierme, la 

viii.de May, l’an mil trois cens foi xâte St douze,enregitlree au foixantc ic douxiefme fucillet des 
ordonnances de parleméi,laquelle ordônance e(l contenue en vnc claufe , dot la teneut cil telle: 
AanmiTe- ité^au Roy fcul & pour le tout appartict amortit en fon royaumc,à ce quclcschofespuiOctedre 

uMi'îuior. diâes amorties. Et fuppofe que les barôs ic autres feigneurs fubicâs du Roy amortiQcnt,pour tac 
côme il leur touchc,&qu’c(l ton u d’eutx: toutesfois ne pcuuct,nc doiuct les chofes p culx amorties 
auoir cftea d'amortiircmct,iufqucsàccque le roy les amorcilTe:mais peult le roy faire côtraindre . 
les polfcircurs à les mettre hors de leurs mains dedâs l'a, 8c icelles mettre en fon domaine, fils ne 
le font.Or venons à môllrctlc deuxicfmc poinade noRre première propolîtion: c'cRi fçauoir q 
l'amortilfement du roy n’cft pas deucract faia,f il n’cft faift par fcs lctttcs,cn forme de chartre: 8e 
Memoircfu cc pcult cftrc Icgcrcmcnt monftrc par raifon,ftiIc 8c vfage. Par raifon ce peult on môftrcr en telle 
g*!*' manière. Il eft chofcccrtaine,cômc lesfagcs Ictcfmoigncnt,8c chaeü le voit en foy par expcricce 

que la mémoire de l’héme cft moult fluxiblc,8ctoft dccourablcicarles chofes vcucs 8coycs,legere 
mcnt,fc départent delà memoirciSc en lieu de cc y entre ignorâce,qui cft mere d’oubliâcc,fi le ro 
mede des lettres 8c d’cfcripturc n’y cft adioufté.Pource dit Iftdorc en fon premier liutcdcs etymo 
logics.au chapitre des Icttrcs:qu6d vfuslitctarum repertus cft propter memoriâ rcrum vifarumnî 
ne obliuionc fiigiât,Iitcris alligâttlitcrx nâque funt indices rcrum 8c ligna verborum . Si cft il doc 
trcfcôucnabic chofe file prince donne 8c oaroyc aucil amorti û’ement, qu’il fois mis 8c re'digépac 
cfcript,ad perpétua rci memoriâ. Et côbicn qu’il foit de petit proftit 8c gcneratifdc troublcsSc pet 
plcxitcz.pat don.oaroy ou aducrtilTcment faia par le prince de difcufsion,8c congnuilTance d’ico 
luy.dcmourcroit feulement es oreilles de tefmoings de petite value 8c vic,qui prefent auroyentefté 
audia oatoy faite. Et certes humaine fapiccc y auroit petitement ouurc,li elle n’auoit trouué autre 
rcmcde:mefmemctPrincipc;q ms cft,8clcxanimatain tctris,quiqin pcaoris fcrinioiaragcftaOlàe 
pc iuris Icgû q fallit obliuio atq faai.Et pourcc a prudéce humaine tcclfagcmct ouurc , quâdcllc a 
pmicrcmctcrouuc l’vfagc des lcctrcs8ccnartrcspourtcUcchofc mettre cocfcript,8c obuicraux ic5 
ucnics dcirufdias.EtcncnfuyuâtlaqIlc,puiliôtrouuccphumaincprudccc.'8cdctoui tépsaumoins 
de tel 8c li lôg teps qu’il n’eft mémoire du côttaiteieft garde 8c oblcruc q telles grâces 8c amortilTe 
més.quâd oaroyccs fot par le roy,iI lescômandcà vn defes notaires qu'il les rédige p cfcripr,puis 
Gficnda le ûgnc dc fô fcïgmanucl;8c pour plufgrâd tcfmoignagc de vcrite,y cft mis 8cappofc lefccl du roy 
^"Idcêi'a” O Orvoyons doncfi celle prudence humaine,iaquelle enfuyt vfage 8c ftile, a point plufl'agcmcnc 
feCTcuiie ouurc de trouucr tclsamortilfcmcns.Sc foyent rédigez par cfcript.par la manière que dia cft,quo 
.juilcircdi. Hlachofcfuft demouree es oreilles feulement dccculx qui prefcnsauoycnt elle aufdias amortif- 
gepirefciipt oatoyer,8c nous trouucrons quoy, 8c qu’à peine pourroit on miculx faire: ic tcgardôs par 

tous les poinas.dclfufdias.dcquoy vn chacun fen 8C profGtc. 

Premièrement, la chartre cft dc fl longue duree, que f clic cft bien gardee,ellc dure mcrucillcu 
fement 8c long temps fans cotruption:8c li par trop grâd cours dc temps elle empiroit, on la pour 
roit rcnouucllcr par le princcqui pour le temps fcroit;8c y feroit aufsi grande foy adioufteeen cas 
comme quand premièrement fut oaroycc.En celle chartrc,pour la certitude des chofes, cil ex- 
prime 8c efeript premièrement ic nom du roy qui ottroyc,lcs manières ,lcs caufes 8c conditions, 
CluiiTn & commcnt,8càqui il vcult la chofe eftre amortic,l'â dc la natiuite noftrcfeigncur.l’andcfon règne 
rfu" *'tnt ^ zuquclcc fut oaroyc. Aptes cft mis 8c foubs efeript le nom 8c ligne du notaire royal,qui eft deli 
’ grandcdignitc,cfficacc&:vcrtu,quctoutainfiqu’auxcfcriptsdcsquatsceuâgcliftcs, 8cdccliacun 
d’eulx on croit plaincmcnt des faifts &: dc la doarinc dc noftrcfcigncur Ic^fclirift , tant comme 
NotaiictSc il conuctfa en terre aucc les hommes. Aufsicroiton 8c adiouftc Ion foy plainicrc aux notaires roy 
aulx 8c à chacun d’eulx dcschofcs qui co mmandees Icuronicftcdc par le Roy. 
vili,feni« Aprcs.ccfte chartre cft tefinoigncp le châccllicr.q en la marge d’iccliccmbas efeript 8cmctde 
^ leckaccl n, jjn çc mot.Vifa.Ec apres y cft mis le las ou corde de foyede plulicurs couleurs, 8c en certaine 
quâtitédo fli dvnc couleur 8c dautrc,pour obuicraux fraudes qfepourroyentfaire par ceulx qui y 
vouldroyét met rtc faulx féaux. Et apres 8c dcrnicrcmêt y cft mis le grâd fecl 8c côtrcfeci du roy,au 
Scdilarsji, ql grâd Iccicftcmprcîac la flguredu roy 8c fa maiefte royallc,far.ourôncfurfonchcf8clc feeptre 
royal en fa maî,ou auctcmct,fclû ce q le roy f’cft voulu faire prefenter en fôfcchfcs armes aufsifôt 
deuâtSe dcrricrc'.Sc fi y cft fon nô,lc cilicc8cIacircôfcrcccdudi£tfccl.Lcfqucllcs chofes ainlifaiClcs 
dcmûftrcnc clcrcmct que le roy vcult lors IcdiCl amortilTcmcc auoir Sc fottir plein circft,&: non au 
trcmct'.carcômc dift cft,la chartre y cft prcmicrcmét.cn laquelle il parle 8c cccordc fon oftroy.Lc 
flgnc du notaire y cft, 8c le feel, auql eftempreiafte le né 8clcs armes du royifon vouloir 8c iotction 
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cntootesles ceuum.qd^miculxfaircrcpculc.EcenconcIunony cftlacordedcroyequiliercm- 
preioAe du corps du roy.aufsi aucc (i parolle,pour môllrcr que paiolle de prince qui cft ainfi licc 
doibc eHre obreruee & à coufîours tenue, fans enfraindre.Ec ccquediâeft, fuffic.foubs correâion, 
pour monllrer que ramortiflemenc du roy n’cft pas dcucincnc faiâ,l'il n’ellfaiâ par Tes lettres en 
forme de chactrc:& parcôfequcnt fufdt de la première côclufion delTusproporee.qui ponc qu'au 
cuncchorc n'cft & ne doibt élire reputee pour deuement amortie , C elle n'cll deuement amortie 
du Roy,& par fes lettres, en forme de Chartres. 

Lafecondcconclulionoupropolitionelloit,quclachofcn’ellamortieranslcroy:&parfcs 1er- amort/ar. 
très en forme de chattre n'cll deuemet amortie,!! lachartre n'cll expédiée en fa châbredes coptes 
Et cefte cocluCon ou propolltionfe pcult môUrcc par raifon &par ordûnances ou inllitutiôs Roy jêuSpiciT 
aulx.Prcmicremct par raifon.Et pour ce mollrcr,cll afçauoir,comme did cil dcirus,quc le roy en 
amortiirat pen firquitte les droiâs feigncuriaulx qu'il auoit en la chofe qu'il amortit. Et pource a il 
bicaccoulumd pour raifon de fon intcrcll, prendre financcimcfmcmctparauant l'an mil quatre 
CCS vingtdeox,au mois d'OâobrciAuqucltéps lcRoy Charles lixicfmedernicrtrcfpairc'(qucDicu 
abfolucjfeit Ton ordonnancc;& ordonna que d'orefenauât toutes perfonnes, de quelque cllat ou 
côdition qu'ils folTcnqqui vouldroyct impcircr & obtenir, impctrcroycnc ic obtiedroyent de luy 
fes lentes d'amonilfemens d'aucunes tcrrcs,tctcs üc po(rcfsiôs,fcroyct tenuz deluy bailler &: bail 
leroycnt rcaumentSc de faiâ,auant la vcriiîcatid te enterinemet de Icurfdiâcs lettres, au proflît& amamlTc. 
accToiflemcnt defon dommame,la tierce partie d'autant comme vauldroyent & môceroycnt les 
rentes & polTcisiôs qu'il leur auroit amorties ou amortiroit,cômc diâ clldaqucllc tierce partie ils 
leroycnt tenoz bailler te afsigncrcn rentes & poil'cfsions afsifesfoubs le roy t( en fa tccrc,feigncu 
rie te iullicedâns moyen,câmcplufaplain ladiâc ordônancc le câticnt.Et aufsi ell à fçauoir qu'au 
cuns amoitiircmcnsontelld faiâs par les cois de France, pour fondations d’cglifcs ou certains fcc 
mccspouceuIx,&: de terres ou feigneuries de leurs dommaincs & limites déclarées es lettres d'a- 
mornlrcméqcommc de telle terre ou telle fcigneuric,cn quelque valeur qu'elle full, ou peut ellre 
ou en telle raleur,& lufques d telle fommc,ou fans finance. Aucuncsfois pour autres que pour lel- 
diâsrois de Frâce,&de dix ouvingt liures plus ou moins,qui lot declarez:& aucuncsfois de vingt, 
xl.liures,cét liures,plus ou moins,acquifcs ou àacquccir fans ficf,& fans iuflicc,ou en fief S^iullice 
lâns aucune ebofe declarer,4i: en plufieurs autres manicres,qui feroyet longues à declarcr.Cc pre a 

luppofé,cll d monlltcr qu'en quclfcôques des manières dclTufdiâes.ou autres, l'amorciircmét loïc 
faiâ,il côuiét de ncccfsitc dicc,auât qu'il puiiTc forcir (6 circâ, qu'il foie expédie par ladiâc cliâbre 
descomptes.Et prcmicremenqque le roy vucillc fonder vne cglifc ou autcecollcge pour luy,& le 
Tueille douer d'vne terre ou baronnie de fon dômainc.aucc fes appatccnanccs &dcpcdcnccs quel 
conques,en quelque valeur qu’elle foic,&tansfinâcc.In quo cafu minus vidccurellc dubii, le que 
foc ccle roy baille fes lettres d’amortiircmcnt.fi côuicnc il dire nccciraircmcc en bûne raifon qu’a 
liât quelles ayenc aucû eircâ,cllcs doiucnt dire expédiées parla cliâbre des câpres premicrcmcnc 
car celtes lettres faddrclTcnt d eulx.Sccundù,il conuient que les gens dcscôptcs mandent au bail 
lif&receueurduUeuouladiâcbaronniecllafsifc, que Ion lailfc ladifle eglifc ou college ioirdc 
ladiâe baronnieiS: que lediâ receucur en face metion en fon prochaincompte:&: Folle d’orefen dumlire 
auancdeladiâe teccptc.Tcrtiô,la chambre dcscôptescll le droift rcgillrc & répertoire du dom- ■>« comp*» 
naine du roy.Etli vne telle lettre n’y clloit regilltcc,&: au temps aducnirclloitqucllion cornent 
ladiHebarânieferoitoIlccdu dommaine du roy,& n’en ff auroïc parlcr,quc fcroit vne chofe hon Koj. 
teufc.Quattà,Ieroy ne pcult pas fçauoir la nature de toutes les lettres le feigneuries defon dûmai 
nedl pourroic celle choie donner,qu’il ncpourcoic ne vouldroic mettre hors defon dominainc,l'il 
eneiloicaducrtyicarle roy apluficurs terres le feigneurics,qui par pniiilcgcsnc pcuuct 8c ncdoib 
oent dire mis hors de fes mains ne de la courône de Frâce: le de telles chofes doibt la châbredes Jôi. 

comptes aduertirlcroy,quand le cas y cfchct.Quintàcar les ordônanccsroyaulx,vfagc8c llilcno Hume dire 
toircment gardez en lachâcdlericdcFrancc,&:dl'audicnce,aucunestclIcslcttrcs,commcamor 
tificmcns,legicimacions,nobilicacions,manumifsions,£c autres fcmblables,doibucc dire, Scontac compta, 
couflumcdlreenuoyccs ou portées en ladiflc chambre des coptes par l'audiccicr,ou aucrede par 
luyi&Ulcc en doiucnt les parties venir requérir l’entérinement. Et quand ilsrcquierét,& elles Ibnt 
railannables,<c les parties ont fine au roy de fon droit, elles font cxpcdiccs,ou finon elles font recc 
nues le demeurent illcciEt encore y en trouucroic on deux ou crois coifres picinsde telles lettres 
qui onc ne furet expédiées: Et fi elles culfcnt elle dehurccs aux pauics à l'audiéce le aufsi fans les 
porter en ladiâc chambre,ils les euffent gardées en leurscoffrcs,& par longueur de temps eulTcnc 
maintenu icelles auoir forty leur eifcfl.Et mefmcmcnt du roy Charles cinqicfmc fçachât Icfdiâcs 
ordonnances, vfage 8dlile,qui auoit entendu, que cotre lefdiâes orddnanccs maillrc Eullacc de 
Mortant audiencier, & Ichan dcColübiers contrecooUcur,parvcçtu de certaines lettres clofcsou 
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“tremcnt, ayent de leur volÔce dcliuré àmaiftre Ichî paftourel,Iors prefidetlay de la chabre deS 
leur de ctuo compccs,& à foQ gCDdre,ccccaiiics lectrcsde nobilitation,fans les porter en Jadiâe chlbre en re^ 
îrilT»*™' P""' «Pprc'nent Icfdias audiencier 8c conireroollcur:8c leur défendit les Ictrres dône’es.l'ail 
nVookcn. quatre cens Ix 8c huift.le vingtuniefme iour de Iuinet,quc plus ncfeiffênt.mais portaiTenttou 

ladiae cliambre des comptes, fur peine de recouurer fur eulx la finâce que de- 
uroyût icelles lcttrcs,commeileft regiftréauliure.D.fo.quatre vinçts treize.Parces raifons,8ctoU 
tes autres que Ion pourroit amener, qui fubtilement y vouldroit peler peult on raifonnablemét di- 
re 8c maintcnir,quaucasdeiruspropofc:c'eftafçauoirquâd le Roy veultfairevnefondatlon pour 

foy amortift ,les lettres de fonement ne ^euucnt ne doiuen t fortir cffea.Etpar ce C elles font expo 
diees par ladiae chambre des comptesu plus forte raifon peult on dite que pat les autres maniè- 
res d'amotcilfemcnt dclTus toucliees-.c’eft àfcauoitquand le roy amortit vne terre ou Heritage eii 
certaine valeur, en ficf.cn bafic iullice.foubs certaines conditions de rcferuations.cn baillant finâ 
cesou payant le tiets.fclon les infttuaionsitoutes lefquclles chofes chcct en difcufsion 8c côgnoif 
fanccdccaufcsitcls amortiircmcs 8c femblables nepcuuét fortir aucun cffca.iufques à ccquctout 
ce foit congncu,8c que les lettres foyent expcdiccs en ladiae chambre . Et c'eft tout cler a veoir i. 
cculx qui vouldroyct faire pat toutes les manières des amortilfemés deflus touchez 8c autres fem 
blables.Et parce que diac^.alfcz fcmblcdc môftrctlafccôdc conclùfion, qui contient q lachofe 
amortie du Roy,8c ce par lettres en formes de chartre.n’cft mie deuemet arnottie.fi la chartre ne 
cil expédiée en la chambre des comptes.ou par autres à ce commis 8c députez de par le Roy Car 
les rois deFcâcc ont aucuncstbiscômis 8c députez trois ou quatre notables perf6nagcs.furlcfaia 
de leur dômainc.iufqucs àdeuxou trois ans,8clcuront donne puilTancc de vérifier & expédier no 
bihtations.manumilsions.lcgitimations.amortilfcmcns 8c autres lettres qui deuoyent finance- 8C 
amoitlir.- commifsion failhc.cftoit tout ce quauoycnt faia.renuoyc 8f porcé en ladiae châbre des côm 

mrnt ne Te ptcs.Et pourcc cftcntcdu que cc quepar Icfaias commisauoit efte faiden cefte maricrc d’amor- 
preferipteS- ciircmcnt.lcroît Bc foic de te! clFcd, comme fi faid auoit efte en ladite chambre des comptes. 
preCcription Relie maintenant à demonJlrcr 8c cnfeigner la troilicfmc & derniete portion.qui ell telle! Pat 

Bcomtpoït quelque longueur de temps quegens d'cghlc.colleges ou autrcs,aycnt tenu 8c polfedc aucune rcil 

‘'critage fans auoir lettres du Roy damottiircment. expédiées en la chambre des comptes 
BomlTcoiâ ils ne pcuucnt auoit acquis prefeription cotre le roy , tellement qu’icelle rente ou héritage foit oiî 
doibt élite tenue ou réputée deuement amortie. Et cc peult dire monllré en pluficurs manières 
Premicrcmet,car côme dia ell dcuat.amortiiremct cil de faia-.acnc peult aucune chofe dire di 
ac deuemet amortie, fi elle n'cll amortie par lettre du roy expédiée en fa châbre des coptes corne 
diacauoutcslclqucllcs chofes fontdc faia, 8c ne met on prcfcriptiôcn aucunechofe dcfaia cô 
tre celuy cotre qui on prcfcriptiquia pfctiptiocll iuris 8c non faai.Dontprcfcription ne peult acq 

titd amortiircmcnt.Secôdcment,catluppofcorcs,fâstiencofcirer,quegésd’cglife, colleges ouau 

très peulfentpprefcriptiô acquérir droia d’amottiircmct; toutesfois feferoit es casou iltauroycc 
en bonc foy,& nôautrcmcnticar félon les fainas canôs(fclon lefquels gens d’cgiife.qui font gens 

decôfcicnce,fcdoiuentreiglcr)malzfidcipoirdrornullotcporeprcfcribit.Orontlesgcnsd’cghfe 

en cuidat prologet le teps.acquisdroia d’amortiircmct:8c qu’ils ayent eu touCoiirs mauuaifc Iby 
on peult monftrcr,a cômcnccr mcfmc du temps de S.Lois.qui commença â régner l’an mil deux’ 

cens vingtux.-Icqucl en fon temps fcitconfticutionûfordônancc rurlcfaiéHciacqucftsfaiilspac 

gcnsdcglirc.EccftapcnrcrqfcmblablcmcntauroycntfaiarcspredcccftcursroisdeFrâcc-iüçoic 

ce q par ogucur de temps & oardiuerfcs mutatiôs on ne pmife 'z prcfcnc cromicr les ordonnances 
P Iciqucllcs entre autres choies iJ voulut &ordôna,q toutes maniérés degensd eghres colleces ou 

autrcs,pour les acquifitiospar eulx faiaes depuis trete ans.atqii, n’dloycr amortics.payaircnt fini 
cc a fon trefot-.c cft afçaudr delà valleur annuelle d-, celle chofe.dcux.trois.iiiiou cinq annces,pr 

ou moins,lclon ce q Icfdiaes chofes dloycnt tenues d’iceluy plus ou moins.Et furent Icfdiaes or 

Rtgntdn P““'‘“M’“”°us les bailliages dcccroyaumc, tellement qu’aucun ne dcuoitoupouoit 

cncduftecaufed ignorâce. Apres ledia Roy S.Lois.vint Philippes fon fils.quicômen 
tiDSLoii. * rcgncrl an mil ii cens fcpiatecinq.pourcontraindtc lefdias gens d’eglifc, colleges fitautres i 

acquifitiôsparculxfaiacs fâsl’aficntement de luyoude fes prcdecclTcurs de 
lippeïiit ». uns au parauat la publicatiô dcladiclc ordonancc.fclô la forme 8: teneur d’iccllc-8c ladi’ac 

otdonanccfcit ar regard des chofesacquifcs para liât la date d’icelles, 8c nô mie pour le temps lors 
to^pluüp. „'"'';‘^*"'^“°‘'‘"“^"''°'’‘^)’P<’““°‘ru“tf""ût,cômeportoitladiacordônance,laqllccaap 
HI.BH. pcIlec.Vctus ordinatio domini Philipi:8c cômccc.EccIclîarü vtilitati 8C fubieaorum.qufdl en re 

giarceenplulicursliurcsdelad.aechambrcdescomptes:c'cllâfçauoir,librofignjto,fo.liii.li pa 

ter,fo.vii.xx.iii.& li.A.fol.iiu.xx.v. Apres lediaroy Philipe.vït leroy Philhpc le Belfon fiisqui c^ô 
menças régner 1 an mil ü cens quatre vingt ûxilcqucl fcmblablcment feit fon ordônancc en celle 
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maniere,eii fon parlement de tous làinâ$,ran mil cc.iiii.xx.xi.cn laquelle il voulu & otddna,quc Orj«i.ix» 
des acquilitiôs non amorties faiûes parlesgcs d eglire.collegcs&auires.fans raflentement dcluy 
ou de les prcdeccITeurs, de trete ans au parauât l’ordônâce laiâe par Ton pcrc Pliilippes dcuâdiâ " 

<jul, comme dift cft,faiae l’an mil deux cens feptâte cinq, ils finilTcnt félon la forme & teneur de la 
conOitntion de fondiâ feu pereiMais au regard des acquefls par eulx faids depu islcdidandenx 
cens quatre vingts vnie, comme did eft.il voulut & ordonna qu’ilsfinalfent auiremct.felon lafor 
me & teneur de fadide conftltutioo.Et an regard des acquilitions qui de là enauant ils fcroycnt,il 
ordonna par lâdiâe ordonnance adonner félon l'exigence des casilaqurllcordônancc cftmtitu- 
IceiNoua ordinatio:&commence,Pro eccleliarum vtilitatc Sc fubiedorum noftrorum quicte : 8e 
regiftree audid liure, E.fo.lv.8e lib. A,fo,quatre vingts cinq. 

_ liem.leroy Philippe le Belparfes lettres dônees levingtcinqicfme lourde luillct.l'an mil trois Trcfjui* 
césdix, regiftree audid liure, A,fo,fept vingts.addrclfantes au fencfchal de Pôiliiu.rcuocqua tous 
commis 8e députez fur le faid de releuer arrerages de finances à luy dcucs , iufqucs à la date de la 
comreifsion, exceptez entre autres ceulx qui depuis vn an auoyent elle enuoyczfurlafinancesde 
nonueauxacquefts. Apres lcdidroyPhiiippes le Bel qui trefpalfa l’an mil trois ces quatorzc.rcgne 
rem fes trois cofans l’vn apres rautre,Lois,Philippes 8e Cliarlcs.iufques au iour de la Chandeleur, 
mil trois cens vingtfept:lclquels,aumoins Philipes 8e Charles, l'vn apres l’autre, fircntdes otdônan 
ces Sediuctfesproclamationscn celle matière, pour côiraindre lefdidsgcns d’cglife à finer pour 
lefdides acquificionsfaidesfansralfentemontd’eulx 8e de leurs predecelfeurs rois de Frâceimais 
duroy Hutin'eft aucune chofe trouuce,caril vefquit trefpeu.eettefpalfa Iccinqicfmeiour de luin, Trfftmd. 
l'an mil quatre cens feize.Audidroy Lois Hutin fuccedafon filsPhilippcs.quifutlcLong.quipar '«zHuun. 
les letrres données le vingtquatriefme iour de Feurier, l’an mil quatre ces feizc.regiftrces au liure 
A/olio cent cinq.narratiues desconftituiions 8e ordonnances faidcs par fes deuâcicrs fur le faid 
des acquilitions raides par gens d’eglife.lefquels ils cftoyent lenuz mettre hors de leurs mains de- 
slans vn an,dont plufieurs auoyct elle negligens.mcfmcmcni au bailhagc de Scns.mandc pour ces 
caulcs 8ecâmandc à maiftres Hugues Colûbiers.qu’il fe tranfportaft audid bailiiage,8ecnquift des 
acquifitions,8e aulsideseglllcs fcàs en regale,8efur Icfquelles le roy auoii aucuns deuoirsfur ceulx 
qni auoyctalienc aucunes chofes de leurs dômaines;8ecequi fe trouueroit aufsi aliène , ou auroit 
elle acquis par lefdides cglifes.prenne 8e mette en la main du roy ,8e en Icue lesfruids àfon proffit. 

Et an rcgatddesfruids que lefdids gens d’eglife en auoyct Icuc depuis lefdides ordônances Si co 
mandemens à eulx faids.les contraigne à icculx luy rcndre.Et neanimoins l’il y aaucune compofi 
don de finàcc.cxceptez en ce regard les fiefs SepolTcfsiûs notables à quoy le roy ne voulBt pas qu’il 
fiilTeot par lefdids cômis rcceuzimais en ce rcfcruoit la côgnoilTance àluyouàfes ges des coptes. 

Itc,lcdidPhilippesleLôg, qui mourut l’an mil troiscës vingt 8evn,rcgnaaptcslbn trereChar- ^"0'" 
les.l’an trois cens viogtcinq.quifeit cenainesinftitutiâs.cnrrgillrces libro.Pater, folio fept vingts 
lcpt,8c libro,A,fb.fix vingts.-au commcncemcnt.dcfquelics ell contenue vnc claufe qui l'enfuit. 

Item.chacunbailliffcractierpubliquement & foicnncllcmentparlabaillie.qucccquelesegli 
fes ou perfonnesnon nobles acquerront d’orefenauant en noz ficfsouarriercfiefs, C comme def. 
lits eft did,lâns noftre confentcment.f’ils le tiennent par an & par iour, fans finer à nous ou à noz 
gens à ce eftabbz l’an 8c le iour palTcziil fera du tout acquis 8c confifquc à nous ; Lcfquelles inftru- 
dions lurent rcnouuellecs aufsi par la chambre des comptes l’an mil trois cens vingt ncuf.comme 
il eft efeript audid liure:Pater,folio neuf. 

Itcm,le roy Charles feit vne ordonnance l’an mil dois cens vingifixiparlaquelleil voulut finan 
ceseftreleueesdes acquefts faidspargensd’eglife.dcpuis trente ansparauant , en la matière illec 
contenueiPourueu que ladide ordônance ne i'eftcndroit point aux alienatiûs, Iciqucllcs on pour OrdSiuiicn 
roitfçauoirfansdelay icelles efttefigricfues 8c dommageables au roy, qu’il nclcsdcuoitpoint ta 
leter: Laquelle ordonanceledid ro) Châties réitéra au mois de lanuicr l'an dclfufdid.ëc l’exten- 
ditaux acqucftsfaids de quarante ans parauant.comme il eft regiftre audidliutc.folio douze . Et 
illec font les inftrudions lotscnuoyccs à tous les commilTaires lut Icdid faid. 

Iiem.Sc le roy Philippes de Vallois.qui vint apres ledid Charles, auoit fes câmilfaircs furledid 
faiâ,Vni crois cens trente 8c vn:mcfmcment,car par ces lettres dônees le quinziefme iour de lan 
uierl’an mil crois cens trente 8c vn ^ appert qu’il donnaà fon coufin Lois duc de Bourbon, comte 
de Clermont, pour celle fois feuIemcnt,tout le droid 8c adion qu’il auoit es finàccs fur ledid faid 
dclHids nouueaux acquefts en toute la comte de Rhodes 8c appartenances d’icelle de tout le teps 
pairc',8cde la datte d’icelles lettres.iufques àcarefmeprenancl’an mil trois cent crctedeux,8c inan 
da à les commilTaires fur ledid faid.que tout ce qu’ils en auroyenc rcccu de luy , payaiTcnc audid 
Lois de Bourbon, comme il appert par les lettres enregiftrees au liure,B.folio quatre vingts huid: 
ltcm,audid bure,B.folio quatre vingts treize,8c quatre vingts quatorzc,font les ordonnàccs fur 



/ ' Ordonnance da Roy Lois Joauefine, 

Icdiaftift, qui furet enuoyees en la châbre des comptes par Icdiô PhiKppesdeValIoisroubsfon 
Cgnct; cfqucllcs eft dcclarce la maniéré de leucr les finances fut Icfdiâs gens, St des contrainâcs 
qu'il vouloit pource eftre fai Aes.Et autre chofe n'cft irouuce dudiâ faiâ es régi lires de ladiâe chi 
bte des comptes du temps des rois Philippes de Vallois, 8c Ichâ fon fils.Et la raifon pcult c(lre:cac 
depuis l'an trois cens trentefix.iufques à l’an trois cens ibixantchuiâ,ou enuiron, leRoyaumc de 
France eftoit tout plein de gensd’armes , 8c font les regiftres dudidl temps tous pleins de faiû de 
guerre, de mutations de monnoyes 8c de fubfides, qui furent faiûs au temps dcilufiliâ. 

Régné do Iicm,lcroy Charles le quint qui commença regner l'an trois cens foixantc 8c quatre, feit fon oc 

le quint"''* donnances fur le faiil des acquefls faiûs par les ges d'eglife 8c petfonnes non noblesse xv.iour do 
Noocmbre,ran mil crois cens feptantc,enregiftree au liure,D,folio cii.par laquelle il voulut 8c or 
donna que toutes maniérés de gens d'eglife, pour leurs acquificiôs faiâcs,quociiquc citulo, depuis 
quarante ans iufques au temps de ladiacordonnancc,fcroyent côcrainâs à payer finance plus on 
mo’ins,felon ce qu'elles elloyent tenues au roy fans moyen,par diuers moyensien laquelle oedon 
nancc qui faddrefle à tous commilTairesfur lefai£l defdiâs acquclh,cil cocon ue vue claufe telle: 
ltom,pro rebus 8c poiTcfsionibus perdidlas gétesacquifiris ciculo cmpcionis,doni,legati vcl ele- 
emofinx, aucquocunque alio titulo,in locis,inquibushabcbanc omnimodam iulbtiam,alcam,me 
diam,bairam,monllratam8c légitimé probatam.fummarie Sede piano de fundationcccclciüe,8cc. 
De quibus fcudalibus per cos acquifitisin locis ab cis moucncibus,fine medio légitimé probacis,vC 
fuperqux iulU'habcbancexfondarionoecclefixvelpriuilcgioauc prcdcCciroribusnollris,exigatis 
pro iifdcm prccium vel valorem fru&uum 8c xilimacionem rci fie acquificx 8c adlimacx, vc lupcü, 
quatuor annorum duncaxat. 

Itcm.vne autre claufe celle: 

Item, pro redditibus 8c polîcfsionibus quos Sc quas genres ecclcfiallicz 8c ignobilesacquifiemt, 
proue diâum ell,qucdiélasacquilicioncs èi rcbellioncs fcceruntiadfcicndum veid percorumfub 
tcrfugia,cauillacioncs,allcgationes,8c appcilationes indelntas clapfo tempore huiuiinodi acquifî- 
tionü fierec,8cc6craordinationcs 8c proliibiiioncs fuperhoc eifdcm factaspcrcâmilTariotadhoc 
depucacos,mulcis vcxâdo laboribus 8c cxpcfis;8c poflinodû in iilis cafibuscxigatis pro ciufdc finâ 
Ciis,à quibus prout fibi declaratü ell. Et vitra hoc quxracis Sc exigacis confimilc finaociâ propcer ip 
foru inobedicntias 8c rcbclhoncs.Par ainfi il cil tout eler que nô fculcmcc ils pcuucc acquérir pre- 
fcriptiô,mais doyuct cilre puniz de tenir Scpolfcder telles acquificiôs fans fincr au roy de fô droiét 
Rcn<Kat|on Icem,lc roy Charles fixiefine par les lettres dônees le fixicime iourdc luillcc l'an mil crois cens 

mdi^otn' fcptâtcdcfbx,reuoquatous commilfaircs députez fur le faiél des nouucaux acqucils es rcncfchaul 
fnricfaia cccs dc Thouloufc CarcüTonnc 8c Bcaucaire,iufques à cc qu'Us culTcnc comptc,8c qu'ils ptinlTcnc 
commifsion de luy 8c non d’aucre,expcdicc des gens de fes comptes libro,D/olio, lix vingts dix. 

Icc, lediâroyCharlcsfixiefmeparleslcccresduvingccinqicfmciourdc Noucbrcaudiélan mil 
crois ces feptâte 8c trois, rcgiilrccs audiâ liucc,Efoho fix vingts douzc.rcuocqua Pierre Eullacc (o 
côfeillcr pour mettre cfdiâtes fcnefchaulcces bons Scloyaulx coinmitTaircs fur Icdicl faiH,ccls que 
A^ire- bon luy rcmbicroit;pour exercer Icdiâ faicl félonies ordonnances 8c côlbcucions nagucrcs fur ce 
pmi pOTrIl Et illec déclare le roy que fô incction n’cil mie que pour côpolicion ou finâce qui ait clic fal 

luoccpajrco âe au ceps palfc depuis fon temps,ou foie taiflc ou payee au ceps à venir pour Icfdiâcs acquifitions 
Saïimo'r' d'icellcs,lcs chofes ainfi acquifes foycnc tenues pour amoccics,comme à luy apparcicc 

'lUTcmcm. ramortilTcmcntSc nouàaucre,fi Icsacquiliccucs n'ont faiél i'amortiiremcnc parfcslcttrcs Jônccs 
le xxiiii.iour de Feurier,l’an mil trois censfcptancc 8t dcux,rcgillrccs audicl hure, folio fix vingts 
quinzc.Mâde au baillifdes moncaignesd'Auuergnc que toutes les terres Scpolfefsions depuis qua 
ranccans en ça acquifesifiefs nobles, Sc aufsi toutes terres 8c poifefsions acquifes audiél bailliageSZ 
renbrcd’iccluy depuis lediét temps fans lettres d'amorciirciiicnt de luy ou de fes prcdcccircurs vc 
nficcs 8c rcgillrces en fa châbre des côpccs,pour quelque perfonne d’eglife, il prene 6c mette en la 
mainduroy rcaumet 8c de faiâ,ii elles n'y elloyent, &: par icelle main en face ieuer Icsemolumcs 
8c proffics par fon reccucurordinaireaudidbailliagcou parfcscôniis,pour 8c au proffit du roy, 8c 
nô P autre : 8c furquatqu'ilfepeuic melfaire enuersiuy fc prene garde qu'autre du fâgdu roy tant 
foit ,pchain ou autre ne Icucdepluy ne prene les finâccs,autre q le ceceueurdu roy audict iuiiliage 
ltcm,par autres lettres royaulx données le fcpticfine lour d’Auril auant pafques.audifl an rail 
trois ccnsfepcantedeaXglediil roy Charicsfeit certaines dcclâratioos,cfquellcs cftfaiélc mention 
dcs acquilitions faites par aucuns prélats 8c autres, iure prxIatioms.Èc ordône illec que de telles 
accfuificiôs faiâes in fuperiori iurifditionc regis in rclTorto fui patlamcti curix 8c quxpolTcnt cade 

rcincômill'umfin5cii,cxiganturiuxtaformâinllru£lionis,audiélliure,D,foliofix vingt dixneiif. 

Item, le quatorzicfmc lourde Fcurier,râ rail trois cens fcptâtc,pource qu’aucûscômifraircs fur 
lediél fatél failbyee pluficuisdoubtcs fur auefis cas par eulx cnuoyczau roy àcôlciljcur furent fur 



Touchant les amortiflemens. fucil.ioj 

ce tenuoyeei les rerponrci par cfcript faifics par Icdiû côfcil du Roy pour ce affembic en la cham Amiciis. 
bre des comptes: Au premier anicle derqucls eft contenu, que les acquifiiions des chorcs donc ell 
deue finance , fi dedans l’an & iour apres la publication des inAruâions n’ont paye leur finance, 
UsyfcroorcontrainâsranSciourpalIcz-.&aursiàrcodrelcsfcuiâsqu'ils enoncperceuz paria ° " 
prinledefiliâs acquelb,dc leurs autres biens,audiâ bure,D.folio fepe vingcs quinze. 

Item fan mil crois cens fepeante & fix, lcdiâ Charles donna à monfeigneur de Berry fon fiere 
iufqucs àdeuxans.toutes les finances qui par les officiers & commis feroyent Icuees en Berry ,Poi R«ci“r- 
âou,Sc Auuergoe.libco,D.folio huiû vingts . Cy apres fenfuie ce qui cft trouuc' du temps do Roy 
Charles fixicfme, es liuresdcs memoriaulx de ladiâe châbre des comptcs.Lcdiû Charles fixiefmc 
comméfa régner lequinzicfinc iour Septembre , l’an mil trois cens quatre vingcs;lcquel iour fon 
pere crelpalTa . Feit le dixncuficfmciou r de Nouembre enfuy uanc audift an, mil trois cens quatre 
vingts,monfeigacur de Berry fon lieuccnanc,en tout le pais de Langucdoc:& entre autres chofes 
Iny donnapuilfancc d’amortir, C amplemét qu’on pcult faire , fiuis ce que cculx à qui il auoit faiû 
aucun amortiircaKnr,pcuircot iamais cftrc concrainâs à mettre hors de leurs mains,hbro,D.foli(^ 
neuf vingts feize. Mais coucesfois fu A tancoft à ceAe puiAancc derogé,comme difl fera cy apres. * 

ltcm,lcdiâClurlesfixicfmc,le vingccinqiefmeiour de luillec , l'an mil crois cens quatre vingts 
iputte , donna fes lettres de commifsion addreAans àmai AreSimon Hennemin notaire, EAicn- 
ne Charpentier jsrocureur du Roy,& Pierre de Sens rcccucuc de Paris, & Guillaume de Monde* 
ftouT, emegiftrees hbro,E.folio Ixxvij.narrans comme eulx ou aucunsd’eulx au temps quelcs cre 
foriers auoycnt le gouuernement du dommaine,auoyenc vacque auec eulx fur le faiü dcsnouue- 
aox acqucAs,&c .laquelle chofe n’cAoit pas du tout eicheue en la ville, ptcuoAc & vicomte de Pa- 
ris.£tadoncils auoycnt ia rendu plufieurs comptes en la chambre. Erpourcc leur mande le Roy, 
que repnnics deuers eulx les in Aruâions régi Arees es papiers, &c.ds pcoccdent,&: les deniers en- 
Hoyent au ciefor.hbro,E.folio Ixxvij. 

Icemje Roy Charles fixiefme par fes Icttresdônees lequacricfmciourd’Oaobrc,miltroi$cens amomre- 
quatre vingts cinq,addrcA'ans au lêncfchal de CarcaAonne , narratiues que ia pieça par luy & fon 
confeil prefensfes oncles les ducs d’Aniou,Berry,Bourgôgnc,Bourbon& autres nobles & prélats, puîieoil- 
auoic eud ordonne qu’il ne feroit aucuns amorcilfcmens , iufques à ce qu’il fu A venu en aage par- 
fidâ.Er neammoins plufieurs cômiAaircs pat luy ou leduc de Berry fonlieucenanrcn Languedoc, 
furie faiâ des nouueauxacqucAs , en la fcncfchaulccefaifoyenc plufieurs amorrilTemens , & pre- 
noyent finance par compoficion. V oulanc garder fon ordonnance, manda faite defenfe à tous Icf- 
diâs commis que plus n'y procedent,iufques à ce qu’il foit venu audiâaagc parfaiâ,& queparfon 
confcil en foicautrement ordonné.libro.E. folioquatre vingts quatre . Ce (croit biendure chofe 
que les cgiifcs durant lediâ temps peuAcnt auoic acquis prefcripcion de droiâ d'amonilTcment 
contre le Roy qui cAoic mineur,& auoic faifl fon ordonnance de non admorcir. 

Item, le Roy Charles par fes lettres données l’vnzicfme iourdcFcurieraudiftan mil trois cés 
quatre vingts cinq.addreA'ans aux gens pat luy ordonnez fut la vifitacion defdiâs dômages, pour 
obuier i ce que paramortilTemcns faiâs par les commis fut les faiâs des acqucAs,&c . ne fe peuf- 
ient faire ou c Are entenduz quant à orcs,ir o Aer& interrompre toute matière de prefcripcion dût 
on Ce vouldroit aider contre luy par collerancc ou laps de temps : en déclarant les ordonnances 
pieça faiûes furlefdiâsfaiâs ordonncz,en la manicrc,illcccôtcnue, dôcle premier article c A tel. 

Et premiercmcnt,quc des chofes ic po Aefsions que les gens d'cglifc de quelque côdicion qu’ils 
(byeiu,cchgieux ou aucres,onr acqueAc en noz fiefs & ccnfiues,arricrcficfs ou atriereccniiues,d’a 
chat ou deicharge,cn auttes quelconqucs,fans raAcncemenc de nous ou de noz prcdeccffeurs,cf 
pecialement depuis le temps de quarante ans en ça,fcront lefdifts gens d’cgitfe cotrain As,& leur l»»*. 

fera commandé de les meterehors de leur mains fansfraudc,dcdans vn ampcndanc lequel par no 
Are main ils en ioirôc,fans preiudtcedenous.Etceluy an palfé fil ne les ont mis hors,lcschorcsdo 
mourcront & demeurent des maiiitenât pour lors en noAre main,fans ce que lefdiâs gens d’egli 
lé en puiAent rien prendre,mais en ferôt tous lesfruiâs,teucnuz &emolumensleuez&:appliqucz 
ànous& inoAre profific fans déport, tant qu'il vous apporta icelles chofes eAre en ventes, Sc miics 
hors des mains defdiâs gens d’eglife, & qu’ils en ayent deliurance de nous. Et ainfi & femblable- 
ment icra fiüâ des chofes depuis quarante ans acquifes par lefdiâs gens d’cglifc ou leurs ficfs,ccn 
fines ou iu Aices,8cc.hbro,E.tolio quatre vingts quatorze. 

Icem,cnuiron l'an mil trois cens quatre vingts ic huiâ, furent ordôncz en chacune preuo Aé du 
Royaume deux commiA'aires fur leiaiâ des acquifitiôs faiâes par gens d’cglifc & perfonnes non 
noblcs,auccles receueurs ordinaires des Iieuxide tous Icfquels commiAaircs lesnomsfontenrcgi 
firez en trois fqpiUccs,diâo hbro.C.folio fepe vingcs dixhuiâ,dixncuf ic vingt. 

Item,lc dùtieline iour de May,l’a mil crois ces quatre vingts quatorze, ordôna le roy qu’il n'ad 
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mortiroit point, combien qu’il fuft en aage hilques à ce que d’y procéder il ait eu graigneur aduiie^ 
Si autrement ordonne, libro.E.folio trois cens quatre vtngts,!: quatre cens Si vingt.Êt immédia- 
te Tenfuit le vidimus d’vnes lettres dônees le premier iour d’Auril,l’an mil trois cens quatre vingtS 
treize , natrans que le Roy auoit donné à monfeigneur de Berry les proffits , finances des nouue- 
aux acquefts St amomlTemens au pais dePoiâou,iufques à vn an.Et pource y commit le Roy, Pi- 
erre le Noir varier de chambre dudiâ de Berry, pour en teceuoir les profits & deliuter ludiâ mon 
lèigneur de Berry. 

Itcm.audiâ liure,E.foIio trois cens fix,e(l enregitlree vne lettre nattatiuc des fondations St ao- 
mofnes faiâcs par lcdiél Roy Charles cinqiefme,8; lediâ Roy Charles fixiefme,& des deniers qui 
Don de prof cn Ont efté ordonnez par leurs teftamens adlucrfcs eglifes,ou achèteront rentes,&c.Et que ledift 
fa de nuuiie R.oy Charles fixiefme auoit voulu que ce qui en (croit acheté fuR amorty. Et pource il veult enco- 
euxatqutlli J, Of Jpnne vendeurs Si acheteurs qui vendront ou achèteront quelque chofe des de- 

niers dcirufdicfs,8d pour lefdiâes fondations , feront quittes des ventes Si quints deniers donnez 
^ vingtquatricfmeiour de Décembre, l’an mil trois cens quatre vingts quatorze. 

Itcm,audiâliurc,^oliocroisccnslcpc,cRvnclcttrcroyaldonncclehuiéblcrmeiourdeIaiIlet, 
l’anmil troiscens quatre vingts quatorze , narratiucdel’ordonnancc par luy dernièrement faiâe 
dcnonamorcir,&c. Ht comme ncantmoinsil auoit donné audiâdc Berry lesproilfits desnoune- 
aux acqueRsiuiqucsàvn aniEt ordôna commilfaircs lur lcdiétfaiâ, Pierre le Noir,poutrcceuoir, 
&c.Et pource le Roy reuoque lefdids câmilfaircs, laques Caneau fit maiRre Pierre Conge fit Pier- 
re Lordet rcccucur, au regard des acquifitions faiéfcs par perfonnes non nobles tant feulemcntj 
mais au regard du faiâ des gcnsd’eglilc,lcs callc fimplement. 

Hommnde I[cm,au liuredes mcmoriaulx deladiéfechambre,figné,A.foIio vingtquatre,font enre^Rrées 
Stlc'héici' certaincsinRruéliôs fur le faiû des fiefs fit autres chofes nobles acquifes par non nobles fit anobliz, 
dcicurrti- lefquclles ne font aucune metion des acqucRs faiâs par gens d’eglifeimaiscn la fin cR côtenu que 
gncoriciôt jjj hommes de condition férue rachetez de leurs feigneurs fit non du Roy , feront tenuz foubs le 
iiciiicii.ôr. Roy fit enuers luy dételle condition,commc ils cRoyent cnucrsicur fcigncur.Parquoy Ion pour- 
roic arguer àfimili , que les chofes qui feroyent amorties d’aucun feigneur , fuppofe ores qu’il euR 
puilfance d'amortit.ne feroyent mie deuement amorties, fi ellçs ii'eRoyct amorties du Roy: mais 
pourroitleRoy.lcs dctenteursd’icellcs contraindreà les mettre hors de leurs mains. 

Reoocjtlon Itcm,audiâ hurCjA.folio trentedeux , eR côtenue la rcuocation de tous cumiHaires fur lefaiA 
rofurkS des fiefs fit acqucRs faiâs pat gens d’eghfe en tout le royaume : Et ordonne le Roy que d’orefena- 
defafiikac uant les badlifs fit fenefehaulx en leurs lieux,lcs rcceueurs fit procureurs du Roy illcc, ils vacquet 
quefti. £tcntcndcncdiligcmmenc,quancaufaiâdcsacquifitionsdcsfiefsfeulcmet: Et IcurmâdclcRoy 
que les ordonnances fur Icdiâ faiâ facent cicrirc de grolTc lettre en leurs auditoires, 
lenrcipour Itc,par lettres dûnccs Icfixiemciour dc Fcurier,l’an mil troisccs quatre vingtsdixfcpt.libro, E< 

morim 'r‘ (ëizc,cR mâdc aux gens des coptes qu’ils expedict les lettres d’amortiircmct oâroyccs au re 
tilfcinH. oâ gard d'Oudatt Oefmoulins,Ichâ dc Paris,fit mel'sirc lehâ le mcrcier,ils cxpcdicc nonobRant l'or- 
oMiini l oi. donnace illcc incorporée, faiâc le dcuxicfmc lour dc May, l’an mil trois ces quatre vingts fittreize 
Item, le Roy par lettres dônees le dernier iourde Fcuricr,l’an mil trois cens quatre vingts,rcgi 
Rrees libro,F.folio roixantctrois,mandc d mcircigneursdcscomptcs,quc nonobRâi fes lettres de 
non amortir ils expédient à lehannet dc Touteuillcfon conleillcr, les lettres d’aniottificmcnt de 
deux cens hures tournois à luy oâroyces. 

ltem,vnps lettres impetrees par le procureur du Roy en fa fencfchaulcee deThouloufe cotre les 
chapci lains dc fainâ Marcel en la ville d' Aus , fit les religieux, prieur fie conuent dc Coudon, qui 
foubs vmbre d'aucuns dclaiz auoycnt remis certains fiefs , cens fit rentes mouuansdu Roy fans a- 
mortill'cmcnt payer finances . Et m andc le Roy aux commis fur le faiâ des nouucaux acqucRs en 
la Icnclchaulccc deThouloufe, que le dernier an failly les contraignent fans déport à mettre hors 
dc leurs mains fclon la teneur des inRruâions, nonobRant quelque delay à impetrcr. 

Donné le vingtquatricfmeiour dc luillct.l’an mil quatre cens régi Rrees libro F.folio txxiiij. 

Itcm,rordonnancc du Roy Charles lixiefme fur le taiâ des amortiircmcns,donné l’an mil qua 

nnioolMii- trc cens fit dcux.au mois d’Oâobrc,par lefquclles le Roy ordonna que toutes perfonnes qui voul 
fa&pitlci. droycntamortirfitobtcnirouobiicndcontlcttrcsd’amonitrcmcntdu Roy, feront tenuz de luy 
bailler fit baillcrût fit doueront reaument fit dé faiâ,aiiant la vérification fit entérinement dc IcuiT 
diâes lettrcs.au proffitStaccroiifcmcnt du domaine, la tierce partie d’autat comme vauldront St 
anôtcroni les tcrccs,rétcs fit polTcfsiôs qu’ils vouldrôt amortir, laqilc tierce partie fera afsife foubs 
le Roy enfa terre fit iuRicc fans moycniLaquellc ordonnance cRrcgiRrcc libro, F.folio fix vingts. 

Iic.ledeuxiefmcioutdc May.l'âmiliiii.ccnsfit trois,lc Roy rcuocqua fit calTatfiuscômiiraircs 
fut le faiâ dcsnouueauxacqRs.Et veult que chaeû baiUif,vicôtc fit tcccucuiaudiâ bailliage y vat 
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({lient 8( entêdent de là enauant.fo.Cx vingthuiâ, mande au baillif, procureur êc receueur du Roy 
au bailliage de Senlis,à fin que les ordônances& inllruaiôs fur le faiâ des nouueaux ac^fis qu'on 
leur enooye ils facent eferire en grolTc lettre en leur auditoire, & félon la teneur des inllruâions y 
procedéqhb.F.fo.Cxvingtsfix. Etn’yapoinede datteen ladiâe lettre. Et nihilplus diâolibro,F. 

SequirurexIibro.G. • 

Les ordonnances demieresfur le faiél des acqucils faiâs parges d’eglife renouuellces l’an mil 
quatre cens quanrc,libro G, folio vingtidcfquellcs font exuaiâsics deux articles qui Pcnfuyuem. 

lté, au regard des poifeislonslmmcubles, que Icsgcnsd’eglife,dequelquecondition qu'ils foyée 

religieux ou autres ont acquis es ficfs.ccfiucs.arriereficfs te arricrccenfiucs du Roy, en quelque de 
grc,foirpartiltrc dedon,de legs ou d’aumofne.d’achapts.erchâges te autres quelcôques, par quel 
que manière ou condition que cefoit,fans raiTcntemeni te lettres d’amortillcmct du Roy noftre «W’'' ü" 
«Uû loueur ou defes prcdecelTeurs deuemet pairees,verifiecs te expediees en la chambre des cô 
ptes à Paris,depuis quarace ans en ça, feront prins & mis en la main dudift feigneur te lefdiâs ges 
contrainâs.'Et leur fera cômandc de les mettre hors de leurs mains fans fraudc,dedans vn an,pen M 
dant lequel par&foubsladiâemain,ils en ioiront fans preiudiccduRoy noUredift feigneur! ^ 

Item,& ledia temps pafle fils ne les ont mis hors de leurs mains,les chofes defmaintenât pour 
lots demourerôt en la mam du Roy noilrcdiâ feigneur, fans que lefdifls gens d’eglife en puill'cnc 
rien prendre: maisenferont lorstousles proffits te emolumens leuez te appliquez au Roy noih-e 
diô feigneur 8c àfon proffit fans déport, par fes vicomtes te receueurs ordinaires en chacun bail- 
Jiage,quien (crôt tenuz rendre compte au Roy nofirediâ feigneur,iiifques à ce qu'il appairc icel 
les efao/és en vérité eftrc mifes hors de leurs mains, Sc qu’ils en ayent deliurâce dudiâ feigneur ex 
pediec,commc deifus. 

lrem,ic femblablement des chofes depuis quarante ans en ça acquifes par lefdiéh gens d’eghfe 
en leurs fiels 8c iulliccs. 

Icem,cR à entendre quéles dilations,rtfpits 8c foufirâces douces par le Roy noRre Cre aufdiAs 
gens d’eglife, de tenir leurs acquiiîtions nonamorties,fanscRrecontrainàsàlesincttrchors 
ne payer pourcc aucune finance , ne feront 8c ne porteront aucun prciudice au roy noilrediâ fei- 
gnenr.-c’cftà fçauoir que le temps 8c cfpace dcfdiâcs foufirâces 8c dilations ne feront comptez ne 
comprinfesau temps de quarante ans,dont mention cil faiâe cydclTus. 

Item,audiâliurc G.folio xxviij.fcra trouué comment au mois de May l’an mil quatre ccscinq, 
des gens de monlèigncurdc Berry vindrent au burel requérir aux gensdes comptes qu’ils vouliif 
lent expédier cenains amortilTcmens faifts par mondiâ feigneur de Bcrry,commc lieutenant: te 
auoycr compole à maiftre lehan Morac 8c à maifirc Hch Vinchorict commiflaires fur le faiâ des 
acqucils faiâs parles gensd’cglifc en Lâgucdoc,6c n’auoycnt mie prins le tiers d’autant,8cc.com 
me portcTordohnance nouuellcmcnt faiâc , S: dont apparoïc par les comptes dcfdiâs commis. 
Eca’orcfcnaaanrfe dcpoitentdc faire Icfdiâs amottilTcmcns.fur laqucllcrcqucficn’aaucuncrcf- 
ponfe,fo.xxviii. 

Item, ledouziefmeiourdc Fcuricr,ran quatre cens fix, furent veuz S: côfcillcz certains doub- D<>“li«oni 
tesenuoyczparaucunscdmiiTaircs fur le faiâdcfdicls acqucils dcfdiâs gens d’eglife au bailliage 
de Troye , aulqnels fut rcfpondu par la maniéré illec contenue : deiquelsdoubtes le premier cil mmurcars 
tel . Premièrement les inftruâions faiâcs par lcRoy fur lefaiâ dcfdiâs acqucils non amortiz en 
tout ion Royaumc,furcnt faiâcs l’an mil crois cens Ixxiiii.ou enuiron; Par IcIqucIIcs fut ordonné 
aux gens d’eglife de mettre hors de leurs mains tous les acqucils non amortiz qu'ils auoycnt lors 
faiâsàqueique tiltrc,8cqu'ilscutrcnc depuisquarante ansidcfqucls ils baillcrct par efeript plulîcurs 
declaraciôs.Ec depuis lors ont acquis pluficurs héritages 8c poircf5ions:8ccumuncmcc ont obtenu 
duRoy 8c de noz feigneurs des coptes rcfpits des acqlls qu'ils ont 8c qu’ils acquerrôt foobs vmbre 
defdiâs dclaiz,efquels lefpics n’cil faiâe mécion que des acqucils faiâs depuis quarante ans en ça. 

£t pareillement en la commifsion defdiâs commifl'aircs cil contenu qu'ils contraignent les gens 
sTeglifc à mettre hors de leurs mains les acqucils non amortiz faiâs depuis quatantc ans. Et par ce 
moyen ils tiendront lâns amortilTcmens Icsacqucils qu’ils auoycnt faiâs audcuâilefdiâcs inilru- 
âioDS,roubs vmbre de delais dciTuldiâs 8c rcfpits, ou le Roy auroic crcTgrâd dommage. Et fcmbte 
queleiUiâsqnarantcansfedcuroycnt entendre à prendre audeuant icelles inilruâions faiâcs 
audiâan mil crois cens fcpcanccquatte: Confiderc quedefinrs fut ordonne qu’ils milTenc hors de 
leurs mains tous leurs acqucils non amortis faiâs depuis quarante ans . Et que Icfdiâs rcfpits ne 
dcuoycncpceiudicier au Roy.Rcfponfc fur cc.I.on cômcnca à compter le termede quarante ans 
depuis le ionrdes leccrcs des acquilicions ainlîfaiâcs,nonobilât les praclamacions,ü intemipcion oh 
n’y aellé par main mife efdiâs acquclls,ou lî Icfdiâs gens d’egliic n ont eu delais te reipics valans precuio poT 
iiuerrapcion.Quiaprecaiiopolsideoc. 

S ij 
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L’auire fécond cft de tel doubtc. 

Icem.efdiâes inftruQions fut ordonné qu'on pcendroic & leueroit dcfdiâes gens d’egIife,poQc 
leurfdiâs acquelb non amortiz,les ceuenuzd’iceulx par certaines années : & depuis ont efte icel- 
les inflruéhons modifiées, diftraiâes & leuees defdifts reucnnz,n’autrc financc:mais feulemct les 
contraindreà les mettre hors de leurs mains, &c. Or ell vray que pluficursdefdiâes gens d'eglife 
payeret aux cômifTaires fur lediét faiâ audiâbailliage,les reuenuz deplufieurs leurs heriuges non 
amortiziS: difenl qu'il vault amomlfement : dequoy lefdiâs commilfaires doubtent le contraire: 
lê- pourccqu'cfdiâcs inilruâions n'ell point contenuce que leur doyuc valoir amortiiTemcs.Etn'eH 
puilpour mievray fcmblable , que pour payer les reuenuz de trois ou de quatre années deidiâs acquefts; 
înreunûi' iccllcs eflcâtenu,ils fuffent amortiz,& d'autres acquells qu'ils onr,& dont aucun prof 

a'iacnGes fit n'a efté Icuc, ils payeront volunticrs pour vne fois ta valeur du rcuenu d'iceulx de plus de huiâ; 
ans, comme pour amortilfans autre danger,vingrs foU de rcte,huiâ hures tournois, 8e du plus,8ec. 
Kefpôfe fur ce.Si cculx qui ont côpofc au teps palfc à finances,felon les inllruélionsayantes cours 
^ au temps defdiâcs acquü(itions,defquellcs compofitions il apperra deuement, feront tenuzpaili- 
^Ules.Eifilesgcsdii R.oy f^auct aucun cas ou le K.oy ait cite fraudc,le dcclarct, 8eon ypouruoirra. 
* ltcm,le vingtfcpticfmc lour d'A uril,l'an mil quatre cens 8chuiâ:pource que foubs vmbre des rc 
Ipits 8e delaiz oâroyez es temps paflez par le Roy d plufieurs perfonnes eeelefiaftiques 8e autres,dc 
non amortir Se mettre hors de leurs mains leurs acqucRs non amortiz, depuis quarante ans, les 
droiâs royaulx le perifibyent 8e pcrdoyentimefmement que foubs vmbre dere, lefdiâs gens d'e- 
glife pretendoyent Se vouloyent tenir leurfdiâs acquefts pour amortiz,8e ne feroyent donnez par 
Rmociilon ne par autrcs,Sec. Le Roy ordonna que tclsrelpits8edelaizcciradcntdutout,8eneferoyenc 

ilerrfpin donnez parluy ne par autres. Et f'aucuns en auoycnt elle ou efloyent oâroyez,veult qu'ils fuÎTenc 
d'unoiiir. calfcz,8e n'y fuR obey aucuncment.Et fi par aucune manière pad'cesSe expediees cRoyent d'oref. 
enauani,ou fi par vertu d'iceulx Icfdiâs quarâte ans pairoyent,qu'iceulx oârois, ou ladeuoludon 
ou palfemcnt d'iceulx quarante ans , ne porte ou puilfe porter , faire où engendrer au Roy,n'àfes 
' droiRs 8e dommaine,derogation,prciudice ou empefehemens quelconques , non plus que fionc 
n'auoyent ou eufient cRc donnces.Et mande le Roy,aux gens des comptes que ceRe ordônance 
f acent garder , 8e contraignent les pofrefleuts des acquifiiions delTuidiâes à les faire amortir , ou 
les mettre hors de leurs mains,felon la teneur des ordonnantes 8e inRitutions fur ce faiâes. 
OproCiioB ltcm,le doiiziefme iour d'AouR,l'an mil trois ces feizc,maiRrc lehan Agueuin.lors procureur 
rciî^'iioy g'*'“al du Roy,f oppofa au burel en la chambre des comptcs,àcc que d'orelcnauant on ne procc- 
)>oarccnifi- daR à vetifier aucuns amortiircmcns,iufqucsà ce que luy oy au grand confeil du Roy,cnfuR autre 
uïeinén”°' ordonnc,commc il cR enregiRreau lournal de ladiâe chambre des comptes furlediR iour. 

Sequitur ex libro,H. 

Item,8e pareillemrt f oppofa le vingtneufieme iour de Mars,I'an mil quatre cens vingttrois,mai 
Rtc Guillaume Bartheleiny,lors procureur general du Roy,le douzicfme iour d'Oâobre,mil qua 
tre cens fcize.Le Roy pour les pl.nnâes Seclameursqui luy vindrcnr,5e griefsque faifoyct les gens 
fur le faid des nouueaux acqueRsfaids par perfonnes nd nobles, 8e gens d'rglife,cn la fenefchaul- 
cee de Thuuloufe, reuoca cous lefdids commis , comme autresfoisauoir fud,8e voulut que Icdid 
faid fuR gouuecnc parleurs reccueur Se procureur du Roy illec.Et nihil ex dido libro,H. 

Sequitur ex libro,l. 

Henry àprefenc Roy de France &:d'AngleterTe,le Cxiemeiout d'Odobre.mil croisccnsvingc 
huidpar fes lettres patentes regiRreeslib.i.fol.lxxij. mandaau preuoR 8e receueurde Paris,qu'ils 
filfeni commâdemem à toutes gensd'cglife , dedans les termes dcfdiâes preuoRé 8e ceccptc que 
dedans certain brief iour qu'ds leur prcfigeroycnc,ils leur baillalTcntpar déclaration toutes les ac 
quifitions non amortics,dc quelque temps que ce foit:8e de celles qui feroyet acquifes depuis qua- 
rante ans en ça,leuafTcnt 8e cucilialicnt les truiâsSe reuenuz au profit du Roy:attendu quedepuis 
quarante ans leurs auoyenc cRc faids plufieurscommandcmcns,dc les mettre horsde leurs mains 
dedans an 8e iour,donc n'auroycnc rien faid:8e feulement firent enuoyer autres mandemes àtous 
les baillifs 8e rcccucurs du royaume , aumoins à ccRc obeilfancc . Et aiitre chofe n'cR trouuee en 
cous les hures 8e regiRres de la chambre des comptes touchant le faid defdids nouueaux acqucRs 
faids par gens d'eglife.Et maintenant fcmblc que ce fuffit alfcz. 

Pour môRrcr la tierce propofidô cy delTus mifeic'cR à fçauoir que par quelque lôgueur de teps 
que gens d'eglife, colleges ou autres ayee tenu ou poiTcdé rctc ou hericage,fans auoir eu du Roy,les 
Icttccsd'amorciflcméc expédiées p la châbre des coptes, ils nepeuucc auoir acquis preferiptiâ Ca- 
ere le Roy, tellcmcc qu'iccllc rctc ou heriiagcfoicou doyue cRre tenue ou réputée deuemet amor 
cic.Dcccf'cofuic q toutes maniérés de rentes conRituccs par achapt au prixd'argct,furmaifons 8c 
héritages afsis en la ville de Paris, 8c es faolxbourgs d'iccllc,fuppolc ores qu icelles appartiennent 
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aoxegliret,collegcs ou autres, par quelque cfpace de temps qui les ayent tenuz fans auoir du Roy R'"'» W 
lentes damorriflementexpediees parUdiaechambre des comptes, font & feront par vertu delà 
diae ordonnance rachcptabIes;Car combien que de la généralité de l’ordônancc.foyent exploi- 

aces rentes deuemét amorties toutcsfoisn’enfontpasicfdiaes rentes ainfi tenues fansamortifle 
inenr,dcucmencàmorties,c6mediaefl: quare,&c.Eeàdireveritc,telsgensd’eglifequiauroyct ’ 
tenu lefdiaes rentcs,par quelque efpace de temps,fans auoir eu du Roy lettres d'amortiifemen t ex 
pediees commedia eR.deuroycnt cftre moins fauorables quene feroit vne perfonneipource que 
par luy ou fes predecelfeurs, quipar tiltre vniuerfel auroit vne rente couilituee àptix d'argent , 4e 
pofiedé par quarante, foixante,quaire vingts ou cent ans,par Icfdias gës d’egl ife qui ont tenu par 
la maniéré que diaell,4e qui ont feeu les publications tant defois faidcs pat tous les bailliages,ou 
touûoun eu mauuaife foy,& ont ioy d’icelles rentes,contre les prohibitions du Roy,qui en deuft 
auoir Icsprofâts en leurs defaulrs;4e qui plus eR.pour leurdefobciflance,le doiuent amender d'an 
tant comme montoitla finance qu’ils en deuoyent payer, comme porte l’ordonnance du Roy 
Charles clnqlefme,faiôc lecinqiefmeiourde Nouembre.l’an mil trois cens fcptantc,dont cy deC 
fus ell faifie mention. Mais la perfonne priuee qui auiourdhuy de fa rente pour ledift temps a tou 
fiours eu bonne tby, &; n’a rien fâiâau preiudicene contre lesordonnances du Roy , 4cfi l’a tenu 
paraiifsi long temps comme lefdiâs gens d’eglife.qui par longueur de temps vouloyent acquérir 
prcfcnpiion,4i.' toutesfois il foudre que fadiflerentc foit rachetée par vertu de ladiél'c ordonnan- 
ce : qnare,4(c.£t eft tout ce que Ion peult trotiuer eshores des memoriaux de ladiâechambre du 
fu& dcfthasacquefts , pour valoir à la déclaration de crois propoficions cy dcITus premièrement 
coochec. 

Orfiiult aucunement refpondte à ce que Ion pourroit dire 4r arguer contre Icfdiâcs propofi- 
tionsouaucunesd’icclles:Etpremicrcmétlefdt<acs gensd’eglifc pourroyent contre la prcnricresdanVo*” 
propoficion arguer 4c dire, qu’es ordonnances du temps faintt Lois,4cparauant, on trouué paref- ’ 

criptlcspccsde France ,ducs4ccomccsquipcuucncamortir,4cle(quclsnon iparquoy autreque 
Je Roy pouuoic les amortir: 4c mcfmcmenc en laconRitucion fainél Lois regiftree hbro,T,fol , Ivi. 
eft vne claufe tcUe:Ordinatum fuit per côlilium domini régis pratfente rege, quèd archiepifeopus 
Rhemcfis4c epifeopi parcsfi-.incir admorcilTarc non poterunt fuum domanium.ncc fcuda.quxdc 
iplis tenentur immédiate, fed fua retrofeuda poterunt admortilTarc . Parquoy appert qu’aumoins 
peuaentilt amortir leurs arricrefiefs.Pritcrca.au premier article del’ordonanccfaiacparlc roy 
philippcs,fils dudiâ fainâ Lois,l’an mildeux cens fcpcantecinq, laquelle cR appcllce,Vctus ordina 
tio,eftcôccnu,quôdfencfchali,bailliui,pratpo(îti,vicccomites,4caliiiu(liciarii noftriccircnt4cablli 
nean t molcUarc ccclelias fuper acquilicionibus, qiias haâenus feccrunt in terris baronum noftro 
rom quorur^prcdeccflbrum noftrorum tcmporibusvfi fuilTc noicunrurpublicc 4c patienter darc 
4celcmofinarceccIcfias,abfquevlladcclacacione per nos 4c prideccifores noflros faftadiélisbaro 
nibus vel pcrdecelToribuseorurndem. 

Iccm,immcdiatc fcquitur.lnfupcrpratcipimus , vbi ecclcliæ acquificrinc poflcfsioncs , quas ha- 
bét admortilfatas hinc il tribus annis,non compucata perfona.qux in ecclefiam trandulit polfefsio 
nés ealdcm.nullaeis periuRiciarios noflros mulcRiainfcratur.Parquoy femblequelcfdiRsbarons 
auoyent puiiranccd’amortir,4c que des'chofes qui cRoyent acquilés en leurs terres n’efloit point 
befoing d’auniramortilTcmenc duRoy,contrc la premiercpropofition,Aufqucls argumçns 4cfcm 
blabics Ion peult tefpondre premièrement, que lefdiâs pers de France ne pouuoycnt mie indilFe Ammire. 
remmène amortir ou aumofncr,mais feulement leurs arricrefiefs: car auec ce cR contenu en ladi- 
Ae cooRitucion de fainâ Lois,qu6d alii epifcopi,qui non fun t patcs.ncc domanium fuu m,ncc feu 
dafua , nec retrofeuda poterunt admorcilfare.De tcchcf en l’ordonnance ancicnequi nomme les 
persde France,4c communicer maiorcs 4c en parl.it d’eulx en efcripi vue telle claufc:de his prout 
cxdeclarationibusfupccfin,îtiis habicis cR.Per primum poceR intclhgi,quàd tam fuxciculo digni 
tatis,quàm vfu longifsimo admortiffare 4c elemofinare valeant pccuniam , feu quodlibct cmolu- 
nun proindc non rccipicndo icaque pro elemofinis feu admorciiritionibus liuiufmodi corum tenu 
txnon demcmbrencur,fcu eccicfia deformetur. 

Iicm.cn l’ordonnance delTus appellce,Vctus ordinacio,qui commence, ccclcfiæ fi in locis, 4cc. 
eRvne cxcepcion,his duncilxac cxceptis,quxregalia veniune , exceptis ctiam eccicfiis 4cmonaRc 
iiis,qux nobisad prcRâdum fetuitia per nobilcs funt aRi1âa,quibus licet facerc,pcr quod fcruitiis 
polTrmus huiufmodi procelfu temporis defraudari. Parquoy appert faucuns pers de France ou au 
très auoyent pnflancc.ou auoycc vfé d'amortilfcmcs ce n’cRoit mie indiRinâc,4cqui fe vouldroit 
aidet d’amociilTcmens par culx faiâs , ils les fauldroit voir pour fçauoir fils feroyent es termesde 
lents puilfances. Ecmefmcmcnc que pour vérifier les articles de I ordânancedudiâPhihppes.fils 
dodtâ fâinâ Lois, de l'an deux cens fcpcantccinq,comme diâcR, feroit rcquife grande congnoif 
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faocedecaufc.Prztercales ordonnances ne parlent que des chofes qui eftoyent fâiaefiufques 
au temps d'icelles ordonnances, comme il appert par ce mot, Hafienus. 

Item:(i lefdiâs gens d'eglife fe vouloyent aider d’vne grâce à culx faiae( comme ils diiênt );ic 
cinqiefrae iour de luin.l’an mil trois cens Sc quatre, par le Roy Philippes le Bel, en laquelle ils di- 
fent cflre contenue vne claufe telle: 

ltem,quàd omnia acquiiita ab ipfis,fuarum ecclefiarum iniuitu,^ tcpore tettaao,vÇlue ad tem 
puscommifsionis huinlmodi,in feudisaut retrofeudts noftris aut fubditis noftrotum, inquantum 
ad nos fpeôat tener'epoflunt propriè abfque coa^ione vendcdi,vel extra manu fuam poncdi, auc 
finâiias prxdandi nobis pro eifdé.Et que par le moyen d'icelles ils reulent tenir pour amorti tout 
ce qu'ils aurontacquis iul^ues audiû iour . On leur peult rcfpoodre , que ladiAe grâce auoit elle 
faifte foubs clperance que lefdias gens d'eglife feroyét chacun vn dixierme ou douzième au Roy 
•our lefaiâdc fa fcigncurie:8c qu’auant qu'ils fe peuffentaiderde ladiâe grace,conuicdroit qu’ils 
enfeignaflent eulx auoirpayclcdia dixicme:& qu'il foit ainfi,il appert. Car au liute de ladiaechî 
bre,focuil.li. auquel cil enrcgillrcvnvidimusd'icellegrace,proepifcopoMorincfi,eftarrellc delà 
main d'icelle cliâbre ce qui l’enfuitiSciatur fi ifte & alii foluerint régi illud fubfidiumiquia nififol- 
Andlitai- deberent gauderc ifto priuilegio feu gratia. Et ceft atrell eft cxprelTemct déclaré es de 

pnmao” claratiôs faiaes furie faia dcfdiasacqucfts, par Charles Roy de Frâcc6:dcNauarre,ran mil trois 
censvingtcinq.dôt delfuscll faiae mction,& quifont entegiftrees au liurc,Paicr,folio fept vingts 
huia,& libto,T,folio fix vingts & vn:efqucllcs cil contenu vn article tel: 

Dtcimeip» Item , ccclcfiallici perfonz habentes priuilrgium à charifsimo domino nollro rege Philippo 
jea auRof pulchro dc finantiis,dc acquilitis fuisiquia folucndo,priuilcgium illud fuit concelfum,pro duabus 
Ç!im«Src dccimis,quas eidem domino, obtentu diai ptiuilcgii,foluere promifcruntifi de diaarum decima> 
I»»*. rum folutionc docctcpoflunt Icgitimcpro acquifitis,ante datam diai priuilcgü non foluent finan 
tias,aliàsfic. 

Itcm,& filefdias gens d'eglife vouloyent dire que par vne autre claufe contenue audia priuile 
ge.ils pculfcnt acquérir fans amortificmcns depuis la dattcd'iccllc,8cc.On pourroit refpôdre que 
lcdia article ncfaia mention de ce qu'ils acqueroyent pour l'augmentation Si accroilfement de 
lcurseglifes,&: qu’il leur feroit necelTau-e raifonnablement pour ladiaeconllruaion ou accroilTe- 
ment total de leurseghfes,&non mic en têtes ou autres heritages,conimeil appert pat le texte de 
l’article:& fi conuiciidroit encore qu'ils cnfcignalfcnt & feilfent foy dupayemet dcldias décimés 
dclfufdias. 

Amoniire. Amortiifcmcnt elltantfaireau feigneur fouuerain & au feignent fubieade qui lachofe qu’on 
mil fcdoibt veult amortir ell tenue,qu'ils confentent que la chofe foitSi demeure toufiours,fans ce que les ges 
imptoetpn j'jgi, 1 j veulent faire amortir,foyenttenuz la mettre hors deleurs mains.Et de ce en doyuct 
iwo prendre lettres en forme de chartre du prince & feigneur l'uuuerain , Sc aufsi du feigneur fubiea, 

vciificcs. puue l’interell qu'il y peult auoir.Et doyuent lefdiacs lettres en forme dcchartre ellre entérinées 
Sc verifiees en la chambre des comptes. 

monifli Aucuns difent qu'amortiifement cil déclaration du côfentement & vouloir que le feigneurfou 
m”°pK dif uerain Sc le feigneur fubieaont,que les gens d'eglife tiennent à toufiours lachofe en leurs maint 
Sniuuo. ÿ. aJioullent aucuns fans redeuancc aucune: Sc que dorefenauant n’y prend ïamais le feigneur au 

cunes droiâures,nc quelques exploiéls,amcndc ou cunfifc|ition:inais demeuret à l'cglilcjl'ans au 
ttc fcruicc. 
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